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Ou compilation des Ordonnances des 
Rois de F rance 3 concernant les Gens 
. de guerre. 


TITRE LII. 

Congés de Soldats. 

Article Premier." 

D Efend Sa Majefté à tous officiers de {es 
troupes , de quelque caractère qu’ils foient , 
fous peine d’être cafles , de donner à l’ave- 
nir des congés , foit abfolus , foit pour un 
tems , quand même ce ne feroit que pour 
lin jour, à aucun cavalier , dragon , ou fol- 
dat de Tes troupes fur du papier ordinaire , 
ou fur leurs (impies fignatures ; 8c auxdits 
cavaliers , dragons 8c foldats , de s’en foi- 
vir, à peine d’être punis comme defèrteurs. 
Veut Sa Majeftc que tous conges , fans ex- 
ception , foient écrits dans le blanc des car- 
Tome III. A 
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touches imprimes * qu’elle a fait adreffer 
aux majors 8c aides-majors de fes régimens 
d’infanterie , de cavalerie 8c de dragons , & 
Icellés du timbre ou cachet qu’elle a fait faire 
pour chacun defclits regimens ; lequel refiera 
toujours avec les exemplaires des cartouches 
imprimés, es mains defdits majors & aides- 
majors , &c en leur abfence aux officiers char- 
gés du détail. Louis XV. du z Juillet 1716. 
un. c,. 

* Nota. Par Edit du mois d' Août 1717, 
enregiftré au Parlement de Paris le 16 dudit 
mois , le Roi a fait défenfes à tous Graveurs , 
Imprimeurs , Libraires Ô' autres , de graver , 
imprimer , vendre & débiter des formules & 
cartouches pareils à ceux que Sa Majejlè a 
fait graver pour les congés militaires , à peine 
des galeres perpétuelles. 

II. Lefdits congés feront lignés par les 
capitaines des compagnies où feront enga- 
gés les foldats pour lefquels ils feront expé- 
diés, par le colonel, meflrc-de-camp , ou 
commandant du régiment , par le major , 
aide-major, ou un officier chargé du détail ; 
& lorfque lefdits régimens ou compagnies 
feront en garnifon dans une place de guerre, 
ils feront vifés par le gouverneur ou com- 
mandant. Louis XV. du z Juillet 1716. art. 
10. 

III. Ordonne Sa Majeflé auxdits majors „ 
aides-majors, 8c officiers chargés du détail , 
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T i t. L 1 1. Conges de Soldats. '$ 
à peine d’être privés , pour chaque omif- 
don, d’un mois d’appointemens , d’enregif- 
trer exactement fur un regiftre particulier 
tous les conges qui feront expédiés dans leurs 
régimens ; obfervant d’y marquer le jour de 
la date du congé , 8c le tems pour lequel il 
aura cté expédié. Ibid. art. 1 1. 

IV. Ordonne pareillement Sa Majefté 
auxdits majors, aides -majors, & officiers 
chargés du détail , de fpécifier dans le corps 
defdits congés , le pays , l’âge , la taille , la 
couleur des cheveux ou de la perruque , Sç 
les autres lignes qui pourront faire recon- 
noître les foldats pour lefquels ils feroiît ex- 
pédiés , de maniéré qu’ils ne puillènt fervir 
pour d’autres que pour eux. Ibid. art. n. 

V. Sa Majefté s’étant fait repréfenter fon 
ordonnance du mois de Juillet 1716 , por- 
tant que tous les engagemens limités ne fe- 
roient moindres que de fîx années , 8c qu’à 
l’expiration dudit terme il feroit délivré des 
congés abfolus aux cavaliers , dragons 8c fol- 
dats porteurs defdits engagemens limités; 
Sa Majefté a ordonné 8c ordonne , qu’à com- 
mencer du 2 du mois de Juillet prochain , 
à mefure que lefHits engagemens limités ex- 
pireront , il fera donné congé abfolu auxdits 
cavaliers , dragons 8c foldats , pour fe reti- 
rer chez eux , avec leurs habits 8c linge feu- 
lement ; fon intention étant que ceux qui 
après avoir eu leurs congés , fe rengageront- 
dans la même compagnie dans l’efpace de 

v A ij 
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trois mois , y conferveront leur rang d’an- 
cienneté. Louis XV. du a8 Juin 1711. 

Il êtoit néccffaire , pour diminuer Vefprit de 
défertion , & effacer Vidée de Vefclavage per- 
pétuel attaché au métier de foldat , de V entre- 
tenir dans V efpérance d'un congé : cet objet a 
été rempli par V ordonnance du 18 Juin 1711, 

Jon exécution a été jufqu à-préfent Jùivie 
avec ponctualité. Mais il en réfulte deux in~ 
convéniens j Vun , de ce quen tems de guerre 
le nombre cotifidér able des congés limités af- 
foibliroit les compagnies de plufieurs anciens 
Joldats qui en Jone toute la force J V autre , de 
ce que les capitaines f entant par expérience 
combien ces congés à tems font onéreux , ne 
veulent plus en faire que d'illimités : ce qui 
remettra les chof es par la fuite au même point 
dont on a voulu les tirer. 

Les ordonnances rendues précédemment fir 
le fait des congés de foldats , avoient fixé le 
nombre de ces congés à un dans chaque com- 
pagnie par an ; & ce congé devoit être donné 
alternativement au plus ancien cavalier , dra- 
gon ou foldat à chaque compagnie , & à un 
de ceux dont les engagemens nétoiem faits 
que pour un tems. 

Les compagnies , dans cet arrangement , ne 
fouffroient pas des diminutions con/idé râbles, 
& V efpérance du congé étoit également confer- 
vée a ceux qui avoient des congés limités , & 
à ceux qui s'étaient engagés fans reflriclion. 

Çomme on pourroitpar la fuite juger à-pro «* 
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p os de remettre les chofes Jiir t ancien pied , ori 
a crû devoir inférer dans ce Recueil les ordon - 
ces rendues fous le régné du feu Roi , à t égard 
des congés ; quoique ï ordonnance du 28 Juin 
17 ix déroge tacitement à une partie de leurs 
difpoftions , il en refie toujours une partie qui 
doit faire loi , fur le tems & la maniéré de 
délivrer ces congés , & furies obligations ré- 
ciproques de V officier & du foldat dans cette 
matière. 

VI. Le Roi voulant pourvoir à ce que 
pendant la guerre lès troupes ne pui lient 
être affaiblies , Sa Majeftc a défendu 8c dé- 
fend très - expreflfément à tous colonels 9 
meflres-de-camp, lieutenans-colonels, capi- 
taines , lieutenans , 8c autres officiers des 
troupes d’infanterie , cavalerie ou dragons , 
de donner , pendant ledit tems de guerre, 
aucun congé abfolu à des cavaliers , dragons 
ou foldats de leuîs compagnies , pour quel- 
que caufè 8c conlîdération que ce foit,, à 
peine d’ètre calfés 8c privés de leurs char- 
ges , & d’ètre mis en prifon pour fix mois. 
Ordonnance de Louis XIV. du 18 Novembre 
1701. 

VII. Veut Sa Majefté que quand il arri- 
vera qu’un cavalier , dragon , ou foldat Ce 
trouvera abfolument hors d’état de fervir , 
foit par là trop grande vieillefle 8c caduci- 
té , foit par les blelfures , ou quelque mala- 
die incurable, il loit mené au commillàire 
a la police 8c conduite de la troupe , qui en 
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prendra connoiflance , 3 c lui en expédiera 
un certificat ; fur lequel } &c non autrement , 
le colonel ou commandant de la troupe lui 
expédiera un paffeport pour fe rendre à l’hô- 
tel royal des Invalides , s’il a mérité par fies 
fervices d’y être reçu , ou pour fe retirer 
chez lui. Louis XIV. du 18 Novembre 1701. 

VIII. Ordonne Sa Majeflé à tous prévôts 
des maréchaux & autres officiers de robe- 
courte , d’arrêter , pendant ledit tems de 
guerre , tout cavalier , dragon 3 c foldat qui 
fera porteur d’un conge abfolu , de le mettre 
en prifon , Sc d’envoyer ledit congé au fe- 
crétaire d’état & des commandemens de Sa 
iMajefté ayant le département de la guerre , 
pour en rendre compte à S a Majefté \ à 
moins que ledit congé ne foit accompagné 
d’un certificat du commiffiaire , dans lequel 
les caufes dudit congé foient expliquées •, au- 
quel cas feulement lefeits prévôts 3 c offi- 
ciers de robe-courte le lailferont palfer pour 
aller où il fera marqué dans lefdits congé 3 c 
certificat. Louis XIV. du 1 8 Novembre 1701. 

IX. En tems de paix il fera donné tous 
les ans congé abfolu à un cavalier , dragon 
ou foldat de chaque compagnie de cavale- 
rie , dragons 3 c infanterie françoife •, fçavoir, 
la première année au plus ancien de ceux qui 
demanderont à fe retirer , foit qu’il ait tou- 
jours fervi dans la compagnie , ou qu’il y 
foit entré par incorporation , en juftifiant en 
ce cas-là le tems de fon enrôlement dans les 
compagnies où iljêrofe avant fon incorpo- 
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ration ; 8c la fécondé année à un de ceux qui 
auront des congés limités, pourvu que le 
tems foit expiré , 8c qu’ils ayent été légalifés 
du colonel , du commandant ou du major 
du régiment , ou du commiflàire ordonné 
à la police de la troupe. Ordonnance de Louis 
XIV. du 19 Août 1699. 

X. A l’égard des compagnies où il ne le 
trouvera pas des cavaliers , dragons ou fol- 
dats qui ayent des congés limités , légalifés 
en la forme lufdite , l’intention de S'a Ma- 
jefté efl: que le congé ablolu foit donné la 
deuxieme année au plus ancien , comme en 
l’année précédente ; enfbrte que chaque an- 
née il foit délivré un congé ablolu en chaque 
compagnie. Louis XIV. du z 9 Août 1 699. 

Ces deux articles ne s" ob fervent plus ; on 
ne les a compris en ce Recueil que pour con- 
ferver la tradition de ce qui e'toit ancienne- 
ment réglé fur les congés d ancienneté. 

XI. Veut Sa Majcfté que pour l’exécution 
des deux articles précédons , chaque capi- 
taine , ou celui qui commandera fa compa- 
gnie en fon ablèncc , l’alfemble tous les ans 
le premier jour d’Oéfcobre , en prélence du 
commilïaire, même de l’inlpcéteur , en cas 
qu’il lè trouve à la garnilon,pour, en leur 
prélence , donner 8c délivrer ledit conge. 
Louis XIV. Ibid. 

Cet article ejl relatif aux prèce'dens , qui ne 
S obferyent plus j les congés abfolus devant 

A iiij 
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être delivres a ceux qui font porteurs de conges 
limites , à mejiire que le tems en expire ,Jùi~ 
vaut l’ordonnance du 28 Juin 1722. 

XII. Les cavaliers , dragons & foldats 
qui fe marieront feront déchus de leur an- 
cienneté , &■ ne pourront avoir de préféren- 
ce pour leurs congés , que fur ceux de leurs 

* camarades qui y feront entrés depuis leur 
mariage ; & ceux qui ne font engagés que 
pour un tems limité , ôc qui pendant ledit 
tems fe marieront, ne pourront plus comp- 
ter leur engagement que du jour de leur 
mariage j fans qu’on puilfe avoir égard ail 
tems de fervice qu’ils auront rendu avant 
leur mariage. Ordonnance de Louis XIV. du 

6 Avril 1686. 

Cet article JubJîfie à l egard du rang quo 
les foldats qui fe marient fans permijfion , per* 
dent dans leur compagnie. 

XIII. Veut Sa Majefté qu’en cas qu’il y 
ait des fergens dans les régimens d’infan- 
terie , qui demandent à fe retirer , il en foit 
compris un entre les foldats qui devront 
avoir congé dans le bataillon par ancienneté; 
fins toutefois qu’un fergent feit préféré à 
un foldat de la même compagnie qui fera 
plus ancien que lui. Louis XIV. du 29 Août 
1699. 

Cet article ne s obferve plus depuis la fup- 
prejfion des conges d' ancienneté. 

XIV. Pour obvier aux fraudes &-abus 

\ 
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qui (è pourroient pratiquer dans la déli- 
vrance defdits congés , le major , 3c en Ion 
abfence l’aide - major d’un régiment , ièra 
obligé de faire un état des cavaliers , dra- 
gons , (èrgens & foldats de chacune des 
compagnies qui le coinpofènt, Sc le com- 
miflàire un pareil état de ceux des compa- 
gnies particulières ou détachées*, dans lequel 
état il fera fait mention de la qualité des en- 
gagemens limités , &c de l’ancienneté des 
enrôlemens , pour être lefdits congés déli- 
vrés fuivant cet état. Louis XIV. ibid. 

L ’ exécution de cet article ejl néceffaire pour 
avoir une connoiffance exaide du tems £> de 
V expiration des congés limités. 

XV. Lorfqu’un cavalier , dragon , lèrgent 
ou loldat à qui il appartiendra d’avoir congé 3 
le trouvera par Ion décompte redevable à 
fon capitaine de quelque cholè qu’il ne fera 
pas en état de payer , il continuera de (è r- 
vir dans la compagnie , fans que pour cela 
il puilïê être une autre fois privé d’avoir 
congé, loi {qu’il lèra acquitté : 3c cependant 
le congé qu’il n’aura pu avoir , fera donné 
au plus ancien de ceux qui apres lui lèront 
en droit de l’obtenir. Louis XI'/. ibidem. 

Cet article doit toujours avoir lieu à C égard 
de ceux dont les congés font échus , & qui 
redoivent à leur capitaine. 

XVI. Le capitaine de fon côté payera 
comptant au cavalier , dragon , {èrgent ou 
foldat à qui il fera donné congé , ce qu’il lui 
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devra par Ton décompte i & pour faire qu’il 
n’y ait à cet égard aucune difficulté , le ca- 
pitaine ne pourra lui précompter , en cas 
qu’il y ait iix ans qu’il ferve dans la com- 
pagnie , ce qu’il aura touché pour fon en- 
rôlement 8c premier habillement ; 8c s’il n’y 
a pas encore lïx ans , le cavalier , dragon , 
fergent ou foldat fera obligé d’en tenir 
compte. Louis XIV. ibidem. 

XVII. Ceux à qui lefdits congés feront 
donnés , retourneront chez eux avec leurs 
épées & leurs habits feulement , fans y com- 
prendre les buffles qu’ils lailferont à la com- 
pagnie j les autres armes , ainlî que les che- 
vaux des cavaliers 8c dragons y feront aulïï 
retenus pour fervir à ceux qui feront levés 
pour les remplacer. Louis XIV. ibidem. 

Suivant V ordonnance du a S Juin ijn , 
ils ne doivent emporter que leurs linge & ha- 
bits ; & par conféquent les épées doivent reje- 
ter à la compagnie. 

Quoique cet article ait été renouvelle' par or- 
donnance de Louis XV. du i Juillet 
art. XLV. comme il a été tacitement dérogé à. 
l'égard des épées par une ordonnance pojle- 
rieure du 28 Juin lyix , le foldat congédié 
ne doit emporter que fon habit & fon linge feu- 
lement. 

XVIII. Si au préjudice de la préfente un 
eapitaine , ou en fon abfence fon lieutenant , 
refufe de ligner le congé d’un cavalier , dra- 
gon, fergent ou foldat de fa compagnie, à 

/ \ - 
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qui il appartiendra de l’avoir aux conditions 
fufdites , veut Sa Majefté , que le gouver- 
neur ou commandant de la place où la trou- 
pe fe trouvera , 6c le commiflàire qui en au- 
ra la conduite , ou l’un d’eux en l’ablènce 
ou refus de l’autre , ligne ledit conge ; fur 
lequel le cavalier , dragon , lèrgent ou fol— 
dat le retirera, fuis pouvoir autrement quit- 
ter la compagnie , quoiqu’il juftifie avoir de- 
mande fon congé comme plus ancien , 6c 
ne rien devoir à fon capitaine , à peine d’ê- 
tre puni comme delèrteur. Louis XIV. du 
iç) Août 1 699. 

XIX. Quant aux congés que lefdits capi- 
taines 6c officiers voudront donner pour 
des conf dérations particulières , Sa Majeflc 
leur défend trcs-expreflfément d’exiger au- 
cune chofepour raifondeftlits congés. Veut 
Sc entend qu’au cas qu’un lèrgent ou loldat 
obtienne fon congé par cette voie, & qu’il 
en vienne avertir le commiflàire des guerres 
qui aura la police de la troupe , il lui foit 
payé par les foins dudit commiflàire le qua- 
druple de ce qu’il aura donné pour fon con- 
gé i & que le capitaine ou l’officier qui l’aura 
donné , loit fur le champ callé en vertu de 
la prélènte. Louis XIV. du 6 Veyrier 1 670. 

Nota. Il firoitforta déjirer quon pût ban- 
nir le trafic des congés t d’un métier qui a 
l’honneur pour bafe , & que les tems & les 
conjectures pujfent mettre les capitaines en état 
de foutenir leurs compagnies ? fans un expé- 
dient au (fi peu convenable . 
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SUR LES C O N G F S 
limités ôt abfolus. 

Nota Par ordonnance du io Mars 1719 
le Roi ordonna que les cavaliers , dragons 
ou foldats engages antérieurement à cette or - 
donnante pour un tems limité , feraient tenus 
de repréjentcr leurs enrôlemens à F injpecteur 
lors de la première revue , pour être parlai vé- 
rifiés & vifés , au moyen de quoi leurs con- 
gés abfolus leur feroient délivrés exactement , 
s'ils le demandaient à l'échéance de leurs en - 
gagemens. 

A l'égard de ceux qui s' engageraient pofé- 
rieurement à cette ordonnance , ou qui renou- 
velleraient leurs engagemens , il fut dit que 
leurs congés ne pourraient leur être donnés pen- 
dant les mois de Mars , Avril , Mai , Juin y 
Juillet , Août & Septembre ; mais pendant les 
cinq mois d'hiver feulement > en forte cepen- 
dant qu'il n en feroit délivré que trois par cha- 
que compagnie ; fcavoir , le premier dans le 
mois d’ Octobre , le fécond dans le mois de 
Décembre , & le troifieme dans celui de Fé- 
vrier. 

On ne répété point ici tous les articles de 
cette ordonnance , parce qu'ils font rappelles 
dans celle du 2 y Août 1733, ci-après rap- 
portée : qui étend la dijpojïtion de la précé- 
dente à tous les engagemens limités , foitqifils 
aient été contrastés avant ou depuis ladite or- 
donnance du 10 Mars 1 719. 
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ORDONNANCE DUJIOI, 

Concernant les Engagemens limités. 

Du if Août 1733. 

S A Majefté s étant fait reprélènter fôn or- 
donnance du 10 Mars 17Z9, par laquelle 
pour prévenir l’affoiblifiTemcru des compa- 
gnies de fes troupes dans les tems où elles 
dévoient être le plus en force , & faciliter 
aux capitaines les moyens de remplacer fuc- 
ceflivement les foldats , cavaliers &r dragons 
dont les engagemens feroient expirés ; Elle 
auroit réglé qu’il ne feroit à l’avenir délivré 
que trois congés abfolus par compagnie , 
dans les mois d’O&obre, Décembre de cha- 
que année , & dans celui de Février de l’an- 
née fuivante \ & que ce nombre de trois 
congés étant rempli , ceux qui par l’échéan- 
ce deleurs engagemens feraient en droit d’en 
obtenir, feroient tenus de continuer leurs 
Services jufques au tems fixé pour la déli- 
vrance defefits congés. Et Sa Majefté étant 
informée que lefditcs compagnies tombe- 
roienr dans les inconvéniens aufquels Elle 
a voulu remédier , fi ladite ordonnance du 
jo Mars 1719 , dont l’effet a été reftraint à 
ceux qui s'engageraient poftérieurement à 
la date d’icelle , n’étoit étendue à ceux dont 
les engagemens font antérieurs 5 Elle s’eft 
déterminée d’autant plus volontiers à enren- 
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dre la difpofition générale à l’égard des uns 
& des autres , que les mêmes motifs les con- 
cernent<pgalement ; 8c que d’ailleurs les cir- 
conflances préfentes exigent que les compa- 
gnies relient çomplettes pendant les mois 
de campagne , 8c compofés de gens difei- 
plinés j & pour cet effet , Elle a ordonné 8c 
ordonne ce qui fuit. 

Article Premier. 

Les foldats , cavaliers 8c dragons enga- 
gés , foit avant ou depuis l’ordonnance du 

10 Mars 1719 , pour un tems limité , qui 
ne pourra être moindre de fix années , 8c 
ceux qui auront renouvellé ou renouvelle- 
ront leurs engagemens pour un pareil tems , 
ne pourront demander à l’expiration du tems 
de IeurlHits engagemens, la délivrance de 
leurs congés abfolus , pendant les mois de 
Mars , Avril , Mai, Juin , Juillet, Août 8c 
Septembre , mais pendant les cinq mois 
d’hyver feulement : enforte néanmoins que 
fî plufieurs engagemens limités venoient à 
expirer en même tems dans une compagnie, 

11 ne puifie être délivré de congé abfolu que 
fuccefîivement de deux mois en deux mois y 
fçavoir , lors de la revue que feront les infi- 
peéleurs à la fin de la campagne , 8c au dé- 
finit de ladite revue, à celle que les com- 
miffaires des guerres feront à la fin du mois 
d’Octobre pendant la paix , & en tems de 
guerre , à la première revue qu’ils feront à 
la fin de la campagne , à celui qui par l’an-; 
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eienneté de Ton fervicc fc trouvera Je pre- 
mier dans le cas de l’obtenir ; dans Je mois 
de Décembre , à celui qui Je fuivra dans l’or- 
dre d’ancienneté •, & dans Je mois de Février, 
à celui qui fe trouvera le plus ancien après 
les deux autres •, &c lorfqu’il fe trouvera des 
engagemens de meme date, on fera tirer au 
fort ceux qui en feront porteurs, pour être 
le congé abfolu délivré à celui à qui il aura 
été favorable. 

II. Si après les trois foldats, cavaliers ou 
dragons congédiés dans la même compa- 
gnie , il s’en trouve un quatrième ou plus 
dans le cas d’obtenir leurs congés , ils feront 
tenus de continuer leurs fèrvices pendant 
les fèpt mois d’été , leurs congés ne pour- 
ront être livrés que pendant les cinq mois 
d’hiver fuivans , en conformité de l’article 
précédent. 

III. Le cavalier, dragon ou foldat quia 
l’échéance du tems de fon engagement , fç 
trouvera redevable à fon capitaine de quel- 
ques avances qu’il ne fera pas en état de 
rembourfèr , continuera de fèrvir dans la 
même compagnie , jufqu’à ce que s’étant ac- 
quitté , il puiÂè reprendre fon rang dans la 
diftribution des congés, ôc cependant le con- 
gé qu’il auroit dû avoir, fera donné au plus 
ancien de ceux qui feront en droit de l’obte- 
nir après lui ; le capitaine de fon côté lui 
payera comptant ce qu’il pourra lui devoir. 

IV. Tout foldat , cavalier ou dragon , en- 
gagé pour un tems limité , devant ou après 
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l’ordonnance du io Mars 1719, fera obligé 
avant de pouvoir obtenir Ton congé , de 
reftituer au capitaine ce qu’il aura reçu pour 
fon engagement au-delà de la fomme de 
trente livres , à laquelle Sa Majeflé veut que 
le prix des cngagemens relie fixé : Ion in- 
tention étant cependant , que le capitaine 
ne puilfe rien répéter fur le prix de l’enga- 
gement de ceux qui l’ayant renouvelle pour 
fix autres années , obtiendront leurs con- 
gés à l’expiration de ce fécond terme. 

V. Les places des fergens , caporaux , anf* 
peffades des compagnies d’infanterie , les 
hautes-payes du régiment Royal-Artillerie , 
6 c les places de brigadiers des compagnies 
de cavalerie 6 c de dragons , ne pourront 
être données à ceux qui n’ont fait qu’un pre- 
mier engagement de fix années , à moins 
qu’ils ne le renouvellent pour fix années par 
lin fécond engagement , dont le rems courra 
du jour qu’ils auront figné le nouvel enga- 
gement. 

VI. Les engagemens n’étant contrariés 
que lous l’exprefle condition de fcrvir tout 
le tems qui y e£l llipulé, ceux qui le feront 
abfentés par des congés limités , pour leurs 
affaires particulières , ne pourront obtenir 
leurs congés abfolus , qu’après avoir fèrvi à 
leur troupe un tems égal à celui de leurs 
abfènces : bien entendu que ceux qui ne fè 
feront abfentés que pour aller travailler en 
recrue , feront réputés avoir fèrvi pendant 
ïout le tems de leurs congés j veut pour cet 
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effet Sa Majefté , qu’il foit fait mention fur 
lefdits congés , fi ceux à qui ils font donnés * , 
s’abfentent pour leurs affaires particulières, 
ou pour le fervice de Sa Majefté. Louis XV. 
du zf Août 173 3. 

Nota. Les articles Vil. IX. & X. fiiivans 
font tirés de £ ordonnance du 10 Mars 172.5?. 

VII. Aucun de ceux qui ont actuellement, 
ou qui auront à l’avenir des engagemens li- 
mités , ne pourra être admis aux places de 
fergens, même de grenadiers dans l’infan- 
terie •, 8 c celles de brigadiers dans la cavale- 
rie 8 c les dragons , s’il ne renouvelle l'on en- 
gagement au moins pour fix ans , qui ne 
courront que du jour de l’échéance du 
terme porte par le premier engagement. 
Louis XV. du 10 Mars 17x9. 

VIII. Ne pourront pareillement les fol- 
clats apprentifs des cinq bataillons du régi- 
ment Royal- Artillerie 8 c des compagnies de 
mineurs & d’ouvriers , qui auront des en- 
-gagemens limités ., être admis aux places de 
lèrgens , ni aux haute-payes , de fappeurs , 
bombardiers , canonniers , mineurs, ou- 
vriers , fous-maîtres, ou maîtres-ouvriers, 
s’ils ne renouvellent ou n’ont renouvelle 
leurs engagemens au-moins pour fix ans, 
■qui ne courront pareillement que du jour 
de l’échéance du terme de leurs premiers 
engagemens LouisXV. du 10 Octobre 173 1. 

IX. Sa Majefté voulant récompenfer la 
perle v.érance de ceux qui continueront leur 
îêrviçe dans la même compagnie , a jugé $5 
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propos de déroger en leur faveur feule- 
ment à ce qui eft porté par le réglement du 
£ Janvier 1710 , qui défend de recevoir à 
J’hôtel royal des Invalides aucun fèrgent, 
brigadier , cavalier , dragon ou foldat , qu’il 
11’ait au-moins vingt ans de fèrvice aôtuel , 
confécutif & fans interruption , ou qu’il n’ait 
etc eftropié au fèrvice : fon intention étant 
pour l’avenir , que tous ceux qui auront 
renouvellé deux fois leur premier engage- 
ment de fîx ans chacun dans la meme com- 
pagnie , foient reçus à l’hôtel , en cas que 
dans les fix dernieres années de leur fervice 
il leur furvienne des infirmités qui les met- 
tent hors d’état de les continuer : à l’égard 
de ceux qui préféreront de fè retirer chez 
eux avec des congés abfolus , ils emporte- 
teront leur habillement en l’état qu’il fè 
trouvera i il leur fera de plus donné une rou- 
te, &ç payé des fonds de l’hôtel des Invalides 
Ja fomme de cent livres à chaque fergent ou 
brigadier de cavalerie & de dragons -, celle de 
foixante-quiuze livres à chaquç caporal^, anf- 
peffade ou grenadier , & foixante livres à 
chaque cavalier , dragon , ou foldat, Louis 
XV. ibid. 

Nota. Cet article a été déclaré commun 
avec le régiment Roy al- Artillerie >par t ordon- 
nance du 10 Octobre 175 1. 

X. Ceux qui après avoir obtenu leur con- 
gé à l’expiration de leurs engagemens re- 
tiendront dans la même compagnie , avanç 
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1 année révolue de leur congé, y prendront 
le même rang qu’ils y avoient , de ils joui- 
ront des mêmes avantages portes par l’arti- 
cle précédent. Louis XV. ibid. 

XI. Tiendront les commiiïàires ordinai- 
res de Tes guerres , chargés de la police de 
lès troupes françoifès , un état exaét du tems 
& des motifs des congés limités, pour y 
avoir recours en cas de befoin. Tiendront 
pareillement un état des engagemens limités 
de chaque compagnie, & y feront mention 
des fommes qu’ils vérifieront avoir été don- 
nées ou promifes pour lefdits engagemens » 
6e ils enverront au mois de Septembre de 
chaque année , au lècrétaire d’état de la guer- 
re , un extrait de ce dernier état , contenant 
les iîgnalemens des cavaliers , dragons 6 c 
foldats qui devront être congédiés pendant 
l’hyver, & de ceux qui auront renouvelle 
leur engagement & préféré la continuation 
de leur fervice à leurs congés abfolus , pour 
en être rendu compte à Sa Majefté -, laquelle 
a dérogé à cet égard aux ordonnances du z 
Juillet 1716 , 28 Juin 1712 , &: 10 Mars 
j 71p. Louis XV. du 25 Août 1735. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les cavaliers , dragons & foldats 
qui après avoir obtenu leurs conges abjo- 
lus , voudront prendre de nouveaux engaj 
gemens $ du io Mars 1731 . 

S A Majefté étant informée que la plus 
grande partie des cavaliers , dragons 8c fol- 
dats qui font dans le cas d’obtenir des con- 
gés abfolus après avoir rempli le tems de 
leurs engagemens , au lieu d’en prendre de 
nouveaux avec leurs capitaines, lorfqu’ils 
ont intention de continuer leurs fèrvices 
dans les troupes , en font fouvent détournés 
par les proportions qui leur font faites avant 
l’expiration defdits congés , par d’autres ca- 
pitaines de la même garnifon, pour les atti- 
rer dans leurs compagnies j 8c voulant re- 
médier à un abus également contraire aut 
bien de fon Service , 8c à la bonne intelligen- 
ce qui doit régner entre les différens corps 
8c les officiers dont ils font cômpofés : Sa 
Majefté a défendu 8c défend très - exprefle- 
ment à tous capitaines d’infanterie , cavale- 
rie 8c dragons , d’engager 8c recevoir en 
leurs compagnies aucun cavalier , dragon 
ou foldat des autres compagnies avec les- 
quelles ils feront en garnifon , quoiquç 
porteur d’un congé abfolu \ à peine auxdits 
capitaines d’etre calfcs , &de perdre çe qu’ils 


Digitized by Google 


TT I T. L I ï. Conges de Soldats'.- £i 
âufont payé pour lefdits engagemens <$d 
auxdits foldats , cavaliers ou dragons , de' 
continuer à fervir dans la compagnie qu’ils 
auront quittée, pendant le tems porté par* 
leur nouvel engagement , & d’etre punis 
comme deferteurs , s ils s abfentent fans 
congé. Défend pareillement Sa Majefte * 
tous capitaines , quoique de garnifon diffe- 
rente , de recevoir en leurs compagnies au- 
cun cavalier, dragon ou foldit fortant d une 
autre compagnie avec congé abfolu , pendant 
Je tems d’un mois , à compter du jour de la 
date dudit congé, permet Sa Majeftc y en cas 

-de contravention , au capitaine de la compa- 
gnie que ledit cavalier, dragon ou foldàt 
aura quittée, de le reprendre en celle où il 
aura paffé avant ledit terme expiré, pour 
continuer les fervices en fa première com- 
pagnie pendant le tems de fon nouvel en- 
rôlement , ainfi qu’il eft dit ci-deffus, en 
reftituant au nouveau capitaine la fomme de 
-trente livres feulement pour le prix d’icelui. 
Veut au furplus Sa Majefté , qu’après ledit 
terme d’un mois paffé, il foit libre à tous 
cavaliers, dragons & foldats porteurs de 
congés abfolus ,. de prendre parti en telle 
compagnie qu’ils jugeront à-propos, à l’ex-" 
ception feulement de celles avec lefquelles 
ils étoient en garnifon lors de l’expédition' 
de leurs congés abfolus ; & à tous capitaines 
étant en garnifon ou quartiers différens, de- 
ies recevoir en leurs compagnies , fans pou-; 
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voir être répétés, (bus quelque prétexte qut 

ce puiflè être. Louis XV. du i o Mars 1731. 


ORDONNANCE DU ROI,, 

T? or tant Reglement Jiir les Congés qui pourront 
être donnés à t avenir aux Soldats , Cava- 
liers & Dragons , qui auront befoin de s ah*, 
fenter. 

Du 10 Décembre 1730. 

S A Majefté étant informée que les corn- 1 ' 
pagnies de fcs troupes françoifes d’infante- 
rie , cavalerie 8c dragons , le trouvent fou- 
vent très - foibles par le grand nombre de 
congés limités que les capitaines ont la fa- 
cilité de délivrer ; 8c délirant pourvoir aux 
inconvéniens qui peuvent en arriver, 8c ex- 
pliquer en même tems lès intentions , tant 
fur le nombre & le tems des congés qui 
pourront être dorénavant délivrés , & les 
précautions à prendre dans l’expédition def- 
dits congés , que fur la foldq qu’elle veut être 
conlèrvée à ceux qui les ayant obtenus , re- 
joindront leur compagnie à leur expiration , 
Sa Majefté a ordonné 8c ordonne ce qui fuit. 

Article Premier. 

Il ne fera délivré aucun congé limité pen- 
dant les mois d’Avri! , Mai , Juin, Juillet, 
Août 8c Septembre de chaque année , aux 
fergens , foldats , cavaliers 8c dragons de fes 
troupes françoifes , poui* quelque raifoa 
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fous quelque prétexte que ce puiflè être. . 

II. Déclare Sa Majefté les congés expédiés 
duns lefdits mois nuis \ enjoint Sa Majefté 
aux prévôts des maréchaux: , 8c autres offi- 
ciers de robe-courte , de faire arrêter ceux 
qui s’en trouveront porteurs , pour être con- 
duits à leurs garnifons aux dépens des capi- 
taines qui les auront expédiés. 

III. Permet Sa'Majefté aux capitaines d 'in- 
fanterie , de délivrer des congés limités à un 
fergent 8c deux foldats , ou au défaut de fer- 
gent , à trois foldats de chaque compagnie j 
8c aux capitaines de cavalerie ôc de dragons, 
à trois cavaliers ou dragons de chaque com- 
pagnie , pendant les mois d’Oétobre , No- 
vembre , Décembre , Janvier , Février & 
Mars ; lefqueis congés feront lignés du ca- 
pitaine de la compagnie , du commandant 
du régiment , 8c du major , 8c vifés , fi la 
trocipe eft dans une place, par le comman- 
dant d’icelle 8c le corn miliaire des guerres ; 
8c ii elle eft dans l’intérieur du royaume , 
par le commilfaire des guerres feulement > 
lequel fera tenu d’en tenir un contrôle exaél: 
lui défend très-exprelfément Sa Majefté , de 
comprendre dans l’extrait de fes revues au- 
cun autre abfent , que ceux dont il aura vife 
les congés , 8c d’excéder ledit nombre de 
trois par compagnie. 

IV. Tout fergent , foldat , cavalier ou 
dragon abfent par congé , qui fe rendra à fà 
compagnie à fon expiration , touchera fà fol- 
de pour tout le tcms de fon abfence , com- 
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me s’il avoit été préfent à la gamifôn , fanS 1 
qu’on puilTe lui faire aucune retenue fous 
prétexte des gardés qui auront été montées 
pour lui pendant fon abfencc , ou pour quel- 
que raifon que ce foit , autre que celle des 
dettes qu’il pourvoit avoir contra&ées. A 
l’égard de ceux qui auront outre-palTé ledit 
teins , & qui ne le trouveront pas par des 
raifons particulières , dans le cas d’étre jugés- 
comme déferteurs , ils feront privés de leur 
folde , laquelle demeurera à la difpofîtion du? 
capitaine , pour être employée à l’entretien* 
de fà troupe. 

V. Veut au furplus Sa Majefté , que lef- 
dits congés ne puilfent être délivrés que fur 
les cartouches imprimés par fes ordres , 6c 
qu’ils foient fcellés du fceau du régiment 
félon ôc ainfi qu’il eft porté par l’ordonnan- 
ce du i Juillet 1716 , laquelle Sa Majefté 
.veut être exécutée félon fà forme & teneur^ 

Nota. V ordonnance precedente difendoit 
de donner aucun congé Limité pendant l'été ^ 
mais fur les différentes remontrances qui fu- 
rent faites par les commandans des corps , Sa 
Majefté dérogea à £ article premier de cette or- 
donnance parcelle du 10 Mars 173 1 , qui 
fuit» 
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ORDONNANCE DU R.OI^ 

Vour fixer le nombre de Conges limites , qui 
pourront être accordes pendant tété dans 
chaque Bataillon , & dans chaque Efia- 
tlron de Cavalerie ou de Dragon , 

Du 2© Mars 173 1; • 

S A Majefté s’étant fait repréfenter fon or- 
donnance du 10 Décembre de l’année der- 
pîere , par laquelle , pour les confîdérations ; 
y contenues , Elle aurait entr’ autres chofes 
ordonné qu’il ne ferait délivré à l’avenir au«* 
cun congé limité pendant les mois d’Àvril^* 
Mai , Juin , Juillet , Août Septembre de 
chaque année , aux fergens , foldats , cava- 
liers & dragons de fes troupes françoifes , - 
déclaré nuis les congés expédiés dans lef- ' 
dits mois, avec injonction aux prévôts de ' 
maréchauftee & autres officiers de robbe- ' 
courte, de faire arrêter ceux* qui s’en trou- 
veraient porteurs : pour être conduits à leur 
garnifon aux dépens des capitaines qui les 
auraient expédiés : Sc Sa Majefté ayant écou- 
té favorablement les repréfentations qui lui ; 
ont été faites fur la néceffiré d’admettre quel- 
ques exceptions à une règle auffi générale > ' 
foit en faveur des fergens, foldats , cava- 
liers & dragons, qui dans des cas.ablblu? 
menrindifpenfables', fe trouvent obligés 
d’aller mettre ordre à des attires de famille j • 

B-v/ 
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ioit en faveur des capitaines, qui, pour r&- 
parer des pertes inopinées , ont befoin de 
faire des recrues pendant l’été , Sa Majelté 
a ordonné & ordonne ce qui fuit. 

Article Premier. * 

Il pourra ctre dorénavant délivré vingt- 
cinq congés dans chaque bataillon d’infan- 
terie françojfè , Sc dix dans chaque efeadron 
de cavalerie ou de dragons , à des fergens , 
Soldats , cavaliers ou dragons , pour les mois 
d’ Avril , Mai , Juin, Juillet , Août & Sep- 
tembre ; ayant pour cet effet Sa Majefté dé- 
rogé à cet égard à ladite ordonnance du 10 
Décembre 1750 , laquelle fera au furplus 
exécutée félon fa forme «Sc teneur. 

II. Lorfque dans le nombre defdits con- 
gés , il y en aura d’expédiés pour une part 
defdits fix mois feulement, ou que ceux qui 
en au’ ont obtenus pour lefHits fix mois , fè 
feront rendus à leur compagnie avant qu’ils 
ibient expirés, il pourra erre expédié de nou- 
veaux congés à d’autres fergens, foldats , 
cavaliers ou dragons , jufqu’à concurrence 
du tems qui reliera à expirer defdits fix mois; 
en forte néanmoins qu’îl ne puifïè y avoir 
en aucun tems de l’été un plus grand nom- 
bre de congés actuellement flibfîflans , que 
ceiui qui efl ci-deffus fixé, 

III. En cas de difficulté entre les capitai- 
nes , fur la part qu’ils devront avoir dans le 
nombre defdits congés , par rapporr aux be- 
fioins de leurs compagnies , elles feront ré- 


Digitized-by Google 



Tit. LU. Conges de Soldats. 2 .7 

gléés par Jes directeurs ou infpeéteurs lors 
leurs revues , 8c à leur défaut , par les 
commiflàire s des guerres. 

' IV. Lefdits congés feront lignés du capi- 
taine de la compagnie du commandant du 
régiment , 8c du major -, 8c vifés , lî la trou- 
pe eft dans une place , par le commandant 
d’icelle, &Te commiflàire des guerres ; 8c 
fi elle eft dans l’intérieur du royaume , par 
le commiflàire des guerres feulement , le- 
quel fera tenu d’en tenir 1111 contrôle exaét y 
lui défendant très-expreflement Sa Majefté 
•de comprendre dans l’extrait de (es revues 
aucun autre abfent , que ceux dont il aura 
vifé les congés , 8c d’excéder ledit nombre, 
V. Tout fèrgent , foldat , cavalier , oit 
dragon, abfènt par congé , qui fe rendra à 
fi compagnie à fon expiration , touchera fa 
folde pour tout le tems de fon abfence , com- 
me s’il avoit été préfent à la garnifon, fans 
qu’on ptiifle lui faire aucune retenue , fous 
prétexte des gardes qui auraient été mon- 
tées pour lui pendant fon abfence, ou pour 
quelque rai fon que ce foit, autre que celle 
des dettes qu’il pourrait avoir contractées. 
A l’égard de ceux qui auront outre- paflé le- 
dit tems, 8c qui ne fe trouveront pas, par 
des raflons particulières , dans le cas d’etre 
jugés comme déferteurs , ils feront privés 
de leur folde , laquelle demeurera à la dif- 
pofition du capitaine , pour être employée 
à l’entretien de fà troupe. 

.VL Veut au furplus Sa Majefté , que. Ief 1 
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dits congés ne puiftent être délivrés que fui 1 
les carrouches imprimées par Tes ordres > 8 c 
qu’ils foient fcellés du fceau du régiment r . 
(èlon 8 c ainfi qu’il eft porté par l’ordonnan- 
ce du z Juillet 17 1 <5 , laquelle Sa Majefté 
veut être ponctuellement exécutée. Louis 
XV. du zo Mars 1731. 

Nota. Cette dernier e ordonnance ne peut 
avoir lieu durant la guerre , les compagnies 
devant être complettes autant qu il ejl pojfiblç 
pendant la campagne . 


ORDONNANCE DU ROI, 

Portant rétahlijfement des Congés d' ancienne* 
té 9 dont la délivrance avoit été fufpendut 
par celle du 1 j février 1734. 

Du 8 Janvier 1737.. 

S A Majefté s’étant trouvée obligée , à Toc*, 
cafion de la guerre furvenue en 1733 , de 
fufpendre par Ton ordonnance du 1 j Février 
1734, jufqu’à pareil jour de l’annee 1737^ 
l’exécution de celles des 10 Mars 1719, 8c 
2 y Août 1733 , concernant l’ordre qui de- 
voit être obièrvé dans la délivrance des con- 
gés ablblus , à ceux des cavaliers , dragons 
8c foldats de Ces troupes françoiies, qui au- 
-roient rempli le tems porté par leurs enga- 
gemens j fès premières attentions ont été , 
en ordonnant la réduction des compagnies 
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cTînfanterie au nombre de trente , & celles 
de cavalerie 8c de dragons à celui de vingt- 
cinq hommes > de faire jouir dès-à-préfent 
une partie de ceux dont les engagemens font 
expirés , des avantages qui leur avôient été 
accordés par lefdites ordonnances , 8c de ré- 
tablir pour l’avenir, en faveur de ceux qui 
relieront dans lefdites compagnies , les dif- 
pofitions portées par lefdites ordonnances , 
en proportionnant le nombre des con- 
gés au pied fiir lequel elles demeureront en- 
tretenues -, & en conféquence , Sa Majefté a 
prdonné 8c ordonne ce qui fuit. 

Article Premier: 

». 

Après que les directeurs 8c infpeCteurs , -, 
'ou à leur défaut le6 commiCfaires des guer^ 
tes chargés de procéder à la réduction def 1 
dites compagnies , auront réformé les cava- 
liers , dragons 8c foldats qui (è trouveront 
incapables defervir , ôc fait délivrer des con- 
gés avec des certificats de fervice à ceux qui 
auront mérité d’être reçus à l’hôtel royal 
des Invalides ils tiendront la main à ce qu’il 
foit délivré des congés abfoius à ceux qui, 
après avoir rempli le tems de leurs engage- 
mens , le trouveront , par l’ancienneté de 
leur fervice, dans le cas de les obtenir les 
premiers 8c ce jufqu’à concurrence du nom- 
bre qui excédera celui de trente hommes 
dans l’infanterie, 8c de vingt - cinq dans la. 
cavalerie 8c les dragons. 
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II. Il ne fera à l’avenir délivré aucun corî- 
gé abfolu pendant les mois d’été, mais feu- 
lement pendant les mois d’Oétobre 8c Jan- 
vier; enforte néanmoins que fi plufieurs civ 
gagemens étoient alors expirés dans une 
même compagnie, il ne fera délivré qu’un 
congé abfolu dans ledit mois d’Oétobre, 6c 
un autre au mois de Janvier fuivant , à ceux 
qui fe trouveront les premiers dans le cas de 
l’obtenir. 

III. Lorfqu’il fe trouvera plufieurs en ga- 
gemens de meme date , on fera tirer au fort 
ceux qui en feront porteurs, pour être le 
congé abfolu délivré à celui qu’il aura indi- 
qué , & les autres feront tenus d’attendre 
les mois dliyver fuivans. 

IV. Celui qui à l’échéance du tems de fon 
engagement , fera redevable à fon capitaine 
de quelques avances qu’il ne fera pas en état 
de rembourfer, continuera de fervir dans la 
meme compagnie , jufqu’a ce que s’étant ac- 
quitté, il piriflb reprendre fon rang dans la 
diftribution des congés ; ôc cependant le 
congé qu’i! auroit dû avoir fera donné au 
plus ancien de ceux qui feront en droit de 
l’obtenir après lui. Le capitaine , de fon cô- 
té , lui payera comptant ce qu’il pourra lui 
devoir , Sc aura l’option de lui laifièr fon 
habit , ou de lui payer une femme de quinze 
livres pour lui en tenir lieu. 

V. Tout foldat, cavalier ou dragon fera 
obligé , avant de pouvoir obtenir fon con- 
gé , de reftituer à fon capitaine ce qu’il aura 
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teçu d’ engagement au-delà de la Tomme de 
trente livres, à laquelle Sa Majefté veut que 
le prix des engagemens relie fixé : Ton inten- 
tion étant cependant que le capitaine ne 
puifie rien répéter de ce qu’il aura donne 
au-delà à ceux qui ayant renouvellé leur 
premier engagement pour fix autres'années, 
obtiendront leur congé à l’expiration de ce 
lècond terme. 

VI. Nul ne pourra être admis aux places 
de lèrgent , caporal , anlpelfade , 8 c grenadier 
dans l’infanterie , 8 c à celle de brigadier dans 
la cavalerie èc les dragons , qu’il ne Toit obli- 
gé de lèrvir trois années dans le/Hites places, 
au-delà du teins porté par Ton engagement 
précédent ; Sa Miellé ayant bien voulu ré- 
duire à ce terme celui de fix années preferit 
par lefiiites ordonnances des 10 Mars 1719 
&■ 13 Août 173^ ; bien entendu que fi dans 
le nombre des fujets propres a remplir lefi- 
dites places il s’en trouvoit qui voulu fient 
rcnouveller leur engagement pour fix an- 
nées , elles leur Toient données par préfé- 
rence. 

VII. Ne pourront pareillement les loldats 
apprentifs des cinq bataillons du régiment 
Royal-Artillerie , 8 c de compagnies de mi- 
neurs 8 c ouvriers , être admis que Tous la 
même condition aux places de lergens > ni 
aux hautes payes de fappeurs, bombardiers,' 
canonniers, mineurs , ouvriers , fous-maîtres 
ou maîtres-ouvriers. 

.VIII. A l’égard des foldats , cavaliers 8 c 
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dragons qui, fans avoir confenti à aucuné'’ 
prolongation de fervicc , ont été admis par 
tolérance pendant le cours de la guerre aux- 
ditès places ou hautes payes, leurs congés né 
pourront leur être délivrés qu’après avoir 
pareillement fervi trois années , attendu - 
qu’ils n’ont pas ignoré les conditions aux- 
quelles ils pouvoicnt être admis auxdites 
places. 

IX. Ceux qui après avoir obtenu leur con- 
gé ablolu à l’expiration de leur premier en- 
gagement viendront s’enrôler dans la même 
compagnie avant l’année révolue de leur 
congé, y reprendront le même rang qu’ils 
y avoient , & feront admis auxdites places 
ôc hautes payes , comme s’ils n’avoient pas 
interrompu leur fervice. 

X. Quoique fuivant le Réglement donné 
le 3 Janvier 1710, pour l’hôtel royal des 
Invalides , aucun fergent , brigadier , cava- 
lier , dragon ou foldat ne puiffe y être reçu , 
qu’il n’ait au - moins vingt ans de ferviee 
aétuels Sc confécutifs ,• ou qu’il n’ait été ef- 
tropié au fervice de Sa Majefté , fem inten- 
tion efl: que ceux qui ne s’étant engagés que 
pour fix ans , auront renouvellé deux fois 
leur premier engagement dans la même 
compagnie , foient reçus audit hôtel , en 
cas que dans le cours des Gx dernieres an- 
nées de leur fervice , il leur furvienne des 
infirmités qui les mettent hors d’état de le ‘ 
continuer. A l’égard de ceux qui prefére- 
ront de fe retirer chez eux avec des congés 
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abfolus , il leur fera de plus donné une route 
pour s’y rendre', ils emporteront leur habil- 
lement en Tétât qu’il fe trouvera , 8c il leur 
fera de plus payé des fonds de ITiôtcl des 
Invalides la fomme de cent livres à chaque 
fergent ou brigadier de cavalerie ou de dra- 
gons \ celle de foixante-quinze livres à cha- 
que caporal r anfpeflàde , grenadier , ainfï 
qu’à ceux qui feront parvenus aux hautes 
payes dans le régiment Royal-Artillerie , &c 
foixante livres à chaque cavalier , dragon ou 
foldat. 

XI. Les engagemens étant au furplus cen-- 
fés ctre contrariés fous l’exprcffe condition 
de fervir tout le tems qui y eft ftipulé, ceux 
qui fe feront abfentés par des congés limi- 
tés pour leurs affaires particulières , ne pour- 
xonr obtenir leur congé abfolu , qu’après 
avoir fervi à leur troupe un tems égal à ce- 
lui de leur abfence. Quant à ceux qui ne fe 
feront abfentés que pour aller travailler à 
des recrues , ils feront réputés avoir fervi 
pendant tout le tems de leurs congés : Veut 
pour cet effet Sa Majefté qu’il foit fut men- 
tion fur lefdits congés , fi ceux à qui ils font 
donnés s’abfentent pour leurs affaire! ou 
pour le fervice de Sa Majefté-, 8c que par le 
major de" chaque régiment il foit tenu un 
état exaét du tems 8c. des motifs defelits con- 
gés limités , dont il délivrera copie au com- 
miffairc des guerres qui en aura la police 
pour y avoir recours en cas de befoin. 

XII. Tiendront pareillement lefdits ma-; 
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jors un état des engagemens limités de cha 1 * 
que compagnie , 8 c y feront mention des 
fouîmes qu’ils vérifieront avoir été données 
ou promifès pour lefHits engagemens i afin 
que le commifiàire des guerres , auquel il 
fera tenu de le communiquer, puifïè en en- 
voyer au mois de Septembre de chaque an- 
née un extrait au fècrétaire d’état de la guer- 
re , contenant les fignalemens des cavaliers, 
dragons ou foldats qui devront ctre congé- 
diés pendant l’hyver fuivant, 8 c de ceux qui 
en renouvellant leur engagement, auront 
préféré la continuation de leurs 1er vices à 
leur congé abfolu ; pour en être rendu 
compte à Sa Majefié , laquelle veut que la 
préfènte ordonnance foit exécutée nonob- 
fiant ce qui pourra être contraire à celles des 
io Mars 1719, Août 1755, 8c autres pré- 
cédentes , auxquelles elle a dérogé 8 c déroge 
pour ce regard feulement. 

Mande 8 c ordonne Sa Majefié, &c. Fait 
à Verfailles le huit Janvier mil fèpt cent 
trente-fept. Signe , LOUIS. Et plus bas, 
Bauyn. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Pour régler la dijlribution des Congés 
d'ancienneté du premier Mars 17^. 

S A Majefié voulant régler le nombre des 
cavaliers , dragons 8 c foldats de fes troupes 
auxquels il pourra être délivré des congés 
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d'ancienneté pendant l’hyver prochain , Elle 
a ordonné 8c ordonne ce qui fuit : 

Article Premier, 

Il fera délivré deux congés abfblus dans 
chaque compagnie de fufiliers , de grena- 
diers & d’ouvriers, 8c dans celles de cavale- 
rie 8c de dragons à cheval ; 8c trois congés 
dans chaque compagnie du régiment Royal- 
Artillerie , de mineurs 8c de dragons à pied: 
le tout autant qu’il fe trouvera dans lefdites 
compagnies un pareil nombre de cavaliers, 
dragons ou foldats, dont les engagemens 
feront expirés. 

II. Ces congés feront délivrés le premier 
du mois de Septembre prochain , dans les 
régimens qui ne font point du nombre de 
ceux qui ont reçu des ordres pour camper ; 
8c dans ces derniers , à la réparation des 
camps où ils auront fervi. 

III. On renverra par préférence les cava- 
liers , dragons 8c foldats de chaque compa- 
gnie , dont les engagemens feront expirés 
les premiers 5 8c s’il s’en trouve plufieurs 
dans une même compagnie qui aient fini le 
tems de leur fervice de la même date, ils ti- 
reront au fort. 

IV. Lorfqu’un cavalier, dragon ou foldat 
qui devra avoir Ion congé d’ancienneté, 
préférera de renouveller -Ion engagement 
dans la même compagnie , celui qui le fui- 
vra ne pourra demander d’être congédié à 
Ùl place. 
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V. Celui qui étant redevable à fon capi- 
taine de quelques avances , ne fera pas en 

- état de le rembourfèr à l’échéance de Ton 
congé , fera obligé de continuer à fervir 
dans la même compagnie, jufqu’à ce que 
s’étant acquitté , il puifle reprendre Ton rang 
dans la diftribution des congés -, ôc cepen- 
dant le congé qu’il auroit dû avoir s’il n’eût 
pas été redevable , fera donné au plus ancien 
de ceux qui feront en droit de l’obtenir après 
lui. 

VI. Le capitaine payera de fon côté à ceux 
qui feront congédiés ce qu’il pourra leur de- 
voir j & il aura l’option de leur laiflèr leur 
habit , ou de leur donner à chacun quinze 
livres , en les renvoyant , avec la vefte & le 
chapeau. 

Vil. Sa Majefté ayant fixé le prix des en- 
gagemens à la fomme de trente livres , Ton 
intention eft qu’aucun cavalier, dragon, ou 
foldat ne puifle obtenir fon congé abfolu , 
qn’après avoir reftitué à fon capitaine ce 
qu’il auroit reçu d’engagement au-delà de 
cette fomme ; & il en fera ufé à 1 egard de 
ceux qui ne pourront y fàtisfaire , comme il 
eft porte a 1 article V. Entend néanmoins 
Sa Majefie que le capitaine ne pourra rien 
répéter de ce qu’il aura donné au-delà de 
trente livres, à ceux qui auront fèrvi pendant 
trois années de guerre de plus que leur pre- 
mier engagement , ou qui auront rempli 
confécutivement deux engagemens de fix- 
ons dans la même compagnie» 
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VIII. Ceux qui ont été admis aux places 
de fergent , caporal , anfpeflade & grenadier 
dans l’infanterie & les dragons à pied, & à 
celles de brigadier dans la cavalerie & les 
dragons à cheval, ou qui le feront par la 
fuite, fcrviront pendant trois années dans 
lefHites places, au-delà du tems porté pat 
leurs engagemens précédens j lefquelles trois 
années feront comptées, pour ceux qui au- 
ront pafïe fuccefîivement à plufieurs hautes 
payes, du jour qu’ils auront reçu la derniere 
defdites hautes payes. Si cependant dans le 
nombre de ceux qui feront propres à rem- 
plir lefdites places, il s’en trouve qui con- 
fèntent de renouveller leur engagement 
pour fix années , elles leur feront données 
par préférence ; & les mêmes conditions 
s’obferveront à l’égard des fbldats appren- 
tifè du régiment Royal -Artillerie, & des 
compagnies de mineurs & d’ouvriers qui 
feront paffés ou paflèront à l’avenir aux pla- 
ces de fergent &" aux hautes payes de fap- 
peurs , bombardiers , canonniers , mineurs, 
ouvriers, fous-maîtres, ou maitres -ouvriers. 

IX. Quoique fuivant le réglement du $ 
Janvier 1710, aucun fergent , brigadier , ca- 
valier, dragon ou fbldat ne puiflè être reçu 
à l’hôtel royal des Invaliees , qu’il n’ait aü- 
moins vingt ans de fervice aéfuel & confc- 
cutif, ou qu’il n’ait été eftro^ié au fèrvicô 
de Sa Majeflé -, fon intention cfl: cependant 
que ceux auxquels , après avoir renouvellé 
{leux fois des engagemens de fix ans dans ls* 
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meme compagnie , iJ furviendra pendant lé 
cours de leur troifieme engagement , des in 4 
firmités qui les mettent hors d’état de conti- 
nuer leur fervice , foient reçus audit hôtel. 

X. L’intention de Sa Majefté étant que les 
cavaliers > dragons ôc foldats fervent pen- 
dant tout le teins pour lequel ils s’enga- 
gent , Elle veut qu’aucun d’eux ne puiflè 
prétendre fon congé abfblu , qu’après avoir 
porté les armes & fait réellement le fervi- 
cc dans la compagnie pendant fix années 
entières » 8c que ceux qui fè feront abfèntés 
par des congés limités, pour leurs affaires 
particulières, foient obligés de fèrvir à leur 
troupe un tems égal à celui de leur abfence, 
par-delà le terme de leur engagement. Quant 
à ceux qui fe feront abfèntés pour aller tra- 
vailler à des recrues , ils feront réputés avoir 
fèrvi pendant tout le tems de leurs congés , 
où il fera fait mention , pour cet effet , des 
motifs pour lefquels ils auront été accordés , 
Sc il fera tenu par le major de chaque régi- 
ment un état exaét de ces congés , duquel 
il délivrera une copie au commiflàire des 
guerres qui en aura la police , pour y avoir- 
recours en cas de befoin. 

XI. Tiendront de même lefdits majors 
un état des engagemens limités de chaque 
compagnie , dans lequel ils feront mention 
des fommes qu’ils vérifieront avoir été don- 
nées ou promifès pour lefdits èngagemens, 
afin que le commiflàire des guerres , auquel 
ils feront tenus de le communiquer , puifie 
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en envoyer un extrait au inois d’Oétobre 
prochain, au fecrétaire d’état ayant le dé- 
partement de la guerre , lequel extrait con- 
tiendra le fignalement des cavaliers , dra- 
gons 8c loldats qui auront été congédiés , 
& de ceux qui , en renouvellant leur en- 
gagement , ou en partant aux hautes payes , 
auront préféré la continuation de leur fer- 
vice à leur congé abfolu, pour du tout être 
rendu compte à Sa Majefté , laquelle veut 
que la préfente ordonnance foit exécutée, 
nonobftant ce qui pourroit être contraire 
aux précédentes , auxquelles Elle a déroge 
& déroge pour ce regard feulement. 

Mande & ordonne Sa Majefté , &c . Fait 
g Verlàilles le premier Mai mil fèpt cent cin- 
quante-cinq. Signe, LOUIS. Et plus bas , M. 

P. DE VOYER d’ArGENSON. 

Nota. Depuis 1741 le Roi a rendu plu- 
fieurs ordonnances aujiijet des conges d’an- 
cienneté j mais il fuffifoit de rapporter la der- 
nière , qui ejl celle quon vient de lire , Ô> 
nous allons ajouter celles qui en ont fufpcndu 
t effet. 


ORDONNANCE DU ROI, 

J?our fiijpendre la délivrance des congés dé an- 
cienneté , qui avoit été réglée par celle du, 
premier Mai dernier du 3 Août 1 

S A Majefté jugeant néceflaire au bien de 
fon lèrvice de fufpendre la délivrance des 
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congés d’ancienneté , qui auroit du être faît£ 
le premier du mois de Septembre prochain 
aux cavaliets , dragons & foldats de Ce s 
troupes , en confcquence de Ton ordonnance 
du premier Mai dernier j Sa Majefté veut ôc 
entend qu’il ne Toit délivré aucun congé 
d’ancienneté pendant la préfènte année , fè 
réfervant de régler ceux qui devront être 
expédiés l’année prochaine , félon que les 
conjonctures le permettront. 

Mande & ordonne Sa Majefté, &c. Fait à 
Compiegne le trois Août mil fept cinquan-r 
te -cinq. Signe , LOUIS. Et plus bas , M« 
P. DE VoYER ü’ArgENSON. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Pour fnjpendrc la dijlribution des congés d’an* 
elenneté pendant la guerre. 

Vu Juillet 17$ 6. 

»S A Majelté ayant été obligée de déclare* 
la guerre au roi d’Angleterre, & jugeant 
néceflaire de différer encore Ja délivrance des 
congés abfolus qu’Elle a fufpendue par fon 
ordonnance du 3 Août de l’année derniere l 
Elle a ordonné & ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. 

Les foldats, cavaliers & dragons dont 1«4 
Ængagemens feront expirés ou expireront 
pendant le cours de la préfènte guerre, cort- 

jinucronç 
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tinueront de fèrvir jufqu’à ce que la paix 
étant faite , Sa Majefté rétablifle la diftribu- 
tion des congés d’ancienneté fur le même 
pied qu’elle étoit ci-devant établie. 

IL Ceux defdits foldats, cavaliers 8c dra- 
gons j qui auront lervi trois ans au-delà du 
terme auquel ils auroient dê être congédiés > 
recevront la fomme de dix livres , qui leur 
fera payée par leur capitaine j 8c ne pourra 
leur être retenue , fous quelque prétexte que 
ce foit , lorfque la diftpibution des congés 
étant rétablie , ils feront dans le cas de rece- 
voir les leurs. 

III. Entend néanmoins Sa Majefté que les 
fèrgens , caporaux , anfpcllàdes 8c grena- 
diers , qui auront monté à ces haute-payes 
pendant la prolongation de leur fèrvice, ne 
puiftènt prétendre au payement de la pifto- 
le , qu’apres qu’ils auront fèrvi Ex années 
au-delà du terme de leur engagement. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c fes lieutenans généraux en fès 
provinces 8c armées , aux intendans 8c com- 
mifliires départis en icelles , gouverneurs de 
fes villes 8c places , direéteurs 8c infpe&eurs 
généraux de fes troupes , colonels d’infan- 
terie , mcftres-de-camp de cavalerie & de 
dragons , commiftàires ordinaires de fes 
guerres » 8c tous autres fes officiers , de te- 
nir la main , chacun ainfî qu’il appartiendra, 
à l’execution de la préfente , 8c de la faire 
publier & afficher par-tout où befbin fera , 

ce qu’aucun n’en ignore, Fait à Compiç- 

^ Tome HL C 
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.gne le vingt-cinq Juillet mil fèpt cent dii* 
'quante-fîx. Signe, LOUIS. Et plus bas , M. 
P. DE VOYER d’ArgENSON. 

J * ■■■■■■ . , . «— ■ — 

ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Soldats , Cavaliers & Dra- 
gons qui viennent à Paris avec des congés 
limites. 

Du 3 Janvier 175-3. 

lS A Majefté étant informée que plusieurs 
foldats , cavaliers S c dragons de lès troupes , 
qui obtiennent des congés limités pour aller 
vaquer chez eux à leurs affaires, ou fous d’au- 
tres prétextes, en abufènt pour venir à Pa- 
ris , où ils vivent licencieufcmcnt , & don- 
nent journellement occafton à des querelles* 
combats & autres excès contraires à l’ordre 
public : Sa Majefté voulant y pourvoir, a 
ordonné ôc ordonne ce qui fuit ; 

Articjle Premier. 

Tous foldats , cavaliers & dragons des 
troupes de Sa Majefté , françois ou étran- 
gers , qui étant abfens de leurs régiment par 
.congé limité , fè trouveront dahs la ville ôc 
les fauxbourgs de Paris lors de la publica- 
tion de la préfente ordonnance , feront te- 
nus, fous peine de prifon , de fè représen- 
ter par-devant le fieur lieutenant général de 
police , pour lui faire vifèr les cartouches} 
,de leurs congés, ôc pour déclarer en tnéiïiÿ 

' • J 
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teins Je lieu de leur demeure , dont il fera 
tenu régi lire. 

II Enjoint Sa Majefté , fous la même pei- 
ne , à tous foldats , cavaliers ou dragons , 
auxquels il fera expédié à l’avenir des con- 
gés limités, de remplir les memes formali- 
tésxlans les vingt-quatre heures après leur 
.arrivée à Paris. 

III. Lorfoue lefdits foldats , cavaliers &r 
dragons étant à Paris par congé , après avoir 
déclaré leur demeure au lieutenant général 
die police , voudront en changer , ils feront 
obligés auffi , fous peine de prifon , de lui 
faire une nouvelle déclaration de celle où 
ils devront aller. 

IV. Veut Sa Majefté qu’ils déclarent pa-; 
Teillement au liéutenaut général de police, 
le tems où ils devront partir de ladite ville , 
foit pour rejoindre leurs régimens , ou pour 
aller en quelqu’ autre lieu que ce foit ; Sa 
Majefté leur défendant de refterdans lefdits 
ville & fauxbourgs de Paris , au-delà du ter- 
me de leurs congés , fous quelque prétexte 
que ce puilfe être , à peine d’être punis fui- 
vant la rigueur de fes ordonnances. 

Mande ordonne Sa Majefté au fieur 
lieutenant général de police de Paris , de te- 
nir la main à l’exécution de la préfente or- 
donnance , & de la faire afficher par-tout 
où befoin fera. Ordonne pareillement Sa 
Majefté aux commiffaires de fes guerres de 
la publier à la tête des troupes dont ils ont 
la police , lors de leur première revue j Üc 
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commandans des corps , de tenir la main à 
ce qu’elle foit lue à tous les cavaliers , dra- 
gons & foldats auxquels il fera délivré des 
congés , à ce que perfonne n’en puiflc pré- 
tendre caufe d’ignorance. Fait à Verfailles , 
le trois Janvier 175-3. Signe , LOUIS. Et 
pins bas , M.P.de Voyer d’Argenson, 


TITRE L I I I. 

Des Confeils de Guerre, 

Article Premier. 

L Orfqu’il devra être tenu confeil de guer- 
re, Toit pour punitioiy de crimes, ou pour 
empêcher qu’il ne s’en commette à l’avenir, 
l’aflèmblée fe fera chez le gouverneur, lieu- 
tenant de roi , ou commandant de la place 
où fe trouvera la compagnie dont fera le 
foldat prévenu j auquel confeil , tous les of- 
ficiers , de quelque corps qu’ils foient , pour- 
ront affilier , & ledit gouverneur ou com- 
mandant y prélidera fans difficulté. Louis 
XIV. Ordonnance du 1^. Juillet 166 5. 

Quoique les commiJJ aires des guerres riaient 
pas voix délibérative dans lefdits confeils » 
ils peuvent cependant y ajjifter pour prendre 
garde à ce que les ordonnances y foient exé- 
cutées » &y prendre féance à coté du comman- 
dant ifuivant une lettre écrite par ordre du Roi 
au fcur Tixier , commiffaire des guerres , par 
M. de Louvois f le 8 Septembre 1685 , & plu- 
Jieurs autre f. 
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IL Lorfque dans les places où fe tiendront 
les confeils de guerre , il ne fe trouvera pas 
nombre fuffifent d’officiers pour le jugement 
des procès , les gouverneurs ou comman- 
dans pourront convoquer 8 c appeller efdifes 
places , le nombre néceffiairc de ceux qui fe- 
ront en garnifon ès places les plus voifines. 
Louis XIV. ibidem . 

III. Veut Sa Majefté , que lefeits officiers 
convoques foient tenus de fe rendre efdites 
places , loriqu’ils en feront requis par lef- 
dits gouverneurs ou commandans , pour , 
au nombre porté par les ordonnances de Sa 
Majeflé , procéder au jugement defdits pro- 
cès. Louis XlV. ibidem. 

Le nombre de juges n étant point règle par 
cet article , non plus que par toutes les autres 
ordonnances militaires , il doit être fixé par 
rapport à Vordonance criminelle du mois d' Août 
1670 , art. XI. Les jugemens en dernier refe 
fort fe donneront par fept juges au moins : 
Et article XII. Paieront à l’avis le plus doux, 
fi le plus fevere ne prévaut de deux voix. 

IV. Les officiers des compagnies , étant 
en garnifon dans la place où le confeil de 
guerre fe tiendra, ne pourront faire difficul- 
té d’admettre les officiers des places voi fi- 
nes , ni prétendre d’autre rang 8 c féance au- 
dit confeil , que celui qui leur appartiendra 
à caufe de l’ancienneté de leurs corps. Louis 
XIV. ibidem. 

V. Entend néanmoins Sa Majeflré , que 
iorfqu’un des capitaines de la garnifon où 

, * Ciij 
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le tiendra le confeil de guerre , fe trouvera' 
commander dans ladite place , il y ait en ce 
cas la préféance au préjudice de ceux qui fè 
rendront dans ladite place , quoiqu’ils foient 
de corps plus anciens que celui dont il fera. 
Louis XIV. ibidem. 

VI. Lorlque dans les places les plus voi- 
fines de celles où fe devra tenir le confeil de 
guerre , il n’y aura pas des officiers en nom- 
bre fuffifent , ou qu’elles feront trop éloi- 
gnées pour les en faire venir , en ce cas le 
commandant de ladite place appellera 8c ad- 
mettra audit confeil les fergens des compa- 
gnies de la garnifon , jufqu’au nombre né- 
celliire pour le jugement. Louis XI V. ibid. 

VII. Les majors des places ou des rcgi- 
mens prendront les conclufions dans les 
procès qui fe jugeront aux confeils de guer- 
re 1 , voulant Sa Majefté, que les majors des 
places les donnent préférablement aux ma- 
jors des régimcns. Louis XIV. ibidem. 

VIII. Veut Sa Majefté , que lorfque le 
procès devra être fait à un (oldat fantaffin , 
8c que dans la place où il fera , 8c dans les 
plus voifines, il ne fe trouvera pas nombre 
fuffifant d’officiers d’infanterie pour juger 
le procès , les officiers de cavalerie de la gar- 
nifon , ou de celles qui en (ont voifines, afi 
fiftent en ce cas au confeil de guerre qui fera 
tenu pour ledit jugement •, qu’ils (è rendent 
pour cet effet dans les places quand ils en fe- 
ront requis par les commandans d’icelles ; 
qu’ils prennent leur féance audit confeil 5 a 

Cf 
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h. gauche etc celui qui y prélîdera , 8 c qu’ils 
opinent les premiers. Louis XIV. Ordonnance 
du il Août 1666. 

IX. Pareillement lorsqu’un cavalier devra 
être jugé , s’il n’y a pas allez d’officiers de 
cavalerie , les officiers d’infanterie de la gar- 
nifon ou des places voilînes , feront tenus 
d’ affilier audit confeil de guerre, quand ils 
en feront requis par lefdits commandans j 
prendront féance à la gauche du prélîdent 
8 c opineront les premiers. Louis XIV. ibidem» 

X. La juftice ainlî faite aux foldats d’in- ' 
fanterie , fera exercée au nom du Roi , com- 
me colonel-général *, 8c celle qui fc fera aux 
cavaliers , au nom du colonel-général de la 
cavalerie, tout ainlî que s’il n’avoit affilie 
que des officiers d’infanterie ou de cavale-’ 
rie , à l’un &: à l’autre defolits jugemens. 
Louis XIV. ibidem. 


Sa Majeflé en Jiipprimant là charge de co~ 
ionel-général par édit du mois de Juillet 1661 
ordonna par ce même édit , quil ne ferait in* 
nové aucune chofe au fait de la juflice qui 
av oit accoutumé de fe rendre fous l autorité de 
Sa Majeflé , & celle dudit colonel- général ; 
& que cette juftice feroit déformais exercée 
fous L autorité feulement de Sa Majeflé, 
fans aucun autre changement. 


Tous ces règlemens ne concernent que les cônfeils- 
de guerre qui Je tiennent dans les places ; J l’égard de 
ceux qui Je tiennent dans les armées , le prévôt de la ' 
connètablie > ou autres prévôts fervanl efd'tcs années , ' 
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doivent juger les criminels après avoir pris l'avis des 
ojjiciers ajfemblcs au confeilde guerre , conformément 
à l’ordonnance de Henri 111 . donnée à S. Germain •> 
en- raye , au mois de Décembre 1584. à l’occafion 
de la création de la charge de colonel- général de l'in- 
fanterie françoife , en titre a office de la couronne. 

Es camps ôc armées pourra ledit colonel faire 
prendre connoiflance par fes prévôts, de tout cas, 
crimes & délits- commis parles capitaines , fol- 
dats & goujats des compagnies de gens de pied 
ès garnifons , armées & campagne , jufqu’à ién- 
tence de mort inclufivement , félon les formes 8c 
ftatuts gardés entre nos gens de guerre ; à fça- 
voir , après en avoir fait rapport au colonel géné- 
ral de France , & en fon abfence , au meftre-de- 
camp , & pris l’avis & opinion d’iceux capitai- 
nes qui fe trouveront èfd.tes troupes & armées , 
ou de la plus grande & faine partie d’iceux, les- 
quels figneront avec lefdits prévôts les jugemens 
qui interviendront. 

Jugeront aufli lefdits prévôts tous les cas dé- 
pendans de l’ordre , réglement , difeipline 8c 
police qui eft & qui fera ci-après inftituée par 
Nous ou les colonels - généraux de France fur 
lefdits gens de pied ; les jugemens defquels nous 
validons & autorifons , fans qu’ils en puiflënt 
écre recherchés. 

TITRE L I V. 

Des Confeils de Guerre tenus dans le Régi- 
ment des Gardes. 

Article Premier, 

E N quelque lieu que le régiment des gan* 
des françoilès de Sa Majeftc fe trouve , ôc 
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qu’il y aura quelque foldat à juger dans le 
confeil de guerre, le major ou l’aide-major 
du régiment en avertira le gouverneur ou 
commandant de la place, pour pouvoir air 
fembler le confeil de guerre , qui fe tiendra 
dans la prifon ou chez le commandant du- 
dit régiment , fans que les commandans , ni 
officiers des places , y puiflènt avoir nulles 
fonctions. Lowzr XIV. Reglement du 8 Décem- 
bre 169 1 , article CCCVI. 

II. Le major ou l’aide-major qui en fera 
la charge , ira rendre compte au comman- 
dant de la place de ce qui fe fera pafl'é , Ôc 
lui demander la permiffion de prendre les 
armes pour l’exécution des jugemens qui y 
auront été rendus. Louis XIV. ibidem. 

III. Si quelques officiers-majors des pla- 
ces vouloient, fuivant l’ancien ufage, s’op<- 
pofèr à l’exécution de ce qui eft en cela de 
là volonté de Sa Majefté , le commandant 
dudit régiment leur fera lire le préfent ré- 
glement. Louis XÏV. ibidem , article CCCVIL 

TITRE L V. - 

De la Connetablie. 

Article Premier. 

L Es tréforiers de l’extraordinaire des guer- 
res , & cavalerie légère , & leurs commis , 
plaideront en première inftance par-devant 
les officiers de la connetablie ôc maréchauf: 

Cv 
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ice , &* par appel au parlement de Paris ^ 
tant en demandant qu’en défendant , fur tous 
les procès mus & à mouvoir concernant le 
maniement de leurs charges. Louis XIV,- 
Véclarauon du mois de Janvier 1660. 

Jean, Han 13 f 6- Charles IX. à Boulogne , A oût 
H73. Henri III . 1585. aux maréchaux de France 
ou leur lieutenant à la table de marbre à Paris , 
appartient en première inilance , privativemenc 
à tous autres juges , la connoiffance 6c juridic- 
tion des payemens , gages Sc foldes defditsgens 
d’ordonnance , prévôts des maréchaux , vice- 
baillifs, vice-fénéchaux , leurs lieutenans , gref- 
fiers 6c archers 8c morte-paye , 6c autres gens de 
guerre , pour les pourfuivre à l’encontre des tré- 
ioriers 6c payeurs des compagnies, ou leurs clercs 
& commis, des malverfations qui pourroient être 
commifes par les tréforiers-payeurs defdites com- 
pagnies , leurs clercs 6c commis , 6c des comptes 
& affignations qu’ils fe baillent les uns aux au- 
tres pour le fait de leurs congés 5 c entremifes , 
où il en furvient aucun différend entre eux ; des 
obligations 6c promeffes entre eux faites pour 
armes , vivres , chevaux 6c autres provifîons 8c 
équipages de guerre , vendus eu prêtés aux gens 
d’armes ou ioldats étant en garniton ou au camp. 

II. Enjoint Sa Majeflé auffiits officiers de 
la connétablie Sc maréchaufTée de procéder 
au jugement defdits procès Sc différends 
Sommairement , & le plus brièvement que 
faire fe pourra. Ibidem. 

François I. Oflobre 1333 , article XV II I. 
Charles IX. Février 1574, article LIII. Henri 
HJ. 3 Février » 5^4 , article LXV. Enjoignons» 
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au lieutenant de la connétablie , que fans forme 
de procès ni formalités , il vuide fommairement 
8c de plein droit lefdics procès. Permettons aux- 
dits payeurs de faire entendre eux-mêmes la juf» ' 
tification de leurs faits fans procureur ni avocat s * 
8c fans que ledit lieutenant reçoive de falaire. 

III. Et comme il arrive fouvent que les 
atffignations données aufdits tréforiers •, pour" 
fatisfaire aux dépenfesdont ils font chargés, ■ 
rie font payées qu’en billets , dont le recou- 
vrement ne peut ctre fait fur le champ ; qu’il 
arrive aufli que les fonds qu’ils reçoivent' 
comptant , font divertis par Sa Majellé à des ■ 
u f âges différons de ceux pour lefquels ils 
avoient été reçus , ce qui n’eft connu que 
du confeil de Sa Majefté ; Elle enjoint aux- 
dits officiers de la coiinétablie , qu’en certi- 
fiant par lefdits tréforiers , que le fonds à 
eux demandé , ou à leurs commis , par tous 
les officiers & gens de guerre , chacun en 
droit foi , n’eft point en leurs mains ; qu’iî 
ne leur en a été fait aucun ; que s’il a été fait 3 » 
il a été diverti par ordre de Sa Majefté , de : 
lès lieutenans - généraux , ou autres ayant 
charge d’Elle , ou que la recette qu’ils en ont 
faite , a été faite en billets de l’épargne , quoi- 
que leurs quittances foient conçues pour de- 
niers comptans : ils aient audit cas , à en- 
voyer lefdits tréforiers entièrement déchar- ‘ 
gés des demandes qui leur feront faites pour 
laifon defdites afllgnations ; en re pré {entant 1 
toutefois par lefdits tréforiers lefdits billets 3 - 
#€ affirmant par eax les certificats véritable^ > 
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Sc iceux billets leur avoir été donnés porte- 
argent comptant , Sc faire partie de leurfdi- 
tes affignations , à peine du quadruple. Ce 
faifànt , lefdits officiers de la connétablie ren- 
voyèrent hors de cour lefdits tréforiers Sc 
leurs commis , fans qu’ils puiflènt être con- 
damnés , foit envers les commifiàires Sc con- 
trôleurs des guerres , munitionnaires Sc au- 
tres officiers de troupes Sc gens de milices 
généralement quelconques pour leurs ga- 
ges , appointemens , taxations , payes de 
foldat , ou autres droits par eux prétendus 
à caufe de leurs charges , en quelque maniéré 
que ce foit, qu’aux fufdites conditions, à 
peine de répondre par lefdits officiers de la 
connétablie , defdites condamnations , en 
leurs propres Sc privés noms , fauf auxdits 
tréforiers à fè retirer par devers Sa Majcfté, 
en cas de contravention, pour leur être pour- 
vu ainfî qu’il appartiendra. Ibidem. 

IV. Défend Sa Majefté auxdits officiers de 
h connétablie Sc tréforiers d’avoir aucun- 
égard aux fàifîes faites fur les foldes , gages 
Sc appointemens des gens de guerre , fi elles 
ne font faites de l’ordonnance du lieutenant- 
général audit fiege , & enfuite autorifées &: 
confirmées par le fecrctaire d état de la guer- 
re. ibidem » 

Charles IX. Février IJ74 , article LL Défen- 
dons au lieutenant civil du prévôt de Paris , Sc 
autres , de connokre du fait de notre gendarme- - 4 
lie , dont la connoiifance appartient à ladite ma- 
léthauffée ; ôc qù ils entreprendjonc ladite cou- 
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noiflànce , foie d’ordonner ou faire arrêtés mains 
des tréforiers 8c payeurs ou autres , pour quelque 
caufe que ce foit concernant notre gendarmerie , 
nous le mettons au ne'ant, cafTons 8c annulions , 
faifant défenfes à tous nos huifïiers 8c fergens de 
faire aucuns exploits en vertu de leur oraonnan- 
ce , fur peine d*amende arbitraire , 8c de tous dé- 
cris , dommages 8c intérêts ; 8c à nofdits tréfo- 
riers 8c payeurs de comparoir ni répondre par- 
devant eux. 

V. Les contraintes defHits tréforiers gé- 
néraux feront exercées 8c exécutées , tant 
contre les tréforiers provinciaux , leurs com- 
mis y que ceux qui feront chargés envers 
eux des mandemens 8c billets de l’épargne , 
pour l’exercice de leurs charges , en la ma- 
niéré accoutumée , quinze jours après la li- 
gnification qui leur en aura été faite de fà- 
tisfaire à leurs promeffes 8c récépiffés -, fans 
que lefdits officiers de la connétablie puif- 
jfent apporter aucun empêchement. Ibidem. 

VI. Ne pourront aucuns des commiffaires 
8c contrôleurs des guerres , avoir entrée , 
féance 8c voix délibérative audit fiege de la 
connétablie 8c maréehauffce , es caufes 8c 
inftances qu’ils auront en général ou en par- 
ticulier contre lefdits tréforiers 8c leurs com- 
mis: entend Sa Majeffé, que lefdits trffo- 
riers puiffent entrer 8c prendre féance audit 
ilege , lorfqu’il ne s’agira pas des caufes fuT 
dites. Ibidem . 

François I. Oflobre 1 533 , article XVIII. Char» 
les IX. février 1574 , article LIIL Henri Jll » 
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février 1^84 , article LXV. Enjoignonsau Heu-' 
tenant delà connétablie de vuider fommairemeric 
les procès concernant notre gendarmerie , a>p- 
pellés avec lui , félon l’exigence du cas , nos 
contrôleurs généraux des guerres , tréforiers or- 
dinaires d’icelles , contrôleurs &c commilTaires or- " 
dinaires , auxquels il baillera féance félon leur 
dignité. 

Défend Sa Majefté à toutes autres (es cours 
êc autres juges quelconques , de prendre ' 
connoilïince des matières portées par lapré- 
fènte déclaration , & à tous officiers & gens 
de guerre , foit de pied ou de cheval , coin- 
miflâircs , contrôleurs , munitionnaires , tré- 
soriers , leurs commis , procureurs & folli- 
citeurs , de procéder efdites matières > &" à 
tous huiffiers & fergens de donner des affi- 
gnations ailleurs qu audit lîege de la connc- 
tablie & maréchauflée ; ayant Sa Majefté 
renvoyé & fenvoyant audit fie ge les inftan- 
ces qui pourroient être, pour^aifon de ce , 
pendantes & indéciles en fon conlèil & au- 
îres jurildiétions ; pour être lefdites inllan- 
ces jugées audit fie ge en première inftance , 
en conformité du réglement ci-deffiis, Sc 
par appel au parlement de Paris. Ibidem . 

%a Majeflé ayant Jupprimé les anciens com- 
TniJJdires & contrôleurs , & en ayant crié de 
nouveaux par fon édit du mois de Janvier 
1691 , & ces nouveaux pourvus ayant voulu 
fe fouflraire à ladite junfdiction , les officiers 
de la connétablie repréj enter enta Sa Majejlà 
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çuils étaient en droit de connoître des gages s - 
droits , fondions & exercices des tré/oriers 
commiffaires & contrôleurs des guerres , Uf 
quels av oient toujours été obligés de rendre 
compte dans ce tribunal, des fondions dépendant * 
tes de leurs -charges , d'y faire enregijlrer leurs 
provifions , déclarer le lieu de leur réfdence P 
& les noms de leurs cautions ; que cette attri- 
bution avoit été donnée audit fiege par la dé- 
claration de Charles IX. du i y Janvier i f 73 9 
confirmée par autre du 6 Janvier ï y 74.» par 
l'ordonnance de Louis XIII. du 24 Avril 
ï6n , par la déclaration de Louis XIV. du 
mois de Janvier 1 660 , & par V arrêt de fin 
confeil d'état du 10 Mars 166$. Qu enfin l'é- 
dit de 1691 ri ayant point dérogé aufdites or- 
donnances , déclarations & arrêts , & ayant 
au contraire créé les nouveaux commiffaires^ 
& contrôleurs à l'infiar des anciens j lefdites 
attributions dévoient fiibfifier en leur entier . 

Sur ces remontrances ib intervint arrêt du con- 
feil di état du 3 o Avril 1 69 7 , qui a ordonné 
que lefdits nouveaux commiffaires & contrô- 
leurs reconnaîtront la jurifdiclion defdits offi- 
ciers de la connétabüe , ainfî & en la ma- 
niéré que le faifoient & étoient obligés de le 
faire les anciens , fuivant les ordonnances & 
réglemens , Sa Majefié ri ayant entendu par 
fin édit rien innover , quant à ce, ni préjudi- 
cier à ladite jurifdiclion. 
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Extrait des anciennes Ordonnances fur le fa it 
de la Connetablie & Jurifliclion des Maré- 
chaux de France. 

Article Premier. 

D Eclarons qu’aux maréchaux de Franck 
ou leur lieutenant à la table de marbre de 
notre palais à Paris , appartient en première 
inftance , privativement à tous autres juges , 
la connoifïànce 8 c jurifdiétion des cas, cail- 
les & matières qui en fuivent : à fçavoir 
de tous excès , dommages , crimes 8 c délits 
commis 8 c perpétrés par les gens d’armes 
kle nos ordonnances , & autres gens de guer- 
re , Toit de pied ou de cheval , au camp , ea 
garnifon , y allant 8 c venant, ou tenant les 
champs , 8 c aufli des excès 8 c efforts qui peu- 
vent être faits aux defTufdits ; des infra&ions 
de fauve-garde , logement de gens de guerre 
fans commiffion 8 c fans route , 8 c de tous 
crimes 8 c délits faits à caufê Çc à l’occafton 
d’iceux. Ordonnances de i. f f 6 du mois d' Août 
if 73 , de if 86 iq Août i f 87 24 Mars 

If 94, & il Février 161$. 

IL De tous procès & différens procédans 
du fait des guerres 8 c gendarmerie , comme 
rançons, butins, prifonniers de guerre, ex- 
plorateurs , efpions , proditeurs , transfuges, 
defcrteurs militaires , deditutions 8 c callà- 
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lions de gens de guerre 3 de reddition de vil' 
les , châteaux 8 c fortereffes , par faute 8 c 
malverfàtion ; des gentilshommes fujets au 
ban 8 c arriere-ban -, des actions 8 c pourfuites 
qui en peuvent être faites 3 des appellations 
interjcttées 3 des jugemens des maires & 
échevins des villes de notre royaume , fur 
le frit de la milice , guet & garde des bour- 
geois 8 c habitans ; enfèmble des délits 8 c 
différends furvenus entre eux ou autres par- 
ticuliers dans les corps -de- garde defdi tes 
villes -, 8 c de tous cas 8 c crimes faits 8 c per- 
pétrés par perfônnes étant fous les armes. 
Ordonnances de 1 3 ç <> , i ^77 , des 17 & 18 
Avril 1653, & I( ^T4* 

III. Des aélions perfonneîles que les gens 
de guerre peuvent avoir pour raifon , caufc 
8 c occafïon d’icelles, contrats,quafi-contrats x 
cédules, promeffes & obligations faites en- 
tre eux ou autres perfônnes , pour prêts de 
deniers , vendition de vivres , armes , che- 
vaux ou autres munitions & équipages de 
guerre , tant en demandant qu’en défendant, 
nonobftant les privilèges de committimus aux 
requêtes 8 c attribution du fcel de la prévôté 
de Paris , lefquels privilèges n’auront lieu 
pour les caufes dont la connoifïance appar- 
tient audit fiege. Ordonnance de Janvier 1 f 1 3> 
du 3 Août 1 f f 7 , février 1 j 74 , & 1 f 84. Dé- 
claration des 20 Janvier 1 66 o, art. V. O 'VI K 

IV. Des montres 8 c revues , payemens r 
gages, foldes , appointemens , taxations 
droit de paye & de regiftre , 8 c autres droits 
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prétendus par les gens de guerre , Toit de 
pied ou de cheval , morte- payes, cent gen- 
tilshommes de l’hôtel de Sa Majeftc , pré- 
vôts , vice-baillifs vice-fénéchaux, lieute- 
rians-criminels de robbe-courte , chevaliers 
du guet, leurs officiers 8c archers, commit- 
faites 8c contrôleurs des guerres , tréforiers 
payeurs, hérauts d’armes, capitaines , con- 
duéfèurs des charrois , munitionnaires 8c au- 
tres officiers de la gendarmerie & des guer- 
res ; & des pourfùites qui le peuvent faire 
contre les trcforiers généraux de l’ordinaire 
êc extraordinaire des guerres , cavalerie lé- 
gère 8c artillerie , payeurs , receveurs 8c 
leurs commis, du prêt fait aux armées , ré-' 
ponfes , obligations 8c promeffes faites au 
camp ou en garnifon. Ordonnance de î^6 3 > 
i y 77 , 1 9 Novembre 1 6 f 6 , C> Janvier 1 66o , ■ 
& 1 66]. 

V. Lefdits commifîaires 8c contrôleurs , 
tréforiers 8c payeurs , feront tenus deux 
mois après l’expédition de leurs lettres de 
provifion, icelles faire enregiftrer au greffe 
de la maréchauflée de France, avec la décla- 
mation lignée d’eux, contenant le lieu de leur 
réfîdence 8c domicile : 8c outre feront tenus • 
lefdits payeurs y faire auffi enregiftrer lésan- 
tes de réception de leurs cautions, deux 
mois après leur réception ; feront auffi tenus 
les commiffaires 8c contrôleurs , de faire 
enregiftrer leurs départemens , 8c ne feront 
reçus en leurs états 8 c. offices , enfèmble les 
tréforiers des guerres 8c de la gendarmerie » 
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qu’auparavant il n’ait etc informé de leurs 
vie , mœurs 8c religion., à la requête du pro- 
cureur du roi audit fiege, les fyndics dcfclits 
officiers avertis 8c ouis. Ordonnances de 
x article IV. 15 Janvier 1^73 , & 2.4 
Avril 1611. 

Depuis la création des commijfaires & con- 
trôleurs en titre d'office , ces formalités ont été 
abrogées „• Les commijfaires font reçus par un 
maréchal de France , apres une information de 
leurs vie Ô' mœurs , O les contrôleurs par un 
des contrôleurs- généraux. 

VI. Défendons au lieutenant civil du pré- 
vôt de Paris 8c tous autres juges , .d’entre- 
prendre aucune jurifdiétion ni connoillance 
pour ce qui concerne le fait de notre gen- 
darmerie, dont la connoilTance appartient 
à notredite maréchauflce ; 8c où ils entre- 
prendront ladite connoiffance , foit d’ordon- 
ner ou faire arrêter es mains des tréforiers 
ou payeurs , ou autres , pour quelque caufè 
que ce (oit concernant notredite gendarme- 
rie , Nous le mettons à néant , calions 8c an- 
nulions -, faifant défenfes à tous nos huiffiers 
8c fergens de faire aucuns exploits en vertu 
de leur ordonnance , fur peine d’amende ar- 
bitraire , 8c de tous dépens , dommages 8c 
intérêts 3 8c à nofdits tréforiers 8c payeurs' 
de comparoir ni répondre par-devant eux» 
Ordonnance de Février 1 ^74 , art. LI. Février 
1^84, art. LXIV ; & 1^ Novembre 1617. 

VII. Voulons que lefdits commilTaires des 
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guerres > contrôleurs 5 c payeurs de notre- 
gendarmerie , aient leurs causes commifès » 
tant en demandant qu’en détendant , en ce 
qui concerne leurs charges 5 c adminiftra- 
tion par-devant nofdits maréchaux ou leurs 
lieutenans audit fîege. Ordonnance de Blois 
Janvier 1^73, Février 1^74, & arrêt du con- 
Jeil d'e'tat du 30 Avril 1 f 97. 

VIII. Déclarons que quand les tréforiers- 
payeurs de notredite gendarmerie , 5 c au- 
tres privilégiés feront convenus par-devant 
nofditsmaréchaux de France ou leur lieuteK 
dant audit fîege , pour raifon des caufes 5 c 
matières dont la connoiflânce eft attribuée 
aufdits maréchaux 5 c leurdit lieutenant , 
Nous n'entendons qu’ils puiflent s’aider de 
leur committimus , ni en vertu d’iceux faire 
envoyer lefdites caufes par-devant les gens 
tenans les requêtes de notre palais ; ce que 
leur défendons , à peine d’être privés de leur- 
dit droit de committimus en autres caufes , 
dépens , dommages 5 c intérêts des parties , 
5 c de cent livres parifis d’amende envers 
Nous 3 5 c à nofHits confeillers des requêtes 
d’en prendre conuoiflince , à peine de nul- 
lité de leurs jugement. Ordonnance de Jan- 
vier 1 f73 , Février 1^74, Août 1 f7f. 

IX. Au lieutenant-général delà connéta- 
blie 5 c maréchauffée de France appartient 
de connoître des aéiions qui peuvent être 
intentées pour l’exécution 5c explication des 
traités 5 c conventions faites pour raifon des 
offices de prévôts , vice-baillifs , vicc-féné- 
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chaux , lieutenans-criminels de robbe-cour- 
te , chevaliers du guet , leurs officiers 8c ar- 
chers , 8c des commifïaires - contrôleurs , 
tréforiers-payeurs , 8c autres officiers de mi- 
lice 8c gendarmerie. Ordonnance de 13^6, 
Août 1 f73 , Novembre 161 j , & arrêt du 
confeil d état du 3 1 Juillet 167^. 

X. Lui appartient pareillement la connoif- 
fancedes caufès 8c actions perfonnelles des 
domeftiques des connétable , maréchaux de 
France , maîtres armuriers , arquebufiers 8c 
fourbiffieurs,s’agiflànt du fait d’armes 8c de 
leur négoce , vente 8c achat entre eux 8c les 
particuliers , pour le fait des marchandifes 
de contre-bande -, 8c encore des marchands 
qui fourniiïènt les fayes , cafàques , habits 
8c autres choies à nos gens de guerre. Or- 
donnance de 1^6 & if 73. 

XL Connoîtront lefdits maréchaux ou 
leur lieutenant , par prévention , de tous 
crimes 8c cas prevôtaux qui feront jugés au- 
dit fîege, au nombre porté par les ordon- 
nances , même de tous autres délits 8c con- 
tre toutes fortes de perfonnes , fauf d’en 
faire le renvoi , s’il en efl: requis » après l’in- 
formation 8 c le decret exécuté 3 comme auffi 
des contraventions faites aux édits de Sa Ma- 
jeflé fur le fait des duels. Ordonnance du mois 
de Février 1 ^49 , plujieurs arrêts du parle - 
ment donnés en conféjuence. 

XII. Connoîtront auffi des lettres d’abo- 
lition , remiffion , pardon &: innocence , 
qui s’obtiennent 8 c impctrent pour les me- 
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faits délits fufdits , fait par les gens d’or- 
donnance , gens de guerre, de pied ou de 
cheval, commüïaires - contrôleurs , tréfb- 
riers , leurs clercs & commis, & autres ol- 
ficiers de gendarmerie & des guerres , Ici- 
quelles feront adreflees auxdits fieurs maré- 
chaux de France , ou leur lieutenant-géné- 
ral à ladite table de marbre ; pour illec en 
pourfuivre , 'requérir ôc demander Fenteri- 
nement & les parties intéreflces y être ad- 
journées. Grd.vnnan.ces de 1 3 f 6 , du 3 Août 
.1^75,1^863 15 Novembre 1617. 

XIII. Défendons audit lieutenant , fiir 
peine de privation de fon office, de s’ingé- 
rer ni connoître du fait des reliefs , lettres 
de montres , ni penfîons de capitaines ré- 
duits ; laquelle connoiflance Nous réfer- 
vons à Nous & aux maréchaux de France, 
Ordonnances du mois de Février j f 74 , d* 
Février .1 f 84. 

De toutes les anciennes ordonnances qui 
.concernent la jurifdiclion delà ccnnctablie , 
nous n avons rapporté que lec XIII. articles 
de ce titre , parce que ce font ceux qui foui 
d'autres noms ont été conjervés dans les nou- 
velles ordonnances , au moins par rapport ail 
militaire . 


* 
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TITRE XVII. 

De la.Traite.chi faux Sel & des Marchandas 
de Contrebande. 

Article Premier. 

D Efend Sa Majefté à tous chefs, offi-< 
ciers , gardes , gendarmes , chevaux-Jegers , 

.ino ufque taire s , grenadiers , cavaliers, dra- 
gons 8c foldats de lès troupes françoifès 8ç 
étrangères , pafiàns d’une province à l’autre , 
de fe charger du fitux fel , tabac 8c marchan- 
difès, pour quelque caufè que ce foit, à 
peine auxdits chefs 8c officiers de confifca- 
tion , tant defditcs marchandifes , faux fel 
8c tabac, que des harnois, chevaux & char- 
rois fur lefquels il s’en trouvera ; fans que \ 
les officiers ou autres puifîènt les réclamer 
comme à eux appartenans ; & aux cavaljers , 
dragons 8c foldats qui feront faifis defdites 
marchandifes, faux fel 8c tabac , d’être pu- 
nis félon la rigueur des ordonnances , mê- 
me de la peine des galeres , ordonnée con- 1 
tre les faux-fauniers. Louis XIV. du 30 Juil- 
let i6<j% , 18 Octobre 1701 , 2Z Octobre 1707 , 

& if Octobre 17Q9 , & Louis XV. du zo 
Décembre 1719. 

II. Et afin qu’aucun des chefs , officiers, 
gardes , gendarmes , chevaux-legers , mouf 
qtietnires, grenadiers,, cavaliers , dragons 
8c foldats ne puifîènt contrevenir à la vo- 
lonté de Sa Majefté , Elle veut 8c entend 
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que les majors des places , 6c en leur abfènce 
les aides-majors Ce rendent aux portes par 
lefquelles lefdites troupes entreront; Scieur 
enjoint très-expreflèment, auffibien qu’aux 
ccmmandans defdites troupes , de les faire 
mettre en bataille avant d’entrer dans lefdi- 
tes villes 6c places où elles auront à palier 
66 loger , fiuvant les ordres de Sa Majefté , 
8c de fes officiers-généraux ; afin que les em- 
ployés defdites fermes puillènt aifément vi- 
fîter ceux qui feront chargés de faux fel , ta- 
bac «5c autres marchandifès de contrebande , 
fur peine aux commandans , de défobéilïàn- 
ce , 6c d’en répondre en leur nom ; défé- 
rant Sa Majefté que lefdits majors ou aides- 
majors qui feront préfèns, 8c les comman- 
dans defdites troupes donnent auxdits em- 
ployés , des officiers pour les accompagner 
8c erre préfèns auxdites vifites : permettant 
auxdits commis 6c gatdes de fouiller les 
équipages à l’entrée 6c fortie des villes , 
pour vérifier lefdites contraventions. Louis 
XIV; du if Octobre 1709, Louis XV. ibid. 

III. Permet Sa Majefté aux officiers , com- 
mis 6c gardes de fes fermes , d’arrêter ceux 
defdites troupes qui s’en trouveront fàifîs , 
fans que les chefs , cavaliers , dragons ou 
foldats puiiïènt ufer d’aucune violence , ni 
mauvais traitemens à l’égard defdits offi- 
ciers commis 6c gardes , lefquels Sa Ma- 
jefté a mis 6c met en fà protection 6c fauve- 
garde , 6c en celle de fes lieutenans-géné- 
raux en fes provinces i gouverneurs de fes- 

villes 
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Villes ôc places, & intendans efdites provin- 
ces. Voulant Sa Majefté qu’en cas de defo- 
béiffance , violence ou mauvais traitement, 
les chefs & officiers commandans lefdites 
troupes demeurent & foient refponfables 
des dommages qu’en auront fbuffert la fer- 
me des gabelles & les employés maltraités i 
& que pour cette fin les majors ôc aides-ma- 
jors des places qui y auront été préfèns», en 
rendront compte aux gouverneurs defdites 
places qui en informeront auffi-tôt Sa Ma- 
jefté , pour en ordonner ce qu’il appartien- 
dra. Louis XIV. du i f Octobre 1701 &Jui - 
Vantes , & 1 ç Octobre 17 c<). Louis XV. ibid. 

IV. Entend Sa Majefté , que l’amende * 
laquelle le cavalier ou (oldat qui aura com- 
mis le faux-fimnage , ou commerce de faux 
tabac , aura été condamné , foit encourue 
par l’officier qui le trouvera commander la 
compagnie lorlque le délit aura été commis , 
& que la fomme à laquelle ladite amende 
montera , {bit payée fur les appointemens 
dudit officier , par le tréforier général de l’ex- 
traordinaire des guerres , ou fon commis 
chargé du payement de ladite compagnie , 
fuivant les ordres de l’intendant dans le dé- 
partement duquel elle Ce trouvera , ès mains 
du fermier générai des gabelles , fur fa fim- 
ple quittance , en rapportant une copie col- 
lationnée de la lentence rendue contre le 
coupable. Louis XIV. du if Octobre 1709. 
Louis XV. ibidem. 

y. A l’égard des troupes étant en garni-. 
Tome III. D 
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fon , veut Sa Majefte que les cavaliers , drar 
gons 8c foldats qui feront pris faifant le faux- 
faunage ou commerce de faux tabac , armés 
-de fulils , piflolets , bayonnettes , épées , bâ- 
tons ferres , ou autres armes offenfives , 
foient punis de mort fans remiffion ; que 
ceux qui feront arrêtés avec faux fèl 8c faux 
tabac , mais fans armes , foient condamnés 
aux galeres perpétuelles , 8c que le fel ou ta- 
bac dont lefdits cavaliers , dragons Se fol- 
dats feront trouvés faifis , enfemblc les ba- 
teaux , charrettes , chevaux , harnois , équi- 
pages 8e armes demeurent confifqués au pro- 
fit du fermier général des gabelles , ou du 
fermier du tabac , fuivant la qualité de la - 
contravention. Louis XIV. ordonnance du 
Z 7 Septembre iyix , & Louis XV. du i f No-, 
•yembre 1315", & zo Décembre 1719, art. V. 

VI. Ceux defdits cavaliers , dragons 8c 
foldats , de quelque garnifon qu’ils foient, 
qui feront pris avec du faux fel ou du faux 
tabac, feront remis aù pouvoir des officiers, 
de l’état-major des places dans l’étendue du 
gouvernement defquelles ils feront pris. Or- 
donne 8c enjoint trcs-expreflément Sa Ma- 
jefté aux commandons deflites places , de 
faire affembler fans délai le confèil de guer- 
re , pour en icelui , fur le procès-verbal des 
employés, procéder contre ceux qui feront 
convaincus defdits crimes , 8c iceux con- 
damner aux peines ci-deflus ordonnées , fans 
que lefdits officiers puiffent s’en difpenfèr , 
fous quelque prétexte que ce puiflè être. 
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Voulant Sa Majefté qu’au cas qu’il ne fè trou- 
vât pas nombre fuffifant d’officiers pour te- 
nir confeil de guerre dans la place où il de- 1 
vra êtreaflemblé, le commandant y appelle 
les officiers fubalternes , ou des officiers des 
garnilons voifines. Louis XIV. ibidem . Louis 
XV. ibidem. 

VII. Et pour ôter auxdits cavaliers , dra- 
gons ou foldats , les moyens de faire ledit 
commerce de faux fel & de Eaux tabac -, Sa 
Majefté leur a défendu & défend de fortir 
des villes , places & lieux où ils feront en 
garnifonou en quartier-, fins congés expé- 
diés dans les formes preferites par les or- 
donnances de Sa Majeftc , à peine contre 
ceux qui fe trouveront éloignés delHites vil- 
les , places ôc lieux au-delà d’une demi lieue , 
fans être munis d’un congé , d’être punis 
comme deferteurs , fuivant la rigueur des 
ordonnances. LouiSi XV. ordonnance du i o 
Décembre 1715. 

Les ordonnances du 27 Septembre 1711, 
& du 15 Novembre 17 1 y , n av oient point 
porté la peine auffi loin que celle du 20 Dé- 
cembre 171 p , il y e'toit donc marqué , que 
pour la première fois le foldat failant la con- 
trebande , leroit puni d’un mois de prifon , 
Ôc en cas de récidive feroit foumis.à la peine 
des deferteurs. Mais comme cela n arrêtait pas 
encore les contraventions , le Roi s ejl cru obli- 
gé d'ufer , meme pour la première , des peines 
les plus rigoureufes. 

VIII. Ordonne Sa Majefté que les congés 

Dij 
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qui feront accordés par les officiers à leurs 
cavaliers , dragons 8c foldats pour fortir de 
la place , feront nuis ; s’ils ne font vifés par 
les commandans defdites places , ou en leur 
abfènce par ceux defdites troupes, qui ne les 
viferont que dans le cas où ils connoîtront 
la néceffité du fervice , ou pour quelque be- 
foin prelfant 8c pour un tems qui fera limi- 
te , après lequel icfdits congés demeureront 
pareillement nuis. Enjoint Sa Majefté aux- 
dits commandans de faire tenir par l’offi- 
cier chargé du détail de la troupe , une note 
des congés qu’ils auront vifés ; 8c à l’expi- 
ration du terme d’iceux , de fc faire repré- 
fènter les foldats auxquels ils les auront 
donnés , pour les dénoncer comme déten- 
teurs , s’ils n’ont pas joint la garnifbn.Lpw/^ 
XIV. & Louis XV. ibidem. 

IX. Lefdits cavaliers , dragons 8c foldats 
auxquels il fera donné congé*, ne pourrout 
fortir des villes 8c places avec leurs fufïls , 
piftolets ou autres armes à feu , ni bayon- 
nettes , mais avec leurs épées feulement : à 
quoi Sa Majefté entend que les gouverneurs 
8c les commandans -des places tiennent foi- 
gneufèment la main ; défendant très-expref- 
fément à tous particuliers , bourgeois &ha- 
bitans de. la campagne , de leur prêter des 
armes , à peine de complicité. Louis XIV. 
& Louis XV. ibidem . 

X. Défend très-expreftement Sa Majefté 
auxdits cavaliers , dragons 8c foldats de te 
trayçftit & .changer leur habit de cavalier , 
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dragon ou foldat * à peine contre ceux qui 
feront trouvés déguifcs dedans ou dehors 
de la garnifon dans les di dances permifes , 
de tenir prifon pendant trois mois. Louis 
XIV. ibid. & Louis XV. ibid. 

XI. Entend Sa Majefté , qu’il refte tou- 
jours au régiment un nombre fuffifant d’of 
ficiers pour les contenir *>. & que Je major 
ou aide-major fafl'e régulièrement deux fois 
le jour , le matin Ôc le foir l’appel des ca- 
valiers, dragons ôc. foldats de leurs régi mens, 
pour rendre* compte aux gouverneurs ou 
commandans des places , de ceux qui ne s’y 
feront pas trouvés préfens, Lonû XIV. ibid . 
d Louis XV. ibid. 

XII. Enjoint aux commandans delcütea 
places , de faire faire la revue defdites trou- 
pes , toutes les fois qu’ils en feront requis , 
pour connoître les abfens , & procéder con- 
tre eux fuivant la rigueur des ordonnances. 
Louis XIV. & Louis XV. ibidem. 

XIII. L’intention de Sa Majefté eft auflî , 
qu’ils ordonnent la garde aux portes , brè- 
ches & autres endroits defdites villes & pla- 
ces les plus fufpeéts , pour empêcher la for- 
tie defdites troupes , & l’entrée de faux fel 
& de faux tabac ? même de donner , auffi- 
tôt qu’ils en feront requis , des détachemens 
de troupes pour courir fus aux taux-fàuniers 
& faifans commerce de faux tabac , Sc les 
arrêter. Louis XIV. du xy Septembre 171.1. 

XIV. Entend Sa Majefté que pour fa 
capture d’iceux., lefdités croupes aient g aur 
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récompenfc , non-feulement les chevaux - 
charrettes , équipages de ceux qu’ils auront 
arrêtés ( les armes feules reliant au profit du 
fermier général des gabelles , du tabac, ou 
des employés , fi aucuns ont été prélens à la 
capture ) mais encore , qu’il foit payé aux- 
dites troupes cent fols pour chaque minot 
de fel dont les faux-faunicrs le trouveront 
laifis , qui fera emplacé au grenier Je plus 
prochain du lieu où la capture aura été faite , 
«Se les faux-fumiers remis dans les prifons 
du lieu ; quinze livres pour cent pefmt de 
tabac , qui lèra emplacé dans les bureaux ou 
entrepôts du fermier du tabac, ôc vingt lois 
pour l’elcorte dans le grenier à fel ou bureau 
du tabac , pour chacun minot dê fel ou cent 
de tabac pris par les employés defilites fer- 
mes. Louis XIV. du 27 Septembre 171 1 , & 
Louis XV. du 1 y Novembre 17 1 y. 

.XV. Veut Sa Majefté qu’il leur foit en- 
core payé quinze livres pour chaque faux- 
fumier ou faux-tabatier pris avec armes , fel 
ou tabac, qui feront par eux amenés avec le 
fel ou tabac dans lefdites prifons ; dix livres 
pour chaque faux-fumier ou faux-tabatier 
pris (ans armes ; fix livres pour chaque ca- 
valier , dragon ou foldat que les gardes défi 
dites troupes poftées aux remparts 8 c portes 
des villes ou à la campagne dans les paflà- 
ges , arrêteront fins congé , quoique fans fel 
ni tabac , 8 c qu’ils conduiront en prifon ; 
vingt fols pour l’efcorte dans la prifon , pour 
chaque faux-faunier ou faux-tabatier pris paç 
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les employés defdites fermes ; 8c que lefHi- 
tes fommes foient payées fur le champ par 
les receveurs des greniers à fel , ou bureaux 
du tabac où lefdites captures auront été rc- 
mifes •, 8c ce en vertu de la préfèntc ordon- 
nance , (ans qu’il puiffe y être apporte aucun 
retardement ni difficulté , 'fous quelque pré- 
texte que ce puiffe être. Louis XIV. & Louis 

XV. ibid. 

XVI. Et afin que les officiers commandans 
les détachemens qui fe trouveront chargés 
de conduire des faux-fàuniers 8c faux-taba- 
tiers ,. prennent toutes les précautions né- 
ceffaires pour leur fureté ; SaMajeflé déclare 
qu’à l’avenir , s’il s’en fàuvoit quelqu’un , 
elle en rendra refponfables lefdits officiers 
Commandans. Louis XIV. d ’ Louis XV. ibid. 

XVII. Comme il efl arrivé que les em- 
ployés des fermes, conduifant des faux-fàu- 
niers, faux-tabatiers , du fèl , du tabac, ou 
antres captures dans les villes & places, ont 
été fpoliés 8c maltraités par les troupes 5 
veut Sa Majefté , que, le cas arrivant, non- 
' feulement les cavaliers , dragons 8: foldats, 
qui auront fpolié la capture, ou favoriféla 
fpoliation , foient condamnés aux galeres , 
fauf plus grande peine , s’il y échet , mais 
suffi que le régiment demeure refponfable 
de la perte du fel ou tabac , 8c de tous les 
dommages 8c intérêts du fermier 8c des em- 
ployés qui auront été maltraités , dont il fera 
fait une retenue fur ledit régiment, encon- 
féqucnce de l’état qui en fera dre fié parle 
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fermier des gabelles ou tabac , êc qui fera 
vifé par le fieur intendant de la province. 
Louis XIV. & Louis XV. ibidem. 

XVIII. Veut auffi Sa Majefté, que les ca- 
valiers , dragons ou foldats , qui , trois jours 
après que leur régiment fera forti de garni- 
ion , feront trouvés dans les places ou lieux 
circonvoifins des endroits où ils étoient en 
quartier d’hyver , foient arrêtés & punis 
comme deferteurs , fi ce n’eft qu’ils fùlfenc 
reliés malades aux hôpitaux , ou s’ils n’ont 
des congés en forme. Louis X IV. du 18 Oc- 
tobre 1688. 

XIX. Défend Sa Majefté à tous cavaliers^ 
dragons ou foldats d’ufer d’autre tabac que 
celui du bureau de lès fermes , lorfqu’ils fe- 
ront dans des lieux dépendans dudit bureau, 
fous peine aux contrevenans de prifon pour 
la première fois , & en cas de récidive , d’ê- 
tre paffés par les baguettes. Louis XIV. ibid. 

XX. Et pour que cette défenfè ne leur 
foit point à charge , Sa Majefté a fait donner 
lès ordres à tous les bureaux defdites fer- 
mes , pour qu’il foit fourni à tous ceux de 
lès troupes du tabac commun de bonne qua- 
lité , à raifon de douze fols la livre , 8 c de 
neuf: deniers l’once , en conformité du ré- 
glement du 30 Juillet 17ZO. Louis XIV. & 
Louis XV. ibidem . 

XXI. Sa Majefté voulant auffi pourvoir 
à ce que les défenfes qu’elle a ci-devant fai- 
tes fur le commerce des érofïes des Indes 8 c 
du levant foient exactement obfèrvées x Sa 
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Majefté a défendu & défend très-exprefic- 
ment à tous chefs , officiers , gardes , gen- 
darmes , chevaux - légers , moufquetaires y 
grenadiers , cavaliers , dragons &c foldars de 
Tes troupes , tant ffançoifes qu’étrangeres y 
Sc à tous vivandiers , blanchifleurs 8c au- 
tres , étant à la fuite défibrés troupes -, com- 
me auffi aux femmes defdits officiers , cava- 
liers , dragons , foldats , vivandiers , blan- 
ehifl'eurs 8c autres, de faire commerce d’au- 
cunes toiles peintes ou autres étoffés prove^ 
liant du cru & fabrique des Indes y de la Chi- 
ne 8c du Levant, ou faites à Limitation défi 
dites fabriques étrangères ,ni d’en introduire- 
& faire entrer dans le royaume ; comme auffi 
auxdites femmes de- s’en vêtir 8c habiller 
fous quelque- prétexte que ce puiffe être , à 
peine de confifcation defdites toiles ou étof- 
fes peintes : lelquelles feront vendues^, à la 
charge par les acheteurs de les faire fortir 
du royaume , pour les deux tiers*du prix en 
provenant être appliqués au profit des dé- 
nonciateurs , 8c l’autre tiers au profit de l’hô- 
pital du lieu , ou du plus prochain , 8c de 
payer en outre une amende de la valeur du 
tiers du prix defiiites toiles- ou étoffes pein- 
tes dont ils feront trouvés feifis , 8c qui au- 
ront été fin- eux confffquées ; laquelle amen- 
de fera pareillement appliquée, fçavoirles 
deux tiers au profit du dénonciateur , & fait* 
tare tiers au profit de l’hôpital du lieu ou du 
plus prochain. Louis XIV. du n Mai 1714 .. 

XXIL Et pour empêcher.les fraudes qui- 
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pourroient être commifes par les troupes 
fur ledit commerce , veut Sa Majefté , que 
les majors ou aides-majors des places , lors 
du pafïàge defdites troupes , fe rendent aux 
portes par lefquelles elles devront entrer, 
pour les faire mettre en bataille , <S c donner 
moyen à ceux qui feront prépofés parles in- 
tendans , de pouvoir aifément viiîrer ceux 
qui fe trouveront chargés defdites toiles ou 
étoffes peintes , félon 8c ainfî qu’îl eft plus 
amplement porte par l’article II. de ce titre, 
que Sa Majefté veut être exécuté à l’égard 
dudit commerce , ainfi qu’à l’égard du faux 
fel & tabac : permettant Sa Majefté auxdits 
prépofés de fouiller les équipages à l’entrée 
8c fortie des villes , pour vérifier les contra- 
ventions ; & en cas que Iefclites troupes fe 
trouvent faifies defdites marchandifes défen- 
dues , de les arrêter, fans que lefdits chefs, 
officiers , cavaliers , dragons 8c foldats puif- 
fent ufer d’aucune violence ni mauvais trai- 
temens à l’égard dcfdits prépofés , que Sa 
Majefté a pris 8c mis en fa protection 8c 
fauve-garde , 8c en celle de fes lieutenans gé- 
néraux en fes provinces , gouverneurs de fés 
villes 8c places , 8c intendans defdites pro- 
vinces. Louis XIV. ibidem. 

XXIII. Veut Sa Majefté, qu’en casdedé- 
fobéi fiance, violence ou mauvais traitemens, 
les chefs 8c officiers commandans lefdites 
troupes , demeurênt 8c foient refponfàbles 
des dommages qu’en auront fouffert lefHits 
prépofés j 8c que pour cette fin, les majors, 
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& aides -majors clés places qui auront été 
pvéfens , en rendront compte aux gouver- 
neurs defdites places , qui en informeront 
auffitôt Sa Majeflé, pour en ordonner ce 
qu’il appartiendra , félon 8c ainfi qu’il leur 
eft preferit par l’article III. de ce titre, à re- 
gard defdits faux fel 8c faux tabac. Louis 
XIV. ibidem. 

XXIV. Entend auffi Sa Majellé , que con- 
formement à l’article IV. l’amende à laquelle 
le cavalier, dragon ou foldat qui aura con- 
trevenu à la préfente , fera condamne , foit 
encourue par l’officier qui fera trouvé com- 
mander la compagnie , lorfque la fraude 
aura été commife \ 8c que la domine à la- 
quelle ladite amende montera , foit payée 
fur les appointemens dudit officier , par le 
tréforier général de l’extraordinaire des 
guerres , ou fon commis chargé du paye- 
ment de ladite compagnie , fuivant les or- 
dres de l’intendant du département •, fçavoir , 
les deux tiers au profit du dénonciateur, 8c 
l’autre tiers au profit de l’hôpital du lieu.ou 
du plus prochain. Louis XIV. ibidem. 
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TITRE LV III. 

Concernant la traite du faux Sel , du fauo^ 
Tabac , & des Marchandées de contrer* 
bande . 

ORDONNANCE DU ROI, 

Du xo Avril 1734. 

5 A Majefté s’étant fait repréfenter les or- 
donnances rendues (ur la traite & le com- 
merce du feux fel y du feux tabac , & des 
marchandées de contrebande , des 18 Octo- 
bre 168S , 30 Juillet 1698, 16 O&obre 
1701-, 11 Octobre 1707 , 1 j Ô&obre 1709, 
27 Septembre 17x1 , iz Mai 1714, 1 f No- 
vembre 17 if , 10 Décembre 1715) , &c 30 
Juillet 1710 •, Elle a jugé néceflairc d’en rafe 
fembler les principales dilpofitions dans la 
préfente , &r même d’y en ajouter de nou- 
velles qui feflènt connoîtxe fes intentions 
d’une maniéré fi précife , qu’on ne puilTe 
impunément s’en écarter , & que les chefs 

6 les officiers de lès troupes foient tenus 
dorénavant de concourir à réprimer une li- 
cence également préjudiciable au fervice de 
Sa Majefté , à la difeipline militaire , & au 
bien de les fermes :- c’eftdans cette vue que 
Sa Majefté a ordonné & ordonne ce qui luit. 

Article Premier. 

Défend très - expreflêment Sa Majefté 
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tous chefs , officiers , gardes du corps , gen- 
darmes , chevaux - légers <S<r moufquetaires- 
de fa garde , gendarmes ou chevaux-legers- 
des compagnies de fa gendarmerie , grena- 
diers à cheval , cavaliers , dragons 8c foldats. 
de fês troupes françoifès &c étrangères , de 
fê charger de faux ici , feux tabac , ou mar- 
chandife de contrebande, pour quelque eau- 
fe 8c fous quelque prétexte que ce foit ; à’ 
peine auxdits chefs , officiers , gardes du 
corps , gendarmes, chevaux-legers 8c mouf- 
quetaires de fà garde , gendarmes 8c che- 
vaux-lcgers des compagnies de fa gendar- 
merie , 8c grenadiers à cheval , de confifca- 
tion tant. defHitcs marchandifes de contre- 
bande , faux fel 8c faux tabac , que des har.- 
nois , chevaux , charrois &c autres 8c équi- 
pages à eux appartenans , fur lefquels il s’en 
trouvera *, &: en outre , d’être perfonnelle- 
ment châtiés , foit par prifon , amende ,.ou 
cafïàtion de leurs emplois, 8c même de leur 
être le procès fait extraordinairement, fui- 
vant l’exigence des cas , ainfî qu’il fera dé- 
cidé par Sa Majefté , fur le vu des procès- 
verbaux des commis , 8c autres preuves qui- 
feront adreffées au fècrétaire d’état de la- 
guerre , pour lui en rendre compte ; 
peine auxdits cavaliers, dragons ^cfoldats, 
d’être châtiés ainfî qu il fera ci-après expli- 
qué., 

II. Tout cavalier, dragon , ou foldat ab~ 
lent de fà troupe , avec congé expédié dans 
les formes prefçrites par Sa Majeftc ,qui fera 
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arrête étant porteur de faux fei , faux ta&acV 
ou marchandifes de contrebande , fera con- 
duit 5 c écroué à la requête du fermier, dans 
les priions les plus prochaines du lieu où il 
aura été arrêté pour lui être fon procès fait , 
&: jugé par les juges ordinaires des fer- 
mes , fuivant la rigueur des ordonnances 
rendues fur le fait defdites fermes , fins qu’il 
puiffe être réclamé par lès officiers : ôc lorf 
qu’il le trouvera abfent Sc éloigné de la 
troupe , au-delà des diftances preferites , fins 
être muni d’un congé , il lèra écroué com- 
me delèrteur , dans les prifons royales les 
plus prochaines du lieu où il aura été arrêté , 
pour être conduit au régiment dont il lèra , 
& y être condamné par le confeil de guerre 
à la peine de mort. 

III. Lorfque ceux qui étant en garnifen 
ou en quartier dans les villes & autres lieux 
où la ferme du tabac eft établie , ulèront de 
faux tabac , ledit faux tabac fera confifqué , 
Ck ceux qui en feront trouvés faifis, feront, 
arrêtés & condamnés par le confeil de guer- 
re ; fçavoir pour la première fois à trois moi6 
de p ri fon, & à cent livres d’amende au pro- 
fit des fermes , dont il fera fait retenue fur 
le| appointemens de l’officior qui lè trou- 
vera commander la compagnie dans le lieu 
du délit , par le tréforier général de l’extraor- 
dinaire des guerres , ou fon commis chargé 
du payement de ladite compagnie •, & ce 
fiiivant les ordres de l’intendant dans le dé • 
par cernent duquel elle fe trouvera, & fur la 
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(impie quittance du. commis du fermier, 
au bas d’une copie collationnée de la fen- 
tence rendue contre le coupable : & en cas 
de récidive , ils feront condamnés aux ga- 
lères perpétuelles. Entend Sa Majerté , que 
les cavaliers , dragons ou loldats qui ne fe- 
ront trouvés faifis fur eux hors le lieu de 
leur logement ,-que d’une livre de faux ta- 
tabac , Sc au-deffous , &c ceux qui n’en au- 
ront chacun dans leurs chambres ou cazer- 
nes , que jufqu’i concurrence de deux li- 
vres , foient réputés n’avoir ledit faux tabac 
que pour leur ufage feulement. 

IV. Ceux qui feront commerce de faux 
fel , de faux tabac , ou de marchandées pro- 
hibées ; fi c’eft: avec port d’armes à feu , fe- 
ront condamnés par le confeil de guerre à 
être pendus Sc étranglés ; fi c’efl fans port 
d’armes , ils feront condamnés aux galeres 
perpétuelles. Veut Sa Majcfté que les cava- 
liers, dragons ou foldats , qui feront trou- 
vés faifis fur eux , hors le lieu de leur loge- 
ment r de plus d’une livre de faux tabac , ou 
qui en auront chacun dans leurs chambres 
ou cazernes , plus de deux livres ; & que 
ceux qui feront pareillement trouvés faifis 
de quelque quantité de faux fel que ce puifiè 
ctre , foit fur eux hors de leur logement, 
ou dans leurs chambres Sc cazernes , foient 
réputés avoir lefHits faux tabac & faux fel , 
pour en faire commerce. A l’égard des mar- 
chandées prohibées , autres que le faux fel 
Sc le faux tabac , Sa Majeflé fe remet à - la 
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prudence des officiers qui compoferont'Itf 
eonfeil de guerre , d’infliger les peines cta- 
blies par Je préfent article, ou celles énon- 
cées dans l’article précédent , fuivant qu’ils 
auront lieu de juger par la quantité defdites 
marchandifes prohibées , que ceux qui en fe- 
ront trouvés failîs les auront pour leur ulà- 
ge , ou pour en faire commerce. 

V. Ceux defdits cavaliers , dragons ou 
(bldats , qui feront arrêtés dans les provinces 
frontières , pour les cas énoncés dans les 
deux articles précédais , foit par les em- 
ployés des fermes , par les maréchauflccs , 
ou autres , feront conduits & remis au pou- 
voir des officiers de l’état-major de celle des 
places la plus voilîne , où il y aura ctat-ma- 
jor, pour y être jugés par le eonfeil de guer- 
re, fans avoir égard à la dépendance du lieu 
où ils pourroient avoir été arrêtés. Ordon- 
ne & enjoint très-expreflement Sa Majefté 
aux commandans defdites places , de faire 
affembler fans délai le eonfeil de guerre , 
pour en icelui , fur le procès-verbal des em- 
ployés & autres , & fur le rapport & les 
conduirons du major ou aide.-major de la - 
place , procéder contre les coupables > & 
iceux condamner aux peines ci-deflùs ordon- 
nées ,. fans que lefdits officiers puiflent s’en 
difpenfer fous quelque prétexte que ce puilfe 
être: & pour ôterauxdits cavaliers, dra- 
gons ou foldnts , les moyens de faire le com- 
merce de faux fel , de faux tabac ou de mar* 
tJaandifes prohibées * $a Majefté leur, a dér 
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fendu & défend de fiartir des villes , places 
& lieux où ils feront en garnifon ou en- 
quartier , fans congés expédies dans les for- 
mes prescrites -, à peine contre ceux qui Ce 
trouveront éloignés defoites villes , places 
& lieux au-delà de la diftance prefcrite par 
les ordonnances de Sa Majefté , fans être mu- 
nis d’un congé > d’être punis comme defer- 
teurs. 

VI. Et à l’égard des troupes étant en gar- 
nifon ou en quartier dans les provinces in- 
térieures , les délinquans feront conduits 3c 
écroués dans les prifons les plus prochaines 
du lieu où ils auront été arrêtés , pour être 
leur procès fait & jugé dans la forme pref- 
crite par l’article précédent , dans un con* 
feil de guerre , qui fera pour cet effet affem- 
blé par l’ordre du commandant de la garni- 
fon ou du régiment , & ce fur les conclu- 
fions du major ou aide-major du régiment 
dont feront lefdits délinquans. 

VII. Défend trcs-expreflément Sa Majefté 
aux cavaliers , dragons & foldats de fe tra- 
veftir ou changer leurs habits de cavaliers * 
dragons ou foldats , à peine contre ceux qui 
feront trouvés déguifés dedans ou dehors de*- 
la garnifon , quoique dans les diftances per- 
mifes , de tenir prifon pendant trois mois 
entend Sa Majefté qu’il refte toujours aux. 
régimens un nombre fuffifant d’officiers 
pour les contenir ; 8c que par les majors* 
aides-majors, ou autres officiers chargés du, 
detail , il foit. fait régulièrement deux fois? 
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le jour , le matin & h*foir , l’appel des ca- 
valiers , dragons & foldats de leurs régi- 
mens , pour rendre compte aux gouverneurs 
ou commandans des places , de ceux qui ne 
s’y feront pas trouvés préfens. 

VIII. Enjoint Sa Majefté aux comman- 
dans deldites places , de faire faire la revue 
deldites troupes toutes les fois qu’ils en fe- 
ront requis, pour connoître les abfens , 8c 
procéder contre eux fuivant la rigueur des 
ordonnances. 

IX. Veut auffi Sa Majeftc que les cava- 
liers , dragons ou foldats , qui trois jours 
après que le régiment fera lorti delà garni- 
ion , feî ont trouvés dans les places ou lieux 
circonvoilîns des endroits où ils étoient en 
quartier d’hyver , foient arrêtés 8c punis 
comme deferteurs , fi ce n’eft qu’ils fuirent 
reliés malades aux hôpitaux, ou s’ils n’ont j 
des congés en forme. 

X. Les acculàtions qui ne tendront qu’a 
la peine de prifon ou d’amende pécuniaire, 
feront jugées fur le vu des procès-verbaux 
des employés des fermes, par eux affirmés 
véritables, fans qu’il foit befoin de recolle- 
ment ni de confrontation. • 

XI. Celles qui fe trouveront fufeeptibles 
de peines affiiélives , ne pourront être ju- 
gées qu’après une inftrudtion entière , par 
audition de témoins , recollement & con- 
frontation *, déclare Sa Majefté le témoi- 
gnage de deux gardes , conforme dans la ré- 
pétition & confrontation. j fuffifant pour la 
conviction des accufés, 
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XII. Enjoint Sa Majefté aux commandans 
de fes places , 8c au& officiers commandans 
de Tes gamifons ou quartiers expofés à la 
contrebande 8c au commerce de faux fe I 8c 
de faux tabac , de tenir foigneufement la 
main à ce qu’aucun cavalier , dragon ou fol- 
dat , n’en puiffe fortir armé de fulils , pifto- 
lets , bayonnettes , 8c même avec le fabre 
8c l’épée , à peine d’être refponfàbles des 
dommages qui pourraient être commis au 
moyens defdites armes , tant au préjudice 
' des fermes que des particuliers. 

XI IL Leur enjoint pareillement, lorfqn’ils 
en feront, requis par les directeurs des fer- 
mes , d’ordonner une garde aux portes, 
breches 8c autres endroits defelites garnifons 
ou quartiers expofés au faux-fumage ou à la 
contrebande , 8c même de commander des 
détacbemens à la première requifition des 
employés , pour courir fus aux faux-fàuniers 
8c contrebandiers. 

XIV. Lorfque les employés auront avis 
de quelque dépôt de fel , de tabac , ou de 
marchandifès de contrebande dans les cazer- 
nés , greniers , écurie^ 8c logemens des trou- 
pes , ils s’adreîleront aux commandans de la 
garnifôn ou du quartier , pour ordonner à 
un officier d’aller avec eux pour leur faci- 
liter la viiïte & faire arrêter ceux qui fe trou- 
veront en contravention ; ce qui ne pourra 
ctre refufe ni différé de la part dudit com- 
mandant 8c autres officiers , à peine d’être 
perfonnellement refponfàbles des domina- 
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ges 8c intérêts du fermier , même d’être pri- 
vés de leurs emplois, fi le cas y échéoif, 
ainfi qu’il fera décidé par Sa Majefté fur le 
vu des procès-verbaux 8c autres preuves qui 
feront adminiftrées au fecrétaire d’état de la 
guerre , pour lui en rendre compte. 

XV. La contrebande , ôc le commerce du 

faux fèl 8c du faux tabac ne pouvant fè faire 
dans les forts, citadelles 8c châteaux , fans 
que les commandans 8c autres officiers de 
l’état-major en fbient informés , Sa Majeftc 
déclare qu’Elle les rendra refponfàbles en 
leur propre 8c privé nom , des contra- 
ventions qui pourroient s’y commettre ; 8c 
que fur les preuves qui feront adminiftrées 
au fecrétaire d’état de la guerre defdites con- 
traventions , foit qu’elles aient été commifès 
par connivence , tolérance ou inattention 
defdits officiers-majors , Elle les privera de ]j fl 
leurs emplois, & ordonnera fur ce qui fera dû I 

de leurs appointemens , des retenues propos 
tionnées aux dommages 8c intérêts qui au- 
ront' pu en réfulter au préjudice des fermes., 

XVI. Toutes les fois que les employés 
defdites fermes jugerônt à propos de faire I 
des vifites dans Jefdits châteaux, forts ou j 
citadelles , le commandant leur en permet- | 
tra l’entrée fans aucun- retardement : il en I 
fera pour cet effet donner la configne au 1 
corps-de-garde de l’entrée , 8c commandera 
fur le champ lorfqu’ils fè préfènteront , un 
officier pour les accompagner, empêcher 
çu’on ne leur apporte aucun obftacle ou dif 
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ficulté dans les vifites 8c perquifitions qu’ils 
jugeront à propos de faire , 8c ce fous les 
peines ordonnées par l’article précédent. 

XVII. Enjoint Sa Majefté aux officiers de 
lès troupes , de prêter main-forte aux em- 
ployés , lorfqu’ils en feront requis pour ar- 
rêter des faux - fumiers , faux - tabatiers 8c 
contrebandiers , fous peine de défobéifl'ance ; 
êc aux cavaliers , dragons & foldats , d’ar- 
rêter ceux qu’ils pourront découvrir : 8c 
pour les encourager de plus en plus à con- 
courir en ces occalions au bien des fermes , 
Elle ordonne que lorfqu’ils auront arrêté 
feuls , 8c fans l’affiftance d’aucun employé 
des fermes , des faux-fauniers , 8c faux-taba- 
tiers ou contrebandiers , ils auront pour ré- 
compenfe les chevaux , charrettes , armes 
8c équipages de ceux qu’ils auront arrêtés , 
indépendamment de quoi il leur fera payé 
cent fols pour chaque minot de faux fel em- 
placé au grenier Je plus prochain du lieu où 
la capture aura été faite , 8c quinze livres 
pour chaque quintal de faux tabac qu’ils au- 
ront pareillement emplacé dans les plus pro- 
chains bureaux ou entrepôts de la ferme du 
tabac. Veut Sa Majefté que dans les cas où 
ils n’auront faffi que le faux fel ou le faux 
tabac, appartenant aux faux-fauniers ou 
faux-tabatiers, fans arrêter aucun defdits faux- 
fauniers ou faux-tabatiers, il ne leur foit payé 
que le quart des femmes ci-delfus j Içavoir , 
vingt-cinq fols pour l’emplacement de cha- 
que minot de faux fel, 8c trois liv. quinze fols 
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•pour remplacement de chaque quintal de 
faux tabac , outre les chevaux , charrettes , 
armes <Sc équipages abandonnes ou pris fur 
les fraudeurs , dont ils jouiront en quelque 
cas que ce puiffe être. Veut néanmoins Sa 
Majeftc , que dans les cas où les captures 
auront été faites parles troupes * conjointe- 
ment avec les employés des fermes , lefdits 
employés participent aux récompenfes ci- 
defîus » à proportion de leur nombre & de 
leurs qualités j en forte cependant que le 
commandant des troupes ait un tiers de plus 
que le commandant des employés, ôc qu’un 
garde des fermes ait autant qu’un foldat. A 
l’égard du tabac & du fel pris par les em- 
ployés , qui feront conduits dans lefdits gre- 
niers , bureaux & entrepôts , fous l’cfcorte 
defdites troupes , elles auront pour ladite -i 
efeorte vingt fols pour chaque minot de fèl 
ou quintal de tabac qui y feront emplacés. 
Quant aux marchandifes de contrebande 
priées par lefdites troupes & dépofees par 
elles aux bureaux des fermes , il leur fera ré- 
glé par les fermiers généraux , une récom- 
penfe proportionnée à la valeur defdites 
marchandées. 

XVIII. Il fera de plus payé auxdites trou- 
pes , quinze livres pour chaque faux-fàu- - 
nier, faux-tabatier , ou contrebandier , pris 
avec armes, fel, tabac, ou marchandifes de 
contrebande , &: par elle écroué dans les pri- 
ions de la ville , où le bureau , le grenier ou 
le dépôt des fermes le plus prochain fer*t 
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établi , 8c dix livres pour chacun de ceux 
qui feront pris fans armes. Il fera en outre 
payé auxdites troupes vingt fols pour la con- 
duite de chacun de ceux qui auront été ar- 
rêtes par les employés , 8c qu’elles auront 
efcortés à leur requiûtion jufqu’aux priions, 

XIX. Lefdites Tommes feront payées en 
vertu de la présente ordonnance, paries re- 
ceveurs. des greniers à Tel ou bureaux du ta- 
bac , où lefdites captures auront été remiles 
au commandant du détachement par qui el- 
les auront été faites , ôc ce immédiatement 
après que les procès-verbaux defdites cap- 
tures auront été faits 8c rédigés par les em- 
ployés des fermes , ou par les premiers ju- 
ges fur ce requis; fins qu’il puifîè être ap- 
porté aucun retardement à la confeétion def- 
dits procès-verbaux, ni aucune difficultéau 
payement defdites Tommes , fous quelque 
prétexte que ce puifiè être. 

XX. Le commandant du détachement , 
chargé de la conduite des faux - fumiers , 
faux - tabatiers 8c contrebandiers , prendra 
toutes les précautions ncceffiires pour leur 
fureté ; déclarant Sa Majellé , que s’il s’en 
lauvoit quelqu’un , Elle l’en rendroit refpoiv- 
fable en Ton propre 8c privé nom. Veut pa- 
reillement Sa Majellé , que les commandans 
des détachemens qui auront fait des fùfies 
de faux Tel , de faux tabac, ou de marchan- 
dises prohibées, remettent exactement dans 
les greniers à Tel , dans les bureaux du ta- 
bac , ou dans ceux des traites , la totalité def 
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dits faux fel , faux tabac ou marchandifeSf 
prohibées, en même nombre , efpece , volu- 
me , mefure ou poids qu’ils les auront 
à peine de répondre en leur propre & privéfg 
nom de ce qui pourroit en être fouftrait oç 
diverti, de d’être châtiés , foit par prifon; 
amende pécuniaire , ou caffation de leurs 
emplois , ainlî qu’il fera décidé par Sa Ma-; 
jefté fur le vû des procès-verbaux , & autre® 
preuves qui 1er ont adminiftrées au fècrétar 
d’état de la guerre , pour lui en renc 
compte. 

XXI. S’il arrivoit que les employés dé 
fermes , conduifant des prifonniers , fulfer 
fpoliés de maltraités par des gendarmes , ca-|| 
valiers , dragons de foldats de lès troupes 
foit dans les villes de lieux de leurs gami-^ 
ions , de leurs quartiers ou des environs 
ceux qui auront Ipolié la capture à main ar- 
mée , feront punis de mort ; de ceux qui au* ù 
ront favorifé la fpoliation feront condamnés ; 
aux galeres , fauf plus grande peine s’il y 
échoit : leur procès fera pour cet effet inf- 
truit par le prévôt de la maréchaulfée , Sc 
jugé fur fon rapport au confeil de guerre, 
qui fera aflcmblé dans le lieu de la garnifoft 
ou du quartier,en la forme ci-delTus preferite. 

XXII. Veut en outre Sa Majefté , qu’en 
ces fortes de cas , le régiment dont feronf 
les accufés , demeure refponfabîe de la perte 
du fel , du tabac de des marchandifes pro** 
hibées , au prix que lefdits fel de tabac {©* 
rendent dans les bureaux les plus prochains 

des 
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des lieux où la fpoliation aura etc faite , 8c 
de tous les dépens , dommages 8c interets 
du fermier 8c des employés qui auront été 
maltraités -, 8c que fur le jugement, & fétat 
qui en fera dreffé par lefclits fermiers ou leurs 
principaux commis , 8c vifé par l’intendant 
de la province , 8c adrelfé au fecrétaire d’é- 
tat de la guerre, il foit pourvu au dédom- 
magement par retenue fur le régiment. 

XXIII. Lorfqu’un corps de troupes par- 
tira d’une garnifon ou d’un quartier où les 
fermes des gabelles ou du tabac* ne feront 
pas établies , ou de quelques lieux voifïns 
des provinces ou pays exempts defdites fer- 
mes , pour s’acheminer dans ceux qui y fe- 
ront fufets ; les maréchaux-des-logis dans 
la cavalerie & dans les dragons , 8c les fer— 
gens dans l’infanterie, vifîteront exa&emcnt 
les havrefàcs de ceux qui font fous leur 
charge , pour empêcher qu’ils ne tranfpor- 
tent aucune quantité que ce puiflc être de 
faux fel , de faux tabac , 8c de marchandas 
de contrebande : veut SaMajeftc que fîdans 
les vifites qui pourront être faites dans le 
cours de la route ainfî qu’il fera ci-après ex- 
pliqué , quelques cavaliers, dragons 8c fol- 
dats s’en trouvent faifîs, le maréchal-des- 
logis , ou le fergent de la compagnie dont 
ils feront , foit mis en prifon pour un mois 
à fbn arrivée dans fà garnifon; qu’il foit pri- 
vé de la moitié de fa folde pendant ledit 
tems ; 8c que le cavalier , dragon ou foldat 
qui s’en trouvera porteur, foit pareillement 
Tome 111 . E 
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arrête, conduit lie à la tête du régiment ,1 
8c mis en prifon en arrivant à la garnifon ,1 
pour être mis au confèil de guerre , & y être ; 
condamné aux peines portées par les articles? 
•III. 8c IV. de la préfente ordonnance , fiürj 
yant que les quantités de faux tabac ou dé^ 
marchandifes de contrebande dont il fe trouva 
vera chargé , dénoteront qu’il les avoit poi 
fon fimple ufàge , ou pour en faire commer| 
ce , 8c ce conformément auxdits articles. 

XXIV. Indépendamment de la demi-folde ; 
.d’un mois retenue aux maréchaux-des-logis 
8c aux fergens , qui fera appliquée aux fer~j| 
miers généraux , il leur fera de plus payé fur -3 
les appointemens du capitaine , un dédomtf 
magement proportionné aux quantités de 
faux fel 8c de faux tabac qui auront été {ài~j 
iis dans fa compagnie , fuivant les ordres qui; 
en feront donnés par Sa Majeflé fur le rapfjl 
port qui lui fera fait de la nature • 8c de 1|| 
■force de la contravention. 

XXV. Enjoint Sa Majefté à tous chefs 
officiers de fes troupes marchans fur des-! 
routes , de les faire mettre en bataille,] 
qu’ils en feront requis par les employés éta-f| 
biis fur leur paflàgc , 8c de tenir la main 
ce qu’ils faflènt la vifitc des havrefâcs des caf 
valiers , dragons 8c foldats , ainfi que des co£*. 
fres , valifes 8c porte-manteaux qqeles offi-| 
,ciers pourront avoir avec eux.* 

XXVI. Les coffres , valifes 8c porte-man-jj 
teaux des officiers dans lefquels il fe trou-; 
ycra du fel 3 du tabac ou des marchandife 
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de contrebande , feront faiiîs par les em- 
ployés > 8c demeureront avec tous les effets 
qui s’y trouveront renfermés, confifquésau 
profit des fermiers generaux , envers les- 
quels lefdits officiers feront en outre con- 
damnés en une amende de cent livrés , dont 
ia retenue fera faite fur leurs appointemens. 

XXVII. Lorfque ladite vifite devra être 
faite à l’entrée ou à la fortie d’une place de 
guerre , le commandant de la troupe fera te- 
nu , à la requifition qui en fera faite par les 
employés , de la frire mettre en bataille 
avant que d’entrer dans la place , ou apres 
qu’elle en fera fortie , & de commander des 
officiers pour veiller à ce que la vifîte foit 
faite fans aucun trouble. Veut Sa Majefté 
que les majors des places , 8c en leur abfênce 
les aides-majors, fe rendent aux portes fur 
le lieu où la troupe fera en bataille , pour 
veiller à l’exécution de ce qui efl en cela 
des intentions de Sa Majefté. 

XXVIII. Lefdits majors ou aides-majors 
rendront compte aux commandans des pla- 
ces,de ce qui lé fera paffé dans lefdites vifïtes i 
8c en cas de defobéiflance , ou de violence 8c 
de mauvais traitemens à l’égard des em- 
ployés , lefdits commandans en rendront 
compte auffitot à Sa Majeflé , qui rendra per- 
fonnellement refponfàbies les chefs 8c offi- 
ciers conduifant la troupe , des dommages 
Sc intérêts de fes fermes , 8c de ceux qu’au- 
ront pu fouffiir les employés maltraités. 

XXIX. Tout officier commandant une 

fe'ij. 
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troupe en marche, ferarelponfable des cort- 

traventions commifes par ceux étant fous 

fes ordres , 8c tenu en Ton nom de payer les 

amendes auxquelles ils pourront être com 

damnes. 

XXX. Pour ôter tout prétexte aux trou- 
pes d’uter de faux tabac , il y aura dans les 
cantines établies par les foins des fermiers 
généraux une quantité fuffifante de tabac, 
pour leur fournir celui qui fera néceflàire 
pour leur confommation fur le pied de dou- 
ze fols la livre , poids de marc. 

XXXI. Le tabac fera fourni dans Iefdites 
cantines pour les lergens 8c loldats , 8c pour 
les gendarmes , brigadiers , cavaliers 8c dra- 
gons des troupes de Sa Majefté , tant fran- 
çoifes qu’étrangeres , à raifon d’une livre par 
mois chacun. Leur fait Sa Majefté très-ex- 
preffes inhibitions 8c défentes d’en exfger 
«ne plus grande quantité \ enjoignant Sa Ma» 
jefté aux commandans 8c autres officiers deft 
dites troupes , de tenir la main à l’exécution 
du prêtent article. 

XXXII. Les commis tenant leftlires can- , 
tines , feront la diftribution du tabac aux 
ïégimens ou compagnies , à proportion du 
nombre effectif d’hommes dont ils feront 
compofés , fuivant les revues des commif 
fàires des guerres , lefquels pour cet effet 
leur délivreront un extrait defdires revues, 
ligné d’eux. 

XXXIII. Le tabac tera délivré les pre-: 
fpiers jours de chaque quinzaine, à ceux qui 
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•feront charges par les officiers des régimens 
ou compagnies de le recevoir pour tout Je 
corps , 8c d’en faire la diftribution en dé- 
tail aux gendarmes , foldats , cavaliers ou 
dragons : voulant Sa Majefté que les prépo- 
fés auxdites recettes 8c diftributions, foienc 
tenus de l’aller prendre dans la cantine de la 
ville où lefdits regimens ou compagnies fe- 
ront en garnifon : 8c au cas que lefdits régi- 
mens & compagnies feient difperfés dans le 
plat-pays, qu’ils aillent le prendre à la cantine 
de la ville la plus prochaine des quartiers. 

XXXIV. Les commandans ou officiers 
chargés du détail de chaque troupe , feront 
tenus de donner tous les mois 8c toutes les 
fois que ladite troupe changera de garnifon 
ou de quartier , leurs certificats au bas des 
extraits de revues , de la quantité de tabac 
qui lui aura été fournie. 

XXXV. Les troupes qui auront reçu des 
ordres pour rentrer dans le royaume , feront 
tenues de fe fournir au premier bureau gé- 
néral ou entrepôt de leur route , de tout lé 
tabac de cantine dont elles auront befoin 
pour le tems de leur marche -, 8c celles qui 
pafleront d’une province dans une autre , fe- 
ront pareillement tenues de fe fournir à la 
cantine du lieu de leur garnifon , du tabac 
qui leur fera néceffaire pour le tems qu’elles 
devront marcher , le tout conformément 
aux articles ci-defliis : au moyen de quoi , 
6c Jorfque les troupes auront omis de fè 
fournir de tabac dans les endroits indiques 
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par le prêtent article , elles ne pourront en 
exiger dans les autres bureaux &: cantines de' 
leur route. Et afin que les commis puilïènt 
faire le décompte des quantités de tabac* 
qu’ils devront fournira proportion du nom- 
bre des jours certifiés par les routes fur lef- 
quelles Iefdites troupes devront marcher , 
il leur en fera fourni des copies , au bas def 
quelles les commandans ou officiers char- 
gés du détail , certifieront pareillement les 
quantités qui auront été délivrées pour le 
tems de la marche. 

XXXVI. A l’égard du tel néceffiaire à la 
confommation des troupes, Sa Majefté a fixé 
à tept livres le minot , non compris deux li- 
vres un fol fix deniers pour les droits ma- 
nuels , le prix de celui qui leur fera fourni 
dans les pays feulement où la gabelle a lieu. 
Cette fourniture tera faite par les receveurs 
des greniers à tel , à raifon d’un quart de 
minot de fel par mois pour quarante-deux 
gendarmes , cavaliers , dragons ou foldats* 

à proportion pour un nombre plus petit 
ou plus grand ; de laquelle fourniture lete ‘ 
dits receveurs feront tenus de faire mention 
fur leurs regifhres. 

XXXVII. Veut au furplus Sa Majefté,'. 
que la prétente ordonnance foit ponétuelle- 
ïnent exécutée telon là forme & teneur, 
nonobftant tout ce qui pourroits’y trouver 
de contraire dans les précédentes , auxquel- 
les Sa Majefté a dérogé & déroge par la pré- 
fente ; fon intention étant qu’elle ferve de 
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réglé à l’avenir dans tous les cas qui feront 
relatifs au commerce du faux fel , du faux- ; 
tabac ôc des marchandifes de contrebande, 
Louis XV. du i'o Avril. 1754. 

Nota. Cette ordonnance a été rettouv elléc 
dans les mêmes termes le premier Octobre 1745. 


ORDONNANCE DU ROI, 
Tour défendre aux Troupes He Sa Majejlé qui 
entreront dans le Royaume , ou qui auront 
ordre de paffer dé une Province dans une au- 
tre , de Je charger dé aucunes marchandifes 3 
faux fel , ni faux tabac , fur les peines y 
contenues y du premier Octobre 1447.- 

S A Kdijelté voulant’ empêcher’ que lors de 
la prochaine féparation de les armées , celles 
de les troupes qui doivent entrer dans le 
royaume , ou palîer d’une province à une 
autre pour aller en quartier d’hyver, ne le 
chargent de faux fel , faux tabac ou autres 
marchandifes prohibées , foit pour leurulà- 
ge particulier ou pour les débiter dans lef- 
dites provinces, au préjudice de fes fermes 
&c des manufactures du royaume , Sc qu’elles 
n’introduifent en fraude de fes droits celles 
dont l’entrée elt permife; Elle a jugé à pro- 
pos de renouveller les défenfes qu’Elle leur 
, a ci-devant faites par plufieurs de fes ordon- 
nances , fur les peines y contenues, en 
conféquènce , Sa Majefté a défendu & dé- 
fend tres-expreflemént à tous chefs , offi- 
ciers , gardes , gendarmes } chevaux-légers,- 
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moufquetaires , grenadiers , cavaliers , dra- 
gons 8c foldats de Tes troupes , tant fran- 
^oifes qu’étrangeres , telles qu’elles puiflent 
ctre , qui auront ordre d’entrer dans le 
royaume , ou de celles qui fortiront pour 
•aller d’une province à une autre fuivantles 
routes de Sa Majefté ou de Tes lieutènans 
généraux , ainfi qu’à tous conducteurs des 
équipages particuliers defdits chefs 8c offi- 
ciers , de le charger de faux fol , de faux ta- 
bac , ni d’aucunes autres marchandées pro- 
hibées ou de contrebande , pour quelque 
caufo 8c fous quelque prétexte que ce puéfo 
être , ni de faire entrer aucunes marchan- 
difos en fraude de les droits , à peine de con- 
fifoation non-feulement defdites marchan- 
dées , faux fel 8c faux tabac •> mais auffi des 
chariots, chevaux 8c harnois, fur lefquels 
il s’en trouvera*, fans que les officiers ou 
autres puiflent réclamer lefeiits chariots , 
chevaux 8c harnois , comme à eux appar- 
tenons , fous prétexte qu’ils n’ont point' 
contribué à la fraude. Et afin qu’aucun des 
chefs , officiers , gardes , gendarmes , che- 
vaux-iégers , moufquetaires , grenadiers , ca- 
valiers , dragons 8c foldats ne puiflent con- 
trevenir à fa volonté < 5 c à la préfente , Sa 
Majefté veut 8c entend que les majors des 
places, 8c en leur abfonce les aide-majors, 
fo rendent aux portes par lefquelles lefdites 
troupes entreront , 8c leur enjoint tres-ex- 
preflement , auffibien qu’aux commandans 
defdites troupes , de les faire mettre en bas 

i 

- i' 

! 

! 


Digitized by Google 



T i T. L V 1 IL De la Contrebande . 57 
taille avant d’entrer dans lefdites villes 8c 
places où elles auront à palier 8c loger lùi- 
vant les ordres 8 c routes de Sa Majefté 8c 
de lès officiers généraux , afin que les em- 
ployés defdites fermes puiflènt aifément vi- 
iîter ceux qui feront chargés de faux lèl 
faux tabac , 8c autres marchandilès ; fur 
peine aux commandans de defobciflance , 8c 
d’en répondre en leur nom à Sa Majefté , 
laquelle defire que lefdits majors ou aide- 
majors qui feront pïélèns , 8c les comman- 
dans defdites troupes , donnent auxdits em- 
ployés des officiers pour les accompagner 8c 
ctre prélens auxdites vifites , Sa Majefté 
ayant à cet effet permis auxdits employés 
des fermes de vifiter 8c touiller dans les équi- 
pages de toutes lefdites troupes , à l’entrée 
8c lortie des villes , non-feulement dans les 
havre-lacs , mais même dans tous les vête- 
mens 8c fur toute la perfonne des foldats , 
cavaliers , dragons & autres , pour voir s’ils 
ne feront porteurs d’aucunes defdites mar- 
chandilès , faux fel , faux tabac , étoffes de 
contrebande 8c marchandilès introduites en 
fraude \ 8c en cas que lefdites troupes ou 
équipages s’en trouvent làilîs , de les arrê- 
ter , làns que lefdits chefs , officiers , gar- 
des , gendarmes, chevaux - légers , mous- 
quetaires , grenadiers , cavaliers , dragons,’ 
foldats ou conduéteurs d’équipages puiflènt 
ulèr a aucune violence ni mauvais traite- 
mens à l’égard des commis 8c employés des 
■fermes de Sa Majefté , qu’Elle a pris 8c mis , 

♦ rr .. 
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prend 8c met en fa protection 8c fauvegarde, 4 
8c en celle de Tes lieutenans généraux en Tes 
provinces , gouverneurs de fes villes 8c pla- 
ces, 8c intendans dcfdites provinces: enjoi- 
gnant aux officiers préfens de donner aux- 
dits employés main forte néceflàire contre 
ceux qui feront dans le cas d’ctre arrêtés. 
Veut Sa Majefté qu’en cas de defobéiffiance , 
violence , mauvais traitemens ou ipoliation 
des chofes failles , les chefs 8c officiers com- 
mandant lefdites troupes demeurent & 
foient refponfables en leur propre 8c privé 
nom , des dommages qui auront été fouf- 
ferts par la ferme générale 8c par les em- 
ployés maltraités , 8c qu’à cette fin les ma- 
jors 8c aide-majors des places qui y auront 
été préfens, en rendent compte aux gou- 
verneurs dcfdites places , qui en informe- 
ront auffitôt Sa Majefté , pour en ordonner 
ce qu’il appartiendra. Entend Sa Majefté que 
l’amende à laquelle le garde , gendarme , 
chevau-leger , moufquétaire , grenadier, ca- 
valier , dragon ou foldat qui aura commis la 
contrebande ou la fraude , aura été con- 
damné , foit encourue par l’officier qui fè 
fera trouvé commander la compagnie lorf- 
que le délit aura été commis , & que la fom- 
ine à laquelle ladite amende montera, foie 
retenue fur les appointemens dudit officier, 
par le tiéforier général de l’extraordinaire 
des guerres , ou autre trésorier chargé du 
payement de ladite compagnie , fuivant les 
ordres de l’intendant dans le département^ 
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duquel elle fe trouvera ; pour être ladite 
» amende remilè es mains de l’adjudicataire 
des fermes , fur fa iimple quittance ou celle 
de l’un de (es prépolés , en rapportant copie 
collationnée de la fèntence rendue contre le 
coupable : n’entend au furplus Sa Majefté 
dérogera ce qui eft preferit par fes précé- 
dentes ordonnances , notamment par celle 
du premier Octobre 1745 \{a) que Sa Ma- 
jefté veut être exécutée félon fa forme <Sete-' 
neur dans les easy exprimés. Enjoint Sa Ma- 
jefté fous peine de defobéiflance , aux con- 
ducteurs de lès propres équipages , 8c à ceux 
des équipages des princes 8c lèigneurs , de ' 
fouffrir que lefdits équipages foient fouillés 
8c vifttés aux entrées des villes par les com- 
mis des fermes générales j 8c s’il le trouve ’ 
dans lefdits équipages du faux fel , faux ta- 
bac j ou telle autre rmrehandile prohibée ' 
que ce puilfe être , veut Sa Majefté que lef 
dits commis en fâlfent la faille , 8c qu’ils en 
drelfent des proces-verbaux , fur lefquels Sa 
Majefté le réferve de prononcer ce qu’il ap- 
partiendra contre les conducteurs defdits 
équipages. Mande 8c. ordonne Sa Majeftc 
aux gouverneurs & fes lieutenans généraux 
en les provinces y gouverneurs particuliers 
de fes villes 8c places , intendans & com- 
milfaires départis dans lefdites provinces 3 
aux directeurs &c infpeéteurs généraux de 
lès troupes , 8c aux com miliaires des guer- 
res ordonnés à leur conduite 8c police , dç 

(a) Quieftla meme que celle du 20 Avril 1734» • 
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tenir la main , chacun à Ton egard , à Texaétc' 
obfervation de la préfente , laquelle SaMa- 
jefte veut ctré lue , publiée 5 c affichée par- 
tout où befoin fera , à ce qu’aucun n’en pré- 
tende caufe d’ignorance , 8c qu’aux copies 
qui en feront faites , dùement collationnées, 
foi foit ajoutée comme à l’original. Fait à 
Verfailles , le premier jour d’Oétobre mil 
fept cent quarame-fept. Signe , LOUIS. Et \ 
plus bas , M. P. de Voyer d’Argenson. 


TITRE L I X. 

De plujîeurs crimes & délits militaires , & 
du ferment que doivent prêter les Officiers * 

Article Premier. 

D Efend le fèigncur Roi , que nul de fês 
légions , de quelque état , qualité ou con- . 
dition qu’il foit , ne foit fi ofé ni hardi , en 
marchant en bataille 8c en ordre, de parler 
haut , ni crier , finon les colonels , capitai- 
nes , lieutenans , enfeignes , centeniers 8c 
fergens de bataille, fur peine à ceux quifê-, 
ront le contraire , d’avoir la langue percée. 
François I. du 14 Juillet 1 f 3 4. Art. XXIII. : 
& Henri II. du n Mars 1357. Art. XI. 

II. Jureront tous lefelits colonels , capi- 
taines , lieutenans, porte-enfèignes , cerne f 
niers , caps d’efeadre , fouriers , fergens de 
bataille , prévôts & gens de pied defdites 
légions , de bien 8c loyaument fèrvir le roi 
envers 8c contre tous , fans nul excepter „ 
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en tous lieux &: endroits où il plaira audit 
feigneur ; & de faire entièrement tout ce 
que leur fera commandé, tant par iceluifèi- 
gneur , que par fes lieutenans - généraux 
ayant pouvoir de lui quant à ce ; 8c d’aver- 
tir icelui feigneur 9c toutes chofes qui vien- 
dront à leur connoiflance , concernant fon 
bien , honneur , profit ou dommage , ou 
iceux Jieutenans-généraux pour le faire en- 
tendre audit feigneur. François I. ibidem , arc. 
XXV. & Henri IL en ladite ordonnance du iz 
Mars i Ç 57 , art. XIV. 

III. Jureront lefôiits colonels 8c capitai- 
nes , 8c ceux de leur bande , de contregar- 
der les femmes gifantes & enceintes, &:les 
églifes , foit en batailles , aflàuts , prifès de 
villes 8c places par force ou autrement , fans 
leur faire mal en quelque forte que ce foit, 
fur peine d’en être punis fans aucune grâce, 
ainfi qu’ils auront mérite. François I. ibidem , 
art. XXVII. & Henri II. en ladite ordonnance , 
art. XVI. 

IV. Et là où il fe trouveroit qu’aucuns 
d’eux eufTent en tems de paix pillé ou déro- 
bé les églifes , ou bien d’icelles, comme ca- 
lices 8c autres chofes, feront pendus 8c étran- - 
glés par leur gorge fans aucune grâce , 8c le 
tout rendu 8c reflitué auxdites églifes : Ôc ce- 
lui qui fçaura le larcin qui ainfi aura été fait, 
fera tenu de le révéler fur femblable peine. 
François I. ibidem , art, XXVIU. & Henri II. 
art. XVIL 

Nota. Il paroU que cet article ri étend ces 
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défenfès que pendant la paix , mais par les- 

ordonnances Juiv antes , tout vol d'Eglife ejî- 

défendu fans aucune limitation. V oyeq_ t art. 

XXXIII. 

V. Quand lefdites logions feront ausr : 

champs , villes , ou en camp , contre les en- - 
nemis , aucun des compagnons d’icelles ni 
autres, ne pourra parlementer auxdits enne- 
mis ou aucun d’eux , fans le congé du lieu- 
tenant-général du Roi, ou des colonels 8c 
capitaines , fur peine du crime de leze-Ma-: 
jefté-, ne pareillement lefdits colonels & c a- *’ 
pita ines ou leurs lieutenans , fans le congé 
du Roi ou de fondit lieutenant-général, fur : 
la même peine. François I. ibid. art. XXXI... 
& Henri II. ibid. art. XX. f- 

VI. Aucun compagnon n’emportera rien 
Fur le jeu d’un autre , fans fon vouloir 8c 
confentement , 8c ne feront faux jet? ni pi-*, 
perie , en quelque maniéré que ce foit , fur 
peine pour la première fois , d’être fouettés $ 

8c pour la fécondé , d’être fouettés , efforeil-' 
lés ( * ) 8c bannis pour dix ans. Et à ces fins r , 
feront mis ès mains du prévôt , qui confif- 
quera tout ce qui étoit fur le jeu apparte- 
nant au délinquant. Et leur eft défendu , fur ' 
lefdites peines, le jeu de dez 8c de cartes 
polir autant que ce font jeux qui engendrent 
volontiers noifes , débats 8c diilênrions. 
François I. ibidem , art. XXXII. & Henri IL - 
ibidem , art. XXI. 

ç* 
V 

AP* 


Digitized by Google 


( * ) C’eit-à-dire , avoir le* oreilles coupées j 



T i T. LIX. Délits Militaires', ïo$ 

VII. Aucuns compagnons ne prendront s . 
durant qu ils feront ordonnés pour le guet , ■ 
aucun débat ou queftion entre eux -, 6c s’il 
y en avoit aucuns faifanr le contraire , feront 
punis par le prévôt félon le fait qui fera forti 
du débat , voire jufqu’à la mort inclufive- 
nient , fi le cas le requiert. François I. ibid. 
art. XXXV. & Henri II ibid. art. XXIV. 

VIII. S’il y avoit un mutin , pour muti- 
ner fes compagnons, il fera baillé au prévôt 
pour lui faire fon procès , le faire pendre 6c 
étrangler. Et fi aucun recevoit aucune lettre 
ou meffage , de quelque prince ou feigneur 
que ce fut, ennemi du Roi ou pourfuivant 
le dommage dudit feigneur, il fera tenu de 
le rcveler au colonel ou capitaine de fa ban- 
de, & ledit colonel ou capitaine, au lieu- 
tenant-général du Roi j 6c au défaut de ce , = 
feront punis comme criminels de leze-ma- 
jefté. François I. ibid. art.XXXVll. & Henri 
II. art. XXVI. 

IX. Les compagnons ne prendront rien 
fans payer , foit pain , vin ou autres chofes , 
pendant qu’ils feront au camp, aux^ami- 
fons ou fur les champs , fur peine de la vie ; 
d’autant qu’à caufè de ce , les vivandiers n’ ap- 
porteraient vivres au camp, qui ferait pour 
ruiner une armée. François I. ibid. article 
XXXVIII. & Henri IL art. XXVII. 

X. Aucuns compagnons n’iront hors du 
camp au-devant des vivres pour les acheter , 
ains les lai fieront venir au marché ; 6c ne les 
prendront audit marché par force , ne fans 
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payement , fur peine d’ctre punis fans gta-* 
ce. François 1. ibid. art. XL. & Henri II. art. v 
XXIX. ' 

XI. Aucuns ne rueront , ne jetteront bâ- 

tons , de quelque qualité qu’ils foient , les 
uns contre les autres , en débats ni autre- 
ment , fur peine d’être punis corporelle- 
ment. François I.ibid. art. XLIII. & Henri II, 
art. XXXII. 4 

XII. Ils ne rompront, n’emporteront Ies’j 
uftenfiles 8c ménages des maifons où ils fe- 
ront en garnifons , 8c ne démoliront ni ne j. 
brûleront Jefdites maifons , ne prendront le 
bois d’icelles, ne autrement -, oc s’ils le fai- 
foient , répareront entièrement les domma- 
ges 8c intérêts qu’ils y auront faits fur leurs 
gages & foldes , que le Roi veut être prins 
8c arrêtés ; 8c néanmoins s’ils y mettent le 
feu , feront puni? comme incendiaires 8c» 
comme larrons , pour ce qu’ils auroient em- 
porté. François I. ibidem , article XLVI. d 1 
Henri IL art. XXXV. 

XIII. Défend ledit Seigneur à tous lefclits 
colonels , capitaines , lieutenans 8c autres 
chefs defdites bandes , 8c pareillement à tous 
les compagnons defdites légions , de n’avoir 
aucunes filles propres , fur peine d’être caf- 
fés 8c grièvement punis : & aufdites filles 
d’avoir le fouet. François I , ibid. art. L. d» 
Henri II. art. XXXIX. 

XIV. Ordonne ledit Seigneur , que nul 
homme de pied defdites légions, foit fiofé ? 
ne fi hardi d’abandonner jamais le lieu 8c f 
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place où le capitaine ou fergent de bataille 
l’auront mis , loitque la légion de laquelle 
il leva demeure en bataille , ou qu’elle mar- 
che par pays en ordre fous les enfoignes, Sc 
ce, for peine de la vie. François I. ibidem 3 
art. LL & Henri II. jufdlte ordonnance , art. 
XL. & art. VIII. de celle du 1 6 Juillet i f f i. 

XV. Le foldat qui faudra à la faéfcion , 
(ans licence de fon capitaine, ou autre ex- 
cufo légitime , fera paflc par les piques. Henri 
II. Ordonnance du 1 6 Juillet i j f i , art. VI. 

Nota. V ordonnance (Coll cet article dn les 
fuivans font tirés , fut donnée par Henri II. à 
Blois le 1 6 Juillet i ç f i. Elle avoir été dreffée 
par le feigneur de Châtillm , colonel général 
de C infanterie ; dr après avoir été approuvée 
des connétable & maréchaux de France , elle 
fut enregifirée au fiege de la connétablie dp 
table de marbre. 

Elle fin renouvellce le 13 Décembre 1 7 f 3 

enregifirée à la chambre des comptes. 

XVI. Le foldat qui ne fo trouvera auiïî 
promptement à une allarme , oi*donnance 
ou autre affaire, comme fon enfoigne, fora 
paflé par les piques. Art. VII. 

XVII. Le fergent -major fora obéi des ca- 
pitaines , officiers Sc foldats, en ce qu’il com- 
mandera pour fon office , Sc ce for peine , 
fi c’eff capitaine ou officier , d’étre puni ar- 
bitrairement du colonel 3 fi c’eft foldat , de 
demander pardon au Roi , audit colonel Sc 
audit forgent , devant toutes les compagnies, 
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ôc d’être' dépouillé & dégradé de toutes ar- 
mes ,» 8c banni des bandes. Art. IX. 

XVIII. Celui qui injuriera le fergent-ma- 
jôf en faifant (on office , s’il eft capitaine, 
fera puni arbitrairement par le colonel ; 8c 
s’il efl foldat , fera .paifé par les piques. 
Art. XI. 

XIX. Les capitaines faflent chacun en 
leurs bandes , que tous foldats obéiflènt à 
leurs fergens 8c caps d’elcadre , en leurs of- 
fices , fans les injurier , fur peine , fl l’injure 
cft verbale , de lui demander pardon devant' 
toutes les bandes j & fi elle eft de fait, d’ê- 
tre paflés par les piques. Art. XI. 

XX. Le foldat qui en guerre donnera cri 
d’une nation, fera paflé par les piques. Art. 
XIL 

XXL Quand une querelle furviendra en- 
tre deux ou plufieurs , nul , s’il n’eft capi-v 
taine ou officier, n’y pourra porter aucunes 
armes que fon épée , fur peine de confifca-' 
tion d’icelles, 8c punition arbitraire du co- 
lonel. Art. XIV. 

XXII. Si un capitaine ou officier de bande^ 
fürvient en une querelle , & qu’il trouve 
quelques foldats ayant l’épée au poing , fou- 
dainement qu’il criera pour les départir 
ceux qui auront mis l’épée au poing , ne « 
pourront plus tirer nul coup , fur peine d’ê-' : 
tre paflés par les piques. Art. XV. 

XX11I. Le foldat, qui , de guet-à-pens ,V 
méchamment 8c avec avantage, bleflèraoiL 
tuera un autre ,, fera paflé par les piques. Art.» 
XV 11. 


Digitized by Google 


Tl T. LIX. Délits Militaires. tù~/ 

XXIV. Le foldat qui, fans légitime occa- 
fion , dira injure qui touche l’honneur d’un 
autre > ladite injure ou honte retournera à 
lui-même , 8c lui fera déclarée devant toutes 
les compagnies. Art. XVIII. 

XXV. Le foldat qui , fans jiifïe ocçafîon, 
démentira un autre , fera mis en la place pu- 
blique, & enfèigne déployée 8c tête nue, 
demandera pardon au colonel & à celui qu’il 
aura démenti. Art. XX. 

XXVI. Quand deux foldat's auront une 
querelle , fe retireront à leurs capitaines qui 
regarderont à les accorder , lefquels en com- 
muniqueront au mefbe-de-camp ; 8c là où 
ils ne pourront les appointer , feront enten- 
dre le fait au colonel pour en ordonner la 
raifon. Art. XXL I. 

XXVII. Quand un foldat refufèra à un au-- 
tre de payer ce qu’il lui doit, le créditeur fe' 
retirera au capitaine du debiteur, qui le fera 
payer aux montres , fans venir par voie de 
queftion , fur peine arbitraire. Art. XXIV. 

XXVIII. Le foldat qui outragera un au- 
tre , ou déguainera fur lui étant en guet or- 
dinaire ou fadion, ferapaflé par les piques. 
Art. XXVI. 

XXIX Celui qui mettra la main aux ar- 
mes dedans la ville 8c place de garde, per- 
dra le poing publiquement. Art. XXVII. 

XXX. Le foldat, qui en combattant per- 
dra fès armes lâchement, & qui fe rendra fans 
grande occafion , fera banni des bandes 8c 
incapable de jamais porter armes.- Article ■ 
XXVI IL. 
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XXXI. Le foldat ne laiflèra aller prilôn- 
nier de guerre fans le dire à Ton capitaine 
qui en avertira le colonel, fur peine d’être 
condamne félon là qualité. Art. XXjX. 

XXXII. Le foldat en aflaut ou prile de 
place, qui ne liiivra fon enfeigne ôc la vic- 
toire , pour s’amuler à faccager ou autre 
profit , apres la place prinfe, fera dévalifé, 
dégradé & banni des bandes. Art. XXX. 

XXXIII. Le foldat qui dérobera bien d’é- 
glife à la guerre ou autrement , fera pendu 
& étranglé. Art. XXXI 

Charles VII • par l'article VI. de fon ordonnance 
donnée à Orléans le 2. Novembre 143g , avait éta- 
bli des peines encore plus févéres contre les vols des 
gens d'èghfe 6 * autres , en voici la difppfition : 

Défend le Roi à tous capitaines , gens de 
guerre , St tous autres , fur ladite peine a’encou» 
rir crimes de leze-majefié ; c’eft à fçavoir d’être 
privé St débouté lui St fa poftérité , de tous hon- 
neurs 8 t offices publics , de tous droits St préé- 
minences de nobleffe , St de confifcation de corps 
êt de biens ; qu’ils , ne aucuns d’eux , ne pillent , 
robent , ne dctrouflênt , fouflrer.t , ne faffenc dé- 
trouiler , rober ou piller gens d’églife , nobles , 
marchands , laboureurs , ne autres en chemin , 
ne en voye, ne en leurs hôtels ou habitations , 
ne ailleurs , en quelque maniéré que ce foie , ne 
les prennent, emprifonnent , ne rançonnent , ne 
faffent ou fouffrentemprifonner , prendre ou'ran- 
çonner ; ains les laifient aller St palier , St de- 
meurer en leurs maifons St habitations , St ail- 
leurs feurement St fauvement , fur ladite peine. 

XXXIV. Le foldat ne pourra parlemen- 
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ter, ne avoir converfation à trompette, ta- 
bourin ni autre des ennemis , fans le congé 
de Ton capitaine ,ni le capitaine fans le con- 
gé du colonel. Henri II. Ibidem. Art. XXXII. 

Nota, ha peine nejl point déterminée par 
cet Article contre les contrevenons , mais par 
h Article XXXI. de t Ordonnance de François 
I. du 24 Juillet 1 f 3 4 Ces mêmes défenfes font 
faites tant aux officiers qu aux foldats ffous 
peine de crime de leqe-majejlé. 

XXXV. Celui qui forcera une femme ou 
une fille, fera pendu & étranglé. Henri IL 
ibidem. Art. XXXIII. 

XXXVI. Celui qui détrouflcra vivandiers 
ou marchands des nôtres, fera pendu & 
étranglé. Art. XXXIV. 

XXXVII. Le foldat qui entrera ou fortira 
d’une place de garde ou autre lieu , que par 
les pafl'ages ordinaires > fera pafic par les pi- 
ques. Art. XXXV. 

XXXVIII. Le larron de boutique fera 
pendu ôc étranglé. Art, XXXIV. 

XXXIX. Le foldat qui dérobera les armes 
d’un autre , fera pendu & étranglé. Article 
XXXVII. 

XL. Quand l’enlèigne marchera fur les 
champs , le foldat ne l’abandonnera pour al- 
ler au fourrage ou autre lieu , làns le congé 
de fon capitaine , fur peine d’étre paflé par 
les piques. Art. XXXIX. 

.XXI, Nui foldat ne pourra injurier, ni 
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empêcher le prevôr des bandes ou fês gens^ 

fur peine de la vie. Art. XL. 

XLII. Quand le colonel demandera le 
foldat délinquant , celui qui le recèlera ou 
fera fuir , fera puni au lieu du fugitif. Article 
XLL 

XLIII. Extrait de l'Ordonnance d'Henri 
111. donnée à Paris au mois de Juillet i f 7 
Enjoignons aux prévôts des maréchaux , 
leurs lieutenans 8c à nos juges ordinaires, de 
charter les filles de joie , s’il s’en trouve à la 
fuite delclites compagnies de cavalerie 8c in- 
fanterie, 8c les châtier de la peine du fouet. 
Art. CCCX. de lad. Ordonnance de Henri llh 
au mois de Juillet 1 S7 S • 

XLV. Ceux qui auront abandonné l’en- 
feigne au combat , feront dégrades des ar- 
ènes , déclarés ignobles, 8c comme roturiers, 
aflis 8c impofés à la taille. Ibid. Art. CCXC. 

XLIV. Sa Majeftc a ordonné & ordonne 
que les cavaliers 8c foldats qui ayant été mis 
en fentinelle , quitteront 8c abandonneront 
leur pofte , 8c ceux qui efcaladeront les rem- 
parts , feront punis de mort fans rémiffion. 
Louis XIV. Ordonnance du 10 Juillet 1714 . 

Cette Ordonnance ejl conforme à celle de 
Henri H. du 10 Mars 1 fo. Le foldat qui , 
fans exeufe légitime , abandonnera le guet , 
cfcoute ou autre lieu, où fon fergent l’aura 
mis , fera paffé par les armes. Et dans un au- 
tre Article de la même Ordonnance. Le foldat 
qui entrera ou fortira d’une place de garde 
ou autre lien , que par les partages ordinai- 
res, fera parte parles armes. 
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XL VI. Sa Majefté a -ordonne 8c ordonne 
qu’à l’avenir tous cavaliers, dragons & fol- 
dats en {action , comme auffi les brigadiers 
qui commanderont la garde des étendards., 
qui laifleront fàuver les prifonniers qui leur 
feront confignés,&à la garde defquels ils 
auront etc établis , feront mis au confeil de 
guerre , & condamnés à fervir comme for- 
çats fur les galeres pendant trois années. 
Louis XIV. Ordonnance du if Novembre 
171Z. 

XLVII. Sa Majefté étant informée que les 
foldats du régiment de fes gardes-françoifès 
font entrer en fraude dans Paris une grande 
quantité de vin qu’ils apportent dans des’ba- 
rils 8c autres vaiffeaux -, 8c voulant par une 
punition exemplaire , faire cefïer une licence 
auffi préjudiciable à la ferme des aydes. Sa 
Majefté a ordonné & ordonne que par le 
confèil de guerre qui fera tenu par les offi- 
ciers dudit régiment , les foldats qui com- 
mettront le barillage feront condamnés à 
paffer par les baguettes fur l’efplanade de 
ï’eftrapade de ladite ville *, fon intention 
étant qu’en cas de récidive , ils fbient en- 
voyés aux galeres pour y fervir comme for- 
çats à perpétuité. Louis XIV. Ordonnance du, 
Z y Juillet ,1707. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Crimes & Délits Militaires , 

Du premier Juillet 17*7. 

S A Majefté s’étant fait repréfenter le XXX. 
article du reglement donné à Poitiers par le 
feu roi fon bifayeul , le 4 Novembre 1 6<; 1 , 
par lequel il auroit été ordonné que les an- 
ciens réglemens 8c ordonnances militaires 
lèroient ponctuellement fuivies pour tou- 
tes les choies concernant la dilcipline& po- 
lice des gens de guerre , auxquelles il étoit 
pourvu par icelles \ 8c étant informée des 
embarras qui naiflent journellement dans les 
conleils de guerre, lorfqu’il s’agit d’y juger 
des crimes , délits ou autres cas intérellàns 
le lèrvice , la dilcipline 8c la fubordination , 
tant parce que la plupart des officiers qui y 
font appellés , n’ont pas connoiffiance des 
ordonnances de François I. du 14 Juillet 
if 34, de Henri II. deszoMars 17^0,2.3 
Décembre 1 f f 3 > & 20 Mars 1 f f 7 , qui ont 
établi la réglé qui doit être fuivie en ces ma- 
tières , que parce que quelques- uns defdits 
cas n’y font pas exprimés d’une maniéré a C- 
fez précife pour lever toute difficulté : à 
quoi étant nécelïàire de pourvoir , en réu- 
nifiant 8c expliquant les difpoftions tant 
delHites anciennes ordonnances , que de 
celles du feu roi bifayeul de Sa Majefté, re- 

lativet 
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lativc à cette matière , par uns loi générale 
qui puiflè faire connoître aux foldats, cava- 
liers & dragons l’étendue de leurs devoirs i 
& à leurs officiers les peines qu’ils doivent 
prononcer contre ceux qui y manqueront. 
Sa Majefté , après avoir examiné lefclites 
ordonnances de François I. Sc de Henri II. 
4 es 14 Juillet i f 34, 10 Mars iffo, 13 Dé- 
cembre 1 y f 3 , & iz Mars 1^7, ôc autres 
données en conféquence , a ordonné ôc or-; 

donne ce qui fuit : 

’ ... 

Article Premier. 

T ous foldats , cavaliers Sc dragons feront 
tenus , fous peine de la vie , d’obéir aux of- 
ficiers des régimens ôc compagnies dont ils 
feront , en tout ce qui leur fera par eux or- 
donné pour le (êrvicc de Sa Majefté , foit 
dans les armées , en route , dans les quar- 
tiers 6 c dans les garnifons. 

II. Veut Sa Majefté qu’ils (oient tenus, 1 
fous la meme peine de la vie, d’obéir à tous 
autres officiers des autres compagnies ou ré- 
gimens qui feront dans leur quartier ou dans 
leur garnifoir, l’intention de Sa Majefté étant 
que *4 heures après l’arrivée d’un officier 
dans leftlits quartiers ou garnifons , il foit 
réputé connu des cavaliers , dragons & fol- 
dats qui s’y trouveront. 

III. Ordonne Sa Majefté auxdits officiers 
de tenir la main à ce que les foldats , cava-* t 
liers & dragons obéiffent aux maréchaux- 
<des-logis ôc fergens de leurs compagnies ôc 

Tome III. F 
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régimens avec lefquels ils feront en garni» 
fon : ^Voulant SaMajelté que ceux , qui leur 
.défobéiront en chofes concernant fon for- 
r vice , foient punis corporellement ou de 
.mort , fuivant lanature & la circonftancc de 
îleur defobéiflànce. 

IV. Tous cavaliers , dragons & foldats ' 
.qui mettront l’épée à la main contre des of- 
ficiers , foit de leur régiment ou des autres 
troupes de leur quartier ou garnifon , qui 
les frapperont, de quelque maniéré que ce" 
..piufle être , ou qui les menaceront , foit en 
portant la main à la garde de l’épée , ou en 
faifant quelque mouvement pour mettre 
leur fufil en joue, quand même ils auroient 
.été frappés & maltraités par lefoits officiers, 
auront le poing coupé , & feront enfoitc 
pendus ôc étranglés. 

V. Le cavalier, dragon ou foldat qui frap- 
pera un maréchal-des-logis ou un fergent , 
.tant de fon régiment que des autres troupes 
du quartier ou de la garnifon , étant de gar- 
de ou de forvice actuel avec lui, fora puni de 
mort : & hors le cas du forvice aétuel , ce- 
JJjji qui frappera un forgent ou unmaréchal» 
de-logis , foit de fon régiment ou de la mê- 
me garnifon que lui, qui mettra l’épée à la 
main, fora condamné aux galeres perpé- 
tjuelles, 

'' V I. Celui qui frappera un caporal Ou bri- 
gadier , avec lequel il fera de garde, de dé- 
tachement ou autre forvice aétuel , foit que 
/edit brigadier ou caporal foit du même rç: 
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giment ou d’une autre troupe du quartier 
ou de là garnifon, fera pareillement con- 
damne aux galeres perpétuelles. 

VII. Tout foldat qui de jour ou de nuit J 
apres avoir cte pofé en fentinellc , quittera 
fon porte, fans avoir été relevé par un Ar- 
gent, caporal ou anfpelfade , fera puni de 
mort. 

VIII. Les cavaliers 3c dragons qui quitte 1 ' 
fe lieu ou ils auront ete mis en vedet- 
te , ordonnance ou autre fa&ion, fens avoir 
été relevés par leurs officiers , feront con- 
damnés à la même peine. 

< IX. Tout foldat ou cavalier étant en fen- 
tinelle ou fa&ion , qui fe trouvera endor- 
mi pendant la nuit, fera pareillement puni 
de mort. 

X. Lorfque la garde de nuit aura été po- 
fee dans une place de guerre , celui qui tire- 
ra des armes a feu, ou qui fera du bruit ou 
autre chofe capable de caufer quelqu’allar- 
me dans une place de guerre, fera mis fin- 
ie cheval de bois chaque jour pendant un 
mois y a 1 heure de la garde montante. 

XL Sera condamné à la même peine celui 
qûi s’enivrera le jour qu’il fera de garde. 

XII. Quiconque donnera ou fera connoî- 
tre l’ordre à l’ennemi ou à aucun autre, qu’à 
ceux à qui il doit être donné, fera pendu 3c 
étranglé. 

XIII. Tout foldat , cavalier ou dragon 
qui mettra l’épée à la main dans un camp 
ou dans une place de guerre , étant aggrefr 
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■ ilur , fera condamne aux galères perpétuel- 
les : Voulant SaMajefté que dans le cas où 
.deux foldats , cavaliers ou dragons met- 
.troient l’épée à la main l’un contre l’autre 
volontairement j & fans que l’un des deux y 
ait cte force pour la défenfc de là vie, y 
fùbifïènt tous deux la meme peine des gale- 
•res perpétuelles. 

.-•XIV. Tout cavalier, dragon ou foldat 
qui aura été offienfé par un autre , foit de pa- 
role ou de fait ,,s’adreflçra à l’officier com- 
mandant dans la place ou dans le quartier > 
lequel , après avoir oui les raifbns des par- 
ties , -fera faire à l’offenfé telle réparation 
qu’il jugera convenable , &impofçra à l’of- 
fpnfeurle châtiment que le cas lui paroîtra 
mériter. 

. XV. Lqrfque des foldats , cavaliers ou 
dragons auront l’épée à la.main pour fe bat- 
tre, & qu’un de leurs officiers ou autres de 
Xa garnifbn , furvenant , leur criera de le fé- 
parer , ils feront tenus de lui obéir fur le 
qhamp , fans pouvoir pouffer un feul coup, 
à peine d’être paffés par les armes. 

XVI. Celui qui infultera ou attaquera un 
.foldat , cavalier ou dragon étant en fèn.ti-* 
nelle , ordonnance ou faâion , (oit l’épée à 
la main, le fufîl en joue ou à coups de bâ- 
ton ou de pierre , fera paffé par les armes. 

XVII. Tous cavaliers , dragons ou fol- 
dats qui exciteront quelque fédition^; ré- 
volte ou mutinerie , ou qui feront Aucune 
^'emblée illicite , pour quelque caufç & 
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fous quelque prétexte que ce puifTe être, fer 
ront pendus 8c étranglés. 

XVIII. Subiront la même peine ceux q m 
fe trouveront en pareilles aflèmblées , ou qui 
auront appellé , excité ou exhorté quelqu’un 
à s’y trouver. ‘ 

XIX. Seront pareillement punis de- peine 
corporelle ou de mort, fùivant l’exigence 
des cas, ceux qui auront dit quelques paro- 
les tendantes à fédition , mutinerie ou ré- 
bellion, ou qui les auront entendues làns' 
en avertir lùr le champ leurs capitaines ota 
officiers fupérieurs. 

XX. Celui qui étant engagé dans quelque 
querelle , combat ou autre occafiôri , appel-' 
Jera ceux de fa' nation, de Ion régiment ou 
de là compagnie à fon fècours , ou formera 
quelque attroupement , fera pafle par les 
armes.-, 

XXI. Ceux qui auront fait quelque etv 
treprife ou confpiration contre le lèrvice du 
roi &la fureté des villes , places & pays de 
fa domination , contre les gouverneurs & 
commandans defdites places ou contre leurs 
officiers , comme auffi ceux qui y auront 
conlènti , ou qui en ayant eu connoiflànce , 
n’en auront pas averti leurs capitaines ou 
nheftres-de-camp , feront rompus vifs.' 

XXII. Défend SaMajefté, fous peine de 
la vie , à tous foldats , cavaliers & dragons , 
de voler ou piller les vivandiers ou mar- 
chands venant dans les villes ou dans les 
camps y-Ôc de prendre par force & fans payer ‘ 

F iij 
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ment, (bit pain , vin, viande, bierre ,bran? 
devin ou autres denrées 8c marchandifes , 
tant dans les marchés des villes 8c dans les 
boutiques , que dans les camps ou en route. 

XXIII. Leur défend pareillement Sa Ma- 
jefté , à peine d’être pafles par les verges , 
d’aller hors du camp ou de la garnifon , au- 
devant de ceux qui apportent des vivres , 
pour en acheter, quand même ce feroit de 
gré a gré 8c fans aucune violence. 

XXIV. Leur défend Sa Majefté, fous pei- 
ne de la vie , de voler les meubles ou uften- 
fîles des maifons où ils feront logés , foit en 
route ou en garnrfon. 

XXV. Tout loldat, cavalier ou dragon, 
qui de guet-à-pens , méchamment 8c avec 
avantage , en bleffera ou tuera un autre, fe- 
ra pendu 8c étranglé. 

XXVI. Quiconque aura pillé, vole ou 
dérobé en tems de paix ou pendant la guer- 
re , foit dans le royaume ou en pays enne- 
mi , calices , ciboires ou autre bien d’églife, 
fera pendu 8c étranglé ; 8c G. par les circon- 
ftances du vol il fe trouvoit y 'avoir eu pro- 
fanation des chofes facrées, il fera condam- 
né au feu. 

XXVII. Celui qui dérobera les armes de 
Ion camarade ou autre foldat , en quelque 
lieu que ce foit , fera pendu 8c étranglé i 8c 
celui qui dérobera dans les chambres des 
cazernes leur linge, habit ou équipage, 
ainfi que le prêt du pain de ceux de fa cham- 
brée , fera condamné à mort ou aux galeres 
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perpétuelles 1 , fuivant les circonftances dif 
cas. 

XXVIII. Celui qui vendra là poudre ou 
Ton plomb , fera mis pendant quinze joins 
fur le cheval de bois à l’heure de la garde , 
s’il eft en garnifon ; fi c’eft dans un camp , 
il fera mis au piquer pendant le même tems. 

XXIX. Perfonne, de quelque condition ÿ 
grade ou caraétere que ce foit, ne pourra , 
fous peine de la vie , avoir correfpondance 
en tems de guerre avec l’ennemi , par au- 
cune voie que ce puifte être , fiins la per- 
mifiion du général , fi c’eft à l’armée , ou du 
commandant de la province ou de la place,- 
fi c’eft dans les quartiers ou dans les gar- 

. niions.- ... 

XXX. E)éfend Sa Majefté à toutes per-' 
formes que ce puiflè être , à peine de punh 
tïon corporelle ou de la vie , fuivant l’exi- 
gence du cas , d’attenter ou d’entreprendre* 
rien contre les perfonnes , villes , bourgs, 
villages , châteaux , hameaux , ou autres 
biens & lieux auxquels Sa Majefté aura ac- 
cordé fauve-garde. 

XXXI. Quiconque fans permiflion de fort - 
commandant , fortira d’une place ou fort a f 
fiégé , ou s’écartera au-delà des limites d’un 
camp, pour quelque prétexte que ce puiffe 
être , fera pendu & étranglé. 

XXXII. Tout foldat , cavalier ou dragon 
qui fortira d’un camp retranché , ville de 
guerre ou fort , ou qui y rentrera par quel- 
que détour , par efcalade ou autrement que 

F iiij 


Digitized by Google 



Y 10' Code Militaire , 

par les portes <5e chemins ordinaires , ferai 

pendu 8c étranglé. 

XXXIII. Le cavalier, foldat ou dragon 
qui étant dans le camp ou dans la garnifon , 
ne fuivra pas fon drapeau ou fbn étendard , 
dans une allarme , champ de bataille , ou au- 
tre affaire , fera comme deferteur paffé par 
les armes. 

XXXIV. Chacun fecourra 8c défendra les 
drapeaux ou étendards de fon régiment , fo;t 
de jour ou de nuit ; 8c s’y rendra au premier 
avis fans les quitter, jufqu’à ce qu’ils foient 
portés 8c mis en fureté , fous peine de puni- 
tion corporelle ou de mort, fuivant l’exh; 
gence du cas. 

XXXV. Tous cavaliers , dragons ou foî- 
dats en faétion, comme auffi les brigadiers 
commandans la garde des étendards, qui 
laifferont fàuver les plafonniers qui leur fo 1 - 
ront confîgnés , & à la garde defquels iis au- 
ront été établis , feront condamnés à forvir 
comme forçats for les galcres pendant trois 
années : enjoignant SaMajefté aux officiers 
de garde , de veiller «5e tenir la main à l'e- 
xécution du préfent article, à peine d’en 
être refponfàbles en leurs propres 8c privés 
noms. : - 

XXXVI. Défend Sa Majefté , en confor 1 - 
rnité de l’ordonnance du 10 Mail 6$ 6, à tous 
■cavaliers, dragons «5e foldats, de jurer & 
blafphémer le faint nom de Dieu , de la fàin- 
te Vierge , ni des Saints , for peine à ceux qui 
tomberont dans ce crime, d’avoir la langufc 
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gercée d’un fer chaud-, voulant Sa Majefté 
que les officiers de la troupe dont ils feront* 
foient tenus , auffi-tôt qu’ils en auront con- 
noilfance , de tes remettre au Prévôt étant h 
la fuite d’icelle, ou au major du régiment* 
pour leur faire fubir la peine fitfdite. 

XXXVII. Tout officier qui ofera infulter 
u'n commiflaire des guerres dans fes fonc-* 
tions, fera fur le champ envoyé en prifon 
par le commandant du corps dont fera ledit 
officier , ou par ordre du commandant de la ~ 
placé où l’infulte aura été commife , lefquelî 
eh informeront fur le champ' le fecrétaire 
d’état de la guerre , pour , fur le compte qui 
en fera tendu à' Sa Majefté, être ledit offi- f 
cier puni, ainil qu’il fera par Elle ordonné , 
fùivant les circonftances du cas. 

XXXVIII. A l’égard des cavaliers, dra- 
gons & foldats qui feront allez téméraires 
pour attenter à la perfbnne defdits commife 
faires, (bit en les frappant, ou fe mettant 
eh pofture de les frapper , veut Sa Majefté 
qu’ils foient jugés par le confeil de guerre y ’ 
t8c condamnés à être pendïts de étranglés, j 

XXXIX. Défend très-expreflement SaMa-- 
|efté auxdits cavaliers , dragons & foldats de 
frapper ou infulter les maires , échevins * 
oônfuls , juges & autres Magiftrats des lieux 
où ils feront en garnifon , ou par lefquels ils 
paftèront lorlqu’ils feront en route ; voulant 
Sa Majefté que fur la réquilîtion defdits Ma-» 
giftrats , les accufés foient mis en prifon , -• 
pour être jugés par les prévôts, .des maréi 
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ehaux , ou par les juges des lieux , liiîvantf 

la nature 8c les circonftances du délit. 

XL. Dans le cas où lefdits magiftrats ou 
officiers municipaux auroient été frappés ou 
infultés par des officiers des troupes de Sa 
Majefté , ils en adrefTeront leurs plaintes 8c 
procès-verbaux au fècrétaire d’état de la 
guerre , pour , fur le compte qui en fera par 
lui rendu à Sa Majefté , y être par Elle pour- 
vu félon 8c ainfi qu’il appartiendra. 

XLI. Lorfque les prévôts , archers ou au- 
tres prépofés par les juges ordinaires, arrê- 
teront prifonniers des foldats ou autres ac- 
cules , aucun cavalier , dragon ni foldat ne 
pourra s’y oppofèr, les leur ôter de force ^ 
ni fè mettre en devoir de les leur ôter , à 
peine de la vie. 

XLII. Défend Sa Majefté à tous foldats^ 
cavaliers 8c dragons d’aller ni envoyer cou- 
per , abattre 8c dégrader aucun bois dans fès 
forêts , bois , buifTons 8c domaines , ni dans 
ceux des particuliers j de chaffer ni pêcher 
dans les terres des fèigneurs j comme aufïî 
de tirer fur les pigeons , poules , poulets , la- 
pins 8c autres animaux domeftiques , 8c d’en- 
dommager les moulins , viviers 8c étangs $ 
le tout à peine de punition corporelle. 

XLIII. Tout foldat, cavalier ou dragon;; 
qui trichera ou pipera au jeu , fera puni cor- 
porellement. Veut Sa Majefté que fi dans les 
camps ou dans les places il s’établifloit des 
jeux de hazard, 8c capables d’engendrer que- 
nelle , les commandons ou gouverneurs faf- 
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Tcnt rompre les tables , machines &• uftenfi- 
les fèrvant aufdits jeux , 8c qu’ils faftènt met- 
tre en prifon ceux qui tiendront lefHits jeux. 

XLI V. Défend Sa Majefté à tous officiers, 
cavaliers , dragons 8c foldats d’avoir 8c en- 
trenir à leur fuite aucune fille débauchée, à 
peine aufdits officiers d’être caftes , aufdits 
foldats , cavaliers 8c dragons , de trois mois 
de prifons * 8c aufditcs filles , d’avoir le fouet 
8c d’être chaftees des armées ou des places. 

XLV. Veut au furplus Sa Majefté que les 
ordonnances rendues par le feu roi Ion bi- 
fayeul , contre les déferteurs , fubomeurs 8c 
féduéleurs , pafte-volans , faux-fàuniers, con- 
trebandiers , contre ceux qui auront vendu 
ou acheté des outils , habillemens , armes & 
chevaux des troupes de Sa Majefté , ou des 
métaux, poudres , pièces & munitions d’ar- 
tillerie , 8c généralement toutes autres or- 
donnances aufquelles il n’eft point dérogé 
par la préfente , foient exécutées félon leur . 
forme & teneur. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c fès lieutenans généraux en feS 
provinces & armées, gouverneurs 8c com- 
mandans particuliers de fes villes 8c places , 
chefs 8c officiers de fes troupes , intendans 
8c commiftàires départis dans fes provinces, 
commiftàires des guerres ordonnés à la poli- 
ce defdites troupes , prévôts des maréchaux, 
8c autres les officiers qu’il appartiendra , de 
tenir la main , chacun en ce qui le concerne- 
ja , à l’exécution de la préfente ordonnance y 
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laquelle Sa Majefté veut être lue êc publiée 
à la tête d'efdites troupes , & affichée dansr 
les principaux corps-de-gardes de fes place? 

5 c autres lieux que befoin fera, à ce qu’au- 
cun n’en puiftè prétendre caufè d’ignorance. 
Fait à Verfâilles le premier Juillet mil fèpt 1 
cens vingt-fept. Signe , LOUIS. Et plus bas , 

Le Blanc. 

- « 

... ... » 

• » 

TITRE L X. 

Des Partis détachés v des Armées & de * 
Gamifons. r 

Article Premier.' 

Sa Majesté’ a ordonné 5 c ordonne que' 
nul parti d’infanterié , cavalerie ou dragon , 
pe pourra être détaché de lès armées , ou 
Sortir de lès places , qu’avec un paftêport du 
général de l’armée ou du gouverneur ou 
commandant de la place ; qu’il ne pourra 
être commandé que par un officier ayant ca- 
raétere «Sc commiffion de Sa Majefté ; 5 c ne 
pourra être en moindre nombre que de z f • 
hommes d’infanterie , ou de zo cavaliers*ou 
dragons. Ordonnance de Louis XIV. du 3 d 
Novembre 1710. 

II. Veut Sa Majefté que ceux qui n’étanf 
point officiers , 5 c qu’on appelle volontai-^ 
res , s’ingéreront de commander un parti 
ou même le détachement d’un parti , foient 
députés gens fans aveu , 5 c comme tels, aban- 
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Sonnés à la difcrétion des ennemis , s’ils font 
pris par eux ; ou s’ils reviennent dans les pla J 
ces de l’obéiflànce de Sa Majefte , qu’ils ÿ 
foient mis au confèil de güërfe ,■& punis fé- 
verement. Louis XIV. ibidem. 

III. Les partifàns , même officiers , quf 
dégüiferont leurs noms 8c qualités , 8c la 
garnifon dont ils auront etc détachés, feront 
pareillement mis au confèil de guerre 8c pu* 
nis féverement. Louis XIV. ibidem. 

IV. Les partis au-deflous de vingt-cinq 
hommes d’infanterie, ou de vingt cavaliers 
ou dragons, feront réputés, voleurs, & pu- 
nis comme tels. Louis XIV. ibidem.- 

V. Entend Sa Majefté que les partis ne 
puilfent tirer aucuns rafraîchiffemens des 
lieux où ils pafleront , qu’en payant de gré 
à gré *, 8c , pour cet effet , que le comman- 
dant du parti foit tenu de rapporter un état 
figné des gens de loi defdits lieux , portant 
qu’il aura payé lelHits rafraîchiflemens j à 
faute de quoi , il fera réputé les avoir extor- 
qués fuis payer , 8c puni pour raifon de ce , 
fuivant l’exigence du cas , par le confeil de 
guerre. Louis XÏV. ibidem. 

VI. Veut Sa Màjefté que les effets pris fur' 
l’ennemi parles partis , ne puiflent être ven- 
dus qu’après qu’il en aura été dreflé un pro-* 
cès-verbal par le prévôt de l’armée , torique 
les partis- en auront été détachés-, lorfqu’ils 
feront fortis des places, par les fubdélégués' 
des intçndans , 8c que la prife aura été jugée 
bonne. Louis XIV. ibidwu 
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VII. Les partions qui auront vendu dans 
le plat pays les effets par eux prétendus pris 
fur l’ennemi i feront réputés voleurs & pu- 
nis comme tels ; 8c les particuliers qui fç 
chargeront defHits effets , feront réputés 8c 
punis comme receleurs. Louis XlV.ibid. 

VIII. Veut en outre Sa Majefté que les 
foldats, cavaliers 8c dragons qui auront quit- 
té leur régiment , fous prétexte d’aller en 
parti , fans avoir un ordre par écrit figné du 
colonel ou commandant dudit régiment, 
foient réputés deferteurs à l’ennemi , 8c pu- 
nis comme tels , fuivant la rigueur des or- 
donnances. Louis XIV. ibid. 


TITRE L X I. 

Qéfenfes de vendre & acheter des habille - 
mens , armes ou chevaux de foldats , ca- 
valiers & dragons , métaux , munitions r 
armes , outils & bois provenons des maga - 
fins de Sa Majejlé. 

Article Premier. 

D Efend Sa Majefté aux foldats 8c autres 
employés aux atteliers de Sa Majefté , de 
vendre ni troquer les outils qui leur auront 
été diftribués pour travailler , 8c à qui que 
ce foit des fujets de Sa Majefté, d’en acheter 
ou troquer contre des marchandifes ou den- 
rées , à peine aux uns 8c aux autres du fouet 
& de la fleur-de-lys. Louis XIV. Réglement 
du *8 Octobre 1686 . 
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ÎI. Défend pareillement Sa Majefté à tous 
cavaliers , dragons oü foldats de vendre leur 
habillement , armes ou chevaux , à peine de 
punition exemplaire , 8c à tous fes fujets de 
quelque qualité qu’ils foient, de les acheter,' 
à peine aux contrevenans de conftfcation 8c 
de deux cent livres d’amende , payable fans 
remife ni déport , applicable moitié au ca-, 
pitaine de la compagnie à qui ils appartiens 
dront , 8c moitié à l’hôpital du lieu ou du 
plus prochain. Louis XIV. Reglement du i f 
Mars 1704 & 6 Décembre 1710, & Louis. 
XV. dm 8 février 1716. 

III. Défend auffi Sa Majefté aux officiers 
de lès troupes de vendre aucunes armes des 
cavaliers , dragons & foldats de leurs com- 
pagnies , à peine d’être caftes & privés de 
leurs charges ; 8c à ceux qui les achèteront, 
de confifcation & d’une pareille amende de 
deux cent livres. Louis XIV. du 6 Décembre 
1710. 

IV. Défend en outre Sa Majefté à tous 
armateurs , marchands 8c autres fujets d’a- 
cheter aucune poudre ni plomb , foit en 
balle , fàumon ou de quelque nature que ce 
puiftè être , cuivre, étain , fers coulés & non 
coulés , ni autres métaux , outils à pionniers 
ou tranchans, outils d’ouvriers , charrons, 
charpentiers , forgeurs , tonneliers , chau- 
dronniers , menuifiers , 8c autres fervans à 
l’ufage d’artillerie, fufils , carabines, mouf- 
q ue tons, piftolers, armes de rempart 8c de- 
mi-rempart , e (portons , pertuifannes , pi-s 
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ques , fléaux armés , faulx à revers èc tolite#' 
autres fortes d’armes, poids à peièr, bois', 
& toutes autres munitions généralemerit 
quelconques, qui proviendront des maga- 
flns de Sa Majefté , à peine pour la première 
fois de joo liv. d’amende applicable moitié 
au dénonciateur , & moitié à l’hôpital dn 
lieu ou du plus prochain •, & en cas de ré- 
cidivé, de punition corporelle, outre \’&- 
îîiende qui demeurera encourue. Louis XY. 
Reglement du z 8 Février iyi 6 : - 

Nota. Ce dernier Article n établit qii uni 
peine pécuniaire pour la première fois contre 
ceux qui auront acheté ou vendu des outils , 
quoique part Ordonnance duz'è Octobre i6§<?, 
à laquelle il n a point été dérogé , il foit porte 
là peine du jouet & de la fleur-de-lys , tant 
contre le vendeur que contre t acheteur. 

Depuis les Ordonnances dont les dijpûji i 
tiens font comprifes dans ceTitre , le Roi en 
a rendu une le 18 Septembre 172.3 , portant 
peine de mort contre les foldats & autres par - 
ticuliers qui feront convaincu r d'avoir volé 
dès pièces & munitions d artillerie > dont fût 
la teneur : 

Sa Majefté a ordonné 8 c ordonne què 
tous foldats , cavaliers 8 c dragons , & tous 
autres particuliers , de quelque qualité qu’ils 
foient, qui fè trouveront à l’avenir convain- 
cus d’avoir volé des pièces 8 c munitions 
d’arti.Uerie, foit dans les parcs de ladite ar- 
tillerie , dans les armées*, dans les arfènaux >' 
magafins ôc dépôts des places >, ou dans des 
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Tranfports qui s’en feront d'un lieu à un au- 
tre, foient punis de mort. Veut Sa Majefté 
que fur les informations qui en feront fai- 
tes par le prévôt de l’artillerie dans lés ar- 
mées ô c dans les places par les majors d’fe 
celles , contre ceux qui font prévenus dudit 
crime , leur procès foit jugé par un confeil 
de guerre qui fera afïèmbléà cet effet: vou- 
lant Sa Majefté que les confeils de guerre 
qui fe tiendront dans fes armées , pour le jm 
gement dudit crime , foient aflèmblés chez 
le commandant de l’artillerie, 8c compofes 
pour les deux tiers des capitaines de fon ré- 
giment Royal-artillerie, & pour l'autre tiers; 
des officiers employés à la fuite d icelle ; 8c 
que ceux qui fe tiendront dans les places 
foient compofes des officiers delà garnifon 
&rdes Jieutenans & com miliaires d’artille- 
rie qui s’y trouveront employés. 


TITRE L X I I. 

Concernant les Crimes & Délits commis par 
les Gens de guerre. 

DECLARATION DU ROI, 

Portant* Règlement fur les Cas Prevôtaux ou Préjl* 
diaux , du / Février i 1. 

Rêgiftrée en Parlement. 

la OUÏS , par la grâce de Dieu, roi cîe 
France. 8c de Navarre : A tous ceux qui ces 
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prélêntes lettres Verront , S A 1 u T. Un cîeî- 
principaux objets de l’ordonnance que le 
feu roi , notre trcs-honoré feigneur & bi- 
iàyeul , fit en l’année 1 670 fur la procédure 
criminelle , fut de marquer des bornes cer- 
taines entre les juges ordinaires ôc les pré- 
vôts des maréchaux , pour prévenir des con- 
flits de Jùrildi6fcion,dont les coupables abu- 
fent fi louvcnt pour le procurer l'impunité,. 
ôc qui retardent au moins un exemple qu’on 
ne Içauroit rendre trop prompt. C’efl: dans 
cette vue, qu’ apres avoir fait le dénombre- 
ment de tous les cas prevôtaux dans l’arti- 
cle XII. du titre premier de cette ordonnan- 
ce , le feu roi y ajouta plufieurs difpofitions 
dans le même titre ôc dans le luivant , tant ; 
2 l’égard du jugement de compétence , que 
par rapport à celui du procès même , ôc des 1 
accufations de cas ordinaires qui pourroient 
lurvenir pendant le cours de l’inftruébion^ 
Les difficultés qui fe font élevées depuis 
l’ordonnance de 1670, ont été réglées en 
diffcrens tems par des édits particuliers ÔC 
par des déclarations qui ont expliqué le vé- 
ritable elprit dé cette loi, ou qui ont décidé 
les cas qu’elle n’avoit pas prévus expreffe- 
jnent j mais l’expérience fait voir qu’il relie 
encore plufieurs points importans qui font 
naître tous les jours des lujets deconteffa- 
tions entre la jullice ordinaire & les juges 
des cas prevôtaux. Et comme d’ailleurs le 
nouvel ordre qui a été établi par notre au- 
iaricé,.furie nombre ôc le fervice des offif 
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cîers de maiéchaulfée , femble exiger auffi 
que nous leur donnions des réglés encore 
plus claires 8c plus précifes fur la jurifdic- 
tiion qu’ils doivent exercer , nous avons ju- 
gé à propos de réunir dans une feule loi 
toutes les difpofoions des loix précédentes 
-fur les cas prevôtaux, 8c furie pouvoir des 
officiers qui en ont la connoilïànce : nous y 
ajouterons plufîeurs difpoiîtions nouvelles 9 
foit pour expliquer plus exactement 8c la 
qualité des personnes , & la nature des cri- 
mes qui font de la compétence des prévôts 
des maréchal#, foit pour décider les quefo 
tions qui fo font fouvent préfontées for le 
concours du cas prevôtal 8c du cas ordinai- 
re , ou for d’autres points également dignes 
de notre attention > en forte que tous les 
officiers qui doivent contribuer chacun de 
leur part à la foreté commune de nos fu- 
jets , trouvant dans la même loi la déci/ioiï 
des difficultés qui arrêtoient auparavant le 
cours de la juftice, ne foient plus occupés 
qu’à nous donner par une utile émulation 9 
de plus grandes preuves de leur zele pour 
le bien de notre fervice 8c pour le main- 
tien de la tranquillité publique. A cis cau- 
ses 8c autres à ce nous mouvans , de l’avis 
de notre confeil , 8c de notre certaine fcien- 
ce , pleine puiflànce 8c autorité royale , nous 
avons dit, déclaré 8c ordonné par ces pré- 
fontes lignées de notre main, difons, dé- 
clarons 8c ordonnons > voulons 8c nous plaîç 
ce qui fuit ; 
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Article Premier; ' 

Les prévôts de nos confins les maréchaux 
de France connoîtront de tous crimes com : 
mis par vagabonds St gens fans aveu , St 
ne feront réputés vagabond? St gens fans 
aveu que ceux qui n’ayant ni profeffion , rii 
métier , ni domicile certain , ni bien pour 
fubfifter , ne peuvent être avoués , ni faire 
certifier de leurs bonne vie St mœurs par 
perfonnes dignes de foi. Enjoignons dux- 
dits prévôts des maréchauîc d’arrêter ceux 
ou celles qui feront de la Çialité fufdite , 
encore qu’ils ne fuffent prévenus d’aucun au- 
tre crime ou délit, pour leur être leur pro-' 
ccs fait &t parfait conformément aux or- 
donnances. Seronr- pareillement tenus le5- 
dits prévôts des maréchaux d’arrêter les 
mendiants valides qui feront de la même qiîa-', 
lité , pour procéder contre eux, fuivant les 
édits & déclarations qui ont été donnés fur 
le fait de la mendicité. 

II. LefHits prévôts des maréchaux corn 
noîtront auffi de tous crimes commis par 
ceux qui auront été condamnés à peine cor- 
porelle , bannifîèment ou amende honora- 
ble j ne pourront néanmoins prendre con*- 
noifiànce de la fimple infraction de barn, 
que lorfque la peine du banniffement aura 
été par eux prononcée : Voulons que dans 
lés autres cas , les juges qui auroient pro- 
noncé la condamnation , connoiffent de la- 
dite infraction de ban , fi ce n’eft que lapei- ' 
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ne du baniflement ait cté prononcée par ar- 
rêts de nos CQurs de parlement , foit en infir- 
mant ou en confirmant les (èntences des pre- 
miers juges, & quand même l’exécution |u- 
..roiteté renvoyée auxdits juges; auquel cas 
le procès ne pourra être fait &: parfait à ceux 
qui feront accufés de ladite infraction de 
ban , que par nofdites cours de parlement. 
Voulons au furplus que nos déclarations des 
S Janvier 1719 , & f Juillet 172.2 , foient 
exécutées félon leur forme & .teneur , en ce 
.qui concerne notre bonne ville de Paris. 

III. Lefdits prévôts des maréchaux au- 
ront aufiilaconnoiflàncede tous excès, op- 
preffions ou autres crimes commis par gens 
de guerre, tant dans leur marche, que dans 
les lieux d’étapes ou d’aflfemblée , ou de fé- 
jour. pendant leur marche , des deièrteurs 
d’armée, de ceux qui les auroient fubornés , 
ou qui auroient favorifé ladite delertion, & 
ce quand même les accufés de crime ne fè-- 
roient point gens de guerre. 

IV. Tous les cas énoncés dans les trois ar- 
ticles précédens , & qui ne font réputés pre- 
vôtaux que par la qualité des perfonnes ac- 
eufées , feront de la compétence des prévôts 
des maréchaux , quand même il s’agiroit des 
crimes commis dans les villes de leur réfi- 
dence. 

V. Ils connoîtront en outre, de tous les 
pas qui font prevôtaux par la nature du cri- 
me ; fçavoir , du vol fur les grands chemins , 
M s que les rues des villes ôç fauxbour^s 
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puiflent ctre cenfees comprifes àjeet égard 
fous le nom de grands chemiqs ; des vols 
faits avec effraction , lorfqu’ils feront ac- 
compagnés de port d’armes 8c violence pu- 
blique , ou lorfque l’effraétion fe trouvera 
avoir été faite dans les murs de clôture ou 
toits des maifons , portes 8c fenêtres exté- 
rieures, & ce quand même il n’y auroit eu 
<ni port d’armes , ni violence publique ; des 
iàcrileges accompagnés des circonftances ci- 
deflus marquées à l’égard du vol commis 
avec effradtion j des féditions , émotions po- 
pulaires , attroupemens 8c aflèmblées illi- 
-cites , avec port d’armes \ des levées de gens 
de guerre fans cammiffion émanée de 'Nous ; 
de la fabrication ou expofîtion de faufïès 
monnoyes : le tout , fans qu’aucuns autres 
.crimes que ceux de la qualité ci-deflus mar- 
quée , puiflènt être réputés cas prevôtaux 
par leur nature. 

VI. Ne pourront néanmoins lefelits pré- 
vôts des maréchaux connoître des crimes 
mentionnés dans l’article précédent , lors- 
que lefdits crimes auront été commis dans 



les villes 8c fâuxbourgs du lieu où lefd. pre- - 
vôts ou leurs lieutenans font leur résidence. 

VII. Nos juges préfidiaux connoîtront 
aulïi en dernier relTort des perfonnes 8c cri- 
mes dont il eft fait mention dans les articles 
•précédens , à l’exception néanmoins de ce 
qui concerne les defèrteurs, fubornateurs , 
& fauteurs defdits defèrteurs, dont les pré- 
vôts des maréchaux connoîtront fèuls , À : 
l’excluûon de tous juges ordinaires* 
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VIII. Les fieges préfïdiaux ne prendront 
tonnoiffance des cas qui font prevôtaux par 
la qualité des accufés , ou par la nature du 
crime , que lorfqu’il s’agira de crimes com- 
jmis danslafénéchauffée ou bailliage dans 1er 
.quel le iîege préfidial eft établi : & à l’égard 
de ceux qui auront été commis dans d’au- 
;tres fénéchauffées ou bailliages , quoique 
relïbrtiflàns audit fîege préfidial dans les 
.deux cas de l’édit des prclidiaux , nos bail- 
lifs 8c fénéchaux en connaîtront , à la char- 
ge de l’appel en nos cours de parlement, 
.conformément à la déclaration du Mai 
1702. 

IX. En cas de concurrence de procédures, 
les préfîdiaux , .même les baiilifs 8c fé né- 
chaux, auront la préférence fur les prévôts . 
des maréchaux , s’ils ont informé ou décrété 
avant eux ou le. même jour. 

X. Nos prévôts , châtelains , 8c autres nos 
juges ordinaires , même ceux des hauts-jufti- 
ciers , connoîtront , a la charge de l’appel 
en nos cours de parlement , des crimes qui 
ne font pas du nombre des cas royaux ou 
prevôtaux parleur nature, 8c qui auront été 
commis dans l’étendue dé leur fîege 8c jus- 
tice , par les perfonnes mentionnées dans les 
articles I. 8c II. de la préfente déclaration , 
même de la contravention aux édits 8c dé- 
clarations fur le fait de la mendicité , 8c ce 
^concurremment 8c par prévention avec lef- 
,dits prévôts des maréchaux , 8c préférable- 
ment à eux , s’ils ont informé 8c décrété 
avant eux^ ou le même jour. 
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XI. Les eccléfiafliques ne feront lujets en 
aucuns cas , ni pour quelque crime que ce . 
puilfe être à la jurifdiétion des prévôts des 3 
maréchaux ou juges préfidiaux , en dernier 
refl'ort. 

XII. Voulons qu’à l’avenir les gentils- i 
hommes jouiiTent du même privilège , IL J 
.ce n’eft qu’ils s’en fulTent rendus indignes } 
par quelque condamnation qu’ils eulïènt fu- 
bie , foit de peine corporelle bannilfement 
ou amende honorable. 

XIII. Nos fecrétaires 8c nos officiers de 
judicature, du nombre de ceux dont les pro- j 
cès criminels ont accoutume d’être portés -î 
£ la grande ou première chambre de nos J 
cours de parlement , ne pourront auffi être j 
pigés en aucun cas , par les prévôts des ma- 
réchaux ou juges préfidiaux en dernier rejr. 
fort. 

r XIV. Si dans le nombre de ceux qui (b- 1 
ront acculés du même crime , il s’en trouve ■ 
un fèul qui ait i’uue des qualités marquées 
par les trois articles préccdens , les prévôts 
des maréchaux n’en pourront connoître , ÔC \ 
•feront tenus d’en délaifier la connoilïance ; 
aux juges à qui elle appartiendra, quand j 
même la compétence auroit été jugée en 
Jeur faveur -, 8c ne pourront auffi nos juges 
préfidiaux en connoître , qu’à la charge de : 
l’appel. * 

XV. Pourront néanmoins les prévôts des ^ 
maréchaux informer contre les perfonne? j 
mentionnées dans les articles XI. XII. 

xiiu 
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XIII. menie de décréter contre eux , &c Jes 
arrêter , à la charge de renvoyer les procé- 
dures par eux faites , aux bailliages ou fé- 
néchaulîées dans l’étendue defquellcs le cri- 
. me aura été commis pour y être le procès 
fait & parfait auxdits acculés , ainfi qu’il ap- 
partiendra , à la charge de l’appel en nos 
eours de parlement 

XVI. Ne pourront pareillement les pré- 
vôts des maréchaux , ni les juges des préÆ- 
diaux , connoître d’aucuns crimes , quoique 
prevôtaux , lorfqu’il s’agira de crimes com- 
mis dans l’étendue des villes où nos epurs 
de parlement font établies , & fauxbourgs 
defdites villes , &c ce , quand même Iefdits 
prévôts des maréchaux , ou leurs lieutenans 
m’y feroient pas leur réfîdence y le tout à 
l’exception des cas qui ne font prevôtaux 
que par la qualité des accufés , fuivant les 
articles I. & II. des préfentes : defouels cas 
Iefdits prévôts des maréchaux ou prélîdiaux 
pourront continuer de connoître , même 
dans les villes où nofolites cours ont leur 
féance , à la charge de fo conformer par eux 
à la diipolîtion de l’article II. de la préfonte 
déclaration, en ce qui concerne l’infraétion 
du ban. 

XVII. Si les mêmes accufés fo trouvent 
pourfuivis pour des cas ordinaires , foit par- 
devant nos baillife ou fonéchaux , foit par- 
devamt nos prévôts , châtelains ou autres nos 
juges , même ceux des hauts-ju (liciers , & 
qu’ils foient auffi prévenus de cas qui foi«n£. 
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prevotaux parleur nature, & qui aient don 1 
jié lieu aux prévôts des maréchaux ou aux 
juges préfidiaux , de commencer des procé- 
dures contre eux , la connoifiànce des deux 
accufàtions appartiendra, auxdits baillifs&. 
-fénéchaux , à l’exclufion des prévôts , châ- 
telains ou autres juges fubalternes , & pré- 
férablement auxdits prévôts des maréchaux 
& juges préfidiaux , fi lefdits baillifs & féné- 
-chaux , ou autres juges à eux fiibordonnés 
,.tont informé & décrété avant lefdits prévôts 
des maréchaux & juges préfidiaux , ou le 
-même jour : & lorfque le crime dont le pré- 
vôt des maréchaux aura connu , n’aura pas 
/été commis dans le refibrt des bailliages & 
ifënéchauflces où les cas ordinaires feront ar- 
rivés , il en fera donné avis à nos procu- 
reurs généraux par leurs fubftituts , tant aux- 
.dits bailliages & fénéchauflces , que dans la 
: jurifdiéf ion du prévôt des maréchaux , pour 
y être pourvu par nos cours de parlement, 
fur la requifition de nofHits procureurs gé- 
néraux , par arrêt de renvoi des deux accu- 
fations dans tel fiege refïortiffànt nuement 
en nofdites cours qu’il appartiendra. 

XVIII. Voulons réciproquement , que £ 
dans le cas de l’article précédent , les pré- 
vôts des maréchaux ou les juges ^préfidiaux 
ont informé & décrété pour le crime quieft 
de leur compétence , avant que les autres 
^ugee nommés dans ledit article aient infor- 
mé & décrété pour le cas ordinaire , la con- 
- noillance des deux accul'ations appartienne 
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en entier auxdits prévôts des maréchaux , 
ou auxdits fîeges préfidiaux , pour être inf- 
truites & jugées par eux, même pour ce qui 
regarde les cas ordinaires ; & lorfque lefdits 
cas ne feront pas arrivés dans le département 
du prévôt des maréchaux qui aura connu 
des cas prevôtaux , nous nous réfcrvons d’y 
pourvoir, fur l’avis qui en fera donné à no- 
tre amé & féal chancelier de France , en ren- 
voyant les deux accufations par-devant tel 
préiidial ou prévôt des maréchaux qu’il ap- 
partiendra. N’entendons comprendre dans 
la difpofîtion du préfènt article , les accu- 
fàtions dont l'infini dtion fèroit pendante en 
nos cours contre des coupables prévenus de 
crimes prevôtaux ; auquel cas , en tout état 
de caufe , feront toutes les accufations join- 
tes 8c portées en nofdites cours. 

XIX. En procédant au jugement des accu* 
Tâtions qui auront été inftruites conjointe- 
ment par lefdits prévôts des maréchaux, ou 
juges préfidiaux , au cas de l’article précé- 
dent , les juges feront tenus de marquer dif- 
■tinéfcement les cas dont l’accufé fera déclare 
atteint 8c convaincu ; au moyen de quoi, 
fera le jugement exécuté en dernier reffort, 
li l’accufé efl déclaré atteint 8c convaincu du 
cas prevôtal, fînon, ledit jugement ne fera 
rendu qu’à la charge de l’appel , dont il fera 
fait mention expreffe dans la fèntence : le 
tout à peine de nullité , même d’interdic- 
tion contre les juges qui auroient contre-, 
venu au préfent article. 
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XX. Si dans le meme procès criminel 'û 
y a plufïcurs accufés , dont les uns ! oient 
pourfùivis.pour un cas ordinaire, &: dont 
jes autres foient chargés d’un crime prevô- 
tal , la connoiflànce des deux accufations ap- 
partiendra à nos baillifs & fénéchaux , pré- 
férablement aux prévôts des maréchaux 8c 
iîeges préfidiaux , foitque les juges qui au- 
ront informé & décrété pour le cas ordi- 
naire , aient prévenu lefdits prévôts des ma- 
réchaux ou juges prélïdiaux , Toit qu’ils aient 
été prévenus par eux -, & h les juges préft- 
diaux s’en. trouvent faifîs, ils n’en pourront 
connoître qu’à la charge de l’appel. Voulons 
qu’il en foit ufé de même , s’il fe trouve plu- 
sieurs accufés, dont les uns foient de la qua- 
lité marquée dans les articles I. 8c II. des pré- 
fentes , 8c dont les autres ne foient pas de 
ladite qualité. 

XXI. Voulons que tous juges du lieu du 
délit , royaux ou autres , puiflent informer, 
décréter 8c interroger tous accufés , quand 
même il s’agiroit de cas royaux ou de cas 
prevôtaux , leur enjoignons d’y procéder 
auflitôt qu’ils auront eu connoiflànce déf- 
aits crimes, à la charge d’en avertir incef- 
famment nos baillifs & fénéchaux dans le 
reflort defquels ils exercent leur juftice , par 
aéle dénoncé au greffe criminel defdits bail- 
lifs 8c fénéchaux , lefquels feront tenus d’en- 
.voyer quérir , aufli iaceflàmment , les pro- 
cédures 8c les accufés. Pourront pareille? • 
|pent lefdits prévôts des maréchaux infç% 
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mer de tous cas ordinaires commis dans i’é- 4 
tendue de leur reflbrt ,• même décréter le» 
accules & les interroger , à la charge d’en 
•avertir inèeflàmment nos baillifs & féné- 
chaux , ainfi qu’il a etc dit ci-defliis , &: do 
leur remettre les procedures & les accules J 
{ans attendre même qu’ils en foient requise 
XXII. Interprétant en tan t- que beloin fe- 
roit l’article XVI. du- titre premier de l’or- 
donnance de 1670, voulons que 11 les cou- 
pables d’un cas royal ou pre votai ont été 
pris,foit en flagrant délit , ou en exécutions» 
d’un décret décerné par le juge ordinaire» 
des lieux y avant que le prévôt des maré- 
chaux ait décerné un pareil decret contre» 
eux , le lieutenant criminel de-la fénéchaufo' 
fée ou du bailliage lupérieur foie cenle» 
avoir prévenu ledit prévôt des maréchaux y 
par la diligence du juge intérieur. 

XXIII. Le tems de vingt-quatre heures P 
dans lequel les prévôts des maréchaux fonr> 
tenus , liiivant l’article XIV. du titre II. de* 
l’ordonnance de 1670 , de délaiflêr au juge* 
ordinaire du lieu du délit , la connoiflànce> 
des crimes qui ne font pas de leur compé- 
tence , fans être obligés de prendre fur ce ? 
l’avis des préfidiaux , ne commencera à cou-; 
rir que du jour du premier interrogatoire 3 
auquel ils feront tenus de procéder dans les- 
vingt-quatre heures de la capture. 

XXIV. Les prévôts des maréchaux , lieu- 
tenans-criminels de robbe-courte , & les of- 
ficiers des fieges préfidiaux , feront tenus de- 
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déclarer à l’accufé au commencement dit 
premier interrogatoire , qu’ils entendeur 
le juger en dernier r effort , 8c d’en faire men- 
tion dans ledit interrogatoire , le tout fous 
les peines portées par l’article XIII. du titre 
JI. de l’ordonnance de 1670. Et faute pât- 
eux d’avoir fatisfait à ladite formalité , vou- 
lons que le procès ne puifïe être jugé qu’à 
la charge de l’appel , à l’effet de quoi il fera 
porté au fïege de la fénéchauflée ou du bail- 
liage dans le reffort duquel le crime aura été 
commis pour y être inflruit 8c jugé ainfi 
qu’il appartiendra. 

XXV. Lorfque les prévôts des maré- 
chaux , ou autres officiers qui font obligés 
de faire juger leur compétence, auront été 
déclarés compétens par fèntence du préfi- 
dial à qui il appartiendra d’en connoître „ 
ladite fèntence fera prononcée fur le champ 
à l’accufé en préfence de tous les jugés , 8c 
mention fera faite par le greffier de ladite 
prononciation au bas de la fentence v la- 
quelle mention fera lignée de tous ceux qui' 
auront affifté au jugement , enfemble de l’ac- 
eufc , s’il fçait 8c veut ligner , finon fera fait 
mention de fa déclaration qu’il ne fçait li- 
gner , ou de fon refus -, le tour à peine de- 
nullité , 8c fans préjudice de l’exécution des 
autres difpofitions de l’article XX. du titre 
31 . de l’ordonnance de 1 67e. 

XXVI. Lorfque les prévôts des maré- 
chaux 8c autres juges en dernier reffort , qui 
font obligés de faire juger leur compétence y. 
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auront été déclarés incompétens par fen- 
rence des juges préfidiaux , ni les parties ci- 
viles , ni lefdits officiers ou nos procureurs 
aux fieges préfidiaux ou aux maréchaufiees , 
rie pourront fe pourvoir , en quelque ma- 
niéré que ce foit, contre les jugemenspar 
lefquels lefiiits prévôts des maréchaux ou 
autres juges en dernier refiort auront été dé» 
clarés incompétens, ni demander que l’ac- 
cu fë Toit renvoyé par-devant eux -, mais fera 
ladite fentence exécutée irrévocablement à 
l’égard du procès lui* lequel elle fera inter- 
venue. N’entendons néanmoins empêcher* 
que fi lefiiits officiers prétendent que ledit 
jugement donne atteinte aux droits de leur 
jurildiétiott, & peut être tiré à confequence 
contre eux dans d’autres cas * ils nous en 
portent leurs plaintes , pour y être par Nous 
pourvu ainfi qu’il appartiendra. 

XXVII. Dans les accufetions de duel, que 
lès prévôts des maréchaux ne peuvent juger 
qu’à la charge de l’appel , fuivant l’article 
XIX- de l’édit du mois d’Aout 1 679 , ils ne 
déclareront point à l’accufé qu’ils entendent • 
le juger en dernier refibrt , & il ne fera 
donné aucun jugement da compétence : ne 
pourra être auffi formé aucun réglement de 
juges à cet égard , fauf , en cas de contefta- 
tion entre difiérens fieges fur la compéten- 
ce j à .-y être pourvu par nos cours de parle- ' 
mentVfiir la requête des accufés , ou fur 
celle de nos procureurs auxdits fieges , ou 
Civ la rcquifition de nos procureurs géné-' 
raux, • G iiij 
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XXVIII. Les prévôts des maréchaux , me- 
me dans les cas de duel , feront tenus de le 
faire affilier de l’aflcflèur en la maréchauf . 


lee , ou en l’ablènce dudit alfeflëur , de tel 
autre officier de robbe-longue qui fera com- 
mis par le fiege où fe fera l’inllruélion du 
procès -, 8c ce , tant pour les interrogatoires 
des accules, que pour ladite inftru&ion , le 
tout conformément aux articles XII. 8c 


XXII. du titre II. de l’ordonnance de 1 67e, à 
l’exception néanmoins de l’interrogatoire 
fait au moment ou dans les vingt-quatre 
heures de la capture , qui pourra être fait 
fans 1 ’afiè Hèur , fuivant ledit article XII. Ne 
pourront audit cas de duel les j.ugemens pré- 
paratoires , interlocutoires ou définitifs , 
être rendus qu’au nombre de cinq juges au 
moins ; 8c il fera fait deux minutes defdits 
jugemens , conformément à l’article XXV. 
du même titre. 


, XXIX. L’article XIX. du titre VI. de l'or- 


donnance de 1670, fera exécuté félon Gl 
forme 8c teneur j 8c en y ajoutant , voulons 
. ,que les greffiers des bailliages , fénéchauf- 
fées , préfidiaux 8c maréchauflées , foient 
xenus d’envoyer tous les fix mois à nos pro- 
cureurs généraux en nos cours de parlement, 
chacun dans leur reffort , un extrait de leur 
regiftre ou dépôt , figné d’eux 8c vifé , tant 
par les lieutenans criminels , que par nof- 
dits procureurs auxdits bailliages , fénéchauf 
fees 8c fieges préfidiaux - , dans lequel extrait 
ils feront tenus d’inferer en entier la copie 
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des jugemens de compétence rendus pen- ' 
dant les lîx mois précédens , & de la pro- 
nonciation d’iceux en la forme prefcrite par' 
l’article XXIV. ci-deffus , le tout à peine' 
d’interdiétiôri , ou de telle amende qu’il ap- 
partiendra, & fans préjudice de l’exécution»'' 
des autres difpolîtions contenues dans ledit 
article XIX. du titre VI. de rordonnance.de 
IJS70. 

XXX. Voulons que la préfente déclara- 
tion foit exécutée félon fa forme & teneur , 
dans tous les pays, terres & feigneuries d2 
notre obéiflànce ; dérogeant à cet effet à tou- ' 
tés loix , ordonnances , édits , déclarations 
& ufages , même à ceux de notre châtelet" 
de Paris , en ce qu’ils pourroient avoir de 
contraire aux difpolîtions des préfentes.' 

Si donnons en mandement à nos amés & 
féaux confèillers les gens tenans notre cour 
de parlement: à Paris , que ces prélentes ils 
fallent lire , publier & enregiftrer , & le 
contenu en icelles garder & obferver félon 
leur forme & teneur ; nonobftant tous édits* 
déclarations , arrêts &r autres choies à ce 
contraires , auxquels Nous avons dérogé ik 
dérogeons par ces préfèntes : car tel eft notre 
plailîr-. En témoin de quoi Nous avons fait 
mettre nofre fcel â cefdites préfentes. Donné' 
à Marly le cinquième jour de Février, -l’an 
de grâce mil fept centtrente-un ,êc de notre 
régné le feizieme; Signe\ ; LOUIS ^ Et phis 
bas , I^helyppeàux, Et fcellé du grand lceau 
dé cire jaune, ' 
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Regijlree , oui & ce requérant le procureur 
général du Roi , pour être exécutée félon fa 
forme & teneur ; & copies collationnées en- 
voyées aux bailliages & JénéchauJJées du ref 
fort, pour y être lûes , publiées & regijlrées : 
enjoint aux fubfituts du procureur général du 
Roi , dy tenir La main & d'en certifier la cour 
dans un mois , fuivant V arrêt de ce jour. A 
&aris , en parlement , le feifeme Février-mil 
fept cent trente-un. Signé , Y sabeau. 


TITRE t X I I I. 

Des Juges des crimes & délits commis pat ’ . 

Les Gens de Guerre. ^ 

Article Premier. 

L Es juges ordinaires des lieux où les trou-" 
pes feront en garnifon , connoîtront des cri- 
mes & délits commis dans lefdits lieux par 
les gens de guerre , de quelque nation qu’ils 
Ibient , auxquels des habitans des lieux ou 
autres fujets de Sa Majefté auront intérêt 
nonobftant tous privilèges contraires. Louis 
XlV. Ordonnance du y Novembre 16^1. 

II. Ne pourront néanmoins procéder à 
l’inftrudtion & au jugement des procès de 
tout crime de foldat à habitant, fans y ap- 
peiler le prévôt des bandes , ou du régi- 
ment , en cas qu’il y en ait *, & où il n’y au- 
roit pas de prévôt , le major , l’aide-major 
ou l’officier commandant le corps de trou- 
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pès dont fera l'accule. Louis XIV. ibidem , & 
Louis XV. du 10 Septembre 17 1 6. 

L ouïs XII. du 30 Janvier 1514, article XX VII a • 
S'il avenoit que lefdits gens de guerre euffent 
fait choie où il échût réparation corporelle , les 
prévôts ou Iieutenans, avantde procéder à la fai- 
lle defdits gendarmes ainlï chargés , avertiront 
le capitaine de ce qu’on leur impofera & mettra ; 
fus; & ce fait ice.ux prévôts ou leurs Iieutenans 
prieront lefdits capitaines le faifir defdits délin- 
qùans , & les faire mettre eu fureté ; & après ; 
pourront,, voir îefdites informations & charges 
enfemble ; & s’il y a quelque chofe où il échée 
punition corporelle , leldits capitaines ou leurs 
Iieutenans les rendront auxdits prévôts , & en : 
leur ablcnce ès mains de la juflice du lieu , ainfi ; 
que le commiffaire le requérera : & s’il eff baillé 
audit prévôt > il fera tenu appeller ceux de ladite " 
iuflice : & fi lefdits capitaines ne veulent voir 
lefdites informations , ils pourront commettre 
homme pour les voir & êrre préfent à faire lèfi* ' 
dits procès des délinquans. 

Cette dijpojîtion a éti renouvelle’e par ordon- 
nance de Louis XV. du 10 Septembre 1716, 
en conformité de tuf âge obfervé dans les ju- 
rif dictions ordinaires. Pour prouver cet ufage , 
on a crû devoir rapporter les pièces qui font à 
la fin de ce titre . • 

III. Les prévôts des maréchaux , vice* 
bàillifs, vice-fénéchaux , leurs Iieutenans Sc 
autres officiers de robe - courte feront te- 
nus de;viflter toute s- les garnHons de féten- 
due de leurs charges £ pour y faire obferver 

G vj * 


Digilized by Google 


l 



1 


Code Militaire > 

Jes ordonnances militaires , faire punir leà- 
contrevenans félon la rigueur d’icelles , 8c 
s’employer près les gens de guerre félon Te - 
devoir de leurs charges. Louis XIV. Ordon *- 
nance du 4 Novembre 16^1. 

IV. Veut Sa Majefté qu’ils foient tenus > 
de monter à cheval , avec tous leurs officiers 
8c archers , au premier ordre qu’ils en rece- 
vront , non-fèulement des gouverneurs & 
lieutenans-généraux pour Sa Majefté dans 
Jes provinces , mais auffi des lieutenans-gé-r 
néraux des armées, ou maréchaux de camp ■’ 
ayant commandement fur les troupes , in-, 
tendans 8c autres officiers ayant la diredtioifc* 
générale de leur payement & police, ou ai 
premier avis qui leur fera donné par les com- 
miflaires à leur conduite & police, de quel- 
que notable defordre , pour fè rendre furies 
lieux' où il aura été commis , arrêter les cou- - 
pables , Sc en faire un châtiment fî fevere 
qu’il ferve d’exemple : à peine auxdits offi- 
ciers de robbe-courte , d’interdiction , de ~ 
privation de leurs gages , 8c de répondre en ? 
leur nom defdits defordres, Louis'XJLV.ibid ' t .~ 

V ordonnance criminelle du mois ef Août 
Il 67 o , explique -plus amplement le pouvoir des 
prévôts dans les délits militaires j & les arti- 
cles qui en font ci-de(fous rapportés , lèvent les 
difficultés qui pourraient naître fur V explica- 
tion des articles qui fe trouvent fur cette ma- 
tière dans le réglement de Poitiers ©> autres 
ordonnances militaires, 

« 

I 
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T i T. LX 1 IÏ. 'Délits Militaires. 14^ 1 
• ' V. Les prévôts de nos coulîns les maré- 
chaux de France , lès lieutenans-criminels 
<le robbe-courte , les vice-baillifs , 8 c vice"; 
Lenéchaux , connoîtront en dernier refTort ' 
de tous crimes commis par vagabonds , gens- 
fans aveu 8 c Fins domicile , ou qui auront 
cté condamnés à peine corporelle , bannilfe- 
naent ou amende honorable : connoîtront 
auflî des oppreflîons , excès ou autres cri-; - 
mes commis par gens de guerre , tant dans 
leur marche , lieux d’étape , que d’alïèmblée' 
8 c de lèjour pendant leur marche , des de- 
lèrteurs d’armée , aflèmbtées illicites avec- 
port d’armes , levée de gens de guerre fans 
commiffion de Nous , & des vols faits fur 
les grands chemins : connoîtront auffi des 
vols faits avec efftaétion , port d’armes 8 c 
violences publiques , dans les villes qui ne - 
feront point celles.de leur réfidcnce; com- 
me aullî des facrileges avec effiraélion , aflaf 
fînats prémédités , féditions , émotions po* - 
pulaires , fabrication , alteration ou expo-t 
fition de monnoie , contre toutes pcrfbn- 
nés , en cas toutefois que les crimes aient 
été commis hors des villes de leur réfrdence. 1 ■ 
Louis XIV. art. XII. du titre premier de ladite 

ordonnance du mois d'Août 1670, 

* - 

C et article divife les cas prevotaux en trois 
claffes. La première comprend ceux commis 
par les vagabonds & gens Hôtes. 

La féconde , ceux commis par des gens de 
guerre. 



jfô 1 Code Militaire 9 , I 

Læ troifieme comprend différent crimes f$* 
délits qui blejfent T ordre & la fureté publique. 
Sa Majejle donne plein pouvoir auxdits 
prévôts y J ans difinclion , à V égard des cas de 
la première & de la fécondé claffe ; quant a 
ceux de latroifieme , Elle ajoute cette claufe : 
En cas toutefois que les crimes aient été 
commis hors des villes de leur réhdence. 1 
Quoique par la confruclion de V article il pa- 
roijfe que l exception ne regarde que les cas 
de latroifieme claffe ; cependantplujïeurs pré- 
fidiaux n ontpas la iffé de prétendre quelle de- 
vons' étendre fur toutes les trois : mais la quef 
lion a été décidée par un arrêt du confeil d'état 
du i f Septembre 1702 , ci-r apporté. 


EXT R AIT des Regifres du Confeil d'Etat 
du Roi. 

S Ur ce qui a été rep refonte au Roi étant 
en Ion confeil, parle prévôt de la mairé- 
chauflee de Saumur , qu’ayant informé pour 
raifon de l’homicide commis en la perfonne 
du nommé Antoine, foldat du régiment d’in» 
fânterie de Froulay , en la ville de Saumur, 
par le nommé Claude Cabeau , dit le Com- 
tois , foldat du même régiment , 8 c com- 
mencé d’inftruire le procès audit Comtois j ' 
les officiers du préfîdial d’Angers ont , par 
leur fentence du 14 Juillet dernier, déclare" 
ledit prévôt incompétent de connoître du- 
dit homicide, fous prétexte qu’il a été com- 
mis dans ladite ville de Saumur , lieu de la* 



T i T. LXlIÏ. Deïlts Militaires. tf# 
ïéfidence dudit prévôt , par une interpréta- • 
timide l’article XII. du titre premier de l’or- " 
donnance criminelle de 1670, qui en ré- 
glant les cas qui doivent être de la compé- 
tence des prévôts des maréchaux , les exclud 
de connoître des vols faits avec effra&ioii 1 
8 C autres crimes contre la fureté publique 3 
iorfqu’ils auront été commis dans les villes 
de là réfidence defdits prévôts , mais non 
pas des crimes commis par vagabonds , ou 
par gens qui ont déjà été condamnés à peine 
corporelle , bannifterrient ou amende ho- 
norable , non plus que des crimes commis 
par gens de guerre , dont defdits prévôts ont 
droit de connoitre , même lorlque lefdits 
crimes ont été commis dans les villes de 
leur reflort : &: Sa Majefté confidérant que 
le fait dont il s’agit , s’eftpaffé uniquement 
entre gens de guerre , fans qu’aucun habitant 
en ait fouffert de dommage , ni y Ibitinté- 
refte -, qu’ainfi la connoiflànce en appartient 
au prévôt des mâréchaux privativcment aux 
juges ordinaires. Tout con/ideré , Sa Ma- 
jefté étant en fon confeil , a cafté 8c annullé ? 
cafte 8c annulle ladite fentence du préfïdial 
d’Angers du Z4 Juillet dernier -, ce faifant a 
ordonné & ordonne que le procès commen- 
cé par ledit prévôt de la maréchauftée de Sau- 
mur, pour raifon dudit homicide » fera p^r 
lui continué & jugé en dernier reftort fui-- 
vant les ordonnances ; défendant très-ex- 
preftement audit préhdial d’Angers d’en con- 
centre , à peine de nullité , caflâtion de pror 
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i jr 2 CoÆ Militaire , 

Ccdures , & de tous dépens , dommages 
intérêts. Fait au confèil d’état du Roi , Sa 
Majefté y étant, tenu à Verfailles le i j Sepf 
tembre 1702. 

Signe , Chamul art.' 

VI. Nos juges préftdiaux connoîtront auflf 
en dernier r effort des perfonnes 8c crimes 
mentionnées ès articles précédais , 8c pré- 
férablement aux prévôts des maréchaux, 
lieutenans-crimirtels de robbe-courte , vice-^ 
baillifs 8c vice-fénéchaux s’ils ont décrété 
ou avant eux ou le même jour. Louis XIV.- 
Ordonnance de 1 670 , article XV; du titré 
premier. 

VII. Quant aux crimes 8c délits comtnié- 
de foldat a foldat , & où il n’y aura point ' 
d’habitant intéfeffé , les officiers des trou- 
pes en connoîtront ; fans que cependant „• . 
lorlque des foldats auront été cmprifonnés 
par ordonnance des juges des lieux, lefdits 
officiers püiftent les retirer ou Etire retirer 
des prifons où ils auront été mis, fous pré- 
texte qu’ils devront corinoître defdits crH 
mes. Veut Sa Majefté , qu’ils enfaflènt lare J 
quifition aux juges dé l’autorité defquels ils 
auront etc emprifonnés ; 8c qù’en cas de re^ * 
fus de leur remettre lefdits foldats , ils Ce 
pourvoient vers Sa Majefté. Louis XlV.Or- ' 
donnante du 1 y Juillet 166^ 


Digitized by Google 



Tit. LXIII. Délits Militaires. 15 $ 

LETTRE de M . de Louvois à Meffieurs les Offi- 
ciers du Prèfidial de la Rochelle 3 en conformité - 
de T Article II. de ce Titre , 

M ESSIEURS,- 

Le Roi a été informé qu’au préjudice des or- j 
donnances de Sa Majefté > qui veulent qu’aucun 
foldat de fes troupes ne foit jugé pour les crimes 
qu’il peut avoir commis, qu’en préfence du ma- 
jor de la place où le procès s’inftruit , & en foi» 
ablence, de celui du régiment dont eft lefoldat> 
vous n’avez pas laifiTé de condamner trois foldats 
de celui des milices d’Orleannois , l’un à être 
pendu , & les deux autres aux gaîeres , fans y 
appeller aucun defdits officiers-majors. Sa Ma- 
jesté , qui a defaprouvé cette conduite , m’a. 
commandé de vous faire fçavoir que fon inten- 
tion n’eft pas que vous ordonniez à l’avenir au- 
cune peine contre des foldats , qu’en préfence 
du major de la place , ou de celui du corps dont 
ils feront ; mais que vû l’énormité du crime dont 
ceux-ci font acculés , le jugement que vous avez- 
rendu contre eux , foit exécuté , en cas que vous- 
l’ayez rendu par jugement dernier. Je fuis. 

MESSIEURS,- 

Votre bien humble & affie&ionné Serviteur,' - 
Signé y DE LoUVOIS. 

A Ver failles , le y , 

Juin 1690.- 
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'LETTRE di M. le Chancellier de Pontchartrain à 
~ M . d'Albaret premier Président du Confeil Supé- 
rieur de RouJJillon , le 26 Juin 1710 > en confort 
mité de l’Article II. ci-deffus, 

M ONSIEUR, 

Puifque votre compagnie defire fçavoir de 
moi ce que je penfe fur la maniéré dont les or- 
donnancesde 1^51 &de 1665 doivent être exé- 
cutées , je vous dirai qu’il faut les exécuter tou- 
tes deux dans les termes qû’elles font conçues *' 
la première n'ayant pas été révoquée par la fé- 
condé, comme vous le prétendez. Pour en être 
perfuadé , il fuffit de les lire avec attention : celle 
de 165 1 porte que les juges ordinaires des lieux- 
où les troupes (ont engarnifon , connoitront de 
tous les crimes que les gens de guerre y com- 
mettent lorl’que les habitans y ont intérêt , & 
les oblige dans ce cas d’appeller le prévôt des 
bandes , ou à fon défaut l’un des officiers qui y 
font marqués , pour affifter à 1 inftruéfcion & au 
jugement des procès. L'ordonnance de i66f 
n’y déroge en rien ; elle la confirme au contrai- 
re , en ordonnant , comme elle fait , que lors- 
que les foldats auront commis quelque crime en- ' 
vers les habitans des lieux de garnifon, la con-' 
npiflance en appartiendra aux juges ordinaires. 
B eft vraique cette ordonnance ajoute , fans que 
les officiers des troupes puijfent en connoître en aucune 
maniéré ; mais il ne s’enfuit pas de ces termes 9 • 
que ces officiers foient privés par-là du droit qui 
leur eft attribué expreflément par la première 
ordonnance , d’affifter à l’inftruétion & ait juge- 
ment des procès de foldat à habitant , qui s’inP- 
ttuifent & fe jugent par les juges ordinaires ; les 
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T i T. LXIII. Délits Militaires ry y 
ter mes , fans qu’ils puiffent en connoître en au- 
cune maniéré , ne lignifiant autre chofe , linon 
que les officiers ne peuvent inftruire ni juger les 
procès de l'oldat à habitant : & c’efl la feule & 
fa véritable lignification du mot d z connoître em- 
ployé dans cette ordonnance , qui ne porte en 
aucune maniéré l’interdidion de pouvoir y aflif- 
ter ; autrement ce feroit donner la même ligni- 
fication au mot à’ajjifler , qu’à celui de connoître , > 
& confondre enfenible deux mots qui lignifient 
deux chofes toutes différentes : car le mot d’af- 
m er dont le fert l’ordonnance de 16 j i j ne veut 
dire qu’un fimpled^oit à l’officier des troupes, 
d’être préfent à l’inftruétion & au jugement des 
procès de foldat à habitant , fans y pouvoir faire 
aucune autre fon&ion de juge ; 8c en effet , ja- 
mais les officiers n’y ont opiné , 8c n’ont prétendu 
être en droit de le faire , au lieu que le mot de 
connaître emporte le droit d’inftruire 8c de juger. 
.Ainfi il efl confiant que l’ordonnance de i66j > 
ne déroge en rien à celle de i6n ; & ce 
qui achevé de le perfuader , c’ell qu’elle a 
toujours été exécutée depuis i66f , comme 
ayant toujours la même force : 8c que les pre- 
miers juges ont continué de faire appeller par 
leur greffier les officiers des troupes pour alîif- 
ter T l’inftruétion & au jugement de procès de 
fbldats à habirans , fans néanmoins pouvoir y opi. 
ner : & c’ell ainfi que doivent en ufer en pareil ' 
cas les juges de votre relfort : mais lorfque ces 
procès auront été décidés par les premiers ju«- 
ges , & que l’appel en fera porté à votre com- 
pagnie , vous pouvez juger les accufés fur l’ap- 
peI,Tans y appeller les officiers militaires ; l’or- 
donnance de - i6fi n’impolant cette obligation 
qu’aux premiers juges , 8c non pas aux compa- 
gnies fupérieures qui n’ont jamais étéaffujetties 
en ce cas à appeller les -officiers des troupes 9 • 
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pas même pour une (impie afliftance» & c’elî 

toutcequeje puis vous dire fur la difficulté que 

vous me propofez à ce fujet. Je fuis, &c. 

» 

LETTRE du Roi au Parlement de Met^du 
1 3 Décembre 1718, en conformité de l'Atz 

.tic le II. ci-dejjus. 

N Os amés Se féaux , pour faire ceffer^ 
l’avenir les difficultés qui arrivent journejb 
lement dans le reffort de notre cour de par- 
lement de Metz , entre les officiers de l’état- 
major de nos places , 8c les juges ordinaires, 
à l’occafiôn des délits dans lefquels (e trou- 
vent intérelfés les officiers 8c foldats de noS 
troupes , 8c les habitans de nos places Seau- 
tires lieux où elles font en quartier ou en gar- 
nifon ; Nous avons eftimé à propos d’écrire 
à notre cher & bien-amé le (leur comte de 
Saillans-, gouverneur , 8c notre lieutenant * 
général audit pays , que notre intention effi 
que l’article XXII. de l’ordonnance du 4 No- 
vembre 16 f 1 , & l’article XLIII. de celle di* 
Juillet 1 66 j , dont nous avons rapftelle 
les difpofitions par notre ordonnance du 10 
Septembre 1 7 1 6 , foient exécutées félon leür 
fovme 8 c teneur -, Se en conlequence , qu'il 
tienne la main à ce qife la connoiifance de 
tous les délits commis par des militaires y 
auxquels les habitans des lieux , ou autres 
nos (iijets , auront intérêt , (oient renvoyés 
à la juftice ordinaire, pour y être jugés, erv 
obfetvant les formalités preferites par lefe 
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.'dites ordonnances. Nous vous écrivons en 
même tems cette lettre pour vous en donner 
avis , afin que de votre part vous apportiez 
toute l’attention néceflaire à ce que par vous 
8c par les juges ordinaires de votre refiort ^ 
la juftice Toit rendue tant auxdits militaires , 
qu’à nos autres fujets , avec une telle impar- 
tialité , qu’il ne puiflè nous en revenir au- 
cune plainte. La préfonte n’étant pour autre 
fin. Nous ne vous la ferons plus longue ni 
plus expreflè. N’y faites donc faute ; car tel 
efl: notre plaifir. Donné à Paris le 13 Dé- 
■cembre 1718. 

LE TT RE du Roi a M. le Comte de S ai II ans 3 
du il Décembre 1718 , en conformité de 
V Article IL ci-dejfus. 

M Onfieur le comte de Saillans , étant in- 
formé qu’il arrive journellement des diffi- 
cultés dans le refiort de ma cour de parle- 
ment de Metz , entre les officiers de l’état- 
major de mes places , & les juges ordinaires , 
£ l’occafion des délits dans lefquejs fe trou- 
vent intérefiés les officiers 8c foldats de mes 
troupes , 8c les habitans de mes places 8c au- 
tres lieux où elles font en quartier ou en gar- 
nifon i je vous écris cette lettre de l’avis de 
Moniteur le duc d’Ôrleans mon oncle , ré- 
gent , pour vous dire que mon intention efi: 
que l’article XXII. de l’ordonnance du 4 
Novembre 1 65 1 , 8c l’article XL 1 IL de celle 
.fia if Juillet , dont j ai rappellé le? 
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difpofitions par mon ordonnance du x o Sep- 
tembre 1 7 1 6 , ioient exécutés félon leur fcor- 
me & teneur ; &c en conféquence , que vous 
teniez la main à ce que la connoiflance de 
tous les délits commis par des militaires 
contre les habitans des lieux de leur garni- 
fon ou autres mes fujets , foient renvoyés à 
lajuftice ordinaire, pour y ctre jugés en ob* 
fcrvant les formalités prelcrites par mefUites 
ordonnances, lit la préfente , 6 cc. 


TITRE L X I V. 

Concernant les Defertenrs. 

Nota. V Ordonnance qui fuit , rendue le if 
Janvier 1730, en accordant amnijlie aux de • 
ferteurs à toccafon de la naijfance de mon - 
feigneur le Dauphin , établit en même tems de 
nouvelles précautions pour empêcher la de - 
fertion. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Portant Amnijlie générale en faveur des De fer 1 -, 
leurs des Troupes de Sa Majefé. 

Du 17 Janvier 1730. 

S A MajeEé ayant voulu marquer par tous 
les moyens qui font en fon pouvoir , la re- 
connoiflance qu’Elle a de la nouvelle grâce 
que Dieu vient de faire à ce royaume par la 
Hailfance d 5 un Dauphin 3 Elle a cru devoir^ 




T i t. LXIV. Des Defèrteurs. \ 
à l’exemple de Tes prédéceiîeurs taire des 
actions de clémence , Ôc donner tes ordres 
pour que les priions futlènt ouvertes à un 
grand nombre de ceux qui y étoient détenus. 
Quoique la deferdon foit de l’efpece des 
crimes qui doivent être le moins pardon- 
nes, puifque l’état eft intérefle à la punition 
de ceux qui manquent aux engagemens qu’- 
ils avoient pris pour ta défenfè ; Sa Majeité 
n’a pu néanmoins , dans ce tems de bénédic- 
tion ôc d’allegretTe , être infèntîble ^ux gé- 
iniflèmens ôc aux inftances d’un -nombre 
confidérable de tes tù jets, qui répandus dans 
les états voifins , fouffrent depuis plufieurs 
années toute la rigueur d’une extrême mi- 
fere -, ôc elle s’eft déterminée d’autant plus 
volontiers à leur faire grâce , qu’ayant fâtif- 
fait aux engagemens anticipés qu’Elle afVoit 
pris à l’occatîon de fon facre ôc de ta majo- 
rité, par tes ordonnances des zo Juki 1719, 
ôc 3 Août 171Z, de ne leur accorder aucun 
pardon , Elle fe trouve libre par rapport à 
la naitTan.ce d’un Dauphin , & que d’ailleurs 
Elle a lieu d’efperer que les témoignages 
qu’ils rendront à leur retour , de tout ce 
qu’ils ont enduré pendant qu’ils ont été éloi- 
gnés de leur patrie, ôc les nouvelles mefii- 
rcs que Sa Majefté a jugé à propos de pren- 
dre pour ôter à l’avenir aux defèrteurs Tem- 
pérance de pouvoir retourner chez eux» 

. calmeront Tefprit d’inquiétude ôc de légère- 
té , qui peut feul exciter l’envie de defèrter 
dans ceux qui n’ont pas allez d’expérience 
pour en prévoir les fuites. 
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Article Premier.' 

Par ccs confédérations , Sa Majefté a quit- 
té, remis & pardonné, quitte , remet & 
■pardonne le crime de defertion commis par 
'les foldats , cavaliers ôc dragons de fes trou- 
pes j tant françoifes qu’étrangeres , y com- 
pris les milices , avant le jour de la date de 
la préfènte ordonnance , foit que lefdits fol- 
dats , cavaliers ou dragons aient paffé d’une 
compagnie dans une autre , qu’ils fc foient 
retirés dans les provinces du royaume , ou 
qu’ils en foient fortis pour aller dans le pays 
étranger , défendant Sa Majefté à tous offi- 
ciers & autres fes fujets , de les inquiéter 
pour raifon dudit crime de defertion, ni de 
les obliger , fous quelque prétexte que ce 
puiffe être , à rentrer dans les compagnies 
dont ils auront deferté , fans que la préfente 
amniftie puifïe s’étendre à ceux qui fè trou- 
veront avoir deferté depuis ledit jour de la 
date de la préfènte , qui defèrteront ci-après, 
ou qui fc trouveront aétuelîement condam- 
nés par jugement du confeil de guerre j & 
à condition pour ceux defdits deferteurs qui 
font en pays étrangers , de revenir dans l’ef 
pace d’un an , à compter dudit jour , dans, 
les terres de la domination de Sa Majefté, 
de Ce repréfènter devant le gouverneur ou ; 
commandant de la première place des fron- 
tières par laquelle ils pafleront à leur re- 
tour, & de prendre de lui un certificat dans 
îeqtjel feront énoncés le jour de leur arrivée J 

daas 
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dans le£Hites places 5 & le lieu de la province 
où ils voudront fe retirer , à peine d’être dé- 
chus de la préfènte amniftie , déclarant Sa 
Majefté qu’elle fera la detniere qu’elle ac- 
cordera pour crime de defèrtion. 

II. N’entend Sa Majefte que les foldats , 
cavaliers 8 c dragons qui font a&uellement 
abfèns de leurs régimens ou compagnies fur 
des congés limités , puiflènt le difpenfèr de 
les rejoindre à l’expiration defdits congés, 
fous prétexte de la préfente amniftie ; à peine 
aux contrevenans d’être punis , ainfi qu’il 
fera ci-aprcs expliqué, fuivant la rigueur de 
Ion ordonnance du i Juillet iyi6 , qu’Elle 
veut être à l’avenir ponctuellement exécu- 
tée dans tous les points auxquels il n’eftpas 
dérogé par la préfente. 

III. Quitte 8c remet pareillement Sa Ma- 
jefté aux foldats , cavaliers 8 c dragons de fes 
troupes, qui dans la vue dedefèrter, ou par 
quelque autre raifon que ce puiffe être , ont 
donne un faux finalement lors de leurs en- 
gagemens , la peine des galeres perpétuelles 
qu’ils ont encourue , fuivant la difpoftion 
de ladite ordonnance du 2 Juillet 1716 , à 
condition que dans le terme de quinze jours, 
à compter de celui que la préfente ordon- 
nance aura été publiée à la tête de leurs rc- 
gimens ou compagnies , le foldat , cavalier 
ou dragon qui fera dans ce cas , ira déclarer 
fon vrai nom 8 c le lieu de fa naiflànce au ca- 
pitaine , ou , en fon abfence , au lieutenant 
de la compagnie en laquelle if fera enrôlé % 

Tome III. H 


Digitized by Google 



1 6i Code Militaire 

lequel aura foin de faire corriger le fignale- 
ment dudit foldat fur le regiftrc du régi- 
ment ou de la compagnie , fans que ladite 
grâce puiffe être appliquée à ceux qui don- 
neront un faux fignalement poftéricurement 
à la date de la préfente. 

IV. Ordonne Sa Majefté aux commifTai- 
res ordinaires de fes guerres, de faire à leurs 
premières revues l’appel des foldats , cava- 
liers & dragons des troupes dont ils ont la 
police , & d’en drelfer un état , compagnie 
par compagnie , concernant les noms & 
îùrnoms , ainfi que le lieu de leur naiifance, 
défigné de*maniere qu’on puiffe le connoî- 
tre •, lefquels états ils enverront au fecrétaire 
d’ctat de la guerre , pour en être la vérifica- 
tion faite dans les Provinces , lorfque be- 
{oin fera, par les officiers des maréchauffées. 

V. Lorfqu’un foldat , cavalier, ou dragor\ 
de fes troupes s’abfentera de fa compagnie 
ïàns congé de fès officiers , veut Sa Majefté 
que huit jours après celui de fon départ, s’il 
n’eft point arrêté, fôn procès lui foit £aif 
par contumace , par les ordres du comman* 
dant du corps , fi c’eft dans les villes ou quar- 
tiers de l’intérieur du Royaume , ou par 
ceux des commandans des places, fi c’eft 
fur les frontières , 8 c qu’il foit condamné f 
par contumace , par jugement du confeil 
de guerre, aux peines de l’ordonnancé du 
a Juillet 1716 , fans autre formalité que la r 
depofition 8 c le recollement de deux te- 
jpoiqs , qui déclareront avoir con 
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de Ton enrôlement ou de Ton fervice dans 
les troupes. 

VI. Les jugemens ainfi rendus feront 
adrelfés au fècrétaire d’état de la guerre , au 
lieu des fimples dénonciations qui lui étoient 
ci-devant envoyées , & feront enfuite affi- 
chés fur les ordres qu’il en adreflèra aux 
prévôts des maréchaufices , dans la place ou 
lieu principal des villes , bourgs ou villages 
d’où feront les condamnés , lefquels , du jour 
de cette affiche , feront réputés morts civi- 
lement. 

VII. A l’égard des foldats , cavaliers ou 
dragons actuellement abfens par conges li- 
mités, ou qui en obtiendront par la fuite, 
ôc de ceux qui feront enrollés dans les pro- 
vinces, avec permiflion d’y relier pendant 
un tems limité, s’ils ne rejoignent pas leurs 
compagnies à l’expiration defdits congés ou 
permifiïons , les irpjors ou autres officiers 
chargés du détail des corps , en donneront 
avis au fccrétaire d’état de la guerre , qui 
adreflèra les ordres de Sa Majefté aux pre-; 
vôts des maréchaux , pour les fommer de 
rejoindre , s’ils fè trouvent dans les provin- 
ces > ou pour en faire des perquifitions s’ils 
en ont difparu : enjoint Sa Majefté auxdits 
prévôts de dreflèr des procès-verbaux défi- 
dites fommations ou perquifitions , & les 
ad relier ponctuellement au fecrétaire d’état 
de Ja guerre, pour ctre par lui envoyés aux 
rcgûmens ou compagnies dans lefquels les 
foldats ainfi avertis feront engagés -, l’inten- 
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g on de Sa Ma'jefté étant que faute par eux 
de s’y rendre dans l,e . terme de trois mois, 
à compter du jour de la date defdits procès- 
. verbaux , ceux qui apres avoir lèrvi à leurs 
compagnies , s’en feront abfentés fur des 
congés , foient condamnés par contumace, 
comme deferteurs, par jugement du con- 
lêil de guerre, fur le vu defdits procès-ver- 
baux , 8c fur les déportions de recollement 
de deux témoins, conformément à l’article 
V. de la préfentc ordonnance *, & que ceux 
qui s’étant engagés dans les provinces ne le 
feront pas encore rendus à leurs compa- 
gnies , foient pareillement condamnés fîir le 
vu defdits procès-verbaux, fur la repxé* 
fentation de rengagement ligné d’eux ou 
de deux témoins. *- ; 

VIII. Lorlque les deferteurs ainlî con- 
damnés par contumace , viendront à le re- 
préfenter ou à être arrêts , le jugement de 
contumace demeurera nul , 8c leur procès 
fera de nouveau inftruit 8c jugé en dernier 
reflbrt par le Confèil de guerre , en la for- 
me accoutumée. • , 

• . I 

Nota. V ordonnance gui fuit, du 3 Janvier 
1733, regarde les deferteurs du regimeiu d&l 
gardes jrançoifes en particulier , 1 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Deferteurs du régiment des 
Gardes Françoifes j du 3 Janvier 1753. 

S A Majefté s’étant fait repréfènter fbn or* 
donnante du 1 Juillet 17 it? , dont l’article 
IV. déclare deferteur tout foldat qui s’éloi- 
gnera de plus de deux lieues du quartier de 
fà compagnie j lorfqu’elle fera dans l’inté- 
rieur du royaume , fans un congé expédié 
en la forme preferite par ladite ordonnan- ' 
ce: 8c étant informée que cette diipofïtion 
ne fuffit pas poui conflatèr la defèrtion des 
fbldats du régiment de fès gardes françoi- 
fès , qui , fans s’éloigner de Paris , trouvent 
le moyen de fè dérober à la connoiflance 
de leurs officiers , & d’abandonner leurs 
compagnies , dans la confiance que s’ils ve- 
noient à être découverts 8c arretés , ils ne 
poufroient être condamnés aux peines de 
deferteurs, fous prétexte qn’ils 11e fe fe- 
roient pa* écartés des deux lieues du quar- 
tier du régiment preferites par ladite or- ' 
donnance. A quoi Sa Majefté délirant pour- 
voir , Elle a ordonné, veut 8c entend que 
lorfqu’un foldat dudit régiment de fès gar- 
des françoifes aura manqué de fè trouver à- 
une des revues que le commiflaire des guer- 
res chargé de fa police en doit faire chaque 
ni ois , fans en être difpcnfé pour caufe de 

H üj 


Digitized by Google 



•à o6 Code Militaire ; 

maladie connue de Ton capitaine ÿ ou pâ 
conge expédie dans les formes preferitesv . | 
par ladite ordonnance , il foit à la diligence 
du prévôt des bandes fommé au fon du tam- 
bour & à cri public , au lieu de fa derniere 
demeure , de fe trouver à la revue prochai- 7 j 
ne , fous peine d’être puni comme deférreur^ 
de laquelle fommation il fera drefTé par lui ' 
procès-verbal -, 8c que faute par led. foldat de 
fe trouver à cette féconde revue,il foit réputé 
deférteur, 8c puni comme tel par jugement . 
du conféil de guerre , s’il peut être arrêté , fi- : 
non condamné par contumace , huit jours 
après lad. féconde revue, fans autre formalité 
que la dépofition 8c le recollement de deux 
témoins qui déclareront avoir connoiffance 
de fon enrôlement 8c de fon abfénce , & la 
repréféntation de ladite fommation. Veut au 
furplus Sa Majefté que ladite ordonnances 
du z Juillet 17 1 6 y 8c celle du 17 Janvic 
J 73 o , qui a fubrogé les jugemens de contu- 
mace aux dénonciateurs des defertions, 
foient exécutées félon leur forme 8c tenei 



TITRE L X V. 


Des Deferteurs. 



R T 1 c 


le Premier.' 


Sa Majefté a quitté, remft 8c pardonné; 
quitte , remet 8c pardonne le crime de de- 
jfpïtion commis par lçs cavaliers , dragons 
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éc foldats de {es troupes, tant françoifes 
qu’étrangeres , avant ]e premier jour de Juil- 
let J 71 6 , (bit que lefdits cavaliers , dragons 
8c foldats ayent pafle d’une compagnie dans 
une autre , qu’ils fe foient retirés dans les 
provinces du royaume , ou qu’ils en foient 
fortis pour fervir dans le pays étranger : dé- 
fendant Sa Majefté à tous officiers &* autres 
{es fojets , de les inquiéter pour raifon dudic 
crime de defertion , ni de les obliger, fous 
quelque prétexte que ce puiflè être , à ren- 
trer dans les compagnies d’où ils auront de- 
fertéj làns que la préfonte amniftie puifl'e 
s’étendre à ceux qui le trouveront avoir de- 
ferté depuis ledit jour , ou qui deferteront 
ci - après : & à condition que ceux def- 
dits deferteurs qui font en pays étran- 
gers , reviendront dans l’efpace d’un an , à 
compter de la date de la préfente ordonnan- 
ce , dans les terres de la domination de Sa 
Majefté , 8c fe repréfenteront devant les gou- 
verneurs ou commandans des places fron- 
tières , dont ils prendront un certificat , h 
peine d’être déchus de la préfente amniftie. 
Déclarant Sa Majefté qu’elle fera la dernierc 
qu’elle accordera aux deferteurs de fes trou- 
pes ; l’intention de Sa Majefté étant que les 
foldats, cavaliers, ou dragons qui font ab- 
fens des régimens , ftir des permiffions da- 
tées depuis le premier Oébobre de l’année 
derniere , ne puilfent fe difpenfer de rejoin- 
dre leurs régimens , fous prétexte de la pré^ 41 
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fente amniftie. Ordonnance de Louis XV. di\ 

z Juillet 1716 , article premier. 

Nota. Le bruit s'étant répandu Jiir les fron- 
tières y lors de la demiere guerre d'EJpagney, 
que le Roi accorderoit une nouvelle amniftie à 
fa majorité y Sa Majefté déclara par une or- 
donnance du 20 Juin 1719 y que pour quelque , 
raijon & fous quelque prétexte que ce pût être,* 
même à Voccafon de fa majorité y Elle n ac- 
corderait aucune amniftie pour ceux qui fe- 
raient tombés dans le crime de deferdon depuis 
V amniftie du 1 Juillet 1716. 

La même déclaration frit rencuvellée par 
ordonnance du 5 Août 1722 , à £ occafion du 
facre de Sa Majefté. 

II. Défend très-expreftement Sa Majefté 
à tous capitaines 8c autres officiers, de faire 
aucun enrollement de cavaliers, dragons & 
foldats , qui ne foit volontaire ; veut 8c en- 
tend que s’il arrive à l’avenir qu’un capitaine 
ou autre officier ait fait prendre ou enlever 
dans leurs maifons 8c fur des chemins , à la 
campagne ou ailleurs , des gens pour les 
faire entrer contre leur gré dans là compa- 
gnie, il foit par les ordres des gouverneurs 
ou eommandans dans les provinces ou dans 
les places , mis en prifon , jufqu a ce que Sa 
Majefté informée des circonltances de la 
violence , puifle lui impofer le châtiment 
qu’il aura mérité. Louis *XV. du 2 Juillet 

' 271 6 , article IL 

III. Tout cavalier , dragon ou foldat des 
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trê®pes de Sa Majefté , françoifes Sc étran- 
gères , qui Sè trouvera avoir quitte depuis 
ledit jour premier Juillet 171 6, ou qui quit- 
tera à l’avenir la compagnie dans laquelle 
il fera engagé, pour entrer dans une autre 
compagnie , ou pour fc retirer dans les pro- 
vinces du royaume , Sans un congé expédié 
dans les formes par nous prescrites , Sera 
mis au confèil de guerre , & condamné à 
être paflé par les armes juiqu’à ce que mort 
s’enfuive , après toutefois que le confeil de 
guerre aura jugé de la validité de l’engage- 
ment -, dérogeant Sa Majefté à l’ordonnance 
du 24 Décembre 1 684 , & à toutes autres 
rendues en conScquence fur le fait de la de- 
fertion. Louis XV. du 1 Juillet 17 1 6, arti- 
cle III. 

Nota. De tout te ms 3 & jufquen 1684, ' 
tout d e f erreur , foi t dans le royaume ou en pays 
etrangers , e'toit indifféremment paffe\par Les 
armes : mais V ordonnance du 24 Décembre 
U (î 8 4 commua la peine de mort , pour ceux qui 
defertoient dans le royaume , en celles des ga- 
lères perpétuelles , du neq & des oreilles cou- 
pées , & de deux fleur s-àz-lis aux joues. 

Par ordonnance du 9 Novembre 1666 3 il 
efl ordonné que celles des dernier Mars & 2 8 
Octobre de la même année , portant toutes deux 
peine de mon contre les deferteurs auront lieu 
à f égard des compagnies fervent à la garde 
de Sa Majeflé , & des compagnies de gendar- 
mes & de- chev aux -léger s d ordonnance j, ob 
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quelles feront communes entre elles & le&kit* 
très troupes de Sa Majejlé , tout ainfl que ft 
elles avoient êtè co'mpnfes & nommées cha- 
cune en particulier dans lef dites ordonnances . 

Mais cet article n apas eu heu jufquà pré— 
fent j & la feule punition uftée à V egard de 
ceux qui y feront compris, & qui quittent fans 
Congé , efl un an de prijon. 

IV- Du jour que les bataillons de milices 
feront aflèmblés par ordre de Sa Majefté & 
à la folde, les foldats qui les quitteront fans 
congé par écrit de leurs capitaines, approuvé 
du lieutenant-colonel commandant le ba- 
taillon, & de l’infpeéfceur , ou en fon abfen- 
ce, du fous-infpe&eur defdites milices, fe- 
ïont lùjets à la peine de mort, ainfi.que Sa 
Majefté l’a prononcée contre-lés deferteurs 
de les autres troupes 8c leurs féduéteurs , 
par fon ordonnance du i Juillet 1716. Or- 
donnance de Louis XV. du 50 Mars 1717. 

V. Défend Sa Majefté à tout cavalier,, 
dragon , ou foldat , de s’éloigner de plus de 
deux lieues du quartier de la compagnie, 
lorfqu’elle fera dans le royaume, & d’une 
demi-lieue ; lorlqu’elle fera en garnifon 
dans une place frontière , fans un congé ex- 
pédié en la forme par nous preferite* à 
peine audit foldat, cavalier, ou dragon qui 
lèra trouvé & arreté au-delà de ces diftan- 
ces,làns ledit congé, d’être puni comme 
delèrtcur , fuivant la rigueur de l’article pré- 
cédent , quand bien même Ion capitaine ou 
autre officier aifirmeroic lui avoir donné 
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Con congé verbalement. Louis XV. du z 
Juillet 1716, an. IV. & Louis XIV. du 25 
Juillet 166 8. 

VI. Lorfque les troupes camperont dans 
Je royaume , ceux qui feront pris à deux 
Jieues du camp, fans un congé dans la for- 
me fufdite , feront traités comme deferteurs ; 
& lorfqu’elles camperont fur les frontières, 
ceux qui feront arrêtés à un quart de lieue 
de diftance , allant du côté des terres des 
états voifins , feront pareillement traités 
comme deferteurs : & lorfque lefdites ter- 
res des états voifins ne feront pas éloignées 
d’un quart de lieue du camp , il fera mis 
des poteaux ou bornes, au-delà defrquels 
ceux qui feront arrêtés feront punis comme 
deferteurs. Article XIII. de l' ordonnance de 
Louis XV. du 6 Mai 1 710. 

VII. Lorfque deux foldats deferteurs fe- 
ront arrêtés enfemble, ou que deux fè trou- 
veront amenés dans une place ou quartier 
en même jour , ils fubiront tous deux fans 
rémiflian , la peine de mort ; mais s’il en 
étoit arrêté un plus grand nombre à-la-fois. 
Sa Majefté, pour épargner le fàng, trouve 
bon qu’après qu’ils auront été condamnés à 
mort par le confeil de guerre, on les fifre 
tirer au billet trois à trois , pour être celui 
des trois fur qui le malheureux fort tombe- 
ra , pafle par les armes , & les deux autres 
condamnés aux galeres perpétuelles. A l’ef- 
fèt de quoi Sa Majefté veut que par le pré- 
vôt , s’il s’en trouve fur les lieux , ou par 
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les'tbms cfu commandant de la gamifon ~Stk 
du quartier , ils foient conduits dans les 
priions’ royales de la garnifon , s’il y en a ; 
ou dans celle du lieu le plus prochain , 8c 
qu’ils loient remis entre les mains des geo-* 
liers defdites priions , avec une expédition 
en forme de la fentence de condamnation 
8c un certificat ligné de tous les officiers qui 
auront affilié au conlèil de guerre , portant 
qu’en exécution de la prélènte , lefdits lol- 
dats ayant tiré au fort, les billets favorables 
leur font échus : en vertu de laquelle Sen- 
tence 8c dudit certificat , ils feront attachés 
à la première chaîne qui palfera , 8c con- 
duits lùr les galeres de Sa Majefté. Louis 
XV. t lu t Juillet iyi6 , article VI. & Louis 
XIV. du dernier Mars 1 666. 

VIII. Pour dédommager lelclits prévôts 
des frais de ladite conduite, il leur fera payé, 
fur les ordres de l’intendant du département, 
par le commis du trélorier général de l’ex- 
traordinaire des guerres qui fera lur les 
lieux , la fournie de dix livres pour chaque 
foldat condamné aux galeres 8c conduit ep 
dites prifons ; en remettant par lelclits pre*! 
vôts , au commis dudit treforier général , 
leur quittance de ladite fomme, avec lefcli- 
tes fentences 8c certificats 8c le reçu du 
geôlier auquel lefdits prifonniers auront été 
remis. Louis XV. du i Juillet i 7 1 6 , article 
XI. & Louis XIV. du dernier Mars 1 666, & 
4 Décembre 168 4. 

IX. N’entend néanmoins Sa Majellé, que 
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€éux qui feront convaincus d’avoir defèrté ' 
étant en faéfion ou de garde , puiffent être 
admis à tirer au fort : veut Sa Majefté qu’ils • 
foient paffés par les armes, en quelque nom-, 
bre qu’ils foient arrêtés. Louis XV. du z - 
Juillet ïji6 , article VII. 

X. Veut pareillement' Sa Majefté, que 
tous cavaliers , dragons & foldats qui fe- 
ront arrêtés defèrtant en pays étrangers,’ 
foient pendus & étranglés, en quelque nom- 
bre qu’ils foient , fans pouvoir être admis à 
tirer au fort ; déclarant Sa Majefté , que tous 
ceux qui feront arrêtés fur la frontière , à 
une demi-lieue de la place où leur compa- 
gnie fera en garnifon , marchant du côté du 
pays étranger , foient réputés defêrter audit 
pays. Louis XV. du z Juillet 1716 , article 

ym. 

XI. Enjoint très-expreflement Sa Majefté 
aux cavaliers , dragons ôc foldats françois , 
lorfqu’ils viendront à être réformés , de s’a- 
cheminer dans leurs provinces & paroiftès,' 
fur peine à ceux qui feront rencontrés fur 
les frontières , for tant des terres de l’obéif* 
fance de Sa -Majefté pour pafler dans les 
pays étrangers , d’être arrêtés tk punis com- 
me deferteurs , fuivant la rigueur des or- 
donnances. Loids XV. ordonnance du premier 
Juillet 1724. . 

XII. Défend très-expreflement Sa Majefté 
à tous capitaines Qc autres officiers de fes 
troupes , de débaucher, prendre , ni admet- 
tre , fous quelque prétexte qu^ce puiflb 
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être, dans leurs compagnies, aucun cava^ 
lier, dragon, ou foldat de ceux qui étoient 
actuellement dans le fervice, aud't jour pre- 
mier du mois de Juillet 17 1 < 5 , fans qu’il 
leur foit apparu de leur congé dûement ex- 
pédié en la forme par nous prefcrite , à 
peine d’être caffés 8 c privés de leurs char- 
ges , de tenir prifbn pendant deux ans , de 
trois cens livres au profit du capitaine au- 
quel le cavalier, dragon ou foldat appar- 
tiendra, & de le faire conduire à leurs dé- 
pens à la compagnie. Louis XV. ordonnance 
du 1 Juillet 17 1 6 , article 13. 

XIII. Veut Sa Majefté, que quand même 
ils auroient enrollé de bonne foi quelque 
deferteur, ils foient tenus , fous les mêmes 
peines, de le faire arrêter auflï-tôt qu’ils 
l’auront reconnu pour tel , 8 c d’en donner 
àvis au fècrétaire d’état de la guerre. Louis 
XV. du z Juillet 1716, art. 14', & Louis 

XIV. du 10 Novembre i6yz. 

XIV. Tout capitaine qui entrera en ac- 
commodement pour laifier un foldat defèr- 
teur de fa compagnie dans une autre, 01» 
pour retenir dans la fienne un deferteur d’u- 
ne autre compagnie, fera pareillement caf 
le ; 8c le foldat , cavalier ou dragon , nonob- 
liant l’accommodement , fera puni comme 
deferteur. Ordonnance de Louis XV. du z 
Juillet 1716, art . if. & Louis XIV. du zo 
Novembre \6$z. 

XV. S’il arrive qu’un cavalier, dragon 
pu foldaif refté malade à l’hôpital lorfque 
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la compagnie partira de la garnifon , le 
trouve par la fuite pafler en revue dans une 
autre compagnie, &• qu’il produilè, lorl- 
qu’il fera reconnu , un billet du capitaine 
en la compagnie duquel il fe trouvera, 
portant qu’il n’y relie qu’en attendant qu’il 
puifle rejoindre celle où il ell enrôlé -, le 
confcil de guerre n’y aura aucun égard : le- 
dit cavalier, dragon ou foldat fera jugé & 
puni comme delèrteur , & le capitaine qui 
aura ligné ledit billet , fera caflé ians rémif- 
fion ; à moins que ledit billet n’ait été pré- 
fente avant la première revue au commiflaire 
des guerres , & qu’il n’ait été par lui certi- 
fié; lequel commilTaire aura foin, en ce 
cas, d’en adrelfer copie dans les vingt-quatre 
heures au fecrétaire d’état de la guerre , afin, 
qu’il puilfe envoyer les ordres nécelïaires 
audit cavalier, dragon ou loldat, pour re- 
joindre Ion ancienne compagnie. Ordon- 
nance de Louis XV. du z Juin 1 7 1 6 , an. 16 y 
& Louis XIV. du z 8 Octobre 1 666, & pre- 
mier Juin 166$. 

• XVI. Tout cavalier, dragon ou loldat 
qui le lèra abfenté de la garni fon ou du 
quartier , làns congé expédié en la forme 
ci-deflùs prelcrite, ou qui ne s’y fera pas 
rendu quinze jours après l’expiration dudit 
congé , lèra réputé delèrteur; & le capitaine 
fera obligé de le dénoncer au fecrétaire d é- 
tat de la guerre, à peine d’être cafiè. Or -, 
donnance de Louis XV. du 1 Juillet 1716 7 
art. 17. 
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XVII. Tout cavalier , dragon ~ y ou foldaf 
arrêté comme deferteur par Ton officier, ■* 
fera par lui remis dans vingt-quatre heures 
au confeil de guerre, à peine à l’officier ‘ 
qui l’aura arrêté ou fait arrêter , & qui f 
n’aura pas requis le gouverneur ou coitv- ' 
mandant , fi c’eft dans une place ; ou le co- 
lonel, meftre-de-camp, ou officier com- 
mandant dans le quartier, fi c’eft à la cam- 
pagne, d’aflcmbler ledit confoilde guerre, •- 
d’être calfé de la charge. Louis XV. du i»- 
Juillet 1 7 1 6 , art. 1 8 *, d* Louis XIV. du der - 
nier Mars 1 666, & premier Juin 1 66%. 

XVIII. Le major de la place où la com- 
pagnie fera en garnifon , ou le major ou of- 
ficier chargé du détail du régiment , lorf- 
qu’il fera en campagne ou dans les provin- 
ces , fera tenu de requérir le commandant - 
de faire afl’embler le confeil de guerre pour 
juger les foldats deforteurs qui auront été 
conduits à la garnifon ou au quartier du ré- ' 
giment dont ils feront , fi dans les. vingt- 
quatre heures l’officier commandant la com* 
pagnie dont fora le foldat deferteur , ne le 
fait pas juger , à peine auxdits majors d’être 
cafies. Louis XV. du i Juillet iyi6 , article 
il 9 ; & Louis XIV. du dernier Mars 1 666 * 
& premier Juin 1 66 $. 

XIX. Toutes les fois qu’un deferteur aura- 
été amené , foit dans une place , foit dans un 
quartier où le régiment Sc compagnie dont' 
il eft , feront logés , lefHits majors ou offi- 
ciers chargés du détail , feront obligée d’en» 
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donner avis au fecrétaire d’état de la guerre, 
ainîi que des diligences qu’eux 8 c. le capi- 
taine de la compagnie dont fera le defer- 
teur, auront faites pour fa punition , de ce 
que le confeil de guerre, à fa requifition ou 
à celle du commandant , aura ordonné con- . 
tre lefoldat, & de l’exécution qui aura 
été faite du jugement , à peine auxdits ma- 
jors & officiers de caffàtion 8 c privation de 
leurs charges. Louis XV. du z Juillet 1716,. 
art. 20. & Louis XIV .du dernier Mars i666 } , 
& premier Juin 1 668. 

XX. Défend très-expreffement Sa Majefté 
\ tous gouverneurs ou commandans dans 
les provinces ou places où les troupes fe- 
ront logées, de quelque caraclere qu’ils : 
foient, de furfeoir l’exécution d’un juge- 
ment rendu , pour quelque caulè & fous 
quelque prétexte que ce foit. Louis XV. ibid. 
art. zi-, & Louis XIV. mêmes ordonnances 
que ci-dejjiis. 

XXI. Tout cavalier , dragon , foldat , ou 
autre, de quelque condition qu’il foit , qui 
lè trouvera atteint & convaincu d’avoir 
débauché des foldats, cavaliers ou dragons, 
pour leur faire abandonner le fervice , ou 
les aura induits à paffer d'une compagnie 
dans une autre, fera puni de mort fans ré- 
miffion. Louis XV. ordonnance du z Juillet 
ijiG^art. 21 -, & Louis XIV. du 17 Juin 
1676 , & 30 Novembre 165)1. 

XXII. Pour faciliter à l’avenir la' recher- 
che des deferteurs j.&aYoir une connoiffàn- 
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ce plus particulière des cavaliers, dragonS 
8c foldats dont les compagnies feront corn* 
pofees , il fera envoyé incefTamment par le 
fccrétaire d’état de la guerre , au major oui 
aide-major de chaque régiment d’infante- 
. rie , de cavalerie & de dragons , un regiftrc 
vifé par ledit fècrétaire d’état de la guerre r 
fur lequel ils écriront compagnie par com- 
pagnie , dans les colonnes marquées fur le- 
dit regiftre, les noms propres de familiè- 
re de guerre des fèrgens , Caporaux , anfpef- 
fades 8c foldats defdites compagnies , le lieu 
de leur naiflànce , l’éleétion , bailliage , fé- 
néchauflée ou châtellenie dans le reffort 
defquels ledit lieu fera fltué , leur âge , leur 
taille , les marques qui peuvent fervir à les 
faire reconnoître , 8c les dates de leur en- 
rollement ; obfervant de les placerTur ledit 
regiftre , fuivant leur rang d’ancienneté dans 
lefdites compagnies : ce qui fera aufli ob- 
fervé pour la cavalerie 8c les dragons , 8c 
les troupes étrangères à la folde de Sa Ma- 
jefté. Louis XV. ordonnance du x Juillet 
iyi6 i art.x 

Les Regijlres ont été envoyés en exécution 
de cette ordonnance. V officier chargé du dé- 
tail en tient le double , & envoyé tous les 
mois au fecrétaire d'état de la guerre les mé- 
moires des changetnens. 

Nota. Les régi mens fuijfes & quelques 
autres ont prétendu n être pas tenus aux for- 
malités pref entes dans cette ordonnance ; 
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mais Jur pareille difficulté formée en exécu- 
tion de t ordonnance du 28 Octobre 1 666 , le 
Roi Louis XIV. rendit V ordonnance Juiyante 
le 30 Mars 1682. 

Sa Majefté a ordonne que les officiers des 
regimens 6c compagnies franches fui fiés 6c 
des autres troupes étrangères , tant d’infan- 
terie que de cavalerie qui font à fon fer vice, 
donneront aux commiflaires des guerres 
ordonnés à leur conduite 6c police , un rôle 
de fignalement , dans lequel tous les cava- 
liers ou foldats de la compagnie feront dé- 
peints Sc nommés l’un après l’autre , 6c où 
les lieux de leur naiffance feront auffi fpéci- 
fiés ; qu’ils ne pourront faire monter la 
garde, ou pafler en revue aucun nouveau 
cavalier ou foldat , qu’après l’avoir préfenté 
au gouverneur ou commandant de la place 
où la compagnie fê trouvera en garnifon , 

Sc au fergent major d’icelle , ou à celui qui 
en fera la fonction •, comme auffi au com- 
miffaire à la réfïdence de la place , 6c fi la 
compagnie n’eft pas en garnifon , au colo- 
nel ou commandant du régiment dans le- 
quel elle fèrvira , au fergent major du régi- 
ment, 6c pareillement aux commiffaires à 
la conduite ; 6c. qu’ils l’auront examiné, dont 
le capitaine ou officier commandant la com- ^ 
pagnie fera obligé de tirer un certificat por- 
tant que ledit capitaine ou officier pourra 
prendre ledit cavalier ou foldat , à peine 
d’être caffé 6c privé de fa charge, de la- 
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quelle celui qui en donnera avis à Sa Ma* 
jefté, fera pourvu, quand bien même il ne 
fèroit que fîmple fôldat, ou aura la valeur " 
de ladite charge , en cas qu’il ne foit pas ■ 
jugé capable de la bien remplir ; que lefdits 
officiers feront auffi obliges , fur la même : 
peine d’être caffés , d’envoyer dans le tems - 
d’un mois ,au fècrétaire d’état & des com- 
mandemens de Sa Majcfté , ayantde dépar- 
tement de la guerre, un mémoire contenant' 
le nom , le fîgnalement &c le lieu de la naif- 
fànce de chaque cavalier ou foldat qui de- 
fèrtera de la compagnie. - ' 

XXIII. Les majors , aide-majors , ou of- 
ficiers chargés du détail , envoyeront tou? 
les mois au Secrétaire d’état de la guerre,.- 
un état de tous les cavaliers, dragons 8c 
foldars qui auront deferté , ou qui feront 
mortS pendant le mois; &- obfèrveront de 
marquer fur ledit état le fîgnalement def- 
dits morts ou defèrteurs , conformément ÔC 
dans les mêmes termes qu’ils auront été 
enregiftrés. Louis XV. ordonnance du z Juil- 
let iji6 , art. 31 ; & Louis XIV. du 2$ Oc- 
tobre 1666 , 6 Mai ï66j , & premier Juin 
l< 56 S.‘ 

XXIV. Le fècrétaire d’état de la guerre 
fera dreflèr des rôles fîgnalés des defèrteurs, 
dont les états lui auront été envoyés , & 
adreffera ces rôles aux iutendans des pro-' 
vinceS , aux commandans des places , aux- 
commifïaires des troupes , aux majors des 
régimens , <Sc à tous- les prévôts des mare- 
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..chaux , lefquels feront tenus 4e faire des vi- 
fites de mois en mois dans le lieu de la 
nailïànce defdits deferteurs. Louis XV. du z 
Juillet 17 1 6 y art. yz -, & Louis XIV. du 2.8 
Octobre 1 666 3 6 Mai i 66 j , & premier Juin 

I 668 . 

XXV, Mande 8 c ordonne Sa Majefté, 1 
tant auxdits*prevôts , qu’aux vice-baillifs, 
vice-fenéchaux , 8 c autres officiers de robe- 
courte , même aux gardes établis pour la 
confervation de la ferme des gabelles 8c 
pour la garde des ponts, ports , péages 8 c 
palfages , 8 c à tous autres fes officiers 8 c fu- 
jets , de faifir & arrêter lefdits foldats de- * 
ferteurs , de les conduire dans la prifon 
royale du lieu , ou la plus prochaine , & d’en 
donner avis fur le champ au fecrétaire d’état 
de la guerre , pour être par lui pourvu à la 
conduite defdits deferteurs. Louis XV. ibid, 
art. 3 5 ; 6- Louis XIV. du dernier Mars. 

1 666 , & zo Novembre 1691. 

Nota. Par P article 6 de £ ordonnance du. 
premier Juin 1 668 , il etoit ordonne , que Ji 
dans la plus prochaine garnifon du lieu oh un 
deferteur auroit été arrêté , fa deferdon pouvait 
être prouvée & avérée , le procès lui Jeroitfaït 
par les- officiers de cette garnifon , encore bien 
qu il ri y eût aucun officier du régiment ou de 
La compagnie que ledit deferteur auroit quitté. 

Mais cet article ne s'obferve pas. On fait 
conduire tous les deferteurs au régiment dé oh 
jils omdefertép afin qri ils y fervent f exemple» 
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XXVI. Et pour exciter de plus en pluff 
lès fujets à arrêter tant lefdits deferteurs , 
que ceux qui pourroicnt les féduire 3 veut 
Sa Majefté qu’il foit payé par les ordres des 
intendans en Tes provinces 8c généralités , 
ou par ceux des commiflàires des guerres 
entretenus efdites provinces , cent livres 
pour chaque deièrteur , à celui ou ceux qui 
en auront fait la capture , 8c trois cens li- 
vres pour celle de chaque féduéfceur con- 
vaincu d’avoir engagé des foldats à defèr- 
ter , foit de fes troupes de campagne , ou de 
celles de fes milices. Louis XV. du $ q Mars 

Nota. Par l'article 34 de t ordonnance de 
Louis XV. du z Juillet 1716 , Il è toit porté 
que pour dédommager les prévôts & autres 
des Jrals qu ils pourroicnt faire dans la re- 
cherche des deferteurs , il leur feroit payé , par 
ordre de l'intendant du département dans le- 
quel lefdits deferteurs aurolent été conduits & 
jugés , la fomme de trente livres feulement, pour 
chacun de ceux qui aurolent été convaincus du 
crime de defertlon dans le royaume , & cent 
liv.pourla capture dt chacun je ceux defehans 
dans les pays étrangers ; & que lefdites 
fommes leur feroient remifes par le tréforier 
général de l' extraordinaire des guerres , ou 
fon commis fur les lieux , en lui jburnijfant 
leurs quittances , tordre dudit feur inten- 
dant, .& une expédition du jugement du con- 
feil de guerre , 
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- On a cm devoir inférer en entier la difpoji - 
lion de cet article , tant parce que la gratifica- 
tion def dites captures y ejl nommément attri- 
buée aux prévôts des maréchaux , que parce 
quelle doit fervir de réglé fur la forme des 
décharges que le tréforier eft tenu de rapporte^ 
pour la validité de cette dépenfe. 

XXVII. Veut Sa Majefté que pareilles' 
fommes foient payées en la même maniéré 
à tous officiers de Tes troupes, même aux 
fergens , foldats , cavaliers , dragons , qui ar- 
rêteront des deferteurs , foit dans leurs com- 
pagnies ou autres. Louis XV. ibid. art. 3 5- . 

XXVIII. Lorfqu’un cavalier , dragon ou 
Ibldat dénoncera , lors de la revue du com- 
miiïaire des guerres, un delèrteur dans la 
compagnie où il lèrvira , ou en d’autres 
compagnies du même régiment , le defer- 
teur dénoncé fera mis en prifonà la requifi- 
tion dudit commiflaire, pour être conduit 
au régiment d’où il aura delèrté , 8c mis au 
confèil de guerre -, 8c en attendant , le dé- 
nonciateur fera mis en sûreté. Sa Majefté 
chargeant le commandant du corps d’y 
pourvoir , 8c déclare que ledit commandant 
fera refponfable des mauvais traitemens quf 
pourroient être faits au dénonciateur : Et h 
le foldat, cavalier ou dragon dénoncé le 
trouve convaincu par le jugement qui in- 
terviendra , du crime de delertion, ledit 
com miliaire fera payer au dénonciateur la 
fomme de cent livres , par le tréforier des 
troupes étaiijj fur les lieux , dont la retenue* 
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fera faite fur les appointeinens du capitaine 
.de la compagnie en laquelle ledit deferteur 
aura été arrêté } Sc il lui fera en même tems 
expédié , par les foins dudit commiflàire , 
un congé abfblu en la forme ci-delfus prefe 
çrite , pour le retirer où bon lui femblera -, 
Voulant en outre Sa Majefté que ledit capi- 
taine foit mis en prifon , jufqu’à ce que le 
fecrétaire d’état de la guerre , informé des 
circonftances de l’enrollement, puifte dé- 
cider s’il mérite une plus grande punition. 
Louis XV. ibid. art. 3 6. 

XXIX. S’il arrive qu’un prévôt ayant re- 
connu un defèrteur, ne l’ait pas arrêté, ou 
que l’ayant arrêté il l’ait relâché, fon procès 
lui fera fait 8c parfait fuivant la rigueur des 
ordonnances -, 8c cependant il fera commis 
à fà charge jufqu’à l’entier jugement du 
procès , pour être fadite charge confifquée 
au profit de Sa Majefté , au cas que ledit pré- 
vôt fè trouvât convaincu de ce que deftus, 

Sc le tiers du prix donné au dénonciateur. 
Louis XV. ibid. art. 37 ; & Louis XIV. du 
iS Octobre 1666 , & zo Novembre 1692.. 

XXX. Lorfque lefdits prévôts ne rencon- 
treront point les defèrteurs dénoncés, dans 
les lieux de leur naiflànee ou de leur de- > 
meure ordinaire, ils en drefleront leurs pro- 
-cès-verbaux , 8c les enverront au fecrétaire 
d’état de la guerre , à peine contre ceux qui 

y manqueront , d’être privés de leurs gages 
Sc folde; lefquels ne pourront pour cet effet 
leur être délivrés par les receveurs généraux 

& 
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%C particuliers du taillon , ni la dcpenfè paf- 
fée dans leurs comptes, qu’en rapportant 
un certificat dudit fecrétaire d’état de la 
guerre , portant que lefdits prévôts le feront 
bien & diligemment acquittés de ce qui 
leur eft ci-deffus ordonné. Louis XV. ibid. 
Art. 38 -, & Louis XIV. ordonnances Jiifdites: 

XXXI. Défend Sa Majeftc aux habitans 
des villes , bourgs ôc villages , de favorifêr 
en aucune maniéré le paffage des defèrteurs, 
à peine de foixantc livres d’amende pour 
chacun de ceux à l’évafion defquels on juf- 
tifiera qu’ils auront donné les mains , ap- 
plicable à l’hôpital du lieu , ou du plus voi- 
fin : au payement de laquelle amende les 
maires & échevins ou habitans , ayant foin 
de.s affaires de la communauté , feront con- 
traints folidairement <5 c par^orps, làufleur 
recours contre ceux qui s’en trouveront 
coupables. Louis XV. ibid. art. 35 y, ôc Louis 
XIV. du 28 Octobre 1 666 1 & 20 Novembre 
1 697.. 

XXXII. Et comme rien ne contribue da- 
vantageà la defèrtion, que la facilite que 
les cavaliers , dragons ôc foldats ont trou- 
vée par le palfé à le déguifèr, en vendant 
ou troquant leurs chevaux, habiîlemens,’ 
armes ôc équipages , Sa Majefté a défendu 
Sc défend trcs-expreficment à tous fès fu- 
jets , de quelque qualité ÔC condition qu’ils 
{oient , de les acheter, troquer, ou garder, 
à peine aux contrevenans de confilcation 
ôc de deux cens livres d’amende , payable 
Tome HL I 
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fans remife ni déport , applicable moitié ai* , 
capitaine de la .compagnie a qui ils appar- 
tiendront, 6c moitié à f hôpital du lieu , ou 
au plus prochain. Et à l’egard des cavaliers, 
dragons ou foldats qui feront convaincus 
de les avoir vendus , veut Sa Majefté qu’ils 
foient condamnes aux galeres à perpétuité, 
Louis XV. ibid. art. 40 . 

XXXHL Enjoint Sa Majefté à tous les 
fujets , de quelque qualité 6c condition qu’- 
ils (oient , de donner aide , afliftancc, 6c 
•main-forte à ceux qui conduiront des de- 
ferteurs , à peine aux particuliers qui auront 
refufé de le faire, de punition exemplaire -, 
à ceux qui les auront retirés des mains des 
conducteurs , de la vie j 6c aux habitans des 
villes dans l’étendue 6c banlieue defquelles 
ladite violence aura été commife, de deux 
cens livres d’amende payable folidairemenc 
par le corps de la communauté , applicable 
moitié aux hôpitaux defdites villes 6c lieux , 
ou des plus prochains , ôc l’autre moitié 
aux conduéteurs des mains defquels lefdits 
deferteurs auront été retirés. Louis XV, 
ibid. art. 41 . 

XXXIV. Les cavaliers , dragons 6c. foldats 
qui , en s’enrôlant auront pris un certificat 
de leur capitaine , portant qu’ils ne feront 
cnrollés que pour (ix ans , ne pourront, fous 
ce prétexte, quitter leur compagnie à l’ex- 
piration de ce terme , fans avoir obtenu fur 
ledit certificat un congé en la forme prefcrii 
te j à peine d’être traités comme deferteurs ÿ 
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8 c en cas de relus , ils en porteront leur 
plainte à l’in/pecteur lors de la revue, Louis 
XV. ibidem 3 art. 43. 

XXXV. Les ordonnances concernant les 
deferteurs , feront exécutées à l’égard des 
.compagnies fervant à la garde de Sa Majefté, 
& des compagnies de gendarmes 8 c de chc- 
vaux-legers d’ordonnance. Louis XIV. Or- 
donnance du 9 Novembre 1 666. 

Nota. Quoique cette ordonnance naît pas 
été expreffément révoquée 3 elle nejl plus ob -< 
fervée depuis très - long - te ms 3 & lorfquun 
garde du Roi 3 ou un gendarme & chevàu-le - 
ger des compagnies d'ordonnances , quitte fa, 
compagnie fans congé , on le met en prifon 
pendant un an 3 & on le chajfe de la compa 
gnie. 

OBSERVATION. 

Toutes les ordonnances rendues par le feit 
Roi & par Sa Majejlé contre les deferteurs , 
ne regardent que les cavaliers , dragons & fol-*, 
dats. Il ri y a été fait aucune mention des offt \ 
ciers qui pourraient fe trouver dans le cas de 
defertion à ï ennemi. François I.y av oit pour-', 
y û par les articles f 3 & ^4 de fon ordonnance 
du Z4 Juillet 1^34, portant injlitution de fept 
légions. Et comme les anciennes ordonnances 
ont été rappellées par le règlement de Poitiers, 
h on inféré ici ces deux articles. 

Ordonne ledit Seigneur , que ceux qus 
abandonneront leur légion , de quelque orj( 
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dre , état , qualité Sc condition qu’ils foient; 
& fe retireront du côté des ennemis , feront 
punis du crime de leze-majefté comme fu- 
gitifs -, Sc d’autant plus qu’ils ne pourroient 
être appréhendés pour fouffrir ladite peine, 
feront appelles en la légion dont ils feront 
partis , à fon de trompe Sc cri public , Sc fait 
une fommaire inquifition de leur fuite y Sc 
après feront déclarés fugitifs Sc cri milieux 
de leze-majefté , Sc comme tels condamnés 
ès peines dudit crime , s’ils peuvent êtrç 
prins. Art. f $ de l' ordonnance de François I. 
du Z4 Juillet 1^3 4. 

Et où ils ne pourront être prins , feront 
perpétuellement bannis des royaume , pays , 
Terres Sc feigneuries dudit feigneur -, leurs 
biens confifqués , leurs enfans déclarés inca» 
pablcs de tous honneurs 5 c dignités , Sc ex- 
clus de toutes lùcceflions dire&es , collaté- 
rales ou autres ; Sc néanmoins par figure, 
feront mis en quatre quartiers , Sc. chacun 
d’iceux quartiers mis ès lieux plus infigne? 
de-là où fera la légion , afin que les autres y 
puiflènt prendre exemple. Ibidem. 


TITRE LXVI. 

Des PaJfe-voUns ou faux Soldats. 

Article Premier. 

T Out valet d’officier , ou autre faux fol- 
fot paife- volant qui fera trouve dans les 
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fàrigs des compagnies d’infanterie , cavale- 
rie ou dragon , lors des revues d’icelles , aura 
le nez coupé fur le champ , fans rémiffion , 
par l’exécuteur de la haute juftice. Ordon- 
nance de Louis XIV. du premier Juin 1676. 

II. Les commiffiiires des guerres , avant 
de procéder auxdites revues , interpelleront 
les majors & aides-majors des régimens dont 
ils auront la police , de leur déclarer s’il n’y 
a que de véritables foldats fous les armes , & 
après qu’ils auront affirmé qu’il n’y en a 
point d’autres, s’il s’y en trouve quelqu’un, 
klclits majors & aides majors, qui auront ac- 
cule faux , feront privés pour trois mois de 
leurs appointemens , & interdits pendant le 
même tems des fonctions de leurs char- 
ges , attendu qu’ils doivent mieux connoître 
qu’aucun autre officier, les cavaliers& lol- 
dats defdits régimens. Louis XIV. du 10 Sep- 
tembre 1668. 

Henri II. à Fontainebleau , Décembre \S53 » art ‘ 
III. A chaque montre d’une ou de plu! leurs ban- 
des de gens de pied, feront faites défenfes de par 
Nous , par le tambourin d’une des bandes à haute 
voix 8c cri public , que nul artifan , ni autre, quel 
qu’il foit , fur peine d’être pendu 8c étranglé , 
ait à fe préfenter auxdites montres , s’il n’eli pour 
fervir actuellement durant le tems pour lequel il 
aura fait le ferment , 8c non pour le prêter pour 
rendre la bande plus complette à ladite montre. 

Louis XIII. le 14 Août 161.3 f art. X. Veut 8c 
enrend que les'commiffaires-condudèeurs , fou- 
dain que les compagnies feront arrivées 8c mifet 

I iij 
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en ordre de bataille à la place montré , fafïéntr 
faire un ban par lequel il fera enjoint à tous fol- 
dats non enrôlés ni fignalés ès compagnies , de 
fortir fur le champ des rangs , fur peine pour la 
première fois del’efhapade, St d’être pendus S c 
étranglés , au cas que par après ils fe trouvent: 
aux montres fans être enrôlés 8c fignalés. 

III. Tout foldat qui fous prétexte d’étre 
chirurgien , frater ou domeftique de quel- 
que officier , ne montera pas la garde , 8c 
fera allez olé pour fc préfenter en revue 
fera réputé palîe-volant , & comme tel puni 
fuivant la rigueur des ordonnances. Louis 
XIV. du 18 Août 1671 y & 10 Novembre 
i679>- 

IV. Défend Sa Majefté aux commiffaires 
de pafier aucun foldat qui ne monte effeéïi- 
vement la garde , fi ce n’efl qu’avec la per- 
miffion du gouverneur de la place où il fera 
en garnifon , il foit employé aux fortifica- 
tions , & qu’en ce cas il falfe monter la garde 
par un autre foldat à fa place , à peine nux- 
dits.commifiaires d’en répondre. Louis XIV. 
du 18 Août 1671. 

V. Défend pareillement Sa Màjeflé à tous 
officiers de cavalerie , infanterie & dragons , 
de préfenter en revue dans leurs compa- 
gnies, des pafle-volans ou des gendarmes, 
chevaux-legers , dragons ou folddts d’autres 
compagnies , à peine aux officiers dans les 
compagnies defquels il s’en trouvera , ou en 
leur abfence aux officiers qui les commande* 
ront, d’ctre calfés de leurs charges , fans- 
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Qu’ils puiffent s’excufer fur ce que les ma- 
réchaux-des-logis ou les fergens auroient ad- 4 
mis à leur infçu , des paffe-volans ou cava- 
liers 8c foldats prêtés, ou qu’étant officiers 
réformés , ils ne font pas chargés du détail 
d’iceiles , Sa Majefté voulant qu’au cas qu’il 
y ait des pafle-volans , ils ne (e mettent pas 
à la tête defdirès. compagnies. Quant aux~ 
dits cavaliers , dragons ou- foldats prêtés 
ils feront fur le champ punis comme paft’e- 
.volans. Louis XIV. du xo Septembre 1 66$. 

• i • i f 

Par L article 3 . fufmentionné de L ordon- 
nance d'Henri II. du mois de Décembre 1 f f 3 , * 
il ejl porté que le capitaine en la compagnie du - 
quel fe feront trouvés des paffe-volans , Jerez 
caffé & déclaré incapable d'avoir jamais char* 
ges de Sa Majcjlé. * 

VI. Et afin que lefdits pafle-volans puifi- 
fent d’autant mieux être découverts , veut 
Sa Majefté que tout cavalier, dragon ou 
foldat qui lors de la revue indiquera un paf- 
fe-volant , fon congé lui foit donné , 8c en 
outre dix . louis d’or de récompenfe fi c’eft 
un fantaffin , 8c cent ccus fi c’eft un cava- 
lier 3 lefquelles fommes leur feront payées 
fur le champ parle treforier de l’extraordi- 
naire des guerres qui payera la troupe; , fur 

le certificat du éommifïàire. Louis XIV. du . 
premier Juin 1676 , & xo Septembre 1 G%6. 

VII. Ordonne pour la même fin, Sa Ma- 
jefté a tous capitaines & autres officiers , de 
Étire-' habiller leurs valets différemment de 

I iiij 


Digitized by Google 



4$)i Code Militaire , 

leurs foldats , à peine auxdits officiers d’être \ 
calfés , & aux valets qui fc trouveront ha- 
billes comme foldats , d’ctre punis comme 
pafle-volans : défendant Sa Majefté fous la 
même peine de calfation auxdits officiers , 
de loger chez eux aucun de leurs foldats;. 
‘Louis XIV. du 1% Février 1 669, zo Novem- 
bre 1679, & J 4 Levrier 1691. 

VIII. Défend très-cxpreflement Sa Ma- 
jefté à tous capitaines de gendarmerie , ca- 
valerie & dragons , de préfenter en revue 
aucun gendarme , chevau-leger ou dragon 
monté fur un cheval appartenant auxdits ca- 
pitaines ou autres officiers , ou qui ait été 
emprunté , à peine au capitaine ou officier 
qui commandera la compagnie 3 d’être cafle 
fur le champ , & au gendarme , cavalier ou 
dragon qui fera monté fur ledit cheval fans 
l’avoir déclaré , d’être puni comme paffe- 
yolant. Louis XIV. du 14 Octobre 167^ & 
j Mai 1676 

IX. Veut Sa Majefté que le gendarmes- 
cavalier ou dragon , qui ayant été obligé de 
monter ledit cheval , en informera le com- 
milïaire , ou tel autre gendarme , cavalier ou 
dragon , qui en fera la dénonciation , foit 
payé de cent dix livres de gratification , & 
qu’en outre le cheval dénoncé lui foit donné 
comme confilqué au profit de Sa Majefté , 
avec fon congé abfolu. Louis XIV. du 14 
Octobre 167^ , & f Mai 1676. 

Henri II. Novembre 1^-49, Charles IX. Février 
\ £ 5 4. Henri 1 JJ, Février 1384- Les armes 5c che- 
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Vjwx empruntés feront confifqués au profit du de- 
nonciateur , & celui qui les aura empruntés , cafle 

& privé à jamais de nos ordonnances. 

*• 

: X. Trouve bon neanmoins Sa Majefté , 
que lorlqu’un capitaine ou officier ayant 
trop de chevaux , en deftinera quelqu’un 
pour monter pour toujours un gendarme , 
cavalier ou dragon , il le puifle faire , en le 
déclarant au commilTaire 8c au major du ré- 
giment dont il fera ; fans néanmoins que le 
gendarme, cavalier ou dragon puifle pafler 
en revue fur ledit cheval , que quinze jours 
après cette déclaration. Louis Xl^. du 1 4 Oc- 
tobre 1 67 <j , & ç Mai 1 676. 

XI. Sa Majefté a défendu 8c défend à tous 
capitaines de fefdites troupes, de faire en- 
trer à l’avenir dans leurs équipages aucuns 
des chevaux des cavaliers 8c dragons qui au- 
ront paflé en revue dans leurs compagnies , 
à peine d’être caflcs 8c privés de leurs char-. ' 
ges. Et afin que la volonté de Sa Majefté foit 
plus exactement exécutée , Elle a ordonné 
$c ordonne , veut 8c entend que tout eava- J 
lier ou dragon qui dénoncera au commifi- 
fàire des guerres , ordonné à la police défi- 
dites troupes , un cheval qui aura paflé en 
revue dans une compagnie, 8c qui fera dans 
l’équipage du capitaine , ait fon congé ablô- 
lu , & qu’il lui foit donné qgbj livrcs outre 
fon équipage , 8c le cheval trouvé dans l’é- 
quipage du capitaine , pour fe retirer où bon 
lui Semblera , fans qu’il puifle y être apporté 

I v 
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aucune difficulté. Louis XIV. Ordonnance ctà‘ 

io Juin iji i. 

XII. Tout vagabond , mendiant , & au-; 
tre tel qu’il puiile être , qui le trouvera dans 
une compagnie ou recrue , dont les maires , 
confuls , échevins ou fyndics des lieux d’é- 
tape , feront revue làns y être enrollé , aura 
comme paffie- volant le nez coupé fur le 
champ fans remiffion , par l’exécuteur de la 
haute jullice. Louis XIV. du 14 Juin 1701. 

XIII. S’il arrive que ledit palfe-volant ne 
foit pas reconnu dans le tems de ladite re- 
vue , ou avant que la troupe ou recrue foie 
partie du lieu , 8c qu’il s’y trouve enluite ou 
dans les environs , il fera arrêté par le pré- 
vôt des maréchaux , ou autre officier de ro- 
be-courte dans le reflort duquel il le trou-; 
vera , & aura publiquement le nez coupé, 
en conléquence de la prélènte ordonnance ; > 
que ledit prévôt des maréchaux ou autre of- 
ficier de robe-courte , fera obligé de faire : 
exécuter , à peine d’interdiéfcion de fa char- ■ 
ge. Louis XIV. ibidem. 

XIV. Ordonne 8c enjoint Sa Majefté auX 
maires , confuls , échevins ou fyndics des 
lieux d’étape , aux revues delquels il lèra 
trouvé des palfe-volans, foit qu’ils aient été 
reconnus dans le tems deldites revues ou 
après, d’en informer le fecrétaire d’état de - 
la guerre pour en rendre compte à Sa Ma- - 
jefté , 8c recevoir fes ordres pour faire calfer 
les officiers qui auront préfenté auxdites re- 
vues lefdits paffe-volans, Louis XIV. ibidem r 
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XV. Aucuns officiers ne pourront rece- 
voir ni' enroller en leurs compagniesaucune ; 
perforine mariée ou habituée dans les lieux 
ou ils feront en garnifon , ou dans ceux des * 
environs , ni les commiflàires des guerres 
les pafter en revue , à peine aux uns & aux 
autres d’en répondre j ordonnant Sa Majefté 
aux foldats de cette qualité de fortir defdites ' 
compagnies , à peine d’être punis comme 
pàfïè-volans. Louis XIV . du 1 1 Octobre 1661 3 • 
article 11. 

Cet article ri 'a pas lieu. * 


TITRE LXVII. 

• 1 \ 

X)èfenfes aux Soldats des Princes étrangers 
d'entrer dans le Royaume , d ’ aux Sujets ‘ 
de Sa Majejlé , de prendre parti dans les 
Troupes étrangères. 

. » 

A r tic le Premier.- 

D Efend Sa Majefté à tous cavaliers , dra- 
gons 8c foldats engagés au fervicc des prin- 
ces étrangers , voifins des états de Sa Ma- 
jefté , de mettre le pied fur les terres de fon 
obéiftance , fous quelque prétexte que ce 
foit , fans permiffion par écrit du gouverneur 
pour Sa Majefté dans la place la plus voift- 
ne , à peine des galères. Ordonnance de Louis 
XIV, du f Novembre premier Mars 

'itfSré- * ■ 
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II. Enjoint Sa Majefté aux payfàns de 
frontières d’arrêter lefdits foldats , cavaliers- 
& dragons , de les amener audit gouver-- 
seur ou commandant , pour le procès leur 
être fait au confèil de guerre , & être con- 
damnés aux galeres. Louis XIV. ibidem. 

III. Veut Sa Majefté que ceux defdits ca- 
valiers , dragons &c foldats qui auront quel- 
que affaire es pays de fon obéiflànce, < 3 <rqui. 
auront obtenu un paffeport du gouverneur 
ou commandant de la place ôù ils font en, 
garnifon , foient tenus de fe préfenter à la 
place de l’obéiftapce de Sa Majefté la plus 
voifine , pour demander au gouverneur ou 
commandant d’icelle la fufdite permiflîonr 
Louis XIV. ibidem. 

IV. Défend Sa Majefté aux fujets de fes 

pays conquis 6c cédés par les traités des Py-^ 
renées 6c d’Aix-la-Chapelle, des 7 Novem- 
bre 1 6^9 , 5 c 1 Mai 1668 , de les quitter 
pour aller prendre parti dans les troupes 
étrangères , & autres que celles de,Sa Mâ-> 
jefté , à peine de déiobéiflànce , 6c de con- 
fïfcation des biens qu’ils pourroient avoir 
dans le royaume. Louis XIV. du 1 f 
1671. : 

Nota. Cette ordonnance n ayant point été 
renouvcllée , elle ne peut naturellement faire 
loi à. V égard des pays cédés par les traités de 
Nimegue & de Ryfvick ; quoique les mo -* 
tifs / oient égaux a l'égard de ces pays 
& de ceux qui ont été cédés par les précé~l 
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■é.tns traites . Mais comme Sa Majefié , par' 
fon édit du mois ef Août 1669 , a défendu à 
tous fes fujets indifféremment de s’habituer' 
dans Les pays étrangers , à peine de confifca- 
tion de corps & de biens ; cette dijpojiûon doit 
s'étendre a tous les pays dans la jurifdiclion 
dej quels cet édit a été enregijlrè . 


ORDONNANCE DU ROI, 

Pour faire exécuter la ■ convention arrêtée à 
Kevrain le 2.1 Avril 1718, concernant la 
refitution réciproque des deferteurs des trou- 
pes de Sa Majefè , de l'Empereur & de 
Hollande , fur la frontière des Pays-bas. 

Du premier Juillet 17 36. 

5 A Majefié ctant informés que bien qu’ai* 
moyen de la neutralité obfervée pendant la* 
guerre , dans les pays-bas' de la domination 
de Sa Ma.jefté 8 c de l’Empereur , la conven- 
tion arretée à Kevrain le 1 1 Avril 1718, 
Çour la reftitution réciproque des defer- 
teurs des troupes de France , de l’Emperçur, 

6 de Hollande , fur la frontière des pays- 
bas , n’ait dû recevoir aucune interruption : 
il arrive cependant que plufieurs foîdats , 
dans la confiance que la guerre furvenuefur 
le Rhin , paroifi’oit en avoir annullé les difi* 
pofitions, delertent journellement d’une do- 
mination dans l’autre, par l’efpérance d’y 
trouver un azyle : Sa Majefié a cru devoir 
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expliquer fur cela Tes intentions , de manteife 
qu’il ne puifle y ctre impunément contre- 
venu"; 8c en conféquence , Elle a ordonne 
8c ordonne que ladite convention de Ke- 
vrain continuera d’êçre ponctuellement exé- 
cutée dans tous les points , comme elle la 
été , ou dû être avant la déclaration de la 
guerre > 8c qu’afin que perfonne n’en pré- 
tende caufe d’ignorance , elle fera de nou- 
veau publiée dans toutes les places de Flan- 
dre , Artois 3 Hainauk ", 8c des Evêchés , 8c 
lue à la fête des troupes qui y feront èngar- 
nifon. Mande 8c ordonne Sa Majefté aux 
gouverneurs 8c commandans généraux def- 
dites provinces j aux gouverneurs ou com- 
mandans particuliers des places qui y font 
fîtuées ? aux intendans defdites provinces , 
aux commifTaires ordinaires de Tes guerres , 
8c à tous autres fos officiers 8c fojets , de 
s’employer 8c tenir la main à la ponétuelle 
exécution , tant dè la préfente ordonnance 
que de ladite convention de Kevrain. Fait : 
à Verfàilles, le premier Juillet mil fèpt ccnt ■ 
trente-fîx. Signe , LOUIS, Et plus bas ^ 

fi- A V Y N. •• 
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CO N VE NT I O N 

Entre Sa Majejlé Impériale & Catholique $ - 
Sa Majejlé le Roi Très-Chrétien , & les Sei- 
gneurs Etats Généraux des Provinces- 
Unies , pour la rejlitution réciproque des 
Defemurs , tant Cavaliers , EantaJJlns 9 > 
que Dragons . Du 11 Avril 1718. 

N Ous foufligné Fabian, Comte de Wran- " 
gel , lieutenant général d’infanterie de Sa 
Majefté impériale 8 c catholique, comman- 
dant de fes troupes aux pays - bas Autri- 
chiens , 8 c commandant de la ville de Bru- 
xelles 8 c de fes dépendances , muni de l’aéte 
d’autorifàtion 8 c plein pouvoir de Sa Ma- 
jefté impériale 8 c catholique, du 18 Janvier 
U718, 

Nous fouffigné Chriftain-Louis de Mont- ' 
jtiorency-Luxembourg , Prince de Tingry 7 > 
lieutenant-général des armées de Sa Majefté 
ttès-chréticnne , 8 c de la province de Flan- 
dre , gouverneur des viîle 8 c cidadelle de 
Valenciennes , commandant en chef de la- 
dite province , ayant ordre 8 c pouvoir de ; 
Sadite Majefté, du 20 Janvier 1718. 

Et nous Robert Murray , lieutenant gé- 
néral, 8 c colonel d’un régiment d’infanterie 
écoftoife au fervice de LL. HH. PP. le? 
Seigneurs Etats Généraux, des provinces- 
Btiies des pays-bas , 8 c commandant de T 01117 - 
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pay , ayant ordre 8c pouvoir defdits SeU 
gneurs Etats Généraux , de traiter & conve- 
nir enfemble des conditions fur lefqueiles 
on fè peut rendre réciproquement les dèt 
ferteurs de part 8c d’autre , en date du 6 
Janvier 1718. 

Sommes convenus de ce qui foit, 8c avont 
dreffé fur ce fujet le préfent traité , pour 
ctre obfèrvé de bonne foi à l’avenir. 

Article Premier. ' 

Tous les cavaliers , fantaffins 8c dragons 
qui defèrteront des troupes de l’une ou de 
l’autre des trois puilfances contrariantes * 
pour pafïèr dans les pays ou places de l’une 
ou de l’autre domination , tant de Sa Ma- 
jefté impériale 8c catholique, que de Sa Ma* 
jefté trcs-chrctienne , 8c des Etats Généraux, 
de même que celles qui font fous la garde 
'defdits Etats Généraux , feront réciproque- 
ment arrêtés pour être rendus ; 8c pour cet 
effet il en fera donné avis dans les vingt-* 
quatre heures , au gouverneur ou au com- 
mandant de la plus prochaine place de guerre 
de la domination d’où ils auront defèrté, 
afin qu’on les envoyé quérir , conformé-: 
ment à ce qui fera expliqué ci-après. 

. II. Le gouverneur ou commandant d’une 
place , qui aura été averti de la détention de 
quelque deforteur , fera obligé de le faire 
chercher au plutôt , 8c d’envoyer en même 
item s de l’argent pour les frais de la prifoa* 
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& pour payer la fimple fubfîftance ; fçavoir , 
pour chaque cavalier , fantaffin ou dragon , 
vingt-quatre onces de pain par jour, qui fera 
payé au prix qu’il vaudra pour lors dans la 
place où fera le defèrteur. 

III. Les deferteurs feront rendus au meme 
état qu’ils auront été arretés , c’cft-à-dire, 
avec leurs habits 8c armes , fuppofe qu’ils re 
les aient pas vendus avant que d’avoir été 
arrêtés. 

• IV. Les chevaux des cavaliers 8c dragons 
deferteurs , foit qu’ils foient affeétés à la 
monture defclits deferteurs , ou qu’ils les 
aient pris à des officiers ou à d’autres cava- 
liers ou dragons, feront pareillement ren- 
dus de bonne foi , de part ôc cüautre , avec 
les équipages qu’on leur aura trouvés en les 
arrêtant ; auquel effet il en fera auffi donné 
avis au commandant de la place la plus pro- 
chaine , afin qu’il les envoyé chercher , en 
payant la nourriture defclits chevaux , qui 
fera réglée au même prix dont l’entrepre- 
neur des fourrages de la place où ils auront 
été arrêtés ou conduits, fera convenu pour 
la cavalerie de la garnifon , 8c en cas qu’il 
n’y eût pas d’entrepreneur , au prix que lef- 
dits fourragej*vaudront en ladite place , fans 
que l’on puifïe demander plus d’une ration 
de fourrage par jour, pour la nourriture de 
chaque cheval. 

V. Pour engager les peuples des trois do- 
minations dans le pays-bas , 8c même les mi- 
litaires , à arrêter les deferteurs , 8c à les con- 
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duire dans les places de la frontière de la do J 
mination où ils auront cté arrêtés, on eft 
convenu de part & d’autre , de payer pour 
chaque deferteur , fçavoir pour un fantafîm , 
cavalier ou dragon à pied, dix patacons, 
faifant vingt-huit florins monnoie courante 
des pays-bas Autrichiens , ou la même va- 
leur intrinfeque, départ & d’autre*, &pour 
chaque cavalier ou dragon à cheval , le dou- 
ble : en forte qu’un payfàn , un militaire, 
ou autre qui aura conduit le deferteur dans 
la place la plus voiiîne de la domination où 
il aura été arrêté , y fera payé de la récom- 
penfè ci-deflus expliquée ; fçavoir , àfela part 
de Sa Majeflé impériale , par les receveurs 
de fes droits d’entrée & de fortie , fur les cer- 
ttfleats des gouverneurs ou commandaos 
defdites places , qui feront aûtorifés à faire 
ledit payement , quand même le régiment 
dont il fera defèrté , feroit éloigné de la fuf 
dite place , pour s’en faire rembourfèr par 
ceux à qui il appartiendra : de la part de Sa 
Majeflé trés-chrétienne , il fera payé par les 
ordres du gouverneur ou du commandant 
de la ville où le deferteur fera amené , à 
celui qui remettra ledit deferteur , quand 
même le régiment dont ilaurqit defèrté, fè* 
roit éloigné de ladite place : & de la part des 
Seigneurs Etats Généraux , il fera auffi payé 
par les ordres du gouverneur ou du com- 
mandant de la ville où le deferteur fera ame- 
né, à celui qui remettra ledit deferteur, 
quand même le régiment dont il auroit de- 
ferté, fèroit éloigné de -ladite -place, - . 
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VI. Ii fera défendu réciproquement aux 
officiers , de part 8c d’autre , de pourfiiivre" 
8c d’enlever , ou de faire pourfuivre 8c en- 
lever les defèrteurs de leurs troupes , hors 
des terres de l’obéilïànce de leurs maîtres : 
pourront cependant requérir les habitans du 
lieu de ladite domination étrangère, où ils 
en trouveront' , de les arrêter 8c conduire 
dans la place la plus prochaine de la domi- 
nation où ils auront été arrêtés. 

VII. Et pour prévenir tous inconvéniens ÿ 
on aura foin, immédiatement après la rati- 
fication de la préfènte convention, 8c la pu- 
blication , de faire des défenfès rigoureuses r 
aux habitans du plat-pays dans l’étendue des- 
gouvernemens qui font fur les frontières,/ 
&■ autres , d’acheter les chevaux , montu- 
res , armes, habits ou aucune chofedes de- - 
ferteursj de même de leur donner aucun’ 
azyle ou palîàge ,ni de les receler , ou fici-' 
liter leur defèrtion , fur les peines fpécifiées 
ci-après. 

VIII. Si un payfân eft convaincu d’avoir 
acheré le cheval , les habits ou les armes 
d’un cavalier , fantallîn ou dragon defer- 
teur , il lèra obligé de payer vingt-cinq écus , , 
failànt foixante &dix florins monnoie cou- 
rante des pays- bas Autrichiens, ou la même 
valeur intrinlèque , de part & d’autre , au 
profit du capitaine dont fera le delèrteur , 
8c de lui reftituer tout ce qu’il aura acheté. ■ 

IX. Si les habitans d’un village font dùe- 
menrconvaincus d’avoir coopéré ou donné - 
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azyle à un defèrteur , ou de ne l'avoir pas 
arrêté en y partant , par leur faute , ils paye*’ 
jront une amende de vingt-cinq écus , mon* 
noie comme ci-deflus , au capitaine de la 
compagnie duquel le deferteur fera , à la- 
quelle ils feront condamnés par les juges 
qu’il appartiendra , outre la correction ar- 
bitraire , félon l’exigence du cas ; de laquelle 
dite fomme les gens de loi ou la commu- 
nauté, feront refponfàbles ; Sc lefdits juges 
feront obligés de rendre leurs jugemens in- 
çertàmment , &c fans forme de procès. 

X. Lepréfent traité fera exécuté, àcomp* 
ter du jour que les ratifications réciproques 
auront été échangées. 

jf XL Les titres pris ou obmis de part ôc 
d’autre, ne porteront aucun préjudice , con* 
formcment au traité de Raftat. 

Ainfi fait & arrêté au village de Kevrain ÿ 
dépendance de la ville de Mons , par les fouP 
lignés plénipotentiaires , qui fè font délivrés 
réciproquement copie de leur plein pouvoir, 
collationnée Sc par eux lignée. Le vingt- 
unieme jour d’Avril mil fcpt cent dix-huit. 
Signe , F. Comte de ¥r angel , Mont- 
morency-Tingry,R. Murray. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Au fujet des Dejèrteurs des Troupes des IJles 
Françoijes de l' Amérique. 

Du 1 1 Février 1 737. 

S A Majefté voulant exciter de plus en plus 
fes lujets des ifles Françoifès de l’Amérique 
à arrêter les defèrteurs des troupes qu’EUe y 
entretient , Elle a ordonné ôc ordonne que 
par le treforier général de la marine il fera 
payé fur les ordonnances des intendans ou 
commiflàires ordonnateurs auxdites ifles * 
la fbmme de cent livres pour chaque defèr- 
teur defdites troupes, à celui ou à ceux qui 
en auront fait la capture , & l’ameneront. 

Mande Sa Majeflé aux intendans & com- 
piiflàires ordonnateurs auxdites ifles , de fè 
conformer 3c tenir la main à l’exécution de 
la préfênte ordonnance , qui fera publiée Sc 
affichée par tout où befoin fera. Fait à Ver- 
failles, le onze Février mil fept cent trente- 
fept. Signé , LOUIS. Et plus bas , Phely- 
peaux- 


ORDONNANCE DU ROI, 

Contre les Fugitifs & Veferteurs de la Milice. 
Du premier Janvier 1748. 

S A Majeflé étant informée que nonobftant 
les peines portées par fès ordonnances cou- 
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treles fugitifs 8c deferteurs de la milice , J$ 
s’en trouve néanmoins un grand nombre * 
qui le font mis dans le cas de les encourir} 
ce qui lui a paru mériter -une attention d’au- 
tant plus grande , qw’Elle a reconnu depuis 
le commencement de cette guerre , l’avan- ' 
tage dont fes milices ont été , tant pour la 
garde de fes places que pour les armées aux- 
quelles on les a employées : 8c voulant ar- 
rêter le cours des abus qui pourroient dimi- 
nuer futilité de ce corps pour fon fèrvice, 
,en expliquant d’une maniéré encore plus 
prccife qu’il n’a été fait par lès précédentes 
ordonnances , les peines auxquelles Elle en- 
tend que foient aflujetis les fugitifs 8c de- 
fèrteurs de fes milices , Sa Majeftc a ordonné 

ordonne ce qui fuit. 

Article Premier. 

Les garçons ou hommes mariés qui fè 
•trouveront dans le cas de tirer au fort pour 
la milice , &c qui fe feront abfentés pendant 
le tems auquel iis auront été avertis de fe 
préfenter , feront arrêtés 8c contraints de 
{èrvir dans les milices pendant douze an- 
nées. Il en fera tenu des états exaéls par les 
intendans des provinces 8c commiffaires 
chargés de la levée , pour en faire faire la 
recherche, &des employer lorfqu’ils feront 
arrêtés j à la déchargé de ceux à qui le fort 
fera échu , ou des communautés qui auront 
des miliciens de remplacement à fournir. 

II. Les garçons ou autres qui auront fîibi 
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Içfort de la milice, &\quf 8 après avoir été 
déclarés miliciens , préfentes 8c enregiftrés 
pour fervir , fe feront abfèfttés , & auront 
manqué de fè rendre au quartier d’allèm- 
bîée indique pour aller joindre les batail- 
lons auxquels ils feront deftinés * feront ar- 
retés par-tout où ils fe trouveront, fur leurs 
.%nalemens qui feront donnés aux prévôts 
des maréchauflées -, l’intention de Sa Ma- 
jefté étant que ceux qui auront été appré- 
hendés , foient contraints de fervir dans les 
milices leur vie durant. 

III. Les miliciens qui viendront à defèr- 
ter du quartier où ils auront été affemblés , 
ou dans la route qu’ils feront fous le com- 
mandement des officiers 8c détachemens 
charges de les conduire a leur troupe , fe- 
ront pourfùivis 8c condamnés aux galeres 
perpétuelles : veut à cet effet Sa Majefté 
qu’il en foit dreflé fur le champ par le com- 
mandant du détachement , un procès verbal 
contenant le finalement defdits miliciens 
6c le lieu d’où ils auront defèrté ; 8c qu’à l’ar- 
rivée à la garnifon , fur la repréfèntation 
dudit procès- verbal, fîgné du commandant 
8c de deux fèrgens ou foldats du détache- 
ment , qui auront connoiffance de leur de- 
lèrtion , 8c la plainte de l’officier major dit 
bataillon il loit tenu un confcil de guerre , 
pour juger dans la forme ordinaire 8c con- 
damner à ladite peine des galeres ceux def- 
dits miliciens qui auront été arrêtés ; 6cceux 
$ui n’auront pu l’être feront jugés par coj^ 
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tumacc, 6 c les jugemens des uns 8c des au 5 
très feront envoyés au fecrétaire d’état ayant 
le département de la guerre, pour être affi- 
ches fur les ordres qu’il en adreflèra aux 
prévôts des maréchaufïécs , dans la place 
ou lieu principal des paroifTes pour lelquel- 
les ces miliciens dévoient lèrvir. 

IV. Tout milicien qui delcrtera de là 
compagnie & qui fera trouvé l’avoir quittée 
fans congé , ou qui l’aura abandonnée pour 
s’engager dans d’autres troupes , fera pour- 
fuivi 8c puni de mort , fuivant la rigueur 
.des ordonnances contre les delèrteurs. 

V. Entend Sa Majefté que les milicien* 
qui font actuellement dans les priions d. 
royaume, 8c qui le trouvent arrêtés poui 
Jes cas expliqués dans les articles i , z 8c 4 
ci-deflus , loient alfujettis 8c condamnés aux 
peines y portées , ainlî que ceux qui pour- 
ront être -arrêtés par la fuite ; 8c qu’à l’égard 
des miliciens qui antérieurement à la date 
de la préfente ordonnance , ont quitté le 
quartier d’alfemblée ou les détachemens qui 
les conduifoient à leur troupe, ils foient 
contraints de fervir dans les milices leur vie 
durant *, Sa Majefté voulant bien déroger 
pour ce qui le regarde , à la peine portée 
par l’article 3 de la préfente ordonnance, 
laquelle aura lieu feulement contre ceux 
de dits miliciens qui le feront mis dans le 
cas de l’encourir, à compter du premier du 
préfent mois de Janvier. 

» VI. Défend Sa Majefté, à peine de caf- 

làtion, 


« 


T i T. LXVIÎ. Des Defèrteurs. loy 
fation , aux capitaines & autres officiers de 
(es bataillons de milice , de donner verbale- 
ment ou par écrit aucun congé, ni abfolu 
ni limité, à aucun foldat. Veut Sa Majeflé 
que , lorfqu’il s’agira de permettre à quel- 
ques-uns de s abfenter pour un rems limi- 
té , il ne puifle leur ctrte remis des congés 
par les capitaines des compagnies dont ils 
feront, qu’ils ne foient fur des cartouches 
imprimés dans la forme ordinaire, lignés du 
commandant du bataillon , 'du major, aide- 
major ou officier chargé du détail , oc vifés 
par le commandant de la place & le com- 
miffaire des guerres*, lefquels congés feront 
enregiftrés par lefdits majors, aide -majors 
ou officiers chargés du détail, fur un re- 
giftre particulier où fera marqué le jour de 
la date du congé , & le tems pour lequel il 
aura été expédié *, & il en fera envoyé par 
le commiffaire des guerres un état aux in- 
tendans des provinces d’où feront les mili- 
ciens , pour les faire rejoindre au terme ex- 
piré : ordonne en outre Sa Majefté qu’il ne 
fôit accordé aucun congé , fous quelque 
prétexte que ce puifle être, auxdits foldats 
de milice , pendant le tems de la campagne. 

VII. Lorfqu’il paroîtra dans une commu- 
nauté des foldats de milice , les maire , éche- * 
vins , confiais , fyndics , marguilliers , ou au- 
tres officiers de la communauté, feront te- 
nus de leur demander le motif pour lequel 
ils ont quitté leur troupe, & d’en informer 
foc le champ le fubdclégué , qui en fera 
Tome liL K 
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part à l'intendant de la province *, 8c dans ltf 
cas qu’un milicien déclarera que c’eft par 
congé , ils fc feront repréfenter ledit congé, 
en tireront une copie qu’ils envoyeront pa- 
reillement audit fubdélégué dans les vingt- 
quatre heures au plus tard , pour être adref- 
fée à l’intendant , & être par lui ordonné ce 
qui fe trouvera convenir j le tout à peine 
contre lefelits officiers des communautés, 
de cent livres d’amende pour chaque con- 
travention , applicable aux pauvres du lieu. 
Ordonne Sa Majefté aux officiers 8c cava- 
liers des maréchauflées , premiers requis , 
de leur donner toute affiftance 8c main- 
forte en cas de befoin. 

VIII. Sa Majefté , conformément aux 
difpofitions portées par fes ordonnances des 
af Janvier 1719, 12 Odobre 1730, 8c. 12 
Novembre 1733, fait de nouveau très-ex- 
preftès défenfes aux eccléfiaftiques, gentils- 
hommes , communautés fcculieres ou ré- 
gulières de l’un ou de l’autre fèxe , 8c géné- 
ralement à tous fes officiers 8c fujets , de 
donner retraite à aucun garçon fujet à la. 
milice, avant que le fort ait été tiré, 8c à 
aucun de ceux qui auront été défignés mili- 
ciens , 8c ce à peine de cinq cens livres d’a- 
mende pour chaque contravention i lelquel- 
les amendes ne pourront être rcmifes ni 
modérées en faveur de qui que ce foit, 8c 
fous quelque prétexte que ce puiffie être. 

IX. Défend pareillement Sa Majefté à 
jo us capitaines 8c autres officiers de fes trou- 
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pcs, de débaucher, prendre ou admettra 
dans leurs compagnies aucun foldat de mi- 
lice , à peine d’étre ca(fés. 

X. Entend Sa Majefté que les foldats de 
milice (oient de tout point affujettis, ainfl 
que les (oldats de Ce s autres troupes , aux 
peines portées par (on ordonnance du pre- 
mier Juillet 1717 , touchant les crimes 8c 
délits militaires. 

XI. Veut au furplus Sa Majefté que Tes 
ordonnances précédentes concernant les mi- 
lices, auxquelles elle n’entend déroger qu’à 
l’égard de ce qui Ce trouvera contraire à la 
préfente , (oient exécutées félon leur forme 
8c teneur. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs & (es lieutenans généraux en (es 
provinces , au heur Berryer lieutenant gé- 
néral de police de la ville de Paris , aux 
intendans des provinces du royaume , de 
s’employer, chacun à leur égard, à l’exacfte 
obfervation 8c exécution de la préfente or- 
donnance. Ordonne auffi Sa Majefté aux 
gouverneurs de fes villes 8c places , aux 
commtftàires de (es guerres , à tous baillis , 
(enéchaux, prévôts, juges, leurs lieutenans 
8c autres fes officiers qu’il appartiendra , de 
tenir la main à ladite exécution. Fait à 
Verfeilles le premier Janvier mil Ce pt cent 
quarante- huit. Signe, LOUIS. Et plus bas x 
M. P. DE VOYER d’ArGENSON. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Quija.it déjenjes à tous valets dr domeffijues 
fervans achiellement les officiers de fes 
troupes employés en fon armée d Allema- 
gne , de quitter leur Jervice , & de s dbj'en- 
ter de Ladite armée , j ans permiffion & paj - 
Jeport du général , jufqu au premier J an-* 
vier de l année prochaine. 

Du 24 Mars 1745. 

SAMajefté étant informée que plufïeurs 
valets & domeftiques des officiers de les 
troupes qui fervent dans l’armée d’Allema- 
gne, quittent fans permiffion le fervice de 
leur maître pour repafler dans le royaume, 
Sc délirant pourvoir aux inconvéniens qui 
réfulteroient pendant la campagne prochai- 
ne , d’une defèrtion qui n’intérefïe pas 
moins le fervice de Sa Majefté que celui de 
fes troupes, en ce que lefdits officiers ne 
pouvant remplacer dans un pays auffi éloi- 
gné , les valets qui les auroient abandon- 
nés , fe rrouveroient hors d’état de foutenir 
leurs équipages : Sa Majeflé a fait Sc fait 
très-expreftès inhibitions Sc défenfes à tous 
valets Sc domeftiques fêrvant actuellement 
les officiers de fes troupes employés en 
fon armée d’Allemagne , de quitter leur 
fervice Sc s’abfenter de ladite armée fans 
permiffion Sc paflèport du général , jufqu’au 
premier Janvier de l’année prochaine , fous 
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peine d’être punis fuivant la rigueur des or- 
donnarîces rendues contre les deferteurs de 
(es troupes , dont Sa Majefté veut 8c entend 
que les difpofitions ayent lieu&r foient exé- 
cutées contre lelîlits valets 8c domeftiques 
de ladite armée d’Allemagne , qui s’en ab- 
fenteront fans permiffion 8c palfeport, avant 
led. jour premier Janv.Veut S. M. que fur la 
dénonciation qui fera faite au prévôt de l’ar- 
mée par le maître: du domeftique qui le trou- 
vera dans le cas de ces défenfes , & fur les 
preuves qui feront admihiftrées de fa deler- 
tion , il foit condamné par ledit prévôt auX 
peines deldites ordonnances , foit par un 
jugement définitif 11 l’accule eft arrêté, ou 
par un jugement de contumace s’il eft fugi- 
tif; auquel cas de contumace le lîgnalement 
de l’accule fera envoyé par ledit prévôt au 
fecrétaire d’état ayant le departement de la 
guerre, avec le jugement qui aura été ren- 
du, pour faire faire les perquilltions nécef- 
« làires de l’accufé, 8c afficher le jugement au 
lieu du domicile de fa famille. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté au Heur 
maréchal duc de Broglie , commandant en 
chef ladite armée , à l’intendant d’icelle, 8c 
aux officiers généraux 8c particuliers qui y 
feront employés , de tenir la main , chacun 
en ce qui le concerne , à l’exécution de la 
prélênte , laquelle Sa Majefté veut être pu- 
bliée dans tous les quartiers occupés par la- 
dite armée , à ce qu’aucun n’en puiflè pré- 
tendre caufe d’ignorance. Fait à Verlailles, 

Kiij 
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je vingt-quatre Mars mil fept cent quarante* 
trois. Signe , LOUIS. Et plus bas , M. P. ni 
.VoYER ü’ArgENSON. 

Nota. Nous ne rapportons point ici toutes 
les ordonnances d'amnijlie rendues en divers 
tems en faveur des deferteurs qui fe rengage- 
raient dans les troupes de Sa Majefié , parce 
que l'effet de ces ordonnances riejl quun bé- 
néfice momentané , qui ne peut Jervir de réglé 
pour l'avenir. Nous nous contenterons d infé- 
rer l' extrait de deux ordonnances d'amnijlie, 
une pour les troupes de terre & une autre pour 
la Marine , vu que le Jlyle de ces fortes d'or-, 
donnâmes ejl ordinairement le meme. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Portant Amwfiie en faveur des Deferteurs qui 
s'engageront dans quelqu'un des Régi mens 
dé Infanterie Cavalerie ou Dragons , qui 
fervent dans les armées de Sa Majcjlé. 

Du premier Juillet 1742. 

S A Majefté étant informée qu’un grand 
nombre de cavaliers, dragons ôc i'oldats, 
qui avoient delerté de fes troupes avant fon 
ordonnance du 6 Novembre 1734 ^’ont 
pu rentrer dans le royaume dans le tems qui 
leur y étoit preferit, pour jouir de l’aranif- 
•tie portée par ladite ordonnance •, & que 
«Tailleurs il ell arrivé par les longues man- 
fhes des troupes auxiliaires envoyées l’an*. 
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née derniere , tant en Boheme que fur le Da- 
nube , 8c en 'Weftphalie , que plufieurs ca- 
valiers, dragons & foldats n’ayant pas fui vi 
leurs corps, (oit par incommodité ou liber- 
tinage , n’ont depuis ofc les rejoindre dans 
la crainte d’être punis : Sa Majefic s’eft d’au- 
tant plus volontiers déterminé à ufer encore 
de clémence , tant à leur égard , que de tous 
autres deferteurs en général, qu’Elle a jugé 
qu’en leur accordant cette grâce , Elle pou- 
voit faciliter aux officiers de fes armées, un 
moyen de rendre plus aifcment leurs trou- 
pes complettes ; 8c , en conféqucnce , Sa Ma- 
jeffcé a quitté , remis 8c pardonné, quitte , 
remet 8c pardonne le crime de defèrtion , à 
tous foldats , cavaliers ôc dragons qui ont 
defèrté de fes troupes jufqu’au premier du 
prélent mois de Juillet , à condition qu’ils 
rentreront dans le fèrvice de Sa Majeflé , 8c 
prendront parti , avant le premier Janvier 
1745 , dans quelqu’un des régimens dont 
leldites années font compofées. 

Leur permet Sa Majeflé de choifir celui 
dcfdits régimens , foit infanterie , cavalerie 
ou dragons , dans lefquels ils voudront s’en- 
gager, ainfi que la compagnie dans laquelle 
ils s’enrôleront -, 8c au moyen du certificat 
qu’ils retireront du commandant du corps 
où ils fe feront enrôlés , ils ne pourront , fous 
quelque prétexte que ce foit , être inquiétés 
par les capitaines 8c officiers des compagnies 
dont ils auront deferté. 

Pour faciliter à ceux qui fe trouverons 
.«*. Kiüj 
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difperles fur les frontières ou dans les pro- 
vinces du royaume , les moyens de le rendre 
à la fuite defdits rcgimens , Sa Majefté a 
donné fes ordres aux commandans des villes 
d’Arras , Lille , Valenciennes, Sedan, Metz, 
Strasbourg , Befançon , Grenoble , Marfeil- 
le , Perpignan & Bayonne , d’y faire rece- 
voir ceux qui viendront s’y préfènter 3 & 
aux intendans de Flandre , Artois , Hay- 
nault , des Evêchés , d’Allace, du comté de 
Bourgogne , du Dauphiné, Provence , Rouf 
iîllon & Guyenne, de leur y faire donner la 
üubfiftancf , jufqu’à ce qu’on puilfe les faire 
palier efdites armées , fur des routes de Sa 
Majefté. 

Aucun de ceux dont la delcrtion fe trou- 
vera poftérieure audit jour premier du pré- 
fent mois ne pourra jouir de la préfente 
amniftie, non plus que ceux qui , ayant de- 
ferté avant ledit jour , ne fe feront point en- 
gagés dans quelqu’un defdits régimens avant 
le premier Janvier 1743 , l’intention de Sa 
Majefté étant qu’ils foient pourfuivis & ju- 
gés fuivant la rigueur de les ordonnances. 
Mande & ordopne Sa Majefté -, ôcc. Fait à 
Verlàilles , le premier Juillet mil fept cent 
quarante-deux. Signé, LOUIS. Et plus bas, 
de Bret£uii, 
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ORDONNANCE DU ROI, 

"Portant Amniflie en faveur des Deferteurs des 
Troupes de la Marine. 

Du premier Septembre 1742. 

S A Majefté ayant par (on ordonnance du 
premier du mois de Juillet de la préfènte an- 
née , accordé une amniftie en faveur des fol- 
dats deferteurs de Ce s troupes de terre , à con- 
dition de rentrer dans le fervice , 8c de pren- 
dre parti avant le premier Janvier 1745, 
dans quelqu’un des régimens qui fervent ac- 
tuellement dans fes armées ; & par l’ordon- 
nance du 23 dudit mois de Juillet, changé, 
à l’égard defelits deferteurs qui fè trouvent 
enrôlés dans des régimens d’infanterie , ca- 
valerie & dragons , la condition de fèrvir 
dans les armées , en celle de* continuer leur 
Ce rvice dans lefdits régimens : & étant infor- 
mée que ces difpofîtions donnent lieu à des 
inconvéniens par rapport aux foldats defer- 
teurs des compagnies franches de la marine, 
dont les uns Ce font engagés dans les trou- 
pes de terre , & les autres Ce préfentent pour 
jouir de l’amniftie', quoiqu’elle ne leur ait 
point été accordée par lefdites ordonnances ; 
Sc que d’un autre côté il Ce trouve dans 1 eC- 
dites compagnies franches de la marine , des 
•deieiteurs des tioupes de terre , qui deman- 
dent à y continuer leur fervice. Sa Majeftç 

- Kv 
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a bien voulu accorder aux deferteurs des 
troupes de la marine , la meme grâce qu’à 
ceux des troupes de terre; & pour cet effet. 
Elle a quitte , remis & pardonné , quitte , 
remet 3c pardonne le crime de defertion à 
tous foldats qui ont deferté de lès compa- 
gnies franches de la marine , jufqu’au pre- 
mier du mois de 'Juillet dernier , aux con- 
ditions expliquées ci-après. 

Les foldats des compagnies franches de 
la marine , qui ont deferté avant ledit jour 
premier Juillet , & qui font actuellement 
engagés dans les troupes de terre , jouiront 
de l’amniftie accordée par l’ordonnance du- 
•dit jour premier Juillet , en déclarant aux 
majors des régimens où ils fe font engagés. 
Je tems de leur defertion , & le nom du 
capitaine de la compagnie franche de la ma- 
rine dont ils ont deferté , & en continuant 
par eux à fervir dans lefdits régimens, pen- 
dant le tems porté par leur engagement , 
lequel tems ne pourra être moindre de fîx 
ans , à compter dudit jour premier Juillet 
dernier. 

Ceux defdits deferteurs qui font dans les 
pays étrangers , ou répandus dans les pro- 
vinces du royaume , & qui fe préfènteront 
aux intendans defdites provinces ou confùls 
des villes , pour profiter de l’amniftie , ne 
pourront en jouir qu’à condition d’aller s’en- 
gager dans les régimens qui fervent dans les 
armées de Sa Majefté , & ce jufqu’au pre- 
ïpier Janvier 1743 , jpaflë lequel tems ilsnç 
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feront point admis à profiter de la grâce qui 
leur eft accordée. 

Ceux qui fe font rendus dans les ports ÿ 
croyant que l’amniftie accordée par l’ordon- 
nance du premier Juillet , regardoit les de- 
{erreurs des troupes de la marine , comme 
ceux des troupes de terre , jouiront pareil- 
lement de l’amniftie, à condition qu’ils fer- 
viront dans les compagnies dont ils avoientr 
deferté -, mais tous les autres deferteurs des 
troupes de la marine , qui dans la fuite pour- 
roient le présenter dans les ports , n’y feront 
point reçus , & ne pourront être admis à 
profiter de i’amniftie , qu’en allant s’enga- 
ger dans les régi mens qui fervent dans les 
armées de Sa Majcfté. 

Les deferteurs des troupes de terre , en- 
gagés dans les compagnies franches de la 
marine avant le premier Juillet , jouiront „ 
ainfi que les deferteurs des troupes de la 
marine qui fe trouveront dans les troupes 
de terre , de l’amniitie qui leur a été accor- 
dée par l’ordonnance du 1 $ Juillet , en dé- 
clarant au commillâire de la marine ayant 
le détail des troupes dans le poir , le teins 
de leur defertion 5c le nom des régi mens 
& compagnies dont ils auront deferté , 8c 
en continuant par eux à fervir dans les com- 
pagnies franches de la marine ou ils fe trou* 
veront , pendant le tems porté par leur en- 
gagement , lequel tems ne pourra être moin- 
dre de lix ans,, à compter dudit jour pre- 
jîiier Juillet* 

K vj 
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Ordonne Sa Mqefté aux commHTaires cîe 
la marine , chargés du detail des troupes 
dans les ports , d’envoyer au fècré taire d’é- 
tat ayant le departement de la marine , huit 
jours après la réception de la préfente or- 
donnance, un état contenant les noms 6c 
lignalemens des cavaliers , dragons 6c fol- 
dats deferteurs des troupes de terre avant 
le premier Juillet , qui (ont actuellement en- 
gagés dans les compagnies franches de la 
m ’rine , 6c un autre état des deferteurs def 
dites compagnies , qui fe feront préfentés 
pour jouir de l’amniftie. 

Aucun foldat des troupes de la marine ÿ 
dont la detertion fè trouvera poftérieure 
audit jour premier Juillet , ne pourra jouir 
de la préfente amniftie : l’intention de Sa 
M jefté étant qu’ils foient pourfuivis & ju- 
gés fuivant la rigueur de fes ordonnances. 

Mande &c ordonne Sa Majefté à Monf 
le duc dePer.thiévre amiral de France, aux 
vice-amiraux , 8cc. Fait à Verfailles ,1e pre- 
mier Septembre mil fept cent quarante-deux. 
Szg/j.', LOUIS. Et f lus bas , Phelypeaux. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Deferteurs. 

Du il Sept. 174Z. 

S A Majefté étant informée des faufïès in- 
terprétations données à fes ordonnances 
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cfamniftie , tant par les foldats , cavaliers 8c 
dragons ablèns fur des congés limités , que 
par ceux qui s’ctant engagés , n’ont pas en- 
core joint leur compagnie , 8c n’ont pas 
été condamnés par contumace : & voulant 
remédier aux inconvéniens qui en pour- 
roient réfiilcer , Sa Majefté a déclaré ôc dé- 
clare. 

Article Premier. 

Que les foldats , cavaliers & dragons ab- 
féns fur des congés limités , ou qui s’étant 
engagés n’ont pas encore joint leur com- 
pagnie y 8c n’ont pas été condamnés par con- 
tumace , ne pourront y fous prétexte del’am- 
niftie , fe dilpenfer de Ce rendre à leur trou- 
pe ; 8c afin qu ils n’en puifl'ent prétendre 
caille d’ignorance, ordonne Sa Majefté qu’il 
leur fera fait des fommations , fuivant 8c 
conformément à l’article .VII. de l’ordon- 
nance du 17 Janvier 1730 , &que faute par 
eux d’y fatisfa're , ils feront condamnés par 
contumace , 8c punis fuivant la rigueur des 
ordonnances. 

II. Aucun deferteur ne pourra obtenir la 
rem'ffion de la peine qui lui eft infligée , 
qu’en formant pour fix années confécutives» 
ainfi qu’il eft porté par les ordonnances , à 
commencer du jour qu’il aura fait la décla- 
ration , un engagement dans tel régiment 
qu’il choifira , foit d’infanterie , de cavale- 
rie ou de dragons , fervant aux armées , ainfi 
~r*que ceux qui fe font engagés avant la publir 
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cation de la féconde ordonnance d’amnilHc 
du z 3 Juillet dernier, qui pourront cepen- 
dant relier dans les régimens où ils font, 
8c même dans les troupes de la marine ou 
des galeres , où ils le feroienr enrôlés, com- 
me Sa Majellé a bien voulu le. permettre par 
les ordonnances des premier 8c io du pré- 
fent mois de Septembre , 8c réciproquement 
lailTer dans les troupes de terre , les delèr- 
teurs de la marine ou des galeres. 

III. A l’égard de ceux defdits defèrteurs 
foit de lès régimens de campagne , Toit de la 
milice , qui étant rentrés en France à la fa- 
veur de l’amnillie , le trouveroient hors d’é- 
tat de lèrvir lefdites fix années prefcrites , Sa 
Majellé voulant bien étendre là clémence 
en leur faveur , les a par grâce dilpenles & 
dilpenlè de ce lèrvice , en jullifiant par l’exa- 
men 8c vilite des médecins 8c chirurgiens 
des places , certifiés par le commandant 8c 
le commilfaire des guerres , qui y affilieront, 
de leur incapacité de lèrvir ; 8c à condition 
de làire leur loumiffion de lè rendre par le 
plus court 8c droit chemin , fuivant les rou- 
tes qui leur feront délivrées , dans les pa- 
foilfcs dont ils font, pour y reprendre leur 
métier 8c profeffion; làns s’en ablènter fous 
quelque prétexte que ce foit , que préalable- 
ment ils n’en aient obtenu la permiffion des 
lyndics ou principaux habitans , qui leur dé- 
livreront des certificats contenant les mo^ 
tifs qui les leur auront fait obtenir , 8c les 
dieux hors de leur paroilfe où ils demandent 
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a allet- : enjoignant Sa Majefté aux prévôts 
de Tes maréchauflees , ôc à tous autres Tes 
officiers qu’il appartiendra, de fàilîr ôc arrê- 
ter tous ceux qui ne feront pas munis des 
certificats mentionnés ci-defïus , pour leur 
procès leur être fait comme vagabonds , ou 
comme defèrteurs , en conformité de fes 
ordonnances , fuivant les cas où ils fe trou- 
veront. 

Mande & ordonne Sa Majefté , ôcc. Fait 
à Verfailles , le vingt-deuxieme Septembre 
mil fèpt cent quarante-deux. Signe, LOUIS. 
Ht plus bas, de Breteüil. 


TITRE LXVIII. 

Concernant la rejlitudon réciproque des De- 
ferteurs des Troupes du Roi & de celles d& 
fes Alliés. 

CONVENTION 
Entre le Roi & le Prince héréditaire Land * 
grave de HeJJe-DartnJlatt , pour la refait * 
tion réciproque des Dejerteurs. 

Du y Novembre 174B. 

N Ous Henri-François de Bombelles, lieu- 
tenant-général des armées du Roi, comman- 
dant des ville , château ôc comté de Bitche 
pour Sa Majefté le Roi de Pologne, ôc fur 
la frontière de la Lorraine Allemande , au 
nom & comme foudé fis pouvoir de S$ 
Maiefté £ 
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Et nous Henri-Auguftc de Gueyling d'AP 
theim , grand-maître de la cour de Ion al- 
telle féréniflime monlèigneur le prince hé- 
réditaire landgrave de Heflè-Darmftatt, fon- 
dé pareillement de poli voir de fadite alteflè 
féréniflime : 

Sommes convenus de ce qui fiut, pour 
la reftitution réciproque des delèrteurs, & 
avons en confcquence drellé le prcfènt trai- 
té, pour erre exécuté de bonne Foi. 

Article Premier. 

Les cavaliers , dragons 8c fantaflins qui 
deferteront des trou nés du Roi , ou de cel- 
les que Ton alteflè féréniflime monseigneur 
le prince héréditaire landgrave de Heflè a 
prélèntement ou aura par la flûte dans lès 
bailliages de Willolet, de Lichrenau 8c Lem- 
berg, tant en deçà qu’en delà du Rhin, & 
qui pailèront des places ou pays d’une do- 
mination dans l’uitre, feront refpeétivement 
arretés pour ctre rendus ; auquel effet il fera 
donné avis de leur détention , le plutôt que 
faire le pourra , au gouverneur ou com- 
mandant de la plus prochaine place du Roi, 
ou à l’officier prcpofé du chef- lieu de h 
terre de Heflè d’où ils auront delèrté , afin 
qu’on envoyé les chercher. 

II. Le gouverneur ou commandant d’une 
place du Roi , ou l’oiHcier du chef lieu de 
la terre de Heflè , qui aura été averti de la 
rétention de quelque delèrteur, l’enverra 
aufli-tôt chercher , & fera payer les Frais de 
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la prifern Sc la fimpîe fubfiftance du prifon- 
nier , à raifon de deux livres de pain par 
jour pour chaque cavalier, dragon ou fan- 
taffin, au prix courant de la place du Roi ou 
du lieu de la terre de Heflè où le deferteur 
fera retenu. 

III. Les deferteurs feront rendus dans le 
même état qu’ils auront etc arretés i & le 
fourrage qui aura été fourni à leurs che- 
vaux , fera payé de gré à gré, fuivant le 
prix courant des lieux. 

IV. Les officiers de part & d autre ne 
pourront pourfuivre ni enlever lefdits de- 
ferteurs hors des terres de l’obéiflfance de 
leur fouverain : pourront cependant requé- 
rir en ce cas les officiers Sc habitans des ter- 
res de la domination du Roi ou de fon al- 
teflè féréniffime monfeigneur le prince hé- 
réditaire landgrave de Hefle-Darmftatt, où 
lefdits deferteurs fe trouveront , de les ar- 
rêter & conduire dans la place ou terre la 
plus prochaine de la domination fur la- 
quelle ils auront été arretés. 

V. Après la publication de la préfente 
convention , il fera fait très-expreffies défen- 
des aux habitans de la domination de Sa 
Majefté , de même qu’aux jufticiables des 
fufdites terres de Heflè, & à tous autres, 
d’acheter les chevaux, armes, équipages, 
habits, & généralement quelque chofe que 
ce puilfe être, defdits deferteurs, & meme 
de leur donner aucun afyle ou fecours , ni 
'jjaeme de les receler ou faciliter leur évat 
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fion -, à peine contre les contrevenans , Je 
trente livres monnoie de France , d’amende 
pour un defèrteur à pied , 8c de foixante li- 
vres pour un cavalier ou dragon qui de- 
ièrtera à cheval. 

VI. Pour engager les habitans 8c Sujets 
de part 8c d’autre , d’arrêter les deSerteurs 
& les conduire dans la place ou le lieu le 
plus prochain de la domination fur laquelle 
ils auront etc arrêtés, on eft convenu qu’il 
fera donné trente livres de récompense à 
celui 8c à ceux qui auront arrêté 8c con- 
duit dans ladite place ou lieu , un deferteor 
à pied , 8c Soixante livres pour un deSèrteur 
à cheval •, lefquelles Sommes leur feront 
payées fur le champ par le gouverneur, 
-commandant on officier de ladite place ou 
lieu , lequel en Sera rembourfé par l’officier 
ou celui qui viendra chercher le deSèrteur. 

VII. Il eft en outre convenu que les cri- 
minels qui auront commis quelque crime 
dans l’une des deux dominations, 8c qui 
chercheront à Sè réfugier dans l’autre , fe- 
ront arrêtés 8c rendus à la première réqui- 
sition , moyennant la reftitution des trais 
qu’ils auront caufés pendant le tems de 
leur détention , Suppofé qu’ils aient été mis 
en priSon. 

La préfente convention durera dix an- 
nées ,à commencer de cejourd’hui, 8c fera 
publiée 8c obfèrvée immédiatement après 
dans toute l’AlSâce , les trois évêchés de 
■Metz a Toul 8c Verdun , à Sarrelouis 8c au- 
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tires lieux de la Sarre , 8c dans toute l’éten- 
duc des terres de Heffe 6c leurs dépendan- 
ces, énoncées dans l’article premier. En foi 
de quoi nous avons ligné la préfente con- 
vention de notre main , 6c fcellé du cachet 
de nos armes. Fait double à Bitche , le cin- 
quième Novembre mil fèpt cens quarante- 
huit. Signe 3 Bombelles , & Gueylin®. 
d’Altheim. 

Le Roi ayant vu le traité ci r defïus tranf-: 
crit , paflc entre le fleur de Bombelles , lieu- 
tenant général de lès armées , commandant 
pour Sa Majefté Polonoifè dans les ville „ 
château 6c comté de Bitche*, 6c le fieur 
Henri - Augufte de Gueyling d’AItheim , 
grand-maître de la cour de monfi le prince 
héréditaire de Helfe - Darmftatt, pour la 
yeftitution réciproque des deferteurs qui 
paflèront d’une domination dans l’autre : 6c 
Sa Majefté ayant ledit traité pour agréable * 
Sa Majefté l’a approuvé , ratifié 6c confir- 
mé , approuve , ratifie 6c confirme j promet 
en foi 6c parole de Roi , de le garder , en- 
tretenir 6c obferver en tous lès points 6c 
articles, fans y contrevenir, ni permettre 
qu’il y foit contrevenu en aucune manière 
de fi part ■, à condition qu’il fera pareille- 
ment gardé , entretenu 6c obfervé de la parc 
de monf. le prince héréditaire landgrave de 
Heftè-Darmftatt. En témoin de quoi , Sa 
Majefté a ligné la préfente de fa main , y 
a fait appofer le feel de fon fiecret , 6c fait; 
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contre-fîgner par moi Ton concilier fecré-* 
taire d’état 8c de fès commandemens 8c fi- 
nances. Fait à Versailles, le vingt quatrième 
Novembre mil fept cent quarante-huit. Si-* 
gne, LOUIS. Et plus bas , Mi P. de Voyer 
d’Argenson. 

Son altefTe féréniffime ayant vu le traité 
ci-deflus tranferit , paffé entre le heur de 
Bombelles, lieutenant general des armées 
du Roi, commandant des ville , château 8c 
comté de Bitche pour Sa Majeflé le Roi de 
Pologne , & fur la frontière de la Lorraine 
Allemande - , & le heur de Gueyling d’AI- 
theim , grand - maître de la cour de ladite 
altefle féréniffime, pour la reftitution des 
defêrteurs qui pafl’eront d’une domination 
dans l’autre: 8c fbn altefle féréniffime ayant 
le traité pour agréable, elle l’g approuvé, 
ratifié & confirmé, l’approuve, ratifie 8c 
confirme par la préfente , 8c promet en foi 
8c parole de prince , de le garder , tenir 8c 
obferver en tous fes points 8c articles , fans 
y contrevenir ni permettre qu’il y foie con- 
trevenu en aucune maniéré de fa part ; dans 
l’efpérance néanmoins 8c fous la condition 
qu’il plaira à Sa Majeflé Très-Chrétienne de 
le garder , tenir 8c obferver pareillement 
de fon côté. En témoignage de tout ceci , 
fon altefle féréniffime a ligné la préfente de 
fa main , 8c l’a fait fceller de fon fceau. A 
Pirmafens, le vingt - quatrième Novembre 
mil fept cent quarante-huit. Signé 3 LOUIS* 
prince héréditaire de Heflè. 
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CONVENTION 

Entre le Ro: 1 Yes - Chrétien & l'Impératrice 
Reine de Hongrie O de Bohême , pour la 
rejlitution réciproque des Dejcneurs. 

Du 16 Décembre 1756. 

L’Aüiance 5c l’amitié mutuelle qui exiP 
tent actuellement entre Sa Majefté Très- 
Chrétienne & Sa MajePcé l’Impératrice Rei- 
ne , demandent qu’il foit pris des melures 
capables de procurer les plus grands avan- 
tages aux deux puiflances; & la conserva- 
tion de leurs armées étant un des points les . 
plus eflentiels à alsûrer: 

Nous Louis Célar, -comte d’Eftrces, gou- 
verneur de la Rochelle & du pays d’Aunis, 
lieutenant général des armées de Sa Majelté. 
Très Chrétienne, chevalier de lès ordres, 

& Ion minifixe plénipotentiaire près de l’em- 
pereur 8c de 1 Impératrice Reine de Hongrie 
Çc de Boheme , & par l’ordre exprès de la- 
dite Majefté Très-Chrétienne; 

Et nous Guillaume René, comte de Neip- 
perg, cheyaiier.de la 1 oifon d’or , conleil- 
ler d’état , maréchal des armées de Sa Ma- 
}efté l’Impératrice Reine, vice préludent de 
fen confeil aulique de guerre, & colonel 
d un régiment d’infanterie , 8c par l’ordre 
exprès de Sadite Majefté l’Impératrice 
JReine : 

Sommes convenus de ce qui fuit, 8 c avonsi 
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en confcquence drelïé le prélènt traité , pour, 
être exécuté de bonne foi, & nous enga- 
geons d’en fournir la ratification dans fix 
femaines à compter de ce jour, ou plutôt fi 
faire lè peut. 

Article Premier. 

Que tous loldats , cavaliers , dragons 
liuflards ou autres , de quelque troupe que 
ce foit , à pied ou à cheval , qui auront de- 
fèrté du lèrvice de l’une des deux puiflàn- 
ces , avant le premier du mois de Février 
prochain 1757, & qui auront pris parti 
avant ledit jour dans les troupes de l’un ôc 
de l’autre puilfance , relieront en sûreté dans 
les corps où ils le feront engagés , làns pou- 
voir être réclamés ni inquiétés de part ni 
d’autre , de quelque façon que ce foit , ainfi 
que cela s’efl pratiqué par le pafic. ' 

II. Qu’à commencer du premier Février 
1757, aucune des deux puilïànces ne pourra 
prendre à fon fervice aucun deferteur lorti 
de leurs troupes relpeélives depuis cette 
époque. 

III. Cependant tous foldats, cavaliers,* 
dragons , hulTards , ou autres , de quelque 
troupe que ce foit , à pied ou à cheval , au 
lèrvice du Roi , qui auront deferté avant le 
premier Février 175-7, & qui fe trouveront 
répandus, foit dans les pays neutres de 
l’Empire, avec lelquels il n’y a point de 
cartels pour la rellitution des deferteurs, 
foit dans les pays héréditaires deSaMajellé 
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l’Impératrice Reine , 8c qui n’auront pas 
pris parti dans les troupes de Sadite Majefté 
Impériale , ne feront point recherchés lit 
inquiettés •, ils pourront meme , apres le pre- 
mier Février 17^7, s’engager dans les trou- 
pes de Sa Majefté l’Impératrice : il en fera 
de meme pour les defèrteurs de Sa Majefté 
Impériale , qui auroient defèrté avant le 
premier Février 17^7, lefquels pourront 
prendre parti dans les troupes du Roi , 8c y 
fervir fans être recherchés ni inquiétés* de 
quelque maniéré que ce foit. 

IV. Si après le premier Février 17^7 ^ 

quelque foldat, cavalier, dragon , hufï'ard, 
ou autre , de quelque troupe que ce foit , 
à pied ou à cheval , au fervice du Roi, fo 
ptéfentoit pour s’engager dans les troupes 
de Sa Majefté l’Impératrice Reine j 8c de 
même fi quelque defèrteur des troupes de 
Sa Majefté l’Impératrice Reine fè préfentoit 
pour prendre parti dans celles du Roi , il 
fera arrêté pour être remis à la juftice des 
troupes dont il aura deferté. * . 

V. Si quelque foldat, cavalier , dragon^ 
huflàrd ou autre, de quelque troupe que 
ce foit , à pied ou à cheval, qui aura deferté 
après le premier Février i7f7, s’engage au. 
fervice de l’une des deux puillances , fins fe 
faire connoître pour defèrteur des troupes 
du Roi ou de celles de Sa Majefté l’Impéra- 
trice, 8c qu’il vienne à être reconnu pour 
tel , foit par les troupes dans lesquelles il* 
aura pris parti , foit par celles dont il aura* 
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deferté*, il fera rendu de bonne foi 8c fur le 
champ , foit par la Ample connoiflance 
qu’auront de fa défection les officiers des 
troupes dans lelquelles il aura pris parti, 
foit fur la première requifition des com- 
mandans des corps delquels il aura deferté. 

VI. Il fera donné , de la part des deux 
puiflànces , les ordres les plus précis , pour 
qu’à commencer du premier Février 17 ^ 7 , 
les deferteurs , tant des troupes du Roi que 
ceux des troupes de Sa Majeft£ Impériale, 
foient arrêtés indiftin&ement par les trou- 
pes des deux puifl’ances, foit en campagne, 
foit en garnifon, ou dans les quartiers, & 
qu’ils y foient détenus jufqu’à ce qu’on 
puifle les reftituer à celle des deux puiflàn- 
ces du fervice de laquelle ils auront de- 
ferté. 

VII. Les baillis , gens de juftice, maré- 
chauflées 8c habitans , arrêteront indiftinc- 
îement tous defèrteurs des troupes des deux 
puiflances ; 8c pour encourager les habitans 
des lieux, & autres, à veiller avec plus d’at- 
tention à l’exécution de cet article , il fera 
donné vingt florins , ou cinquante livres ar* 
gent de France, pour chaque delerteur con- 
duit par eux dans les prifons les plus pro- 
chaines -, laquelle fomme leur fera payée 
comptant par le bailli dudit lieu , & fera 
rcmbourfce comme il fera expliqué ci-aprcs. 

VIII. Lorfqu’un delerteur aura été arrêté 
pendant que les troupes françoifes feront 
dans l’empire , ou dans les pays de Sa Ma-. 

jefté 


Tl T. LXVIII. Des Deferteurs. 
jefté l’impératrice reine , il en fera fur le 
champ donné avis , par celui qui l’aura fait 
arrêter , au commandant des troupes de l’u- 
ne ou de l’autre nation qui fera le plus à 
portée du lieu où ledit deferteur fera détenu, 
afin qu’il foit pourvu aux moyens les plus 
faciles & les plus prompts de le transférer 
8c le remettre entre les mains dudit com- 
mandant. 

IX. Mais dans le cas où il n’y auroit pas 
d’armées françoifes dans l’empire ni dans 
les états de l’impératrice reine, comme la 
grande diftance qu’il y a des provinces ma- 
ritimes de France aux frontières les plus re- 
culées des royaumes de Sadite Majefté , ne 
permet pas d’envoyer chercher les defer- 
teurs dans des pays fi éloignés & entre-cou- 
pés par des puifiances neutres ; on eft con- 
venu , de la part de Sa Majefté très-chrétien- 
ne , que tous deferteurs autrichiens feront 
remis a Toulon, au Neuf-Brilàc , à Stras- 
bourg , à Thionville , à Maubeuge 8c à 
Lille , fiiivant que l’endroit où chaque de- 
ferteur aura été arrête fera le plus à portée 
des villes nommées ci-deftus ; & que de la 
part de Sa Majefté l’impératrice reine. Elle 
fera remettre les deferteurs françois à Li- 
vourne , au Vieux-Brifac , à Khel , à Luxem- 
bourg , à Mons 8c à Ypres , Suivant que 
l’endroit où chaque deferteur aura été ar- 
rêté fera plus à portée des villes nommées 
ci-deflus. 

Tome III. 
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X. Pour indemnifer également Sa Majeflé 
très -chrétienne &c Sa Majefté l’impératrice 
reine , des frais qu’occafionnera la conduite 
refpeétive des deferteurs , il fera payé vingt- 
cinq fols par chaque lieue de France , ou un 
florin d’empire par chaque mille d’Allema- 
gne , pour chaque délèrteur , afin de le con* 
duire par ld chemin le plus court , de l’en- 
droit où il aura été détenu à l’une des villes 
refpeétives défignées ci-defliis. 

XI. Le conduCteur d’un deferteur , lors 
de fon départ de l’endroit où il aura été dé- 
tenu , prendra un certificat en forme , qui 
conftatera la diftance du chemin depuis cet 
endroit jufqu’à la ville où il devra remettre 
ledit deferteur -, ce certificat conflatera en 
même tems les frais de détention , à raifon 
de vingt florins , ou cinquante livres argent 
de France , fi cette fomme a été donnée, & 
le prêt que le deferteur aura dû recevoir 
pendant tout Je tems qu’il aura été en pri- 
fon ou en route. 

XII. Ledit conducteur donnera fà quit- 
tance au bas dudit certificat , & en recevrale 
contenu par les mains de celui à qui ledit 
deferteur fera remis. 

XIII. Lorfque quelque deferteur des trou- 
pes du Roi , ou de celles de Sa Majefté l’im- 
pératrice , fera arrêté par les troupes , ou 
dans les pays de l’une ou de l’autre puiflàn- 
ce , ayant les équipages , armes , habits , ou 
chevaux, le tout fera reftitué à la puiflàüce 
des troupes de laquelle il aura defèrté 3 dans 
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le même état où il étoit lorfqu’il aura été 
arrête , ce qui fera exécuté de bonne foi. 

XIV. Chacune dcfdites puilïances fera les 
défenfes convenables pour qu’après le pre- 
mier Février 1 7 5 7 , dans aucun pays de fa 
domination , ni dans aucune de fes troupes , 
il ne foit acheté ni vendu aucun cheval , ni 
armes , habits ou équipages des deferteurs 
des troupes des deux puilfances. 

XV. Les deferteurs des troupes du Roi , 
8 c ceux des troupes de Sa Majefté l’impéra- 
trice, qui fe trouveront dans le nombre des 
prifonniers que l’on pourra faire à la guerre, 
foit dans les batailles ou combats , foit dans 
les places ou les poftes , feront remis à la 
puiffance de laquelle ils auront deferté , 
quand même leur defertion auroit été pré- 
cédente au premier Février 175-7. 

XVI. Le préfent traité, n’aura fon exécu- 
tion qu’à commencer du premier Février 
1757 , &: il aura lieu dans tous les pays de 
la domination , en Europe , des deux puil- 
jfances contractantes , dans toutes leurs ar- 
mées combinéces , ou autres , & dans tous 
les quartiers ou garnifons où lefditcs deux 
puilîances pourront avoir des troupes , 8 c 
durera pendant lîx années , à commencer 
dudit jour premier Février 1757 , apres le- 
quel tems il fera renouvelé lî Elles le jugent 
à propos. Fait à Vienne Je feize Décembre 
mil fept cent cinquante-lix. Signé , Louisn 
César Comte d’EsTRÉHs, Ç^Neipperg. 

Le Roi ayant vu Ôc lu la convention ci-» 
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deftus , paffée entre le comte d’Eftrées , gou* 
verneur de la Rochelle 8c du pays d’Aunis, 
lieutenant general des armées de Sa Majef- 
tc , chevalier de les ordres , & (on miniftre 
plénipotentiaire près de l’Empereur 8c de 
l’impératrice reine de Hongrie 8c de Bohê- 
me , au nom 5c de la part de Sa Majefté ; 
8c le comte de Neipperg , chevalier de la 
toilbn d’or , concilier d’état , maréchal des 
années de Sa Majefté l’Impératrice reine, 
vice - préfident de Ton confeil aulique de 
guerre , 8c colonel d’un régiment d’infan- 
terie , ayant ordre 8c pouvoir de Sadite Ma- 
jefté l’Impératrice Reine , pour la reftirution 
réciproque des deferteurs des troupes des 
deux dominations : 8c Sa Majefté ayant la- 
dite convention pour agréable , Sa Majefté 
l’a approuvée , ratifiée 8c confirmée , ap- 
prouve , ratifie 8c confirme : promet , en 
foi 8c parole de Roi , de la garder 8c faire 
garder , entretenir 8c obferver dans tous lès 
points 8c articles , fans y contrevenir , ni 
permettre qu’il y (bit contrevenu en aucune 
maniéré de fa part , à condition quelle fera 
pareillement gardée , entretenue & obfer- 
vée de la part de Sadite Majefté l’Impéra- 
trice Reine. En témoin de quoi Sa Majefté 
a ligné la préfènte de fa main , y a fait appo- 
ser le fceau de Ion fcc ret , 8c l’a fait contre- 
figner par moi , fon conlèiller lècré taire d’é* 
tat 8c de lès commandemens 8c finances. 
Fait à Vcrfailles , le trois Janvier mil fept 
cinquante-fept. Signe, LOUIS. Etplus bas , 
.M P. pç Voyer p’Argenson, 
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L’Impératrice Reine ayant vu 5c lu- la con- 
vention ci-deffus , paffée entre le comte de 
Neipperg, chevalier de la toifond’or , con- 
cilier d’état , maréchal des armées de Sa 
Majefté l’Impératrice Reine, vice-préfident 
de Ton confèil aulique de guerre , 5c colonel 
d’un régiment d’infanterie , au nom 8c de 
la part de Sa Majefté 8c le comte d’EftriCs , 
gouverneur de la Rochelle 8c du pays d’Au- 
nis , lieutenant général des armées de Sa Ma- 
jefté très -chrétienne , chevalier de fès or- 
dres , 8c fon miniftrc plénipotentiaire près 
de l’Empereur & de l’Impératrice Reine de 
Hongrie 5c de Boheme , ayant ordre 8c pou- 
voir de Sadite Majefté très-chrétienne , pour 
la reftitution réciproque des deferteurs des 
troupes des deux dominations : 8c Sa Ma- 
jefté l’Impératrice Reine ayant ladite con- 
vention pour agréable , Sa Majefté l’a ap- 
prouvée, ratifiée 8c confirmée -, approuve, 
ratifie 8c confirme : promet , en foi 8c parole 
de Reine , de la garder 8c faire garder , 5c 
entretenir 5c obfèrver dans tous fes points 
8c articles , fans y contrevenir , ni permettre 
qu’il y foit contrevenu en aucune maniéré 
de fà part , à condition qu’elle fera pareille- 
ment gardée , entretenue 5c obfervée de la 
part de ladite Majefté très-chrétienne. En 
témoin de quoi Sa Majefté l’Impératrice 
Reine a figné la préfènte de fa main, y a 
fait appofèr le fceau de fon fecret , 5c l’a 
fait contre -ligner par moi, vice-préfîdent 
de fon confeii aulique de guerre. Fait à 
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Vienne , le dix-fept Janvier mil fept cent 
cinquante-fépt. Signe , MARIE-THERESE. 
Et plus bas , Neipperg. 


CONVENTION 

Ei:lr£ le Roi Très-Chrétien , & [‘Electeur Pa- 
latin , pour la rejlitution réciproque des 
Dejerteurs. 

Du 26 Avril 1757. 

IN Ous , Antoine -René de Voyer d’Ar- 
genfon , marquis de Paulmy , miniftre , Ce- 
crétaire d’état & des commandemens du 
Roi très-chrétien au département de la guer- 
re , grand-croix chancelier de l’ordre royal 
Sc militaire de Saint Louis: 

Et nous Jean-Guillaume , baron de Gre- 
venbroch, concilier d’état de Ton alteftè élec- 
torale palatine, & fon miniftre plénipoten-- 
tiaire à la cour de Sa Majefté. 

Le tems fixé parla convention du 3 Juil- 
let 1746, entre Sa Majefté & (on aiteflè 
électorale palatine , pour la reftirution ré- 
ciproque des delerteurs , étant expiré le 3 
Juillet de l’année derniere 1 7^6, &rles mo- 
tifs qui y ont donné lieu fubfiftant toujours 
également. 

Nous fommes convenus de renouveller 
ledit traité en vertu de nos pouvoirs refpec*- 
tifs , & en confcquence nous avons dreflé 
les. articles ci-après « pour être exécutés de 
bonne foi. 
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Article Premier. 

Les cavaliers , dragons 8c fantaffins qui 
deferteront des troupes françoifes ou pala- 
tines , 8c qui palTeront des pays ou places 
d’une domination dans les pays ou places 
de l’autre , feront refpe&ivement arretés 
pour être rendus ; auquel effet il fera donné 
avis de leur détention , le plus tôt que faire 
fe pourra , au gouverneur ou commandant 
de la plus prochaine place de guerre de la 
domination d’où ils auront deferté , afin 
qu’on envoyé les chercher. 

II. Le gouverneur ou commandant d’une 
place qui aura été averti de la détention de 
quelque deferteur , l’enverra aulTîtôt cher- 
cher , 8c fera payer les frais de la prifon 8c 
la fimplc fîibfiftance du prifonnier , à raifon 
de deux livres de pain par jour pour chaque 
cavalier } dragon ou fantaffin , au prix cou- 
rant de la place où le deferteur fera retenu. 

III. Les deferteurs feront rendus dans le 
même état qu’ils auront été arrêtés , c’efl- 
à-dire , avec leurs chevaux , équipages , ha- 
bits 8c armes , 8c le fourrage qui aura été 
fourni à leurs chevaux fera payé de gré à 
gré , fuivant le prix courant des lieux. 

IV. Les officiers de part 8c d’autre ne 
pourront pourfuivre ni enlever lefdits de- 
ferteurs hors des terres de l’obéi fiance de 
leur fou ver a in •, pourront cependant requé- 
rir en ce cas les officiers 8c habitans des ter- 
res de la domination du Roi ou de fon altefij 
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électorale palatine , où lefdits delérteurs lè 
trouveront , de les arrêter 8c conduire dans 
la place la plus prochaine de la domination 
iùr laquelle ils auront été arrêtés. 

V. Après la ratification Sc publication de 
la préfente convention , il fera fait très-ex- 
prefiTe défenlè aux habitans du plat-pays, 
dans fetendue des gouvernemens qui font 
fur les frontières des deux dominations , & 
à tous autres , d’acheter les chevaux , armes , 
équipages , habits , & généralement quelque 
choie que ce puilfe être delHits delérteurs , 
8c même de leur donner aucun azyle ou fe- 
cours , ni de les receler ou faciliter leur éva- 
fion , à peine contre les contrevenans , de 
trente livres , monnoie de France , d’amende 
pour un delèrteur à pied , & de foixante li- 
vres pour un cavalier ou dragon qui delèr- 
tera à cheval. 

VI. Pour engager les habitans 8c fùjets 
de part 8c d’autre , d’arrêter les delerteurs 
8c les conduire dans la place la plus pro- 
chaine de la domination fur laquelle ils au- 
ront été arrêtés , on eft convenu qu’il lera 
donné trente livres de récompenlè à celui ou 
ceux qui auront arrêté 8c conduit dans la- 
dite place un delèrteur à pied , 8c foixante 
livres pour un delèrteur à cheval , lelquelîes 
fommes leur lèront payées fur ie champ par 
le gouverneur ou commandant de ladite pla- 
ce , lequel en lèra rembourlé par l’officier 
qui viendra chercher le delèrteur. / ' 

Vil. Il eft en outre convenu <jue les cri: 
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ltiinels qui auront commis quelques crimes 
dans l’une des deux dominations , 8c qui 
chercheront à fè réfugier dans l’autre , fe- 
ront arrêtés 8c rendus à la première réqui- 
fîtion , moyennant la reftitution des frais 
qu’ils auront caufés pendant le tems de leur 
détention , fuppofe qu’ils aient été mis en 
prifon. 

VIII. La préfènte convention durera dix 
années , à commencer de cejourd’hui , 8c 
fera publiée 8c obfervéc immédiatement 
après l’échange des ratifications , dans toute 
l’Alface , les trois évêchés de Metz , Toul 8c 
Verdun, à Sarelouis , 8c autres lieux de la 
Sarre , 8c dans toute l’étendue des villes 8c 
bailliages de l’éle&orat palatin , 8c des du- 
chés de Bcrgues 8c de Juliers 8c leurs dé- 
pendances , jufqu’au Rhin , & à dix lieues 
au-delà de ce fleuve. 

E 11 foi de quoi nous avons fîgné la pré- 
fente convention de notre main , 8c fcellé 
du cachet de nos armes. A Verfailles , le 
vingt-fîx Avril mil fèpt cent cinquante-fèpt. 
Signe , R. de Voyer de Paulmy , & le 
Baron de Grevenbroch. 

Le Roi ayant vu 8c lu la convention ci- 
deffus réglée 8c arrêtée entre le fieur mar- 
quis de Paulmy , miniftre 8c fècrétaire d’é- 
tat 8c des commandemens de Sa Majeftéau 
département de la guerre , au nom 8c de la 
part de Sadite Majefté > 8c le fieur baron de 
Grevenbroch conleiller d’état , miniftre plé- 
nipotentiaire de M. l’EIedeur palatin , ayant 

Lv 


Digitized by Google 



24 *- Code Militaire ? 

ordre 8c pouvoir de ce prince pour la refti- 
tution réciproque des defertcurs & crimi- 
nels qui pa (feront d’une domination dans 
Pauvre : 8c Sa Majefté ayant ledit traité pour 
agréable , Sa Majefté l’a approuvé , ratifié 
8c confirmé -, approuve , ratifie 8c confirme : 
promet en foi 8c parole de Roi , de le gar- 
der 8c faire garder, entretenir 8c obferver 
en tous Ce s points 8c articles , fans y con- 
trevenir , ni permettre qu’il y foit contre- 
venu en aucune maniéré de fa part ; à con- 
dition qu’il (èra pareillement gardé , entre- 
tenu & obfèrvé de la part de M l’Eleéteur 
Palatin. En foi de quoi Sa Majefté a figné la 
préfente de (a main , y a fait appofer le fcel 
de fon .fecret , & l’a fait contre - figner par 
moi fon confeillef fecrétaire d’état 8c defes 
commandemens 8c finances Fait à Verfail- 
les , le vingt-quatre Mai mil fept cent cin- 
quante- fept. Signe , LOUIS.Êr plus bas , 
R. DE VOYER DE PauLMY. 

Nous, Charles-Théodore, par la grâce 
de Dieu , comte palatin du rhin, archi-tré- 
forier 8c éleéfeur du fàint Empire , duc de 
Bavière , Juliers, Cleves 8c Bergues ; prince 
de Meurs, marquis de Berg -op -zoom , 
c<" mtede Veldenz, Spanheim, delaMarck 
8c Ravensberg , feigncur de Ravenftein , 8cc> 
Ayant lû 8c examiné la convention faite en- 
tre M. Antoine-René de Voyerd’Argenfon, 
marquis de Paulm.y , miniftre , fecrétaire 
d’état & des cairman emens du Roi- très- 
chrétien au département de la guerre , grand: 
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croix chancelier de l’ordre royal & militaire 
de Saint Louis , de la pan de Sa Majefté 
très-chrétienne : 

Et entre le heur Jean-Guillaume , Baron 
de Grevenbroch , notre confeiller d’état ôc 
miniftre plénipotentiaire à la cour de France 
de notre part , munis l’un ôc l’autre des pleins 
pouvoirs néceflàires pour traiter de la refti- 
tution réciproque des deferteurs : nous 
avons approuvé ôc ratifié , comme par les 
préfentes nous approuvons ôc ratifions la- 
dite convention , dont la teneur s’enfuit. 

Fiat infertio. 

Promettant de tenir pour bon ôc valable ; 
Ôc faire exécuter pon&uellement tout ce 
qui a été ftipulé en notre nom. En foi de 
quoi nous avons figné les préfentes de notre 
main , ôc y avons fait appofer le fceau de 
notre chancellerie fecrette. Fait à Manheim , 
le onze Mai mil fept cinquante-fept. Signe , 
CHARLES-THEODORE, électeur. 


CONVENTION 

Entre le Roi Très-Chrétien & Son AiteJJe Sè — 
rénijfime le Duc de Wirtemberg , pour La ref 
titution réciproque des Deferteurs & Crimi- 
nels. 

Du 17 Mars 1759. 

Ous Charles-Louis-Augufte Foucquet , 
duc de Belle-Iiie, pair ôc maréchal de Fran- 
ce , miniilre ôc fecrétaire d’état ayant le dé- 
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parlement de la guerre , prince du làint Em-* 
pire , chevalier des ordres du Roi 8c de la 
toifon d’or , gouverneur des ville 8c cita- 
delle de Merz , des pays meffin 8c verdu- 
nois, lieutenant général des duchés de Lor- 
raine 8c de Bar, ayant ordre 8c pouvoir de 
Sa Majefté : 

Et nous Ulric, baron deThun, miniftre 
plénipotentiaire de foh altelfe léréniffime le 
duc de Wirtemberg près de Sa Majefté , 
muni du pouvoir de ladite altelfe féréniffi- 
me , pour renouveler la convention con- 
cernant la reftitution réciproque des delèr- 
teurs 8c criminels, qui avoit été lignée à 
Compiegne le 23 Juillet 17^2 , 8c eft expi- 
rée à pareil jour de l’année 1757 3 fommes 
convenus de ce qui fuit : 

Article Premier. 

Tous brigands, malfai&eurs , voleurs, 
incendiaires , meurtriers , aifaffins , vaga- 
bonds , comme aufli tous cavaliers , fantaf- 
fins , dragons 8c huflards , ou tous autres 
prenant folde de Sa Majefté très-chrétien- 
ne , ou de Ton altelîè léréniffime monlèi- 
gneur le duc de Wirtemberg , qui delèrte- 
ront des frontières de France dans la prin- 
cipauté de Montbéliard , ou de la princi- 
pauté de Montbéliard dans le comté de 
Bourgogne 8c dans la province d’Allàce , 
feront arrêtés , tant d’une part que de l’au- 
tre , à la première réclamation qui en fera 
faite , 8c conduits fur la frontière la plus à 
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portée , pour y être remis de bonne foi en- 
tre ies mains de qui il appartiendra , au lieu 
le plus proche 8c qui fera fequis. 

IL Sur l’avertiflement donné au gouver- 
neur ou commandant d’une place , de la dé- 
tention de quelques malfaiteurs ou débi- 
teurs , il les fera chercher au plus tôt , 8c 
enverra en meme tems de l’argent pour la 
fubfiftance des criminels ou deferteurs , du 
jour de la détention jufqu’à celui de la re- 
mib , fur le pied de deux livres de pain par 
jour, au prix courant dans le lieu , & un fol 
pour les frais de géole : de plus , on rem- 
bourbra les frais de la conduite , fuivant 
qu’il en fera compté de gré à gré , s’il y a 
plus de quatre lieues de l’endroit de la dé- 
tention à celui de la remib. 

III. Les criminels ou deferteurs bront 
rendus avec leurs chevaux , armes , habits , 
équipages 8c autres, effets , auquel cas les 
fourrages que les chevaux auront confom- 
més depuis le jour de la détention , bront 
rembourfés de grc à gré. 

IV. Il fera défendu réciproquement aux 
officiers de part 8c d’autre , de pourfuivre 
8c enlever de leur propre autorité » les mal- 
faiteurs ou deferteurs , hors des terres de 
l’obéiflànce de leur maître ; 8c ils bront te- 
nus au contraire de requérir les officiers ou 
chefs des lieux de la domination étrangère 
où ils en trouveront , de les faire arrêter , 
pour enfuite être remis ainfi qu’il eft dit ci- 
defliis : mais s’il arrivoit que des officiers 


Digitized by Google 



146 Code Militaire > 

ou autres euffent ofe enlever de leur chef 
ces criminels ou dcferteurs , fur le territoire 
de la domination étrangère , ils feront punis 
fevérement & fuivant l’importance du cas. 

V. Sa Majefté & Ton alteffe féréniflime fe 
donneront toute affi fiance de la part de leurs 
officiers , tant militaires que de juftice , pour 
découvrir de bonne foi Sc faire arrêter fans 
retardement les malfaiteurs ou defèrteurs , 
dont il fera donné avis dans les vingt-quatre 
heures , ou le plus tôt que faire fe pourra , 
au gouverneur ou commandant de la place 
de guerre la plus prochaine de la domina- 
tion d’où ils fe feront iàuvés , ou de laquelle 
ils auront deferté. 

VI. Pour afïurer d’autant plus l’effet du 
préfènt traité , rigoureufès défenfès feront 
faites aux habitans des pays dénommés & 
refpeétifs , d’acheter les chevaux , armes , 
habits, ou autres effets des criminels ou de- 
fèrteurs y de leur donner aucun azyle , de les 
receler ou de faciliter leur évafion ou defèr- 
tion , fous peine d’amende arbitraire i fans 
néanmoins que l’une ou l’autre partie foie 
refponfable de l’événement , au cas que les 
criminels ou defèrteurs paflent dans le pays 
fans qu’on le fâche ou qu’on ait été averti. 

VII. Pour engager les habitans & fujets 
de part & d’autre , même les militaires, à 
arrêter les criminels ou defèrteurs , & les 
conduire dans la place la plus prochaine du 
territoire où : îs auront été arretés , on efl 
convenu de donner pour récompenfè , à 
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Ceux qui arrêteront un criminel ou defer- 
teur à pied, quatre écus (argent d’empire ) 
Sc le double pour un cavalier , dragon ou 
liufïàrd qui aura Ion cheval ; en forte que 
le particulier qui aura fait prendre le crimi- 
nel ou deferteur , recevra fur le champ la 
récompenfe ci-deffus énoncée , du gouver- 
neur ou commandant de la place où le cri- 
minel ou deferteur aura été conduit , la- 
quelle fomme fera rembourfée par Tofficiet 
qui ira recevoir ledit criminel ou deferteur. 

VIII. Le préfènt traité étant fait unique- 
ment pour empêcher les defordres 8c arrêter 
le cours des crimes par la punition des cri- 
minels , ne portera aucun préjudice , ni ne 
pourra tirer à conféquence par rapport aux 
droits 8c prétentions que peuvent avoir les 
pui (Tances contrariantes , lefdits droits 8c 
prétentions devant refier dans le même état 
que ci-devant. 

IX. Le préfènt traité , qui ne fortira fon 
effet que du jour qu’il fera dùement ratifié 
& approuvé , tant par Sa Mnjeflé très-chré- 
tienne que par fon altefïè feréniffime mon- 
fèigneur le duc de 'Wirtemberg , durera pen- 
dant Tefpace de cinq années confccutives , 
fauf aux fouverains contraélans de le renou- 
veler , fi bon leur fcmble , après ce terme 
écoulé , & l’échange des ratifications s’en 
fera dans l’cfpace de fîx fèmaines. 

X. Pour donner plus de poids au préfènt 
traité, & en affiner d’autant mieux l’exécu- 
tion , il efl convenu qu’il fera lu , publié. 
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affiche 8c enregiftré de part 8 r d’autre , après 
l’échange des ratifications , dans les cours 
8c endroits où l’on a coutume de faire de 
pareilles publications <S c enregiftremens. 

En foi de quoi nous miniftres lôuffignés, 
en vertu de nos ordres rcfpc&ifs , avons aux 
n 6 ms de Sa Majefté très-chrétienne, 8c de 
Eon alteftè féréniffime monfeigneur le duc 
de 'Wirtemberg, figné le préfent traité , & 
Ecelîé du cachet de nos armes. Fait double 
à Verfàilles , le vingt-lept Mars mil (èpt cent 
cinquante-neuf. Signé, le Maréchal Duc 
*D£ BeLLE-ÏSLE, & LE BARON DE ThüN. 

Le Roi ayant vu Sc lu le traité ci-deftus 
îranfcrit , paflè entre le maréchal duc de 
Belle-Me , miniftre 8c fecrétaire d’état & 
des commandemens de Sa Majefté , ayant 
le département de la guerre, au nom 8c de 
la part de Sadite Majefté : 8c le fieur Ulric, 
baron de Thun , miniftre plénipotentiaire 
de monf. le duc de “Wirtemberg , ayant or- 
dre 8c pouvoir de ce prince , pour la refti- 
tution des deferteurs , criminels 8c vaga- 
bonds, qui paieront des frontières de France 
dans la principauté de Montbéliard , 8c réci- 
proquement de la principauté de Montbé- 
liard , dans l’Allace 8c le comté de Bourgo)- 
gne. Et Sa Majefté ayant ledit traité pour 
agréable, S. M. l’a approuvé, ratifié 8c confir- 
mé; approuve, ratifie 8c confirme-, promet en 
foi &■ parole de Roi , de le garder 8c fiûre 
garder , entretenir 8c obferver en tous fes 
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points & articles , fans y contrevenir ni per- 
mettre qu’il y foit contrevenu en aucune ma- 
niéré de la part -, à condition qu’il fera pa- 
reillement gardé , entretenu &c obfervé de 
la part du duc de "Wurtemberg. En témoin 
de quoi Sa Majefté a ligné la prélènte de là 
main , y a fait appolèr le fcel de fon lècret , 
& l’a fait contre-figner par moi fon concil- 
ier lècrétaire d’état 8c de les commande- 
mens 8c finances. Fait à Verfailles, le vingt- 
huit Mars mil lèpt cent cinquante-neuf. Sï- 
gné , LOUIS. Et plus bas , le Maréchal 
Duc ds Belle-Isle. 

Son altefie lerénilfime monfeigneur le 
duc de "Wirtemberg ayant vu 8c lu le traité 
ci - delïlis , palTé entre monfîeur Charles- 
Louis-Augufte Foucquet, duc de Belle-Ifle, 
pair & maréchal de France , miniftre 8c fe- 
xrétaire d’état au département de la guerre 
de Sa Majefté très - chrétienne , prince du 
Saint-Empire , chevalier des ordres de Sa 
Majefté 8c de la toifon d’or, gouverneur 
des ville & citadelle de Metz, des pays mefi 
fin 8c verdunois , lieutenant général des du- 
chés de Lorraine 8c de Bar ; au nom 8c de 
la part de Sadite Majefté : &: le fieur Ulric, 
baron de Thun , fon miniftre plénipoten- 
tiaire près de Sa Majefté , pour lareftitution 
des deferteurs, criminels 8c vagabonds , qui 
paftcront des provinces d’Alface 8c du comté 
de Bourgogne dant la principauté de Mont- 
béliard , 8c réciproquement de cette princi- 
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pauté de Montbéliard dans FAUace 8c le 
comté de Bourgogne. Et fon altefle féré- 
niffime ayant ledit traité pour agréable , fon 
altefle l’a approuvé , ratifié 8c confirmé ; , 
approuve , ratifie 8c confirme ; promet en 
foi 8c parole de prince , de le garder 8c faire 
garder t entretenir 8c obfèrver en tous fos 
points 8c articles , (ans y contrevenir , ni 
permettre qu’il y (bit contrevenu en aucune 
maniéré de fa part -, à condition qu’il fera 
pareillement gardé , entretenu 8c. obfervé de 
la part de Sa Majefté trés-chrétienne. En té- 
moin de quoi fon altelfe féréniflîme a figné 
la préfente de là main , 8c y a fait appofor le 
fcel de fon fecret. Fait à Stouttgard le qua- 
tre d Avril mil fopt cent cinquante-neuf 
Signé , CHARLES, duc DE WIRTEM- 
BERG. Et plus bas , le comte de Mont?, 

MARTIN. 

■*” ' i 

• - ■ — ■ — 

CONVENTION. 

Entre le Roi Tres-Chréûen & le Duc Jean - 
Théodore de Bavière , Cardinal , Evêque 
& Prince de Liege. Pour la rejlitution récï~ 
proque des Deferteurs. 

Du il Mai 17 * 9 . 

N Ous Charles-Louis- Augufte Foucquet, 
duc de Belle-Ifle , pair 8c maréchal de Fran- 
ce, miniftre 8c focrétaire d’état ayant le dé- 
partement de la guerre , prince du Saint- 
Empire , chevalier des ordres du Roi 8ç de 
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Ja toifon d’or , gouverneur des ville & ci- 
tadelle de Metz , des pays meffin de verdu- 
nois, lieutenant général des duchés de Lor- 
raine 8c de Bar , ayant ordre 8c pouvoir de 
Sa Majefté : 

Et nous Maximilien-Emanuel-François > 
baron d’Eyck , chevalier , grand comman- 
deur 8c grand-croix de l’ordre de i’éleéteur 
de Cologne , envoyé extraordinaire de l’é- 
leéteur de Bavière 8c de Ton alteflè ferénif- 
fime éminentiflîme le duc Jean-Theodore 
de Bavière , cardinal , évêque 8c prince de 
Liège, fonminiftre d’état 8c de conférence, 
& fon chambellan , ayant ordre 8c pouvoir 
de fadite altefie féréniflime éminentiffime , 
pour renouveler pendant un an la conven- 
tion concernant la reftitution réciproque des 
defertenrs, qui avoit été lignée le 30 Mai 
* 745 > , 8c expire à pareil jour de la préfèntç 
année , fommes convenus de ce qui Elit : 

Article Premier. 

Les cavaliers , dragons 8c fmtaffins qui 
defèrteront des troupes françoifes , ou de 
celles de l’évêque 8c prince de Liege , 8c qui 
paflèront des pays ou places d’une domina- 
tion, dans les pays ou places de l’autre, fe- 
ront refpectivemem arrêtés pour être ren- 
dus -, auquel effet il fera donné avis de leur 
détention, le plus tôt que faire fe pourra , 
au gouverneur ou commandant de la plus 
prochaine place de guerre de la domination 
d’où ils auront deferté , afin qu’on envoyc 
les chercher. 
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• IL Le gouverneur ou commandant d’une 
place , qui aura etc averti de la détention 
de quelque deferteur , l’enverra auffitôt cher- 
cher , 8c fera payer les frais de la prifbn , 8c 
la fimple fubfiftance du prifonnier , à raifon 
<le deux livres de pain par jour pour chaque 
cavalier, dragon ou fantaffin , au prix cou- 
rant de la place où le deferteur fera retenu. 

III. Les defèrteurs feront rendus dans le 
même état qu’ils auront été arrêtés } c’eft-à- 
dire , avec leurs chevaux , équipages , ha- 
bits 8c armes , 8c le fourrage qui aura été 
fourni à leurs chevaux , fera payé de gré à 
gré , fuivant le prix courant des lieux. 

IV. Les officiers , de part 8c d’autre , ne 
pourront pourfuivre ni enlever lefclits de- 
ferteurs hors des terres de l’obéiflfance de 
leur fouverain *, mais fè contenteront de re- 
quérir les officiers 8c habitans des terres de 
la domination du Roi, ou de l’évêque & 
prince de Liege , où lefclits defèrteurs fè 
trouveront , de les arrêter 8c conduire dans 
la place la plus prochaine de la domination 
fur laquelle ils auront été arrêtés. 

V. Après la publication de la préfente 
convention, il fera fait très-exprelfes défen- 
fes aux habitans du plat-pays.» dans l’éten- 
due des gouvernemens qui font fur les fron- 
tières des deux dominations , 8c à tous au- 
tres, d’acheter les chevaux, armes, équi- 
pages , habits , 8c généralement quelque 
choie que ce puilïè être defdits delerttfurs , 
8c même de leur donner aucun azyle ou fc- 
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cours, ni de les receler ou faciliter leur éva- 
sion •, à peine contre les contrevenans de 
trente livres , monnoie de France, d’amende 
pour un deferteur à pied , 8c de foixante 
livres pour un cavalier ou dragon qui défer- 
rera à cheval. 

VI. Pour engager les habitans 8c fli jets , 
de part 8c d’autre , d’arrêter les deferteurs 
Sc les conduire dans la place la plus pro- 
chaine de la domination fur laquelle ils au- 
ront été arrêtés , on eft convenu qu’il fera 
donné trente livres de récompenfe à celui 
ou ceux qui auront arrêté 8c conduit dans 
ladite place un deferteur à pied, 8c foixante 
livres pour un deferteur à cheval 5 lefquelles 
fommes leur feront payées fur le champ , 
par le gouverneur ou commandant de ladite 
place , lequel en fera rembourfé par l’officier 
qui viendra chercher le deferteur. 

VII. Comme il arrive très-fouvent que 
çeux qui defertent , fc défont des habits 8c 
autres marques de l’uniforme de leur régi- 
ment , pour couvrir leur defertion 8c courir 
le pays comme vagabonds 8c fainéans } il eft 
convenu que tous ceux qui par leur langage 
8c leur taille , ou par les dépolirions de ceux 
qu’ils fréquentent , feront préfumés defer- 
tcurs , feront pareillement reftitués , à moins 
qu’ils ne fu fient prévenus de crimes capi- 
taux , auquel cas on les abandonnera à la 
juflice des lieux où ils auront été arrêtés. 

VIII. La préfente convention durera une 
année ? à commencer du 50 de ce mois \ 8c, 
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fera publiée & obfervée immédiatement 
après , tant en France que dans le pays de 
Liege. Fait 8c arreté double par noulclits 
{oufljgncs , à Verfailles le vingt-deux Mai 
mil fept cent cinquante-neuf. Signe , le Ma- 
réchal Duc de Belle-Isle. O le Baron 
d’Eyrc. 

Le Roi ayant vu & lu la convention d- 
'delfus tranferite , palfée entre le maréchal 
duc de Belle-Me, miniftre & fecrétaire d’é- 
tat 8c des commandemens de Sa Majefté , 
ayant le département de la guerre , au nom 
& de la part de Sa Majefté : & le /leur baron 
d’Eyck , envoyé extraordinaire de monf. le 
cardinal de Bavière , évêque Sc prince de 
Liege , ayant ordre 8c pouvoir dudit prin- 
ce , pour la reftitution réciproque des de- 
ferteurs qui palferont d’une domination 
dans l’autre. Et Sa Majefté ayant ledit traité 
pour agréable , Sa Majefté l’a approuvé, ra- 
tifié 8c confirmé ; approuve, ratifie & con- 
firme : promet en foi 8c parole de Roi , de 
le garder 8c faire garder , entretenir 8c ob- 
ferver dans tous les points 8c articles , fans 
y contrevenir , ni permettre qu’il y (oit con- 
trevenu en aucune maniéré de là part , à 
condition qu’il fera pareillement gardé, en- 
tretenu 8c obfervé de la part dudit évêque 
prince de Liege. En témoin de quoi Sa Ma- 
jefté a ligné la préfente de là main , y fait 
appofer le feeau de fon fecret , 8c l’a fait con- 
tre-figner par moi fon confeiller fecrétaire 
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d’état Sc de {es commandemens & finances. 
Fait à Verfailles le vingt-trois Mai mil lèpc 
cent cinquante-neuf. Signé, LOUIS. Etplus 
bas, le Maréchal Duc de Belle-Isle. 

Jean-Théodore , cardinal , par la grâce de 
Dieu , évêque Sc prince de Liege , Freyfîng 
Sc de Ratisbonne , duc des deux Bavieres , 
du haut Palatinat Sc. de Bouillon , comte Pa- 
latin du Rhin , prince du Saint-Empire ro- 
main , landgrave de Leuchtcnberg , marquis 
de Franchimont , comte de Looz, Horne, 
baron de Herftall, Scc. Nous , ayant agréa- 
ble la convention ci-defliis , avons icelle , 
tant pour nous que pour nos luccefieurs > 
accepté , approuvé , ratifié Sc confirmé ; Sc 
par ces préfentes lignées de notre main , ac- 
ceptons , approuvons , ratifions Sc confir- 
mons i Sc le tout promettons garder Sc ob- 
lèrver inviolablement , lans jamais aller nî 
venir au contraire, directement ou indirec- 
tement , ni permettre qu’il y loit contrevenu 
en quelque forte Sc maniéré que ce foit. En 
témoin de quoi nous avons fait mettre no- 
tre fcel fecret à ces prélèntes , le huitième 
jour du mois d’Août , l’an de grâce mil fcpt 
cent cinquante-neuf. Signé , JEAN-THEO-; 
DORE , cardinal de Bavière. 

Nota. Les conventions contenues dans ce 
titre , auroient pû ft rapporter au titre LXVU, 
fur les défenfes aux fujets du Roi de p aller 
au fervice des puilïances étrangères , mais 
comme il ne s'agit ici proprement pue des de ** 
fémurs , on a cru devoir les féparer , 
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TITRE L X I X. 

Concernant la Difcipline des Troupes dans 
les Camps. 

Nota. V ordonnance que le feu Roi rendit 
le i f Août 165)8 , pour le camp de Com - 
piegne, ayant Jcrvi de réglé pour ceux qui ont 
été formés depuis , on la rapporte ici en entier. 

ORDONNANCE DU ROI, 
Du Août 165)8. 

S A Majefté voulant que les troupes qu’Elle 
fait afl'embler près de fa ville de Compie- 
gne , y vivent en bonne difcipline Sc police, 
qu’elles n’y commettent aucun defordre , 8c 
n’y foient à aucune charge à lès peuples ; Sa 
Majefté après avoir pourvu à tout ce qui 
peut être néceflàire pour leur fubfiftance Sc 
leur campement , a jugé à propos de faire 
expédier la préfènte ordonnance , pour être 
lue Sc publiée à la tête defdites troupes , à 
mefure qu’elles arriveront où elles doivent 
camper , afin que ceux qui les compolènt 
foient informés de ce qu’ils auront à ob- 
server. 

Article Premier. 

Sa Majefté défend très - expreftement à 
tous cavaliers , dragons , foldats , valets Sc 
autres delciites troupes , de prendre quoique 
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ce Toit aux payfans & autres perlbnnes qui 
apporteront des vivres 8c denrées au camp , 
ni de les en empêcher en telle forte 8c ma- 
niéré que ce puiflè être , fur peine de la vie. 

II. Il leur eft pareillement défendu fur la 
même peine , de prendre quoi que ce foit 
dans les villages 8c maifons voiflnes du 
camp , ni dans quelque autre lieu que ce 
'puiflè être de prendre ni cueillir aucun 
fruit, herbages &c légumes dans les jardins 
ni dans les champs *, ni couper aucuns arbres 
fruitiers , autres arbres ni haies , & d’en- 
trer dans les vignes lous tel prétexte que ce 
puiflè être. 

III. Sa Majefté défend auffi trcs-expreflè- 
ment à tous officiers , gardes , gendarmes , 
chevaux-legers , moufquetaires , grenadiers, 
cavaliers, dragons 8c foldats, de chaflèr ni 
de pêcher dans les environs du camp ni ail- 
leurs , fur peine aux officiers d’interdi&ion 
de leurs charges ; aux gardes , gendarmes , 
chevaux-legers, moufquetaires 8c grena- 
diers , d’être mis en prifon , 8c aux cava- 
liers , dragons & foldats , des gaîeres. 

IV. Fait Sa Majefté très-expreffies défen- 
lès auxdits cavaliers , dragons 8c foldats , de 
paflèr les gardes de cavalerie 8c au-delà de 
la rivière d’Oilè , à peine à tous ceux qui le 
trouveront hors defdites gardes 8c au-delà 
de ladite riviere , làns même y faire aucun 
defordre , d’être arrêtés 8c punis comme de- 
lèrteurs , 8c d’être pendus s’il arrivoit qu’ils 
euffènt fait le moindre defordre. 

Tome lll. M 
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V. Enjoint Sa Majefté à tous prévôts Sè 
autres officiels de marévhaufïée, dont les ré- 
fidences font dans le voifinage du camp où 
feront lefdites troupes , meme à celui de far * 
mée , d’arrêter tous ceux qu’ils rencontre- 
ront hors defdi tes gardes 8c au-delà de ladite 
riviere. Ordonne auffi Sa Majeflé aux mai- 
res, échevins 8c habitans des villes 8c lieux 
qui font au long de ladite riviere & dans 
les environs du camp , d’arrêter tous ceux 
qui s’y préfenteront, 8c de les garder prifon- 
niers jufqu’à ce que le prévôt de l’armée , 
fur l’avis qu’ils lui en donneront , les aille 
prendre où ils feront gardes, pour les con- 
duire au cair p 8c les faire punir félon qu’ils 
l’auront mérité. 

VI. Défend Sa Majeflé à tous cavaliers, 
dragons 8c foldats , meme aux gardes de fon 
corps, aux gendarmes, chevaux - légers , 
moufqtietaires 8c grenadiers , de décou.her 
du camp , fur peine aux cavaliers , dragons 
8c foldats des galeres , 8c aux gardes , gen- 
darmes, chevaux-legers , moufquetaires 8c 
grenadiers , d’etre calfés 8c mis en prifôn 
jufqu’à nouvel ordre. Voulant Sa Majefté J 
qu’en préfènee d’un officier-major de cha- I 
que corps ou régiment , on y faffe l’appel j 
le foir 8c le matin , 8c que s’il fe trouve que 
quelqu’un ait découché , fon nom 8c celui 
de la compagnie dont il fera, foit donné aü 
major du régiment ou autre corps , qui lèra 
chargé d’en remettre un mémoire au major a 
de la brigade pour être par lui remis au m$* I 
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jor général de l’infanterie , ou au maréchal 
généraî-des-logis de la cavalerie, ou au ma- 
jor général, des dragons , pour en rendre 
compte au général : & s’il arrivoit qu’on eût 
arrêté aux environ* du camp quelque garde, 
gen<firme , chevau - leger , moufquetaire , 
grenadier, cavalier , dragon ou foldat, qui 
eût découché & dont le nom n’eût pas été 
donné, ainfi qu’il efl: marqué ci defl'us , le 
capitaine feroit interdip & payeroit le defor- 
dre qui auroit été tait par celui qui auroit 
été arrêté, & le commandant du régiment 
ou autre corps dont il feroit , feroit mis aux 
arrêts. 

VII. Les colonels ou commandans des 
corps ne pourront permettre à aucuns ca- 
valiers , dragons ou foldats de paflèrles gar- 
des du camp , à moins que les conges qu’ils 
donneront ne foient approuvés du général * 
qui les fera ligner quand il le jugera à pro- 
pos , ou par le major général de l’infante- 
rie, ou par le maréchal général des logis de 
la cavalerie , ou par le major général des 
dragons , qui auront foin d’y faire mettre 
le cachet des armes du général. 

VIII. Sa Majejftc veut qu’il foit défendu 
à tous cavaliers , dragons ou foldats & au- 
tres de tirer dans le camp ni dans les mar- 
ches &c mouvemens que les troupes pour- 
ront faire ,nide s’écarter de leur cotps , feir 
peine d’être marques de la fleur de-lys. 

IX. Qu’il leur foit défendu d’ 'avoir aucu- 
nes balles fur eux , ni même du menu plomb 

Mij 
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à gibier , fur peine de la vie. Ordonne pour 
.cette fin Sa Majeftc aux officiers de faire dé- 
charger en leurpréfenee en arrivant au camp, 
avec un tireboure toutes les armes de ceux 
de leurs régimens Ôc compagnies, & de leur 
prendre toutes leurs balles ôc autre plc&nb, 
jôc que s’il arrive enfuite que quelqu’un en 
ait, il foit puni fuivant la rigueur de la prc-^ 
fente , Sa Majefté entendant que quand im- 
partiront du camp pt>ur aller où ils fèr®nt 
envoyés, les officiers leur rendent les balles 
qu’ils leur auront ôtées. 

X. Veut auffi Sa Majefté qu’il doit fait dé- 
fenfès à tous les marchands qui fè trouve- 
ront au quartier du Roi , d’avoir dans leurs 
boutiques aucunes balles , ni d’en vendre à 
.qui que ce foit , fur peine de confifcation & 
de cent livres d’amende, ôc qu’il foit fait de 
pareilles défenfes aux marchands de la ville 
de Compicgne & des environs , de vendre 
,des balles ôc autre plomb aux cavaliers , dra- 
gons ou foldats , ni même aux valets des 
troupes , ni à ceux des perfonnes de la cour 
.ôc fuite de Sa Majeftc , fur les mêmes peines. 

XI. Défend Sa Majefté de rien prendre > 
aux paylans dans les maifons où les officiers 
feront logés, ni de rien ôter de leurs gran- 
ges j li ce n’cft de gré à gré ôc en les dédom- 
mageant de maniéré qu’ils foient contens.j 
£lle entend que quand lefdits officiers ne 
pourront mettre leurs chevaux à couvert 
fans incommoder les payfans ou leur faire 
préjudice, lefdits officiers faflènt camper 
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leurs chevaux j Elle entend auffi qu’ils ré- 
pondent de tous les defordres qui feront 
faits dans les maifons de leurs hôtes & dans 
leurs jardins , & leur enjoint de prendre 8c 
de faire bien prendre garde au feu dont ils 
feront aulîi obligés de répondre. 

XII. Sa Majefté trouve bon que tous les offi- 
ciers généraux majors foient logés , même 
les brigadiers 8c colonels , autant que faire fê 
pourra ; mais Elle entend qu’ils ne puiflèn.t 
changer les logemens qui leur feront mar- 
qués par le maréchal général des Iogis } ou par 
les fourriers de l’armée pour s’aller mettre 
en d’autres , fin - peine de défobéiflance ; à ■ 
l’égard des autres officiers des troupeÿ. Sa 
Majefté entend qu’ils campent réguliére- 
itient avec leurs régimens ou compagnies „• 
& que les majors des brigades foient auffi 
obligés de camper comme ils ont accou- 
tumé. 

XIII. Veut Sa Majefté qu’il foit défendu 
a tbus cavaliers , dragons , foldats , vivan- 
diers 8c autres tels qu’ils foient y de tenir 
aucunes tables de jeu , foit dans le quartier 
du Roi ou dans les autres endroits du camp , 
fur peine de la vie. 

XIV. Qu’il foit auffi défendu à tous cava v 
fiers , dragons ou foldats , vivandiers , va- 
lets & autres tels qu’ils foient , de mettre 
l’épée à la main dans le camp ni dans le 
quartier du Roi , les quartiers des généraux 
-& aux environs , fur peine d’être pendus 
après avoir eu le poing coupé. 
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XV. Qu’iî (oit aufli défendu de jurer le 
fàint nom de Dieu , fur peine à ceux qui fe- 
ront allez malheureux de tomber dans ce 
crime, d’avoir la langue percée. 

XVI. Qu’il f'oit aufïi fait défenfes de fouf- 
frir dans le camp ni ailleurs dans l’enceinte 
des gardes > aucunes femm^ ni filles publi- 
ques &■ de mauvaife vie , voulant Sa Ma- 
jefté que toutes celles qui y feront recon* 
nues pour telles, foient arrêtées, punies du 
fouet 8c de la fleur- de-lys , & enfuite con- 
duites prifonnieres dans les plus prochaines 
villes du camp , pour y refter jufqu’à ce que 
les troupes en foient toutes parties : à quoi 
Sa Majeflé enjoint à tous colonels , meftres- 
de-camp ou commandans des régimens , de 
tenir la main , 8c de faire remettre entre les 
mains du prévôt de l’année toutes lefliites 
femmes 8c filles qui fè trouveront dans lef* 
dits régimens. 

XVII. Veut encore Sa Majeflé qu’il foit 
fait défenfes fur peine de punition corpo- 
relle à tous cavaliers , dragons 8c foldats , 
d’aller dans la ville de Compiegne , fans un 
congé par écrit figné de fon capitaine , qui 
foit approuvé du colonel ou commandant 
du régiment , marqué du cachet de fès ar- 
mes; les capitaines, colonels & comman- 
dans demeurans refponfbles des defordres 
qui pourront être commis par ceux auxquels 
ils auront donné ces congés. 

XVIII. Il fera en outre défendu , furpei- r 
ne de la vie , à tous cavaliers 3 dragons & 
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foldats , de fe tr avertit ni porter d’autres ha- 
bits que les habits uniformes des régimens 
dont ils feront , même de retourner leurs 
jurte au -corps , fous quelque prétexte que 
ce puiffe être. Et il leur forâ encore frit dé- 
fenfos de prêter leurs habits uniformes aux 
cavaliers, dragons 6c foldats des autres ré- 
gimens , fur peine des galeres. 

Mande ordonne Sa Majcrté au fîciir 
duc de Boüiflers , maréchal de France , qui 
commandera lefdites troupes fous l’autorité 
de monfoigneur le duc de Bourgone , aux 
autres officiers généraux qui forviront fous 
lui audit commandement , au heur Phely- 
peaux , intendant en la généralité de Paris, 
6c à tous ceux qui ont ordre de s’employer 
à la police Sc difeipline defdites troupes, 
dç tenir la main à l’obforvation de la pré- 
fonte. Ordonne auffi Sa Majelté aux tom- 
millaires des guerres qui fondront près def 
dites troupes , de la lire à la tête de chaque 
corps , à ce qu’aucun n’en prétende caufo 
d’ignorance. Fait à Verfailles , le vingt-cin- 
quieme Août mil fîx cent quatre-vingt dix- 
huit. Signe' y LOUIS. Et plus bas , Le Tel- 

LlER. 

Nota. Le Roi ayant fait afjemhler aux en- 
virons de Riche mont fur la Mo f elle en 1 7 3 z , 
un camp de cavalerie , de dragons , &• d infan- 
terie , Sa Majefe donna à M. le comte de Belle- 
IJle , qu elle avoit choijï pour le commander , 
tinjlruction fuyante. 

M iiij 
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INSTRUCTION 

Pour le Camp de la Moselle. 

L E Roi ayant donné Tes ordres pour faire aP 
fembier le premier Septembre prochain aux en- 
virons de Richemont fur la Mofelle plulieurs ré- 
gimens de cavalerie , dragons & infanterie ; & 
les y faire camper pendant les trente jours dudit 
mois ; Sa Majefte a jugé à propos d’en donner 
le commandement au fieur comte de Beüe-Iile , 
l’un de fès lieutenans généraux en fes armées , 
commandant dans les trois évêchés & fur les 
frontières du Luxembourg , de Lorraine & de 
la Sarre , & de l’informer par la préfente inftruc- 
tion de ce qu’elle defire de lui par rapport audit 
campement. 

Il a vu par les états qui lui ont été envoyés 
quels font Iefdits régimçns , de quel nombre 
d’efc&drons & de bataillons ils font compofés , 
& le tems auquel ils doivent arriver fous fes or- 
dres. 

Le fourrage fera fourni aux cavaliers & dra-r 
gons par l’entrepreneur fur le pied des revues 
des commiffaires des guerres & tuivant les or- 
donnances du iieur de Creil , intendant du dé- 
partement. 

11 fera pareillement fourni pour Ies*équipages 
des officiers généraux , brigadiers , maréçha!- 
des- logis de la cavalerie , & major général de 
l’infanterie , fuivant l’état arrêté par Sa Majefté. 

Sa Majefté a ordonné par le même état des 
fourrages pour les officiers de cavalerie & de 
dragons fur le pied de la moitié à peu près de 
ce qu’ils doivent avoir en tems de guerre ; ainfi 
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qu’il a été pratiqué en 1750 , ce qui doit fuffire 
pour le peu de chevaux qu’ils ont actuellement. 

Sa Majellé a pareillement donné les ordres , 
pour faire fournir à chaque cavalier , dragon 
fantaflin , une ration de pain par jour du poids 
de vingt-quatre onces , iuivant l’ordonnance ci- 
jointe , & une botte de paille chacun à leurarri* 
vée au camp , du poids de dix livres , pour fe 
coucher , laquelle paille fera renouvellée le 
quinze dudit mois de Septembre. 

Les états ci-joints expliquent la quantité de 
bois qui fera fournie par jour pour les cavaliers , 
dragons & loldats de chaque efeadron ou ba- 
taillon , & pour les officiers qui y font attachés, 
aitili que le nombre des fourch.es , perches & 
piquets qui feront délivrés à chaque bataillon 3 c 
efeadron. 

Le camp étant à portée de Thionville & de 
Metz , les malades feront tranfportés fur des ba- 
teaux aux hôpitaux qui y font établis. Le fieur 
de Creil aura foin de ces transports , & fera 
aflembler dans quelques maifons ou granges vob 
fines du camp le nombre de demi fournitures 
qui feront néceflaires pour un entrepôt , jufqu’à 
ce que les malades puiflent être transférés. 

Afinque l’office divin foit exa&ement célébré 
dans le camp , & que les facremens puHTent y 
être adminiftrés ; Sa Majerté a donné fes ordres 
audit fieur de Creil pour y faire trouver un 
nombre convenable de peres Récollets ou au- 
tres Religieux , & d’y faire tranfporter l’une 
des deux chapelles de f Artillerie. • 

Il fera auffi établi un commis pour recevoir 
& diftribuer les lettres , & deux portillons pour 
porter chaque jour les lettres du camp à Thion- 
ville ou à Metz , & en rapporter le paquet qui 
fera arrivé pour le camp. 

L'ordonnance du premier Juillet 1717 ,.con- 
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cernant les crimes & délits militaires dont quel» 
ques exemplaires font ci-joints , fera publiée à 
la tête du corps à mefure qu’ils arriveront au 
camp, & ledit lieur comte de Belle-lfle tiendra 
exactement la main à ce que ceux qui y contre- 
viendront l'oient punis luivant 1 exigence des cas. 

«Le prévôt de la maréchauflée de Metz » ou fou 
lieutenant, fe rendra au camp avec un exempt & 
les deux brigades de la rélidence de Metz, & 
un exécuteur pour s employer à tout ce qui lui 
fera prelcrit par ledit lieur comte de Belle Ifle. 
Il aura fur- tout grande attention à empêcher le 
commerce de faux <el , faux tabac , & de mar- 
chandifesde contrebande; & afin d’en ôter tout 
prétexte aux troupes du camp , Sa Matefté a 
donné fes ordres àfes fermiers généraux de leur 
faire diftribuer du fel , à raifon d’un quart demi- 
not pour quarante deux hommes par mois, & 
d’établir dans le camp une cantine de tabac pour 
leur en fournir à raifon d’une livre par mois pour 
chaque cavalier, dragon & foîdat, fur le pied 
de douze fols- la livre. 

Il obligera tous les officiers , fans en excepter 
les colonels & mett es de camp, à camper à la 
queue de leurs régimens ; &. comme Sa Majefté 
entend qu’.ls ! e rendent au camp avec leurs 
troupes , le fleur comte de Belle-lfle fera met- 
tre en prifon ou aux arrêts ceux qui ne feront 
arrivés quaprès , & les y fera relier autant de 
jours qu’ils auront été abfens depuis celui de l'ar- 
rivée de leur troupe. 

Si un officier venoir à s*ab Tenter du camp fans 
congé , il le fera mettre en prifon , & en don- 
nera avis à Sa Ma^efté pour ordonner telle autre 
-punition qo’Elle jugera à propos. 

I! empêchera aufïi que le .'dits officiers ne diaf- 
fent dans les terres des feigneurs , dans les ga- 
rennes , dans les vignes & dans les autres lieux 
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qu’il jugera a propos tie faire conferver ; 6c fil 
après les défenfes qu’il aura foin de leur en faire , 
il leur arrivait d’y contrevenir , il les fera met- 
tre pareillement en prifon ou aux arrêts pour le 
tems qu il jugeia néceifaiie , & fera retenir fur 
leurs appointemens ce à quoi fera eftimé le 
dommage qu’ils auront fait , pour être ladite re- 
tenue remifè aux propriétaires » fur les procès* 
verbaux qu’ils en auront fait drefler par les ub- 
délégués, ou par les juges ordinaires des lieux. 

II expliquera aux officiers généraux , à ceux 
de l’état major du camp , & aux brigadiers em- 
ployés fous les ordres, que Sa Majefté entend 
qu’ils ne foient point à charge aux propriétaires 
des maifons qu’ils pourront occuper ; qu’ils em- 
pêchent leurs valets d'y prendre aucuns légu- 
mes , denrées 6c autres chofes , fi ce n’eft en 
payant , de gré à gré , & de ne rien couper ni 
dégrader dans les jardins 6c enclos defdites mai- 
fons. 

Les brigadiers ne pourront fe loger dans des 
mai r ons qu’autant qu’il s’en trouvera joignant le 
terrein occupé nar leur brigade , l’intention de 
Sa Majefté étant qu’au défaut defdites maifons 
joignant ledit terrein , ils foient tenus de camper 
à la queue de leur brigade , ainii que les co'onels 
6c meftres-de camp , qui , fous quelque prétex- 
te que ce foit , ne pourront le difpenfer de 
camper. 

Une longue paix caufant néceffairement du 
relâchement dans la difci pline 6c les exercices 
militaires , Sa Maiefté envifage les camps com- 
me le moyen le plus sûr d’accoutumer festrou- 
pes à tout ce qu’elles feroient tenues de prati- 
quer en tems de guerre ; Elle défire que ledit 
fleur c .mite de Belle- Ifle fidlerr faire à celles qui 
feront fous fes ordres , trois foi ; la fe marne , un 
exercice général ? indépendamment des exercé 
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ces particuliers qui fe feront le plus fouvent qu'iî 
fera polfible dans chaque régiment , pour ren- 
dre familiers aux cavaliers , dragons & foldats 
le maniement des armes , les évolutions & les 
différentes maniérés de marcher & de fe former. 

Comme les différentes méthodes qui fe font 
introduites dans les régimens fur l’exercice , 
pourroient caufer des inconvéniens dans une ar- 
mée où l’on ne peut tropobferver l’uniformité, 
Sa Majefté defireroit qu’on pût parvenir à éta- 
blir une réglé ftable & uniforme , tant pour la 
cavalerie & les dragons , que pour l’infanterie. 
Le comte de Belle-Ifle trouvera ci- joint deux 
projets propofés pour ces deux corps , il exami- 
nera ce qui eft utile & pratiquable ; & après 
avoir fait exécuter par les troupes les articles 
qu’il aura approuvés , il ad re fier a au fecrétaire 
d’état de la guerre un mémoire d’obfervations 
qui puiffe conduire à l’objet que Sa Majefté fe 
propofe. 

Les diftances , l’alignement, & la diftribu- 
tion des tentes feront entièrement conformes à 
ce qui fe pratique à l’armée , les gardes du camp 
& le piquet feront pareillement montés comme 
' fr on étoit en préfence de l’ennemi a & les offi- 
ciers généraux , brigadiers & colonels y feront 
alternativement de jour , fuivant l’ufage obfervé 
dans la guerre. 

Quelque attention que Sa Majefté ait eue 
dans les derniers camps , de réprimer le luxe & 
la dépenfe fuperflue des tables , Elle a vu avec 
peine que fes intentions n’ont pas été à beaucoup 
près remplies ; Elle a déjà mandé audit fieut 
comte de Belle-Ifle , qu’il doit fe réduire pen- 
dant la durée du camp qu’il ta commander , à 
une table de vingt couverts : Elle lui recomman- 
de qu’elle foit fervie comme il convient à des 
gens de guerre, dout le métier eft incompatible 
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avec le luxe , la profufion & ladéiicateiTe d’une 
Chere, trop recherchée. Comme l’exemple que 
donnera ledit fieur comte de Belle- Ifie fervira 
de réglé à tous les officiers qui feront fous fes 
ordres , Sa Majefté efpere qu’elle aura tout lieu 
d’être fatisfâite de la maniéré dontfes intentions 
feront exécutées fur cet article , auquel ledit fieur 
comte de Belle- Ifle ne peut avoir trop d'atten- 
tion. 

Sa Majefté fait adrefler au fieur de Creil le 
double des états énoncés dans la préfente inf- 
truétion ; le fieur comte de Belle-Ille aura foin 
de fe concerter avec lui fur les ordres qu’il con- 
viendra de donner en conformité. 

Il rendra au furplus à Sa Majefté un compte 
journalier de tout ce qui lui paroitra mériter at- 
tention pendant la durée du camp. 

Fak à Verfailles , le * Août 1732. 

Nota. En 1733 Sa Majejle' avait donné 
fes ordres pour former deux camps , L’un fur la 
Meufe , L autre dans Le comte de Bourgogne ; 
mais la guerre qui Jurvint en empêcha t exécu- 
tion ; cependant comme t ordonnance qui avait 
A été rendue à cette occafon le premier Juin 
1733, explique les intentions de Sa Majefté 
fur ce qui doit être fourni à fes troupes dans 
. les camps de paix , on a crû quil ne feroitpas 
inutile de la rapporter ici , avec V état détaillé 
des fourrages , bois à brûler , perches & piquets 
qui dévoient être livrés aux officiers généraux , 
à £ état-major du camp , & aux troupes dont 
il devoit être compofc. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

"Pour régler le traitement des Troupes qui doi - 
vent camper fur la Meufe , & au Comte de 
Bourgogne près de Gray. 

Du premier Juin 1735 . 

S A Majeftc ayant pourvu à tout ce qui 
peut être nécellaire pour la fubfiftance 8c 
le campement de fes troupes qu’Elle fait af* 
fembler fur la Meufe 8c au comte de Bour- 
gogne , près de Gray , afin qu’elles n’y foient 
point à charge à fes fujets ÿ 8c voulant ex- 
pliquer (es intentions fur leur traitement 
pendant qu’elles y demeureront , Sa*Majefté 
a ordonné 8c ordonne ce qui fuit. 

PAIN. 

Il fera fourni une ration de pain de mu- 
nition , du poids de vingt-quatre onces , cuit 
8c raffis , entre bis 8c blanc , à chaque brf 4 
gadier, fous - brigadier , porre -étendard, 
gendarme , chevau -leger , carabinier , cava- 
lier , huflart , dragon , fergent , fbldat , 
trompette , fimbalier , hautbois 8c tambour , ' 
pour laquelle il fera retenu deux fols à cha- 
cun fur leur folde. 

FOURRAGES. 

Ordonne Sa Majeftc qu’à commencer du 
jour de l’arrivée de chacune defdites trou- 
pes a le fourrage lcurièra fourni j fçavoûr. 
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àux officiers généraux & majors , en confor- 
mité des états qui feront envoyés aux inten- 
dans ; 8c qu’il en foit auffi délivré aux offi- 
ciers préfens des régimens ou compagnies 
qui compoferont lefdits camps , fur le pied 
de fix rations par jour à chaque capitaine- 
lieutenant des compagnies de chevaux-le- 
gers de la gendarmerie", trois à chaque fous- 
lieutenant ; deux à chaque cornette , les 
grands officiers des compagnies des gendar- 
mes de ladite gendarmerie n’en devant point 
avoir ; une à chaque marcchal-des-logis , 
brigadier , fous-brigadier, porte-étendard > 
gendarme, chevau-Ieger , trompette , tim- 
balier , aumônier , chirurgien ; fix à l’aide- 
major ; quatre à chaque fous -aide - major ; 
trois à chaque meftie-de-camp de carabi- 
niers , de cavalerie, huüàrts ou dragons; 
deux à chaque lieutenant colonel ; quatre à 
chaque major ; deux à chaque aide-major ; 
trois àchaque capitaine; deux à chaque lieu- 
tenant , lieutenant en fécond ou cornette ; 
une à chaque maréchal des logis , brigadier s 
carabinier , cavalier , huflart & dragon ; deux 
à chaque capitaine réformé ; 8c une à chaque 
lieutenant réformé ; la ration compofée de 
dix-huit livres de foin , 8c des deux tiers 
du boideau d’avoine, mefurc de Paris: ob- 
servant qu’il ne doit être fait aucun décomp- 
te de fourrages , tant aux officiers généraux 
8c majors , qu’à ceux des troupes , ne de- 
vant leur en être donné que pour les che- 
vaux efkctifs qu’ils auront auxdits camps a 
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ticraux 8 c majors , en conformité des états 
qui feront expédiés à cet effet 8 c auxdites 
troupes neuf cordes 8 c un tiers pour dix 
jours à chaque bataillon , tant pour les offi- 
ciers , fergens 8 c foldats , que pour fourni- 
ture des corps -de -garde de la garde du 
camp , du piquet , 8 c. des autres polies ; 
deux cordes cinq Éxiemes à chaque efca- 
dron de gendarmerie ou de cavalerie , 8 c 
deux cordes deux tiers à chaque efradron 
de dragons , tant pour les officiers , briga- 
diers , gendarmes , chevaux-legers cara- 
biniers , cavaliers , huffarts 8 c dragons , que 
pour les fournitures des grand-gardes , de 
; la garde du camp ,, de l’étendard 8 c autres 
polies , le. tout pour dix jours. 

■ Nota. Les fourniture^ de fourrages , bois 
a brûler , perches & piquets , mentionnés dans 
les articles précédens , furent réglées en 1 73 1 > 
conformément à Ce’tat qui fuit . 


' ETAT DES FOURNITURES 
faites en 1732 , aux Camps de la Sam - 
ère , de la Mofelle & de la Saône. 

Fourrages aux Officiers 
Généraux 8 c de l’Etat-major. 

Au Lieutenant Général Comman- 
dant 30. Rations. 

A chaque Maréchal de Camp. . 20. 



*74 'Code Militaire , : ” 

A chaque Aide de Camp 4. Rations; 

A chaque Brigadier de Cavalerie , 

Dragons & Infanterie 8. 

A chaque Major de Brigade de Ca- 
valerie ou Infanterie 1» 

Au Major général d’infanterie. . . 4. 

Au Maréchal général des l.ogis de 
la Cavalerie , tant pour lui que 
pour fon Fourrier. ... . . . 8. 

A chaque CommiiTaire des Guer- 
res 4. 

Mare’ chausse’ e. 

Au Lieutenant <^u Prévôt. ... 4. Rations; 

A l’Exempt a. 

A chacun des dix-huit Archers ou 

Exécuteur. . . Ration* 

Poste du Camp. 

Pour quatre chevaux entretenus 
avec deux Portillons à la fuite du 
Camp 4. Ration* 

Bois a brusler. 


Au Lieutenant Général Commandant , cinq 
cordes pour dix jours. 


A chaque Maréchal ce Camp , deux cordes & 
demie. 


A chaque Brigadier , une corde & un tiers. 

Au Major Général d'infanterie > une corde u» 
tiers. 
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Au Commandant de la Cavalerie , une corde 
un tiers. 1 

Au Maréchal général des Logis de la Cavale- 
rie , une corde un tiers. 

A chaque Commiflaire des Guerres , une corde. 
Pour les Officiers & Archers de Maréchauffée, 
deux cordes cinq lixiemes. Le tout pour dix 
jours. 

Perches et Piquets. 

Il a été fourni pour chaque tente deux per- 
ches formant la fourche par un bout , de lîx 
pie*ls ôt demi de longueur , les cinq premiers 
pieds ayant lix à fept pouces de tour, & une 
autre perche fervant de traverfe , de neuf pieds 
de longueur fur lix à fept pouces de tour. 

Il a été fourni de plus fept piquets pour cha- 
que tente ; de dix à douze pouces de long cha- 
cun , fur deux à trois pouces détour. 

Cette fourniture a été faite à raifonde vingt- 
deux tentes par chaque efeadron de cent trente- 
cinq Maîtres , &c de vingt-lix tentes pour cha- 
que efeadron de fbixante Maîtres. 

Il a été en outre fourni à chaque compagnie 
un piquet de cinq pieds & demi de longueur , 
fur cinq à lix pouces de tour , pour les faifeeaux 
des armes. 

Et un pareil piquet pour chaque cheval d’Of- 
ficier , Cavalier ou Dragon. 

Lorfqu’on changeoit de camp » les troupes 
avoient ordre d’emporter avec elles leurs per- 
ches Sc piquets. 

SOLDE . 

Les troupes continueront à recevoir leur 
folde ordinaire , conformément à l’ordon- 
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îiance du i'f Mai 1751 , fur laquelle il fera 
retenu deux fols pour une ration de pain 
qui fera fournie à chaque brigadier , fous- 
brigadier ,.porte-c tendait, gendarme, che- 
vau-leger , carabinier , cavalier , huflart , 
dragon , fergent , foldat, trompette , tim- 
balier & tambour : moyennant lefquels 
payemens 8c fournitures , qui feront régu- 
lièrement faits auxdites troupes , Sa Ma- 
jefté entend qu’elles vivent fins être en au- 
cune façon à charge aux habitans des lieux 
voifins des camps où elles feront i leur dé- 
fendant très - exprelfément de rien exiger 
d’eux , fous quelque prétexte que ce puiife 
être, de toucher à leurs grains & jardina- 
ges , même aux grains, pois 8c fèves qui 
feront en pleine campagne , à peine aux of- 
ficiers d’en répondre , & aux foldats , cava- 
liers & dragons , des galeres # même de la 
■rie pour ceux qui fe trouveront avoir com- 
mis d’autres defordres plus confidérables , 
ou' avoir pris quoi que ce foit (ans payer. 
Mande 8c ordonne Sa Majefté aux fieurs duç 
-de Lévi & comte de Belle-Ifle ,-iieutenaDS 
généraux, commandans lefdits camps >& 
autres officiers - généraux qui feront em- 
ployés au commandement defdites troupes, 
aux fieurs de Creil & la Neuville intendans , 
8c à tous ceux qui ont ordre de s’employer 
à la police 8c difciplinè defdites troupes, 
de tenir la main à-l’exécution delà préfente. 
Fait’ à Verlâilles , le premier Juin mil fept 
•vent trente-trois. Signé , LOUIS. EcplushaJ , 
B a u Y N. 
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«t- 1 * — 

ORDONNANCE DU ROI, 

, - 'S- y 

Concernant la fourniture du fourrage aux 
Troupes qui compofent fes armées en Air 
lemagne. Du premier Mai 17^8. 

S A Majefté étant informée que les diffé- 
rens pays occupés par les troupes en Alle- 
magne, nefont pas également abondans en 
foin : Se délirant faire ufage des moyens 
qu’il peut y avoir de ménager cette den- 
rée, tant par rapport au foulagement des 
habitans de ce s pays , que pour en prolon- 
ger la durée pour la confommation de fes 
troupes, SaMajefté a ordonné éje ordonne 
çe qui fuit : 

* Article Premier. 

Lorfque la ration de cavalerie ne pourra 
pas être compofée de dix -huit livres de 
Loin, ou de quinze livres de foin Se de cinq 
livres de paille , elle le fera de douze livres 
de loin Se de dix livres de paille , ou de neuf 
livres de foin Se de quinze livres de paille, 
II. La ration d’infanterie , lorlqu’elle ne 
pourra pas aulïi être compofce de lèize li- 
vres de foin, ou de douze livres de foin Se 
de huit livres de paille ? le fera de dix livres 
de foin Se de dix livres de paille , ou de lèpt 
livres de foin Se de quinze livres de paille. 

La ration d’avoine continuera d’être four- 
nie à la cavalerie, fur le pied des deux tiers 
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du boifleau mefurc de Paris , 8 c celle d’in- 
fanterie , fur le pied du demi-boilfcau me- 
me mefure. 

IV. Dans tous les cas où l’avoine exiftant 
dans les magalïns , feroit infuffifante pour 
la confommation de la cavalerie Sc de l’in- 
fanterie , on en fera la diftribution de pré- 
férence à la cavalerie , & il y fera fuppléé „ 
par rapport à l’infanterie, avec du feigle, 
de l’orge' ou de l’efpeaute en paille , en pré* 
ferant toujours cette derniere efpece de 
grain aux deux autres. 

V. Un dcmi-boillèau d’efpeaute en paille , 
mefure de Paris , ou trois livres de feigle , 
poids de marc , ou cinq livres d’orge , mê- 
me poids , tiendront lieu à l’infanterie du 
demi-boilîeau d’avoine. 

VI. La fourniture du fourrage fera faite 
dans les places , quartiers , cantonnemens, 
& même dans les camps , furie pied de l’un 
des traitemens ci-deflus expliqués, en vertu 
de l’ordre par écrit qui en fera donné par 
l’intendant de l’armée ; &: cet ordre qui de- 
vra contenir le jour de Ion exécution, fera 
transcrit fur le regiftre des gardes-magafïns. 

VII. Le traitement en fourrage , foit par 
rapport à la compofition de la ration , foit 
par rapport au nombre de rations attribuées 
à chaque grade , pourra être changé fuivant 
que les lieux & les circonftances l’exigeront, 
en conféqticnce des ordres qui en fèronç 
donnés par le général 8 c par l’intendant j 
l’intention de Sa Majefté étan; d’ailleurs que 
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la fourniture du fourrage , de quelque ma- 
niéré qu’elle foit réglée, n’ait abfolument 
lieu que pour les prélèns effectifs. 

VIII. A quelque poids que {oit réduite 
la ration de foin , la diftribution du nombre 
qui en reviendra aux troupes , n’en fera pas 
moins faite en bottes de dix-huit livres * 
fauf aux troupes à en faire la répartition 
entre elles. 

Mande & ordonne Sa Majefté aux géné- 
raux de les armées , aux inlpecteurs géné- 
raux de fes troupes , aux intendans defdites 
armées, aux commiflàires des guerres, 
tous lès autres officiers qu’il appartiendra, 
de tenir la main à l’exécution de la préfetitc 
ordonnance. Fait à Vcrfailles, le premier 
Mai mil lept cent cinquante-huit. Signe ' , 
LOUIS. Et plus bas , le Maréchal Duc 
PE Belle-Isle. ' 

, ' 11 ' lj- 

TITRE L X X. 

t , 

Difcipline des Troupes. 

RÉGLEMENT DU ROI, 

V ourla fourni turc du Tabac aux Troupes danp 
les Provinces du Royaume. 

Du 3 o Juillet 1710. 

S A Majefté ayant chargé le fieur de Mon* 
tigny & fes alfocjés , entrepreneurs de ditfé- 
pentes manufactures de. tabac , d’étabiir un 

•v. 
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nombre fuffifant de cantines pour y fournir 
à fes troupes le tabac néceflàire pour leur 
confommation , elle a ordonné ce qui fuit : 

Article Premier. 

Le tabac fera fourni dans lefdites cantines 
-pour les fergens 8c foldats , 8c pour les bri- 
gadiers , cavaliers 8c dragons de fes trou- 
pes, tant françoifes qu’étrangeres , à raifon 
d’une livre par mois pour chacun : Fait Sa 
Majefté défenfes audit heur de Montigny, 
fes.aflociés 8c commis prépofés auxdites 
-cantines , d’en délivrer une plus grande 
quantité , 8c aux troupes de l’exiger ; En- 
joignant Sa Majcfté aux commandans 8c au- 
tres officiers de fes troupes , de tenir la main 
à l’exécution du préfent article , fans qu’ils 
puilfent , fous quelque prétexte que ce foit, 
prétendre avoir part perfonnellement à la- 
dite fourniture. Louis XV , Réglement du 30 
Juillet 17 ZO, article premier. 

II. Les commis tenant lefdites cantines, 
feront la diftribution du tabac aux régimens 
ou compagnies , à proportion du nombre 
d’hommes effe&ifs dont ils feront compo>- 
fés , (uivant les revûes des commilîàires or- 
dinaires des guerres ; lefquels pour cet ef- 
fet leur délivreront un extrait defdites re- 
vûes, ligné d’eux. Ibidem, 

III. Le tabac fera délivré les premiers jours 
de chaque quinzaine , fur le pied de douze 
fols la livre , poids de marc , à ceux qui 
feront chargés par les officiers des; régimens 

ou 
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ou compagnies , de le recevoir pour tout 
le corps , & d’en faire la diftribution en dé- 
tail aux foldats , cavaliers , dragons j vou- 
lant Sa Majefté que les prcpofés auxdites re- 
cettes 8c diftributions foient tenus de l’aller 
prendre dans la cantine de la ville où lefdits 
régimens ou compagnies feront en garni- 
fon ; 8c au cas que lefdits régimens 8c com- 
pagnies foient difperfés dans le plat-pays # 
qu’ils aillent le prendre à la cantine de la 
ville la plus prochaine des quartiers. Ibid. 

* IV. Les commandans ou officiers chargés 
du détail de chaque troupe , feront tenus de 
donner tous les mois , & toutes les fois que 
ladite troupe changera de garnifon ou de 
quartier , leurs certificats au bas des extraits 
de revue , de la quantité de tabac qui lui 
Ujra été fourni. Ibidem. 

Lorfqu’une troupe aura reçu des or- 
dres pour palfer d’une province dans une 
autre , elle prendra à la cantine du lieu de 
fa garnifon , du tabac pour tout le tems 
qu’elle devra marcher : 8c afin que les com- 
mis puiffent faire le décompte de la quan- 
tité de tabac qu’ils devront fournir à pro- 
portion du nombre de jours certifiés par les 
routes fur lefquelles ladite troupe devra 
marcher, il leur en fera fourni une copie, 
au bas de laquelle le commandant ou offi- 
cier chargé du détail , certifiera pareillement 
la quantité qui aura été délivrée pour le 
terris de la marche. Ibidem. 

VI. Veut Sa Majefté que les commis can- 
^Tome III . N 
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tiniers qui feront établis par ledit fieur de 

Montigny ôc fes alfociés , jouiflènt des 

exemptions ôc privilèges accordés par Tes 

ordonnances aux commis de fes fermes gé-* 

^nérales. 

Nota. Quoique le traité du Jieur de MontU 
gny ne fubjijle plus , & que la ferme du tabac 
'ait été depuis réunie à la compagnie des In - 
des , le préfent réglement lien doit pas moins, 
être exécuté. 


ORDONNANCE DU ROI; 

Portant réglement fur la difribution du Sel & 
du Tabac aux Troupes 3 dans les trois lieues 
de £ Artois 3 du Cambrefs & du Haynault 
François , limitrophes à la Picardie ? au 
Soijfonnois & à la Thiérache . 

Pu 14 Novembre 17 47, 

S A Majefté ayant prefcrit par fes déclara- 3 
rions des Avril 1745 , 13 Mars ôc 8 Sep- 
îembre 1746, ce qui doit être exécuté dans 
fes trois lieues de l’Artois , du Haynault Ôc 
du Cambrefs , limitrophes aux fermes des 
gabelles ôc du tabac , pour réprimer les abus 
qui pourroient s’y commettre à la faveur 
des privilèges dont jouilfent ces provinces : 
ôc délirant que l’exécution de ces réglemens 
ne foit troublée de quelque maniéré ôc fous 
quelque prétexte que ce puifl'e être , de la 
part des troupes étant en quartier d’hivej; 
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ou en garnifon dans l'étendue defdites trois 
lieues limitrophes , ni de celles y partant, 
‘marchant en corps ou féparément , qui font 
dans l’ufàge pernicieux de s’y charger de fel 
ou de tabac , pour en faire des verfemens 
■frauduleux au préjudice des fermes de Sa 
Majefté j Elle a jugé néceftaire d’expliquer 
fes intentions à cet égard , 8c en conféquen- 
,ce Elle a ordonné 8c ordonne ce qui fuit : 

Article Premier. 

Défend très - expreffément Sa Majefté à 
rtous chefs , officiers , garde-du- corps , gen- 
darmes , chevaux -légers 8c moufquetaires 
de fa garde , gendarmes ou chevaux-legers 
.des compagnies de fà gendarmerie , grena- 
-diers à cheval, cavaliers, dragons & foldats 
de fès troupes françoifes 8c étrangères , qui 
feront en garnifon ou en quartier dans l’é- 
tendue defdites trois lieues des provinces 
d’Artois , duHaynault 8c du Cambrefïs, li- 
mitrophes aux pays où les gabelles 8c la ven* 
te exclufive du tabac ont lieu , ou à ceux qui 
y paflèront en allant ou en venant , ou qui 
féjourneront , marchant en corps ou fepa- 
rément , de recevoir , prendre ou exiger des 
habitans defdites trois lieues limitrophes, 
8c même des revendeurs établis en icelles , 
aucuns fèls ou tabacs, foit volontairement 
8c en payant , foit par menace , par force 
ou autrement , de quelque maniéré que ce 
puiftè être , 8c pour quelque petite quantité 
que ce foit , fi ce n’eft dans les cas expliqués 

■K T • * 
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ci-après ; à peine d’être pourfuivis comme 
faux-fauniers 8c faux-tabatiers , fur la plainte 
qui en fera portée par lefdits habitans , re- 
vendeurs ou officiers municipaux des lieux, 
ou par l’adjudicataire des fermes ou fes com- 
mis , 8c fur la preuve qui en fera adminiftrée 
par témoins par-devant les jurififiétions qui 
connoiflènt du faux-feunage 8c de la fraude 
en tabac dans lefditcs trois lieues limitro- 
phes. Et afin qu’aucun ne puiffe prétendre 
caufe d’ignorance de l’étendue defditcs trois 
lieues limitrophes, l’état des paroilfesquila 
compofenr fera tranferit à la fuite de la pré» 
fente ordonnance , par ordre alphabétique , 
8c diftingué par province , 8c chaque reveiv- 
deur dans lefdites trois lieues fera tenu d’en 
çonferver un exemplaire, pour le préfenter 
à ceux qui voudroient exiger du fel ou du 
tabac contre les défenfes y portées. 

II. Sa Majefté déclare qu’Elle rendra refe 
ponfables en leur propre 8c privé nom les 
commandans 8c autres officiers , des contra- 
ventions à la préfente ordonnance , que 
pourront commettre les troupes étant fous 
leur commandement -, 8c. que fur les preu- 
ves qui feront adminiftrées au fecrétaire d’é» 
fat de la guerre , defdites contraventions , 
(bit qu’elles aient été commifes par conni- 
vence , tolérance , ou par inattention de la 
part defdits officiers , Elle ordonnera fur 
leurs appointemens , des retenues propor- 
tionnées aux dommages 8c intérêts qui au- 
ront pu en réfiilter au préjudice des fermes , 
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s’ils n’ont fur le champ fait arrêter ceux def- 
dits cavaliers , dragons & foldats qui au- 
roient contrevenu , Sc s’ils ne les ont fait 
conduire dans la prifon la plus prochaine, 
pour y être pourfuivis aux termes de l’arti- 
cle premier de la prcfente ordonnance. 

III. Les cavaliers , dragons Sc foldats tra- 
verfant lefclites .trois lieues féparément Sc 
avec des congés en formé , qui contrevien- 
dront à la prélente , feront pareillement ar- 
rêtés , foit par les maréchauflces ou les eth- 
ployés des fermes , foit par les revendeurs 
mêmes Sc les autres habitans des lieux , pour 
être pareillement conduits dans les prifons 
les plus voifines , Sc y être jugés fuivant la 
nature du délit, aux termes de l’article pre- 
mier. 

IV. Ordonne Sa Majefté que pour les 
troupes étant en corps , qui le trouveront 
en quartier ou en garnilon dans lefdites trois 
lieues limitrophes , ou qui auront lejour 
pendant lequel il arriveroit qu’elles man- 
quaient réellement de fêl ou de tabac , les 
officiers chargés du détail de chaque trou- 
pe , foient tenus de s’adrefler aux mayeurs, 
premiers échevins Sc aux fyndics dçs lieux , 
qui leur en feront délivrer par les reven- 
deurs ( en payant au prix des habitans ) les 
quantités néce flaires pour le tems de la ré- 
fidence ou des féjours , à raifon de vingt on- 
ces de fel par mois pour chaque cavalier , 
dragon ou foldit , Sc d’une demi-once de 
tabac par jour , ou d’une livre par mois -, 

Niij 


Digitized by Google 



2 .S(j Code Militaire, 

defquellcs quantités lcfdits officiers chargés 
du detail fourniront certificat vife defdits 
mayeurs , échevins ou fyndics , pour fèrvir 
aux revendeurs à juftifier des quantités qu’ils 
auront livrées aux troupes , 8c qui devront 
être remplacées pour fournir à la confom- 
mation réglée des habitans. Défend très- 
exprelTément Sa Majefté auxdits officiers 
- chargés du détail , d’en exiger , 8c aux 
mayeurs , échevins 8c fyndics , d’en faire 
délivrer au-delà de ce qu’en pourront réel- 
lement confommer les troupes pend nt le 
teins qu’elles pafferont dans lefdites trois 
lieues -, à peine d’en répondre en leur pro- 
pre &c privé nom , aux termes de l’article 
fécond de la préfente. 

Mande 8c ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c fes lieutenans généraux en fès 
provinces, gouverneurs particuliers de fès 
villes 8c places , intendans 8c commiftaires 
départis dans lefdites provinces , aux direc- 
teurs 8c infpeéteurs généraux de fès trou- 
pes , colonels , meftres-de-camp & autres 
officiers defdites troupes , 8c aux commif- 
faires des guerres ordonnés à leur conduite 
8c police , de tenir la main , chacun à fon 
égard , à l’exa&e obfervation 8c exécution 
de la préfente , laquelle Sa Majefté veut 
être lue, publiée & affichée par-tout où be- 
foin fera, à ce qu’aucun n’en prétende caufe 
d’ignorance 8c qu’aux copies d’icelle , dûe- 
ment collationnées, foi foit ajoutée comme 
à l’original. Fait à Fontainebleau , le qua-; 
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tbrze Novembre mil fept cent quarante-fèpt.' 
Signe , LOUIS. Et plus bas , M. P. de 
.VoYER dArGENSON. 


JE TA T des ParoiJJes fitaèes dans les trois 
lieues de la Provinces £ Artois , limitrophes 
à la Picardie , Pays de Gabelles & de 
y ente exclujive du tabac. 


A-Bou val. 

Achiet-le-grand. 

Achict-le-petit. 

Aix-en-lflàrt. 

Amblinzeuil. 

Amplien. 

Aubin. 

Aubremets. 
Avelhe-Ie-Comte. 
Avefne lès Bapaume. 
Aumont. 

Auval. 

Auxi-le-Château. 

Baillelval 

Bailleumont. 

Bans. 

Bargue.- 

Barling. 

Batinet. 

Baudricourt - for - 
Canche. 
Bavincourt. 
JBaulencourt, 


BayencourtJ 

Bazeque. 

Beaufort. 

Beaumez - lès - Canif* ' 
brefis. 

Beaurain. 

Beaurains. 

Beauravill.e. 

Beaurepaire. 

Beauvoir-fur-Authie. 

Beauvoir-lès-Cens. 

Belleville. 

Benicourt. 

Bertincourt, 

Bertrancourt. 

Beugnaftre. 

Beugnies. 

Biencourt. 

Biencourt. 

Bieuvilliers. 

Bieuvilliers-au-bois; 

Bigaucourt. 

Blavincourc. 

N iii| 


Digitized by Google 



2.S8 Code Militaire • 


Boffles.' 

Bouin. 

Bourech-lur-Canche. 

Bourjonval. 

Bourfy. 

Bouvières. 

Braines. 

Branfchimont. 

Brevilliers. 

Brimeux. 

Bucquoy. 

Buire-au-bois.' 

Campagne. 

Canettemont. 

Canteleu. 

Capelle. 

Cappy. 

Caveron. 

Caumont. 

Cauron. 

Cauron. 

Cericourt. 

Château. 

Chercamp. 

Chcriaines. 

Cocquizard. 

Comble. 

Comtes. 

Couchy. 

Couin. 

Coulemom. 

Courcelette. 

Coufturel. 


Crebancourt. 
DAMiN-fur- Canche; 
Delcauchy & Cenfe 
d’Ayette. 

Denier. 

Doigny. 

Dompierre. 

Dompmartin. 

Douchy. 

Douriers. 

Drucas. 

Ecquemicourt. 

Ermy. 

Efcouanne-lcs-Hautc*; 

cotte. 

Eflars. 

Eu. 

Famechon. 

Favereulle. 

Filieure. 

Fondeval. 

Fontaine. 

Forte!. 

Fremicourt. 

Frevenque. 

Froucquilliers. 

Frouen. 

G A T A M E T. 

Gaudiampré. 

Gaujancourt. 

Gemicourt. 

Gombermets. 

Gouy en Artois. J 
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Gouy-lès-Saint-An- 
* dré. 


Le Fedoy. 
L’Epinoy. 


Granicourt-lcs-pas. 

Greviüiers. 

Grigny. 

Grincourt. 
Haplincourt. 
Haravcne. 
Haumefîiil. 
Haurincourt. 
Hautecotte. 
Hauteville. 
Hautevilliers près 
Tollent. 
Hebuterne. 
Hemond. 
Hennecamp. 

Henu. 

Herginer. 

Heurtebile-lès-Pas. 

Houvignœuil. 

Houvin. 

Humberzain. 

Jennes , 8c Juregny- 
fur-Authie. 
Juregny. 

La Broyé. 
Lagnicoure. 

La Herliere. • 
Lambus. 

Lauvernal. 

Leauroix. 

Le Buquieres. 


Le Grand. 

Le Hamelle. 
L’Hôpital. 

Le Jarct. 

Le Plantys. 

Le Roffignol. 

Le Treûioy. 
Lesbeu. 

Lefchelle. 

Leftalon. 

Liancourt. 

Liaul. 

Ligny. 

Lignyfur-Canche. 
Loyer. 

Lucheux. 

Magnicoürt j 
fur-Canche. 
Mainferme. 
Maraudx-Saint-Du- 
renet. 

Maraux. 
Marconelle. 
Marcouve. 
Marefquiel. 
Martinpuich. 
Mauver. 

Menlanet. 

| Metz-en-Couttire» 

J Meuriet. 

I Mczerolies. 

K y 
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• I Requeauville. 

1 Riancourt-lès-Bapai# 


l}6 

Miraumont. 
Moncheaux. 

Monchy. 
Monchy-au-bois. 
Mondricourt. 
Monrond. 
Montorgucil. 
Morchy. 

Morval. 
Moyenneville. 
Neuncq. 
Neuville. 

Noueux. 
Noyel-Vioiî. 
Office. 

Oppy. 

Orville. 

Pas. 

Perie ou Projaftre. 
Plonich. 

Plovich. 

Plumoifcn. 
Pontchel. 

Prigny. 

Puifeux. 

Q u e s N o Y.’ 

Quify. 

Rapy ouRapechy. 
Ray. 

Rcaucourt. 
Rebienne - fur - Can- 
che. 

Rebreviere. 


me. 

Ricquebourg. 

Rocquigny. 

Roilfon. 

Rollepot. 

Rougefay. 

Ruttecourt. 

S a 1 l 1 Y-au-boiS* 
Saint-Amant. 
Saint-André. 
Saint-Aubin-lès-Ba^ 
paume. 
Saint-George. 
Saint-Jo (Te. 
Saint-Leu. 
Saint-Remy. 
Saint-Vaaft. 

Sainte- Aufterbettë^ 

Sainte-Marguerite, 

Sanly. 

Sarton. 

Sers. 

Sibeville. 

Sombrun. 

Souaftre. 

Soucamp. 

Sovich. 

Spars. 

Surfaint. . 

T ER AMESNIl» 

1 Tievre. 
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iT ollent. 
Tréfonraine. 
Trcfèau. 

Y ACQUEIU] 
Forrcl. 
Valentin. 
Valieres. 

Vaux. 

Vaux. 

Vellu. 


Dïfciplîne des Troupes. 

‘ Vicaille. 
Vieil-Hefdin. 
Villancourt. 

. Villemant. 

-lès- I Villers. 

Villers. 

Uraucourt. 

W a 1 1 n c ou r r. 
Wananet. 
Warlincourt. 
Warluhel. 


JP A RO IS S ES Jituies dans les trois lieues 
de la Province d'Artois , limitrophes au 
Boulonnois , où la vente exclujive du Tabac 
a lieu . 


IAequen. 

Andrehem. 

Andruitk. 

Ardenthum. 

AlTouval. 

Audemfort. 

Batinghem. 

Bâyengheim. 

Beaumont. 

Blequin. 

Blety. 

Boifdinghem^ 

Boubert. 

<D-a e n. 

Campagnes 

Capelle.' 


Clarequetj 

Cormettes. 

Coulonàby. 

Coupelle-neuve: 

Coupelle-vieille. 

Coyecquet: 

Crequy. 

Deciinghëm; 
Dennebroevicq. 
Dilques. ' 

Dohem. 

El v e. 

Embry. 

Efcreilles'. 

Efperlefques: 

Elquerdes. 

3STvj 
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Fauqucmberc. 
Fouquefole. 

Fruges. 

G u e s M Y. 
Haffringhis. 
Herbellet. 

Hezcquct. 

Houttc. 

J o u R N Y. 
Lamottl 
Le Bietz. 

Le Corroy. 
Lcdinghem. 

Le Faure (Tel , paroiffe 
Saint-Lievin. 

Le Galpin. 

Le Ploiiy , dépendan- 
ces de Waurans. 

Le Rhefmond. 
Lertnilly. 

Litques. 

Locutingbem. 

LongucvefFe. 

Lugy. 

Lumbres. 

Ma r qu e« 

Matringhem. 

Mencha. 

Mefnil-Boutry. 

Meutques. 

Mornighem. 

Moulle. 


Code Militaire , 

Nielles. 
Norquerquc; 
Nortdanfques. 
Nortquerques. 
Noubecourt. 
POLMIONN E-dC- 

Lettrcs. 

Q U E L M E S. 
Quercamp. 
Remilly. 

Remy. 

Requet. 

Rimbonal. 
Rodinghem. 

Royon. 

Ruminghem. 
Ruiffeauville. 
Sains,- 
Saint-Folquin. 
Saint-Lievin. 
Saint-Martin-d’Ar-i 
dinghem. 
Saint-Nicolas. 
Saint-Omer. 
Saint-Pierre. 
Saint-Wifines. 
Sainte-Marie-Quer* 
que. 

Samettes. 

Secours de Wercho-: 
que. 

Seninghçm» 

$enlis. . -T 
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T O R C H Y. 
Tottinghem. 

T ournehem. 

Vendosme. 

Villequin. 

Upen-d’Amont. 

Upen-d’Aval. 

Warüqoe. 

Wat rebal , paroiffe 


de Senimghen. 
Waudringhem. 
Waurans. 

Wechy, 

Wmes. 

Wifques. 

ZüDANIQUES. 

Zutkerque. 


PAROISSES Jituies au Cambrejîs dans 
les trois lieues limitrophes à la. Picardie , 
Vermandois & T hiérache , pays de Gabel- 
les, & où la y ente exclujive du Tabac m 
lieu. 


XoB ÀUCHEUX-aU- 

bois. 

Bantouzel. 

Bazuel. 

Bourfy. 

Bufigny. 

jC A S T I L L O N. 

Caulery. 

Clary & la Cenfc d’I- 
ry. 

Crevecœur. 
Demicoort. 
Dognies. 
Esiincourt. 
Fl ES QU 1ER ES. 

H A U C O U.R T. 

tiennes. 


Hermy. 

L a H a y e-M enï^ 

R E S S E. 

Le Cateau-Cambre- 
fis &c les cenfes en 
dépendantes. 

Le Sart près Femy. 

) l'Aventure. 
Bracheux. < 
Grand-pont. 
Hurtebife. 
Malaffifc. 
s^LaVacquerie. 

Lefdaing. 

Ligny. 

Ma gn lire s, 


*# 


Marcoîng. 

Mareft. 

Mauroy. 
Mazenguien; 
Mollain. 

Montay. 

Montigny. 

Ors. 
.Offimont-lès-Bcrtin- 
çourt. 

Premont, 

Ribecourt. 

Rumilly, 

Rumont. 

Saint-Crespin. 

S. Martin-Riviere. 
Saint-Souplet. 
Sart-l’Empire & le 


Tombois. 

Serain. 

Sevigny. 

T R O I S-V IIIES. 
Vallincourt 
& Desheries. 
Vaucelles 8c les Cear 
fes de 

f Bon-abus. 

\ Bon-avis. 

J Bonne-enfance. 

| Montefcouvez , 8â 
F autres en dépen- * 
V_ dantes. 

Vendville. 

Villers-Outreau,' 

Villiers-Guillain. 
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PAROISSES Jituèes dans les trois lieues 
du Haynault François , limitrophes aux 
Provinces de Picardie , SoiJJonnois , Thie- 
rache , &c. pays de Gabelles , & oit 
Vente exclujive du Tabac a lieu. 


^nor: 

Avelu. 

Barzies. 

Beau repaire. 

Beaurepas. 

Becquigny. 

Bertignon. 

Boulogne, 


Bouzies, 

Briaft. 

Buiflon-Barbet.' 

Buflignic. 

Cantigniis» 

Gaudries. 

Gouvin. 

J Croix, 
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Eruins. Marbais. 

Eftraung. Maroelles. 

F avril. Manngue. 

Fcrron. ]Vlont*'Foritcn,cIIc5^ 

Floyon. # Moulins. 

Fontaine-au-bois. Moulizie. 

Foreft. Novelles; 

Fourmies. Offies. 

Fumans. Ohain. 

L’A rd o i seau. Prémont; 

La Loge. Preux-au-bois. 

La Macquenoife. Prifches. 

La Neu-forge. Rainsart, 

La Rouillé. Regniave. 

Le Cateau. Ribeaucourt* 

Le Cendron.’ Roberfart. 

Le Cul-de-fac. | Si ma y. 

Le Fort-Matteau. 

Le Sart. 

Les Bourlettes. 

Les Fayts. 

Lefcalliere. 

Depuis lrfon en Thièrachejufques es environ i 
de Guife . 

Aux Bartignons près la terre de Chimay; ^ 
Mafconvoife , & cenfcs du feigneur dudits 
lieu. 

Mofraiguye, & cenfe du feigneur de Bu-i 
guye. 

ÏÇouppeîy - la - Voix , près du bois ôc pai 


oimy. 

Ter l on; 

T eüiicres-en-Thied 
rache. 

WlGNEHIES. 
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roifîc de Heain , terre de Terlorr. 
Glageon. 

Le Retteau. 

Les petit & grand Floyon près les terres 
d’Elpagne , & autres paroilfes enclavées. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant la dijlribution du Tabac de cantine 
aux Troupes. Du 11 Juin 1748. 

S A Majefté ayant été informée que la plu- 
part des (èrgens , foldats , gendarmes , bri- 
gadiers , cavaliers & dragons de lès troupes , 
tant françoifes quétrangeres , revendent au 
public avec bénéfice , une partie , fouvent 
même la totalité du tabac de cantine qui 
leur efl: délivre en gros pour leur ufage per- 
fonnel, tous les premiers jours de chaque 
quinzaine , à raifon d’une livre par mois 
pour chaque effedlif j & qu’au moyen de 
cette revente illicite les particuliers , habi- 
tans des villes ou de la campagne , à qui ec 
tabac de cantine eft vendu , ne font aucune 
confommation de celui à plus haut prix , 
qui leur eft deftiné : Elle a cru que pour faire 
cefièr un abus fi préjudiciable aux droits de 
‘ la ferme générale du tabac, il étoit à propos 
de rétablir fur le fait de la diftribution du 
tabac de cantine aux troupes qui feront en 
garnifon i en quartier ou campées dans les 
_ provinces de l’étendue du royaume , les .ré- 
glés prefcritçspar fon ordonnance du ioDc-r 


Digitized by Googl 



Ti T. LXX. Difcipline des Troupes. 197 
•cembre 1719 , & d’y ajouter d’autres pré- 
cautions capables de remédier à cet abus ; 
en conféquence , Elle a ordonné 8c ordonne 
ce qui fuit. 

Article Premier. 

Veut Sa Majefté que l’adjudicataire de la 
ferme générale du tabac foit tenu , comme 
il l’a été ci-devant , de fournir dans les pro- 
vinces de l’étendue de la ferme , du tabac 
commun appellé cantine , de bonne qualité , 
fur le pied de douze fols la livre poids de 
marc , à raifon d’une livre par mois à cha- 
cun des fergens , foldats , gendarmes , bri- 
gadiers , cavaliers 8c dragons de lès trou- 
pes , tant françoifes qu’étrangeres , préfens 
& effectifs feulement. 

II. Permet à cet effet Sa Majefté audit ad- 
judicataire , d’établir , ft fait n’a été , des bu- 
reaux dans tels lieux que bon lui femblera 
pour la diftribution du tabac de cantine aux- 
dites troupes , 8c de commettre pour faire 
cette diftribution, telle perfbnne qu’il vou- 
dra', lefquelles perfbnnes Sa Majefté amifes 
8c met fous fe protection 8c fauve-garde. 

III. Enjoint Sa Majefté aux commandan» 
des corps , de porter à la première requifî- 
tion qui leur en fera faite par les commis 
prépofés à ladite diftribution , une gtrde 
fuffifente à la porte des bureaux où elle Ce 
fera , à l’effet d’éviter la confufion & de 
prévenir les defordres qui pourroient arri- 
ver , dont Sa Majefté fera punir les auteur* 
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8c les complices dans la plus grande févérî-'' 
te , fuivant l’exigence ôc les circonftances 
des cas. 

IV. Permet Sa Majefté audit adjudicataire 
général , s’il le juge ainfi néceflàire pour em- 
pêcher l’abus , de ne faire délivrer à la fois 
qu’une once de tabac de cantine pour deux 
jours , à chacun defdits forgens, foldats , gen- 
darmes , brigadiers , cavaliers 8c dragons ef- 
fectifs j Iefquels , en ce cas , ne pourront 
exiger à la fois que ladite quantité d’une once 
pour le fufdit tems de deux jours , 8c fera 
par eux payé neuf deniers pour le prix de la- 
dite , à raifon de celui de douze fols fixé 
pour chacune livre. Défend Sa Majefté d’exi- 
ger ladite fourniture , ou toute autre , pour 
un tems antérieur, fous prétexte qu’elle n’au- 
roit pas été faite. 

V. Permet Sa Majefté à l’adjudicataire,' 
fos commis & prépofés de prendre telles 
précautions qu’ils jugeront néceflàires 8c 
convenables pour reconnoître les forgens , ■ 
foldats , gendarmes , brigadiers , cavaliers 
ôc dragons à qui l’once de tabac de cantine 
aura été fournie pour deux jours , 8c fo pré- 
munir contre les doubles fournitures •, aux- 
quelles précautions l’intention de Sa Ma- 
jefté eft que les commandans des corps fo 
prêtent 8c donnent les mains ,• autant que 
Cela ne dérangera pas le fervice militaire. 

VI. Veut Sa Majefté que ceux defdits for- 
gens , foldats , gendarmes , brigadiers , ca- 
valiers & dragons , qui foront convainciis dç 
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s’être préfcntés deux fois en un même jour" 
au bureau de la diftribution du rabac de can- 
tine , à l’effet d’exiger par furprife une dou- 
ble fourniture , de même que ceux qui au- 
ront réellement reçu dans un même jour la- 
dite double fourniture , foient condamnés' 
par le confeil de guerre à quinze jours de' 
prifon , pendant lefquels il ne pourra leur' 
être délivré par le commis de l’adjudicataire' 
aucun tabac de cantiite. ’i ' 

VII. aVeut pareillement' Sa Majefté que 
les fergens , foldats , gendarmes , brigadiers , . 
cavaliers 6c dragons, qui feront convaincus 
d’avoir donné, échangé , ou revendu , foit 
aux habitans des lieux où ils feront en gar- 
nifon , en quartier , ou campés ; foit à ceux 
des environs, ou des endroits par où ils paf 
feront , une portion , telle qu’elle puiffe être, 
du tabac de cantine qui leur aura été fourni ’ 
pour leur ufage perfonnel , foient condam- 
nés par le confeil de guerre , qui fera incef 
fàmment tenu à cet effet ,.à un mois de pri- 
fon, 6c au double en cas de récidive, 6c 
que pendant le tems de leur prifon il ne leur 
foit fourni aucdn tabac de cantine. 

VIII. Lorfqu’une troupe fè trouvera dif- 
perfée dans plufîeurs paroiffes , hameaux 
6c autres lieux du plat-pays où l’adjudica- 
taire n’aura point de bureaux établis pour 
la diftribution du tabac de cantine , veut en 
ce cas Sa Majefté que le fergent , le maréchal- ~ 
des-logis, ou autre officier chargé du détail 
d&ùhaque troupe , fe tranfporte les premiers • 
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jours de chaque quinzaine , au bureau le plus 
prochain , à l’effet d’y acheter le tabac de can- 
tine dont fa troupe particulière aura befbin 
pour quinze jours , & ce à raifon de huit on? 
ces pour chacun des préfens & effectifs dont 
ladite troupe fe trouvera a&uellement com- 
pofée •, le nombre defquels préfens & effec- 
tifs fera juftifié par des extraits de revue du 
commiflàirc des guerres , ou par des certifi- 
cats du commandant du corps, qui feront re- 
mis tous les moi's au commis de l’adjudica- 
taire , faute de quoi ledit commis ne pourra 
délivrer le tabac de cantine , 8c les troupes 
ne pourront l’exiger. 

IX. Les troupes qui feront détachées de 
leur garnifon , de leur quartier , ou de leur 
camp , foit pour des travaux concernant le 
fèrvice militaire , foit pour la garde de quel- 
ques portes affez éloignés du bureau pour 
que les fergens, cavaliers , dragons &c fol- 
dats ne puiflent commodément venir lever 
leur tabac tous les deux jours , fe fourniront 
au bureau établi dans le lieu du départ, de 
tout celui dont ils auront befbin pendant le 
tems de leur abfence, à raifon d’une once 
ponr deux jours pour chacun des effectifs 
qui compofèront lefdits détachemens ; le 
nombre defquels effectifs, ainfi que le tems 
que leur fervice extérieur devra durer , 8c 
la quantité de tabac qui leur aura été four- 
nie , feront conftarés par des certificats que 
les commandans des corps, ou ceux des dc- 
lachepaens , feront tenus de donner a#mt 
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leur départ, au commis prépofé pour la dif 
tribution du tabac de cantine -, au moyen de 
quoi il ne pourra être délivré auxdites trou- 
pes détachées , aucun tabac de cantine dans 
aucuns autres bureaux. 

X. Veut pareillement Sa Majefté que les 
troupes qui feront dans des pays ôc provin- 
ces non compris dans l’étendue du privilège 
excîufif, & qui recevront des ordres du Roi 
pour y rentrer , fe fournilfent au premier 
bureau de leur route , de tout le tabac de 
cantine dont elles auront belbin pour le tems 
de leur marche \ & que celles qui paieront 
d’une province du privilège exclufif dans un 
pays libre, foient auffi tenues de fe fournir 
à la cantine du lieu de leur départ , du tabac 
qui leur fera néceflaire pour le tems qu’elles 
devront marcher dans l’étendue dudit pri- 
vilège , le tout fur le pied d’une livre par 
mois pour chaque prêtent & effectif; faute 
de quoi, & lorfque lefdites troupes auront 
omis de fe fournir de tabac dans les endroits 
indiqués par le prêtent article , elles ne pour- 
ront en exiger , &c il ne pourra leur en être 
délivré dans les autres bureaux de leur rou- 
te : & afin que les commis de l’adjudicataire 
puifïènt faire le décompte des quantités de 
tabac qu’ils devront fournir à proportion du 
nombre des préfens & effeélifs , & du nom- 
bre des jours fixés par les routes fur lefe 
quelles lefdites troupes devront marcher, 
il lpur en fera fourni des copies , au bas defe 
q les commandons ou officiers char-? 
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,gés du detail , certifieront les quantités qiu 
leur auront etc délivrées pour le teins de la 
marche. 

XI. Les coinmandans des corps continue- 
ront de remettre des extraits de revue des 
commiflaires des guerres aux commis 8c pré- 
pofés de l’adjudicataire j pour leur fèrvir 8c 
valoir ce que de raifbn. 

XII. Veut au furplus Sa Majefté, que les 
-précédentes ordonnances, notamment celles 
des premier Odobre 1743 , 6 Octobre 1744, 
;if Septembre 174^ , 8c. premier Odobre 
1747 , foient exécutées félon leur forme 8c 

rteneur , en ce à quoi il n’efi: dérogé par la 
préfènte. 

Mande 8c ordonne Sa Majeflé aux gou- 
verneurs 8c fès lieutenans généraux en fès 
.provinces , gouverneurs particuliers de fès 
villes 8c places , intendans 8c commiflaires 
départis dans lefdites provinces , aux direc- 
teurs 8c infpedeurs généraux de fès troupes , 
.colonels , meftres-de-camp 8c autres offi- 
ciers defdites troupes , 8c aux commiflaires 
des guerres ordonnés à leur conduite 8c po- 
lice , de tenir la main , chacun en droit foi , 
à l’exade obfèrvation & exécution de la pré- 
fente , que Sa Majefté veut être lue , pu- 
bliée & affichée par-tout où befbin fèra , à 
ce qu’aucun n’en prétende caufe d’ignoran- 
ce *, 8c qu’aux copies d’iceile, dùement col- 
lationnées , foi foit ajoutée comme à l’ori- 
ginal. Fait à Verfailles , le douze Juin mil 
fiept cens quarante-huit. Signe , LOUl«fj'. Et 
plus bas , M. P. de Voyer p’Argenson, 
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TITRE LXXI. 

Des Mariages de Gens de Guerre. 

Article Premier. 

D Efend Sa Majefté à tous prêtres 8c cud 
rcs demeurans ès terres de fon obéiffànce^ 
meme à ceux dont les paroifles qu’ils defler- 
vent font fituées dans les diocèfes etrangers ^ 
de célébrer aucuns mariages entre des offi- 
ciers , cavaliers & foldats de fes troupes 
ou autres , de quelque qualité 8c condition 
qu’ils foient , 8c des filles ou femmes domi- 
ciliées , fi ce n’eft en oblèrvant ce qui eft 
preferit par les réglés de l’églilè 8c les or- 
donnances du royaiune , à peine d’être punis 
comme fauteurs 8c complices du crime de 
rapt , fuivant les ordonnances. Louis XlVj, 
Arrêt du confeil d'état du 1 3 Décembre 1 68 1 .' 

II. Défend auflî Sa Majefté à tous lès fu- 
jets de s’aller marier hors les terres de Ion 
obéiflance , qu’ après y avoir demeuré le tems 
requis pour être réputés paroifliens ,3 peine 
contre les contrevenans d’amende arbitrai- 
re. Louis XIV. ibidem. 

III. Défend pareillement Sa Majefté aux 
aumôniers (èrvans à la fuite des régimens 7 
à peine d’être punis comme fauteurs 8c com- 
plices dudit crime de rapt , de célébrer au- 
cun mariage entre les cavaliers 8c foldats 

- jdef^Dts régimens , 8c des filles ,ou fejnmeÿ 
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domiciliées dans les villes 8c places où ils fe- 
ront en garnifon, ou ès enviions , pour quel- 
que caufe 8c occaflon que ce puifle ctre. 
Louis XIV. du 1 f Décembre 1681. 

IV. Veut Sa Majefté que les colonels clef- 
dits régimens , ou en leur abfence ceux qui 
les commanderont , faflent arrêter lefdits au- 
môniers fur les premiers avis qu’ils auront 
de la contravention à la préfente ordonnan- 
ce, 8c qu’ils les faflent mettre ès mains des 
juges ordinaires, pour leur être le procès 
élit Sc parfait fuivant ce qui eft en cela de 
la volonté de Sa Majefté. Louis XIV. ibid . 

V. Tous officiers d’infanterie , cavalerie 
ou dragons en garnifon dans les places , qui 
fe marieront dans celle où ils font en garni- 
fon , ou à dix lieues ès environs , fans le 
consentement de l’infpeéteur général dans le 
département duquel ils font , feront cafles. 
Louis XIV. Réglement du premier Février 
i68f, 

* VI. Défend Sa Majefté à tous prêtres & 
curés de l’étendue du gouvernement de fès 
places , de marier lefclits officiers fans le con- 
fentement dudit infpe&eur , figné en bonne 
forme, à peine auffi d’être punis comme 
fauteurs 8c complices dudit crime de rapt , 
fuivant lefdites ordonnances, Louis XIV. 
ibidem. 

VII. Les cavaliers , dragons «5c foldats qui 
fe marieront (JanspermiJ/ion ) feront déchus 
de leur ancienneté , 8c ceux qui font enga- 
gés pour un tems limité, 8c qui pendant Je- 

* dif 


Digitized by Googl 



Nous avons ajouté à cet article les mots {ans 
permiflîon , pour déterminer le fens de cette or- 
donnance dans la jurisprudence militaire . 

C=~- *==■== . sa» . 

TITRE LXXII. 

Des Jeux défendus. 

Article Premier.' 

D Efend très - exprcflcment Sa Majefté 
tant aux officiers de Tes troupes , qu’à tou- 
tes autres perfonnes , de quelque qualité & 
fexe quelles foient , de jouer aux jeux de 
Hoca , Pharaon , Barbacolc , Bafl’ette , &c 
pour & contre , fous quelques noms qu’ils 
puiflènt être déguifés , ni d’y donner à jouer 
chez eux , ou de fouffrir qu’il y foit joué , 
a peine à ceux qui auront joué, de mille li- 
vres d’amende , 8c à ceux qui auront donne 
! a jouer , ou fouffert qu’on ait auffi joué chez 
eux, de fix mille livres d’amende pour cha- 
cune contravention , applicable un tiers au 
profit de Sa Majefté , un tiers aux pauvres 
du lieu où la contravention aura été com- 

I mife , 8c l’autre tiers au dénonciateur -, les- 
quelles amendes Sa Majefté a dès-à- préfent 
Tome Iil. O 
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déclaré encourues par les contrevenans , fans 
Qu’ils en puiflènt .être déchargés; voulant 
Qu’ils foient condamnés au payement par 
toutes voyes , même par corps. Louis XIV 
Arrêt du conjeil d'état du i.f Janvier 1691, 

IL A l’egard de ceux qui n’auront pas 
.ipoyen de payçr îefdites amendes , elles fe- 
ront' converties ; fçavoir, celle de mille li- 
vres, en quatre, mois de prifon , & celle de 
,fïx mille livres en un an auffi de prifon» 
léoùis. XIV. ibidem. 

III. Enjoint 5 a Majefté aux intendans des 
/ provinces Ôc des armées , à tous juges de 
police , prévôts des camps armées , &c au- 
tres juges , de s’employer à l’exécution du- 
dit arrêt, youlant que les fentences & iuge- 
mens qui feront par eux rendus contre les 
contrëyenans , foient exécutés nonobftant * 
toutes oppoüîtions & autres empêchemens , 
pour lefquels ne fera différé. Louis XIV. ibid , 

Nota. Les defenjès portées par cette ordon- 
nance ont été étèndues au lanjquenet en 1 7 1 a , 
par une lettre circulaire écrite par M. Voijin 9 
au nom du Roi , à tous les gouverneurs & in - 
{etidans. 
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TITRE L X X III. 

Des Duels d> Combats particuliers 

Article Premier. 

D Efend Sa Majefté à tous officiers de fes 
1 troupes de mettre l’épée ou le piftolet à la 
main , les uns contre les autres, foit dans 
les places , Toit en campagne & dans les ar- 
mées , fous quelque prétexte ôc en quelque 
manière que ce foit , à peine d’être cafles 
fins efpérance de rétablifîèmcnt , & en ou- 
tre , d’encourir la rigueur des ordonnances 
contre les duelliftes. Louis XIV. du f Jan- 
vier 1677. 

II. Lorfque deux officiers s’étant battus , 
faggreflèur ne pourra être connu. Sa Ma- 
jefté veut qu’ils foient .tous deux cafles fans 
efpérance auffi de rétabliflèment & qu’en 
outre , les uns & les autres foient criminel- 
lement pourfuivis , comme infracteurs défi 
dites ordonnances. Louis XIV. ibidem. 

III. Lorfqu’il y aura eu quelque combat 
particulier dans les troupes , l’officier qui 
commandera dans le quartier où l’aétion fè- 
xa arrivée , fera tenu d’en faire informer & 
4 ’en avertir incontinent , fi c’eft dans une 
armée , le .commandant en chef, ou celui 
qui commandera , & l’intendant de l’armée ; 
& fi c’eft en garnifon , le gouverneur de la 
place de l’intendant de la province où le; 

Oij 

i- 
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cas fera arrivé 5 8c d’envoyer à Sa Majefté 
aufli inçeflamment le double des informa- 
tions qu’il aura fait faire , pour être enfuite 
procédé contre les infraéteurs des édits , or- 
donnances & déclarations fur les duels , fé- 
lon la rigueur d’icelles ; à peine à l’officier 
commandant le quartier , qui n’aura pas 
donné ledit avis , ni fait les .diligences fu£- 
dites, d’ètre caflé, de quelque qualité qu’il 
foit , & quelque fervice qu’il puille avoir 
rendu : déclarant Sa Majefté, qu’Elle ne fera 
grâce à aucun , attendu le crime dont il s’a- 
git. Louis XIV. du premier Décembre 1676. 

IV. Et pour ôter d’autant plus toute ef- 
pérance d’impunité, veut Sa Majefté, que 
lorfque dans les troupes il fe fera un duel 
avéré, le cavalier , dragon ou foldat qui en 
donnera avis au commiflàire , ait non -feu- 
lement fon congé , mais en outre qu’il lui 
foit payé 8c délivré fur le champ , par ledit 
commiflàire , une fomme de cent cinquante 
livres. Louis XIV. du 8 Avril 1 6 8 <5. 


REGLEMENT de Mejffieurs les Maré- 
chaux de France , touchant les Réparations 
des offenfes entre les Gentilshommes , pour 
V exécution de F Edit contre les Duels. 

S Ur ce qui nous a été ordonné par ordre ex- 
près du Roi , & notamment par la déclaration 
de Sa Majefté contre les duels , lue , publiée & 
çegiftrée an Parlement de Paris le vingt- neuviè- 
me dç J ujllet dernier , de Nous ajfcmbler incef* 
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famment pour drejftr un réglement le plus exaâî & 
diflintt qu’il fe pourra , fur les diverjés Jaùsj allions 
6* réparations d'honneur que Nous jugerons devoir 
être ordonnées, fuivant les divers degrés d’ojffenfes : 6* 
de telle forte que la punition contre l’atrgrejfeur , & la 
fatisfaElion à l’ojfenjê , J oient fi grandes 6* fi propor- 
tionnées à l'injure reçue , qu’il n 'en puijfe renaître au- 
cune plainte ou querelle nouvelle ; pour être ledit ré- 
glement inviolablement f 'uivi 6e objet vè à l’avenir , par 
tous ceux qui feront employés aux accommodemens des 
différends qui toucheront le point d'honneur & la ré- 
putation des gentilshommes. Nous après avoir vu 
& examiné les oropolitions de plufieurs gentils- 
hommes de qualité de ce royaume , qui ont eu 
enfemble divers conférences fur ce fujet , en 
confé’quence de l’ordre qui leur en a été donné 
par Nous, dès le premier Juillet 1651 ,lefquels 
Nous ont préfente dans notre afîerablêe lefdites 
propotkions rédigées par écrit , &: lignées de 
leurs mains ; avons , après une mure délibéra- 
tion , conclu <Se arrêté les articles fuivans. 

Article Premier. 

Que dans toutes les occafionsSe fujets qui 
peuvent caufer des querelles &: relîentimens , nul 
gentilhomme ne doit eflimer contraire à l'hon- 
neur tout ce qui peut donner entier & fincere 
éclaircilTement de la vérité. 

II. Qu’entre les gentilshommes , plufieurs 
ayant déjà procefté folemnellement & par écrit , 
de refùfer toutes fortes d’appels , de ne fe battre 
jamais en duel , pour quelque caufe que cefoit, 
‘.Ceux-ci font d’autant plus obligés à donner ces 
éclaircilTemens , que fans cela ils contrevien- 
draient formellement à leur écrit , & feraient 
par conféquent plus dignes de repréhenfion & 
châtiment , dans les accommodemens des que- 
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relies qui Surviendraient par faute d^éclaircifTer 

ment. 

III. Que fi le prétendu offenfé eftfi peu rai- 
fonnable , que de ne fepas contenter del’écîair- 
cififement qu'on lui aura donné de bonne foi , & 
qu’il veuille obliger celui de qui il croira avoir 
été offenfé , à fe battre contre lui ; celui qui aura 
renoncé au duel lui pourra répondre dans ce fens, 
OU autre femblable : Qu il s’étonne bien que Ji ca- 
chant les derniers édits du Roi 3 & particuliérement 
la déclaration de plujîeurs gentilshommes , dans la- 
quelle il s’ejl engagé publiquement , de ne fe point bat- 
tre y il ne veuille pas fe contenter des éclairciffancrts 
qu’il lui donne ; & qu’il ne confédéré pas qusl ne peut 
ni ne doit donner ou recevoir aucun lieu pour fe bat- 
tre , ni même lui marquer les endroits où il le pourrait 
rencontrer : mais qu’il ne changera rien en fa façon 
ordinaire de vivre. Et généralement tous les autres 
gentilshommes pourraient répondre : Que fi on 
les attaque ils fe défendront , mais qu’ils ne croyent 
pas que leur honneur les oblige à s’ aller battre de fan g 
froid y 6* contrevenir ainfi. formellement aux édits de 
Sa Majefli , aux loix .de la religion & à leur con- 
fidence. 

IV. Lorfqu’i! y aura eu quelque démêlé entre 
des gentilshommes dont les uns auront promis & 
figné de ne fe point battre , & les autres non ; 
ces derniers feront toui ours réputés aggreffeurs , 
fi ce n’efl: que le contraire paroiflê par des preu- 
ves bien expreffes. 

V. Et parce qu’on pourrait aifément prévenir 
les voies de fait , fi Nous , les gouverneurs , où 
lieutenans généraux des provinces , n’étions foi- 
gneufement avertis de toutes les caufes & com- 
mencemens de querelles , Nous avons avifé & 
arrêté , conformément au pouvoir qui Nous eft 
attribué par le dernier édit de Sa Majefié > en- 
segiftré au parlement , le Roi y féant > le fèptie- 
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ffië Septembre 16 5 1 , de nommer & commettra 
înceffamment en chaque bailliage & fenéchaùffée 
de ce royaume , un ou ptufîeurs gentilshommes 
de qualité , âge & luffifance requilë , pour re- 
cevoir les avis des différends des gentilshomr- 
mes , & Nous les envoyer où aux gouverneurs 
& lieucenans généraux des provinces îorfqu’ils 
y feront réfidens , & pour être généralement fait ' 
par lefdits gentilshommes commis , ce qui eft 
prefcrit par lé fécond article dudit édit. 

Et Nous ordonnons en conformité du même 
édit , à tous nos prévôts, vice baillifs , vice-le- 
riéchaux , lieutenans- criminels de robbe-courte, 
& autres officiers des maréchauffées , d’obéir 
promptement & fidèlement auxdits gentilshom- 
mes commis pour l'exécution de leurs ordres. 

VI. Et afin de pouvoir être encore plus foî- 
gneufemétit avertis des différends des gentils- 
hommes, Nous déclarons, lùivant le troiliemè 
article du même édit , que tous ceux qui fe ren- 
contreront , quoiqu’inopinément , aux lieux ou 
fe commettront des offenfes , foit par rapport,' 
djfcours ou paroles injurieufes , foit par manque- 
ment de paroles données, foit par démentis , me- 
naces , foufflets , coups de bâton , ou autres ou- 
trages à l’honneur, de quelque nature qu’ifs 
(oient , feront à l’avenir obligés de nous en aver- 
> tir , ou les gouverneurs ou ïieutenans généraux 
des provinces > ou les gentilshommes commis , 

' fur peine d’être réputés complices defdites of- 
fenfes , & d’être pourfuivis comme' y ayant ta- 
'■'f citement contribué : & que ceux qui auront cotï- 
M rioiffance des procès qiii feront fur le point d’ê- 
' tre intentés entré gentilshommes pour quelques 
; || intérêts d’importance , feront aülfi obligés , fuir 
f vaut le même article trôiiieme dudit édit , dè 
Nous en donner avis, aux gouverneurs ou lieu— 

' ï-ténàus généraux des provinces , ou aux gentils» 
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hommes commis dans les bailliages, afin de pour- 
voir aux moyens d’empêcher que les parties ne 
fortent des voies de la jufiice ordinaire pour en 
venir à celles de fait & le faire raifon par elles- 
mêmes. 

VII. Et pour ce que dans toutes les offenfes 
qu’on peut recevoir , il ell néceffaire d’établir 
quelques réglés générales pour les fatisfa&ions , 
lefquelles répareront fufiifàmment l’honneur dès 
qu’elles feront reçues & pratiquées ; puifqu’il 
n’eftque trop confiant que c’efi: l’opinion quia éta- 
bli la plupart des maximes du point d’honnenr : 
& confidérant que dans les offenfes il faut regar- 
der avant toutes chofes , li elles ont été faites fans 
fujet , & fi elles n’ont point été repouffées par 
quelques reparties ou revanches plus atroces ; 
Nous déclarons que dans celles qui auront été 
ainfi faites fans fujet, & qui n’auront point été 
repouffées , fi elles confident en paroles iniu- 
rieufes , comme de fot , lâche , traître , & fem- 
blablès , on pourra ordonner pour punition , que 
l’offenfant tiendra prifon durant un mois , fins 
que le tems en puiffe être diminué par le crédit 
ou priere de qui que ce foit, ni même par l in— 
dulgence de la perfonne offenfée : & qu’après 
qu’il fera forti de la prifon , il déclarera à l’offen- 
fé , que mal à propos & impertinetnmenl il la offenjè 
fardes paroles outra* eu fes , qu’il reconnoîl être J au [- 
/es, & lui en demande pardon. 

Vif I. Pour le démenti ou menaces de coups 
de main ou bâton , on ordonnera deux mois de 
priion , dont le temsne pourra être diminué non 
plus que ci-deffus: & après que l’offen'ant fera 
forti de prifon , il demandera pardon à l’offenfé > 
avec des paroles encore plus farisfaifantes que 
les fufdites , & qui feront particulièrement fpé- 
cifiées par les juges du point d’honneur. 

IX. Pour les offenfes aétuclles de coups de 
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main & autres lemblables , on ordonnera pour 
punition que l'offetiiant tiendra prifon durant iix 
mois , dont le tems ne pourra être diminué non 
plus que ci-deflus ; fi ce n'eft que l’offenfant re- 
quiert qu’on commue feulement la moitié du 
teins de ladite prifon en une amende qui ne pour- 
ra être moindre de quinze cens livres appliquable 
à l’hôpital le plus proche du lieu de la demeure 
de l’oflenle, Se laquelle fera payée avant que le- 
dit oflenfant forte de prifon ; Sc après même 
qu’ii enfera forti , il le fou mettra encore de rece- 
voir de la main de l’offenlé , des coups pareils à 
ceux qu’il aura donnés , & déclarera de parole & 
par écrit , qu’il l’a frapptyrutalement , & le fupplie 
de lui pardonner & oublier cette ojfcnfe. 

X. Pour les coups de bâton , on autres pareils 

outrages , l’offenfant tiendra prifon un an entier ; 
& ce tems ne pourra être modéré , linon de lix 
mois , en payant trois mille livres d’amende , 
payable & anpliquable en la maniéré ci-deflus. 
Ht après qu'il fera forti de prifon, il demandera 
pardon à l'oflénlé le genou en terre , lé foumet- 
tant en cet état de recevoir de pareils coups ; le 
remerciera très humb'ement s’il ne les lui donne 
pas , comme il le pourroé faire , & déclarera en 
Outre de parole & par écrit, qu’il l’a ofenfé bru- 
talement , qu’il le fupplie de l' oublier , & que s’il était 
en fi place il fe contenterait des mêmes Jatisfaüions , 
Et dans toutes les offenfes de coups de main , de 
bâton ou autres lemblables, outre les fufdites pu- 
nitions & fatisfaflrions , on pourra obliger l’of- 
fenfé de châtier l’offenfant par les mêmes coups 
qu’il aura reçus , quand m|pie il auroit la géné- 
rofité de ne les vouloir pas donner : cela au 

cas feulement que l’oflenlé foit iugée il an-oce 
par les circonflances , qu’elle mérite qu’on ré- 
duire l’oflenlé à cerne nécefllté. 

XI, Et lorfque les accommodemens fe feront 

üv 
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en tous les cas fufdits , les juges du point d’hon- 
neur pourront ordonner tel nombre d’amis de 
l’offenfé qu’il leur plaira , pour voir faire les fa- 
tisfa&ions qui feront ordonnées , & les rendre 
plus notoires. 

XII. Pour les offenfes & outrages à l'honneur, 
qui fe feront à un gentilhomme , pour fujet de 
quelque intérêt civil , ou de quelque procès qui 
feroitdéja intenté pardevantles juges ordinaires; 
on ne pourra dans les offenfes ainli furvenues, 
être trop rigoureux dans les fatisfa étions: & ceux 
qui régleront femblables différends , pourront , 
outre les punitions fpécifiées ci-deflus en chaque 
efpece d’offenfe , ordonner encore le banniife- 
ment pour autant de téfns qu’ils jugeront à pro- 
pos , des lieux où l’offenfant fait fa rélidence or- 
dinaire. Et alors qu’il fera confiant par notoriété 
de fait , ou autres preuves , qu’un gentilhomme 
fe foit mis en poiTeflion de quelque chofè par les 
voies de fait ou par furprile , on ne pourra faire 
aucun accommodement , même touchant le point 
d’honneur , que a chofe conteflée n’ait été préa- 
lablement mife dans l’état où elle étoit devant 
ia violence ou la furprife. 

XIII. Et pour ce qu’outre les fufdites caufes 
de différends , les paroles qu’on prétend avoir 
été données & violées , en produifent une inü- 
lùté d’autres, Nous déclarons qu’un gentilhom- 
me qui aura tiré parole d’un autre , fur quelque 
affaire que ce fbit , ne pourra y faire à l’avenir 
aucun fondement , ni fe plaindre qu’elle ait été 
violée , fi on ne la lui a donnée par écrit, ou en 
préfence d’un ou plufieurs gentilshommes. Et 
ainfi tous gentilshoiÂnes feront déformais obli- 
gés de prendre cette précaution , non-feulement 

f our obéir à nos réglemens , mais encore pour 
intérêt qu’un chacun a de conferver l’amitié de 
celui qui lui aura donné fa parole > 6 c de n’être 
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pàs déclaré aggreffeur , ainii qu’il fera doréna- 
vant dans tous les démêlés qui arriveront enfuitfe 
d’une parole donnée Tans écrit ni témoins, & 
qu’il prétendra n’avoir pas été obfervée. 

XIV. Si la parole donnée par écrit ou par- 
devant d’autres gentilshommes , fe trouve vio- 
lée , l’intérefle fera tenu d’en demander juftice 
à Nous , aux gouverneurs oii lieutenans géné- 
raux desprovinces , ou aux gentilshommes corrf- 

> mis ; à faute de quoi il fera réputé aggreüeur 
dans tous les démêlés qui pourront arriver en 
conféquence de ladite parole violée : comme 
aufli tous les témoins de ladite parole violée, qui 
n’en auront point donné avis , feront refponfables 
de tous les defordresqui en pourront arriver. Et 
quant à' ce qui regârde lefdits manquemens dqla 
parole , les réparations & fatisfadionsferontoï'- 
dôrinées fuivant l 'importance de la choie; 

XV. Si par le rapport des préfèns , ou pat 
d’autres preuves, il pat oit qu’une injure ait été 
faite de deflein prémédité , de gaieté de cœifr 
&avec avantage, Nous déclarons que félonies 
loix de l’honneür , l’offenfé peut pourfuîvre l’ag- 
greflfeur & fes complices par devant les juges or- 
dinaires , comme s’il avoit été aflafliné : & cë 
procédé ne doit point fembler étrange ; puifquë 
cëlui'qui'ôffenfe un' autre avec avantage , ferend 
par cette ’adion , indigné d’être traité en gen- 
tilhomme : fi toutefois la perfcftnë oHënfée n’ai- 
me mieux fe rapporter à notre jugement , ou à 
celui des autres juges du point d’honneur , poiir 
iâ fatisfadion , & pour le châtiment dèTaggref- 
feur , lequel doit être beaucoup plus grand que 
tous les précédens , qui n e regardent que les of- 
fenfes qui fe font dans les querelles inopinées. 

XVI. Au cas qu’un gentilhomme refufe oa 
différé fans aucune caufe légitime , d’obéir à nos 
ordres, ou’ à ceux des autres juges d u poi ni: d’hon- 

O vj 
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neur , comme de le t endre pardevantNous , ou 
eux , lorfqu’il aura été ailîgné par aéle lignifié à 
lui ou à l'on domicile , & auflî lorsqu’il n’aura 
pas liibi les peines ordonnées contre lui ; il y fe- 
ra inceflamment contraint , après un certain tems 
prefcrit , par garnifon dans la maiîon , ou empri- 
fonnement , conformément au huitième article 
dudit Edit ; ce qui fera foigneufement exécuté 

{ rar nos prévôts , vice baillits, vice-lénéchaux , 
ieutenans criminels de robbe-courte , & autres 
Jieutenans, exempts, archers des maréchaufiees, 
fur peine de fiifpeniion de leurs charges 8c priva- 
tion de leurs gages : & ladite exécution fe fera 
aux frais & dépens de la partie défobéilTante 8c 
refradtaire. 

XVII. Et fuivant le même article huitième 
dudit édit, fi nos prévôts, vice bailli fs , vice- 
fénéchaux , lieutenam-criminels de robbe-cour- 
te , autres officiers des maréchauffées , ne peu- 
vent exécuter lefdits emprifonnemens , ils faifi- 
ront 8c annonceront tous les revenus defdits dé- 
fobéiflfans , donneront avis de.dites faifiesà mef- 
fieursles procureurs généraux ou à leurs lubfti- 
tuts, fuivant la derniere déclaration contre les 
duels , enreaiflrée au parlement de Paris le zg 
de Juillet dernier , pour être lefdits revenus ap- 
pliqués , & demeurer acquis durant tout le tems 
de la défobéifiance à l’hôpital de la V ilîe où fera 
le parlement dans le reffort duquel feront les 
biens des défobéifiàns , conioinrement avec l’hô- 
pital du iiege royal d où ils dépendront auffi ; 
afin qu’en s’entr’u-dant dans la pourfuite. , l’un 
puilïe fournir l’avis & la preuve , 8c l'autre la 
jullice & î Autorité. Et au cas qu il y ait des det- 
tes précédentes qui empêchent la perception du 
revenu confifqué au profit defdits hôpitaux , la 
fomme à quoi pourra monter ledit revenu , de- 
viendra une dette hypothéquée fur tous les biens> 
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Rieubles & immeubles du uefbbéilïànt,pour être 
'payée & acquittée en Ton ordre , fuivant le mê- 
me article huitième dudit édit. 

XV III. Si i eux à qui i\ous & les autres ju- 
ges du point d’honneur auront donné des gardes, 
s’en font dégagés , l’accommodement n’en fera 
point lait qu’ils n’ayent tenu prifon durant le tems 
qui fera ordonné. 

XIX. Et généralement dans toutes les autres 
différences d’offenles , qui n ont point été ci-defc 
fusfpécihées, & dont la variété eft infinie ,• com- 
fi elles ont été faites avec fujet, & fi elles ont 
été repouilées par quelques reparties plus atro- 
ces , ou fi par des paroles outrageufes l’ofienfant 
sert attiré un démenti , ou quelque coup de 
main , & en un mot dans toutes les autres ren- 
contres d’in j ures infènliblement aggravées: N ous 
remettons aux juges du point d’honneur , d’or- 
donner les punitions & fatisfa&ions telles que le 
cas & les circonllances les requerreront ; les ex- 
hortant de faire toujours une particulière confé- 
dération fur celui qui aura été l'aggrefl'eur & la 
première caufe de l’offenfe : & de renvoyer par- 
devant Nous tous ceux qui voudront Nous re- 
préfenter leurs raifons , conformément au fécond 
article du dernier édit de Sa Ma jette , enregis- 
tré , comme dit eft , au parlement le 7 Septem- 
bre 1. Faità Paris le vingt-deuxieme d’août 
1653. Signé , D’ESTRE’E. DE GraMMONT, 
xa Motte. l’Hospttal. Plessis Pras- 

XIN- VlLLEROY. DE GrANC^Y D’ALBERT. 
DE CXEREMBAUXT. Et plus bas , QüIXXET* 
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REGLEMENT de MeJJienrt les Maré-* 
chaux de France , qui confirme & augmente ' 
le precedent. D« n Août 1670. 

L E Roi Nous ayant ordonné de Nous aflem* 
bler & examiner de nouveau le réglement que 
N ous avons fait par ordre exprès de Sa Majefté* 
en date du 22 Août réj3 , fur les fatisfàéfcions 
& réparations d’honneur entre les gentilshom- 
mes , l’intention de Sa Majefté étant d’augmen- 
ter les peines & fatisfaétions , enforte •qu’elles 
foient égales & proportionnées aux injures. Pour 
obéir aux ordres de Sa Majefté > Nous avons es- 
timé feus fon bon plaifir : 

Que les articles 1,2,3, 4 & j dudit régle- 
ment doivent être exécutés. 

Sur le 6, Nouseftimons que ceux qui auront 
été préfens aux offenfes , & qui n’en auront pas 
donné les avis , doivent être punis de fix mois 
de prifon. 

Sur l’article 7 , au lieu d’un mois de prifon pour 
celui qui auraoffenfé, Nous fommes d’avis qu’il 
tienne prifon deux mois , & que le furplus de 
l’article lbit exécuté. 

Sur l’article 8 , Nous e Rimons que l’offenfant 
doit tenir prifon quatre mois au lieu de deux , 6c 
après quel’ofienfant fera fortl de prifon , en de- 
mandera pardon à l’offenfé. * 

. . Sur le 9 article > Nous eftimons que poürles 
offenfes aétuellesde foufFietsou coups de main , 
commis dans la chaleur des démêlés ; fi le louf- 
fletou coup de main â été précédé d'un démenti,- 
celui qui aura frappé tiendra prifon pendant un 
an ; & s’il n’a point été précédé d’un démenti , il 
tiendra prifon pendant deux ans , fans que le teins 
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«uifle être diminué pour quelque caufe que ce 
foit , quand même l’offenfé lé demanderoit ; 3 c 
après que l’offenfant fera forti de prifon , il -Te 
foumettra encore de recevoir de la main del’of- 
fénfé des coups pareils à ceux qu’il aura donnés , 
& déclarera de parole St par écrit , qu’il l’a frap- 
pé brutalement , fit le fupplie de lui pardonner 6 c 
oublier cette offenlê. 

Sur le i o article , à l’égard des coups de bâton ; 
& autres pareils outrages donnés dans la chaleur 
des démêlés, en cas qu’ils aient été donnés après 
unloufflet ou coup dé main, celui qui aura frap- 
pé du bâton ou autrement , tiendra priton pen r 
dant deux ans ; & en cas qu’il n’ait point été 
ftappé auparavant , il tiendra prifon pendant qua- 
tre ans ; St après qui! fera forti , il demandera 
pardon à l’offenfé* 

Sur les articles i r , iz , ij & 14 , Nous es- 
timons qu’ils doivent être exécutés , fie qu’il n’y 
doit être rien changé. 

Sur le 1 5 article , Nous eftimons que fi par le 
rapport des prélens , par notoriété ou par autre 
preuve , il-paroît qu’une injure de coups de bâ- 
ton , cane , ou autre de pareille pâture y ait été 
faite de deffein prémédité , parfurprifé ou avec 
avantage; celuiqui aura frappé feul fie par-devant, 
doit tenir prifon pendant quinze ans ; fit celuiqui 
aura frappé par- derrière , quoique feul > ou avec 
avantage , fôit en fe faifant accompagner , ou 
autrement , doit tenir prifon pendant vingt an- 
nées entières , St ce dans une ville, citadelle.ou 
fortereffe éloignée au moins de trente lieues du 
lieu où l’offenfé fera fa demeure ordinaire : ôc 
que dêfenfes foient faites par Sa Majefté à l’of- 
fenfant de fe fauver de prifon , à peine de la vie>j 
6t à l’offenfê d’approcher du lieu de ladite pri- 
fbn, de dix lieues, à peine dedêfobêiffance. 

Sur les articles 16,17, 18 fie 19 , Nous a'efj 
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timons pas qu’il y doive êrte rien changé. 

Fait à Saint Gerrnain-en-Laye , ce vingt deu- 
xieme jour d’Août mil iix cent foixante-dix- 
neuf. Signé , V ILLEROY. GRANCEY. Le M A- 
be'chal Duc de Navailles. L.e Mare’- 
chai d’Estrades. Montmorency. Lu- 
xembourg. 

Ve' dit du feu Roi du mois d Août 1 679 , les 
déclarations du 1 4 décembre de la même an- 
née f & du z 8 Octobre 1711 , & t édit donné 
par Sa Majejlc au mois de Février 171-5 , à 
F occajîon de fion Caere , règlent ce qui doit être 
obfervé dans l’injlruction des affaires fiifpec- 
tées de duel , & les peines qui feront pronon- 
cées contre Us coupables. Quoique ces édits & 
déclarations ne Joient pas particulières aux 
gens de guerre , cependant comme la profejfion 
des armes eji plus Jiifceptible de ces fortes da~ 
•yantures que les autres , il a paru convenable 
de rapporter ici ces édits déclarations , afin 
de ne rien laiffer à defrerfur une matière aujfi 
importante. 


DECLARATION DU ROI, 

Concernant les peines & réparations d'hon- 
neur , à l'occa/ion des injures & menaces 
entre les Gentilshommes O autres. 

Donnés à Ver (ailles le 12 Avril 1723. 

X. OUÏS, par la grâce de Dieu , Roi de 
France 3 c de Navarre : A tous ceux qui ces 
préfentes lettres verront , falut. Pas notre 
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ecfit du mois de Février dernier , regiftré en 
notre parlement de Paris , Nous y fcant en 
notre lit de juftice le 12 dudit mois. Nous 
avons confirmé les ordonnances des Rois 
nos prédéceflèurs touchant les duels, 8c nous 
avons établi de nouvelles peines pour em- 
pêcher que par des détours affeélés , aucuns 
de nos fujets ne puiflènt colorer la témérité 
qu’ils auroient de contrevenir à des loix fi 
fàintes -, mais voulant faire d’autant plus con- 
noître notre intention d’employer tout le 
pouvoir que Dieu Nous a donné pour arrê- 
ter dans leurs principes, les conféquences 
d’un tel abus , Nous avons ordonné à nos 
très - chers & bien amés coufins les maré- 
chaux de France , de s’aflembler pour déli- 
bérer fur les fiitisfaéfcions 8c réparations 
d’honneur à l’occafion des injures qui en font 
la fource entre les gentilhommes , gens de 
guerre , & autres ayant droit de porter les 
armes pour notre fervice : 8c nofdits coufins 
Nous ayant préfenté ce qu’ils auroient ar- 
rêté a ce fujet dans leur aflemblée du S de ce 
mois - , Nous avons jugé à propos d’en or- 
donner l’exécution. A ces caufes, & autres 
à ce Nous mouvant, de l’avis de notre con- 
fèil , 8c de notre certaine fciènce , pleine puifi 
fànce 8c autorité royale , Nous avons dit, 
déclaré 8c ordonné , & par ces préfentes fi- 
.gnées de notre main , difons , déclarons 8c 
ordonnons , voulons & Nous plaît : 

* Article Premier. 

t Que dans les ofienfes faites fans fujet par 
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paroles injurieufès , comme celles de fot 1 ^ 
lâche , traître Ôc autres femblables, fi elles 
n’ont pas été repmrfiees par des reparties 
plus atroces,.- celui qui aura proféré' de telles 
injures foit condamne en fix mois de prifon , 
& à demander pardon avantd’y ehtrer à l’of- 
fenfe , en la forme marquée par l’article Vif. 
du réglemcnt-de nofelits coufins, de l’année 
16Sh 

II. Si l’offenfe a répliqué par injures pa- 
reilles ou plus fortes , il fera condamné'à 
trois mois de prifon , fins qu’il lui foit de- 
mandé pardon par Taggrefièur qui n’en fera 
pas moins condamné à fix mois de prifon. 

III. Les démentis & menaces de coups 
de main ou de bâton , par paroles ou par 
geftes, fèront’punis de deux ans de prifon , 
6c l’aggrefièur avant d’y entrer demandera 
pardon à l’offenfé. 

IV. En cas que les démentis ou menaces 
de coups aient été repoufles par coups de 
main ou de bâton, celui qui aura donné le 
démenti ou fait des menaces , fera condamné 
comme aggrefleur à deux ans de prifon, & 
celui qui aura frappé fera punr des peines 
portées par notre édit du mois de Février 
dernier. Si donnons en mandement à nos 
amés Ôc féaux confèillers , les - gens tenant 
notre cour de parlement à Paris , que ces 
préfentes ils fafiènt'lire , publia - ôc regiftrer, 
6c le contenu en icelles garder 6c obfèrver 
de point en point félon fa forme 6e teneur. - 
~<£ai?tel efi notre plaifir. Donnée â Verfàilles,* 
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le douze Avril , l’an de grâce mil fept cent 
vingt-trois > 8 c de notre régné le huitième. 
Signé , L O UI S. Et plus bas , par le Roi,- 
Phelypf. aux. Et Icelle du grand feeau de 
cire jaune. 

Regifire'es , oui & ce requérant le procureur 
général du Roi , pour être exécutées félon leur 
forme Ô' teneur , & copies collationnées en- 
voyées aux bailliages & fénéchaufiées du ref- 
Jort 3 pour y être lûes > publiées & regifirées 
Enjoint aux fibjliruts du procureur général du 
Roi d’y tenir la main ,& d en certifier la cour 
dans un mois , fiuivant l’arrêt de ce jour . A Pa- 
ris en parlement , le quatrième Mai mil fept 
cent vingt-trois. Signe Jsabeau. 

EDIT DU ROI, 

Portant Réglement général fur les Duels. - 

Donné à Saint -Germain- en -Laye au mois 
d’Août 1679» 

Regijlré en Parlement le premier jour de Septembre 
de la même année. 

XL OUÏS par la grâce de Dieu , Roi de ' 
France 8 c de Navarre : À tous prefens 8 c 4 
venir , làlut. Comme- nous reconnoiilons 
que l’une des plus grandes grâces que nous 
ayons reçues de Dieu dans le gouvernement 
ôc conduite de notre état confîfte en la fer- 
meté qu’il lui a plu de Nous donner pour 
maintenir, les défenfes des duels ôc combats • 
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particuliers, 6c punir févérement ceux qui 
ont contrevenu à une loi fi jufte 8c fi nécef- 
faire pour la confervation de notre noblefiè *, 
Nous fômmes bien réfolus de cultiver avec 
foin une grâce fi particulière , qui Nous don- 
ne lieu d’efpérer de pouvoir parvenir pen- 
dant notre régné à l’abolition de ce crime , 
après avoir été inutilement tenté par les Rois 
nos prédécefièurs. Pour cet effet , Nous nous 
fouîmes appliqués de nouveau à bien exa- 
miner tous les édits 8c réglemens faits con- 
tre les duels , 8c tout ce qui s’eft fait en con- 
fequence , aufquels Nous avons efiimé né- 
cefiaire d’ajouter divers articles. A ces cau- 
î es , 8c autres bonnes 8c grandes confédéra- 
tions à ce Nous mouvant , de l’avis de no- 
tre confeil , 8c de notre certaine fcience j 
pleine puiffance 8c autorité royale , après 
avoir examiné en notredit confeil ce que nos 
très-chers 8c bien-amés confins les maré- 
chaux de France , qui fè font afïèmblés plu-* 
fieurs fois fur ce fujet , Nous ont propofé , 
Nous avons, en renouvellant les défenfes 
portées par nos édits 8c ordonnances , 8c 
celles des Rois nos prédéceffeurs , 8c en ÿ 
ajoutant ce que Nous avons jugé néceffaire , 
dit , déclaré , ftatué & ordonné , difons , dé- 
clarons , fiat u on s 8c ordonnons par notre 
prefent édit perpétuel 8c irrévocable , vou- 
lons & Nous plaît : 

I. Premièrement , Nous exhortons tous 
nos fujets , &rleur enjoignons de vivre à l’a- 
venir cnfemble dans la paix , l’union ëc la 
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concorde néccflàire pour leur confèrvation , 
celle de leurs familles, & celle de l’état, à 
peine d’encourir notre indignation , 8c de 
châtiment exemplaire. Nous leur ordon- 
nons auffi de garder lerefpeét convenable à 
chacun félon fa qualité, fa dignité .& fou 
rang , 8c d’apporter mutuellement les uns 
avec les autres tout ce qui dépendra d’eux , 
pour prévenir tous différons , débats 8c que- 
relles, notamment celles qui peuvent être 
filivies dévoyés de fait , de fe donner les uns 
aux autres , fîncérement 8c de bonne foi , 
tous les éclaircifiemens néceifaires fur les 
plaintes 8c mauvaifes fatisfaétionsqui pour- 
ront furvenir entre eux , d’empêcher qu’on 
ne vienne aux mains , en quelque maniéré 
que ce foi t ^ déclarant que Nous réputerons 
ce procédé pour un effet cie l’obéiffance qui 
nous eft due, & que Nous tenons être plus 
conforme aux maximes du véritable bon- 
heur , auflibien qu’à celles du chriftianiîme, 
aucuns ne pouvant fe difpenfçr de cette mu- 
tuelle charité , fins contrevenir aux cora- 
mandemens de Dieu auffibien qu’aux nôtres, 
II. Et d’autant qu’il n’y a rien de f hon- 
nête , ni qui gagne davantage les affections 
du public 8c des particuliers , que d’arrêter 
le cours des querelles en leur fouirez Nous 
ordonnons à nos très -chers 8c bien-amés 
confins les maréchaux de France, foit qu’ils 
foient à notre fuite ou en nos provinces , 
8c aux gouverneurs généraux de nos pro- 
yinecs , 8c en leur abience à nos lieutenans- 
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généraux en icelles, de s’employer eux-mê- 
mes tres-foigneufement &c inceflàmment à 
terminer tous les différends qui pourront ar- 
river entre nos fujets , parles voyes &c ainfi 
qu’il leur en eft donné pouvoir parles édits 
ôc ordonnances des Rois nos prédéceffeurs. 

Et en outre. Nous donnons pouvoir à no£ 
dits coufîns de commettre en chacun des 
bailliages ou fénéchauffées de notre royau- 
me, un ou plufieurs gentilshommes, félon 
l’étendue d’icelles , qui foient de qualité , 
d’âge Ôc de capacité requife , pour recevoir 
les avis des différends qui furviendront en- 
tre les gentilshommes , gens de guerre, & 
autres nos fujets , les renvoyer à nofHits cou- 
fîns les maréchaux de France , ou au plus 
ancien d’eux , ou aux gouverneurs géné- 
raux de nos provinces , & nos lieutenans- 
genéraux en icelles , lorfqu’ils y feront pré- 
fens : & donnons pouvoir auxdits gentils- 
hommes qui feront ainfi commis , de faire 
venir pardevant eux, en fâbfence des gou- 
verneurs Sc nofHits lieutenans - généraux , 
tous ceux qui auront quelque différend , 
pour les accorder, ou les renvoyer par-de- 
vant nofdits coufins les maréchaux de Fran- 
ce , au cas que quelqu’une des parties fè 
trouve lefée par l’accord defdits gentilshom- 
mes , ou ne veuille pas fé fouinettre à leurs * 
jugemens. Même lorfque lefdits gouver- 
neurs généraux de nos provinces , & nos 
lieutenans généraux en icelles , feront dans 
les provinces , en cas que les querelles qui 
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&rviendront requièrent un prompt remede 
pour en empêcher les fuites , 8c que les gou- 
verneurs fufient abfêns du lieu où le diffé- 
rend fera furvenu ; Nous voulons que lefi- 
d'ts gentilshommes commis y pourvoyent 
fur le champ , 8c faffent exécuter le contenu 
aux articles du préfent édit , dont ils donne- 
ront avis à l’inftant auxdits gouverneurs gé- 
néraux de nos provinces, ou en leurabfen- 
ce, aux Iieutenans-généraux en icelles, pour 
travailler incelfamment à l’accommode- 
ment : 8c pour. cette fin, Nous enjoignons 
très-expreflement à tous les prévôts des ma- 
réchaux, vice baillifs , vice-fénéchaux , leurs 
lieutenans, exempts, greffiers 8c archers^ 
d’obéir promptement 8c fidèlement , fur 
peine de fufpenfion de leurs charges , 8c pri- 
vation de leurs gages , auxdits.gentilshom- 
mes commis furie fait.defHits différends, 
foit qu’il faille affigner ceux qui auront que- 
relle , çonftituer prifonniers , fàifir 8c anno- 
ter leurs biens , ou faire tous autres adtes né- 
cpffiaires pour empêcher les voyes de fait , 
8c pour l’exécution des ordres defdits gen- 
tilshommes ainfi commis , le tout aux frais 
8c dépens des parties. 

III. Nous déclarons en outre , que tous 
ceux qui affi fieront , ou fe rencontreront , 
quoiqu 'inopinément , aux lieux où fè com- 
mettront des offenfes à l’honneur , foit par 
des rapports, ou difeours injurieux , foit par 
manquement de gromeffe ou de parole dom- 
inée , foif par démentis, coups de main, ou 
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autres outrages , de quelque nature qu’lis 
(oient , (èront à l’avenir obligés d’en avertir 
nos coufins les maréchaux de France , ou 
leldits gouverneurs généraux de nos provin- 
ces, & nos lieutenaqs généraux en icelles, 
ou les gentilshommes commis par nofiiits 
coufins , fur peine d’être réputés complices 
defdites offenfes , & d’être pourfuivis com- 
me y ayant tacitement contribué , pour ne 
s’être pas mis en devoir d’en empêcher les 
mauvailes fuites. Voulons pareillement 8c 
Nous plaît, que ceux qui auront connoifi* 
(ànce de quelque commencement de que- 
relles &c animofités caufées par les procès 
qui (èroient fur le point d’être intentés en- 
tre gentilshommes , pour quelque intérêt 
d’importance , foient obligés à l’avenir d’en 
avertir nofdits coufins les maréchaux de 
France , ou les gouverneurs généraux de nof 
dites provinces, &c lieutenans- généraux en 
icelles, ou en leur abfence, les gentilshom- 
mes commis dans les bailliages , afin qu’ils 
empêchent de tout leur pouvoir , que les 
parties fortent <^es voyes civiles 8c ordinai- 
res pour venir a celles de fait. Etpourêtre 
d autant mieux informés de tous les duels 
8c combats qui le font dans nos provinces. 
Nous enjoignons aux gouverneurs généraux 
&lieutenans-généraux en icelles , de donner 
avis aux fecrétaires d’état, chacun en fon dé- - 
partement , de tous les duels 8c combats qui* 
arriveront dans l’étendue leurs charges ; 
aux premiers préfidens de nos cours de par-*.» 

lement , 


Google 



T Ï T. LXXIII. Des Duels. 3 19 
lement , 8c à nos procureurs généraux en 
icelles , de donner pareillement avis à notre 
très-cher 8c féal le heur le Tellier , chance- 
lier de France ; 8c aux gentilshommes com- 
mis, 8c officiers des maréchauflees , aux ma- 
réchaux de France , pour Nous en informer 
chacun à leur égard. Ordonnons encore à 
tous nos fujets de Nous en donner avis par 
telles voyes que bon leur femblera, promet- 
tant de récompenfèr ceux qui donneront 
avis des combats arrivés dans les provinces 
dont Nous n’aurons point reçu d’avis d’ail- 
leurs , avec les moyens d’en avoir la preuve. 

IV. Lorfque nofdits coufins les maré- 
chaux de France , les gouverneurs géneraux- 
de nos provinces , 8c nos lieutenans-géné- 
raux en icelles en leur abfe*ce, ou les gen- 
tilshommes commis , auront eu avis de quel- 
que différend entre les gentilshommes , 8c 
entre tous ceux qui font profeffion des ar- 
mes dans notre royaume , 8c pays de notre 
obéifïance j lequel procédant de paroles ou- 
trageufes , ou autre caufè touchant l’hon- 
neur, femblera devoir les porter à quelque 
reflèntiment extraordinaire ; nofdits coufins 
les maréchaux de France envoyeront auffi- 
tôt des défenfes trcs-exprefTes aux parties 
de fe rien demander par des voyes de fait 
directement ou indirectement ; 8c les feront 
affigner à comparoir inçefTamment par-de- 
vant eux, pour y être réglés. Que s’ils ap- 
préhendent que lefclites*parties foient tel- 
lement animées , quelles n’apportent pas 
Tome Ul% p 
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font le refped & la déférence quelles doi- 
vent à leurs ordres , ils leur envoyèrent in- 
continent des archers & gardes de laconne- 
tablie & maréchaüffée deFrance.pourfe te- 
nir près de leur perfonne, aux frais & dé- 
pens defdites parties , jufqu a. ce qu elles fe 
■foient rendues par- devant eux -, ce qui Ce ta 
ainfi pratiqué par les gouverneurs géné- 
raux de nos provinces & nos icutenans- 
Léncrâux en icelles , dans l’étendue de leurs 
louvernemens & charges , en faifant aili- 
ener par-devant eux ceux qui auront que- 
relle OU leur envoyant de leurs gardes , 
ou quelques autres perfonnes qui fe tien- 
dront près d’eux, pour les empccher d en 
venir aux voyes de fait : Et nous donnons 
pouvoir aux gentilshommes commis dans 
chaque bailliage , de tenir , en 1 ab fence des 
maréchaux de France , gouverneurs gene- 
raux de nos provinces , & nos lieutenans gé- 
néraux en icelles , la inane procedure en- 
vers ceux qui auront querelle , fe fervir 
des prévôts des maréchaux, leurs lieutenans, 
exemts & archers , pour l’execution de leurs 

ordres. / 

4 V. Ceux qui auront querelle , étant com- 
parus par-devant nos cou.fins les maréchaux 
Se France , ou gouverneurs generaux de nos 
provinces, & lieutenans en ice les , ou en 
'leur abfcnce devant lefdits gentilshommes, 
?Ü apparoît de quflque injure âtroce. qui ait 
été faite avec avantage , foit de deffein pré- 
médité , ou de gaieté de coeur , Nous vou- 
lons & entendons que la partie ofrenlee en 
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reçoive une réparation ( 5 c fatisfaéfion fî‘ 
avantageufe, qu elle ait fujet d’en demeurer 
contente ; confirmant , en tant que befoin 
eft , par notre préfent édit , l’autorité attri- 
buée par les feus Rois nos tres-honorés ayeul 
& pere, à nofdits coufins les maréchaux de 
France, de juger & décider par jugement fou- 
-verain tous différends concernant le point 
d’honneur , Sc réparation d’offenfè , foit 
qu’ils arrivent dans notre cour , ou en quel- 
que autre lieu de nos provinces où ils fè 
trouveront -, & auxdits gouverneurs ou lieu- 
tenans généraux , le pouvoir qu’ils leur ont 
aufïi donné pour même fin , chacun en 1 é- 
îendue de fa charge. 

VI. Et parce qu’il fc commet quelquefois 
des offenfès fi importantes à l’honneur , que 
non-feulement les perfonnes qui les reçoi- 
vent en font touchées , mais aufli le refpcét 
qui eft dû à nos loix 5 c ordonnances y eft 
manifeftement violé ; Nous voulons que 
ceux qui auront frit de femblables offenfes, 
outre les fatisfa&ions* ordonnées à l’égard 
des perfonnes offenfées , foient encore con- 
damnés par lefdits juges du point d’honneur, 
à fouffrir priions, bannifièmens < 5 c amendes. 
Confidérant auffi qu’il n’y a rien qui foit fi 
déraifonnabîe, ni fi contraire à la profeffion 
d’honneur, que l’outrage qui fe feroit pour 
Je fujet de quelque intérêt civil, ou de quel- 
que procès qui feroit intenté par-devant les 
juges ordinaires , Mous voulons que dans 
les accommodemens des offenfes provenues 

Pij 
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de femblables caufès , lefdits juges du point 
d’honneur tiennent toute la rigueur qu’ils 
verront raifonnablc pour la fatisfaârion de 
la partie offenfée -, & que pour la réparation 
de notre autorité bleffée, ils ordonnent ou 
la prifon durant l’efpace de trois mois au 
moins , ou le banniflement pour autant de 
tems , des lieux où l’offenfânt fera là ré fidéli- 
té , ou la privation du revenu d’une année 
ou deux de la chofe conteftée. 

VII. Comme il arrive beaucoup de diffé- 
rends entre lefdits gentilshommes, à caufe 
des cbadès , des droits honorifiques des égli- 
fes , & autres prééminences des fiefs & fêi- 
gneuries , pour être fort mêlées avec le point 
d’honneur 3 Nous voulons & entendons que 
nofdits coufins les maréchaux de France , les 
gouverneurs de nos provinces , & nos lieu- 
tenans en icelles , & les gentilshommes com> i 
mis dans lefdits bailliages ou fénéchauflces , 
apportent tout ce qui dépendra d’eux pour 
obliger les parties de convenir d’arbitres , 
qui jugent fommaireTnent avec eux , fans au- 
cune confignation ni épice, le fonds de fèm- 
blables différends i à la charge de l’appel en 
nos cours de parlement , lorfqu’une des par- 
ties fie trouvera léfée par la fentence arbi- 
trale. 

VIII. Au cas qu’un gentilhomme refufè 
ou différé, fans aucune caufe légitime, d’o- 
béir aux ordres de nos confins les maréchaux 
de France , ou à ceux des autres juges du 
jpoint d’honneur, comme de comparoîtrç 
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par-devant eux , lorlqu’il aura été afligné 
par a&e lignifié à lui ou à Ton domicile, &: 
auffi lorlqu’il n’aura pas fubi le banniflèment 
ordonné contre lui * il y |èra incelïàmment 
contraint, après un certain tems que les ju- 
ges lui preferiront , Toit par garnilon qui fera 
pofée dans fa maifon , ou par l’emprifonne- 
ment de là perfonne , ce qui fera foigneufe- 
ment exécuté parles prévôts de nofdits cou- 
fins les maréchaux de France , vice-bailli fs , 
vice-fénéchaux, leurs lieutenans, exemts&: 
archers , fur peine de fufpenfion de leurs 
charges, & privation de leurs gages , fuivant 
les ordonnances dcfdits juges j & ladite exé- 
cution fera faite aux frais & dépens de la par- 
tie défbbéilïànte ou ré fr affaire. Que fi lefi- 
dits prévôts, vice-baillifs, vice-fénéchaux , 
leurs lieutenans , exemts <Sc archers ne peu- 
vent exécuter ledit emprifonnement , ils fai- 
firont & annoteront tous les revenus dudit 
banni ou défobéifïànt , pour être appliqués 
&• demeurer acquis tout le tems de fa défo- 
béiflance *, fça%oir,la moitié à l’hôpital de la 
ville où il y a parlement établi , & l’autre 
moitié à l’hôpital du lieu où il y a fiege 
royal, dans le relient duquel parlement , ou 
fiege royal , les biens dudit banni ou défo- 
béilïànt fe trouveront : afin que s’entr’aidant 
dans la pourfuite , l’un puillè fournir l’avis 
ôc la preuve, & l’autre interpoler notre au- 
torité par celle de la jufticc, pour l'effet de 
notre intention. Et au cas qu’il y ait des det- 
tes précédentes qui empêchent la percep- 
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tion de ce revenu , appliquable au profit def 
dits hôpitaux , la fomme à quoi il pourra 
monter, vaudra une dette hypothéquée fur 
tous les biens meubles du banni , pour être 
payée 8c acquittée dans fon ordre, du jour 
de la condamnation qui interviendra contre 
lui. 

IX. Nous ordonnons en outre, que ceux 
qui auront eu des gardes de nos coufins les 
maréchaux de France , des gouverneurs gé- 
néraux de nos provinces 8c nos lieutenans 
en icelles , ou defdits gentilshommes com- 
mis, & qui s’en feront dégagés en quelque 
maniéré que ce puiffc être , foient punis avec 
rigueur , 8c ne puiffent être reçus à l’accom- 
modement furie point d’honneur, que les 
coupables de ladite garde enfreinte n’aient 
tenu prifon , &: qu’à la requête de notre pro- 
cureur en la connétablie , 8c des fübftituts 
aux autres maréchauflées de France, le pro- 
cès ne leur ait été fait félon les formes re- 
quifès par nos ordonnances. Voulons & 
Nous plaît que fur le procès rjrbal 8c rap- 
port des gardes qui feront ordonnés près 
d’eux , il foit , fans autre information , dé- 
crété contre eux à la requête defdits fubfti- 
tuts , 8c leur procès fommairement fût. 

X. Bien que le foin que nous prenons de 
l’honneur de notre noblefie , paroiffe afièz 
par le contenu aux articles précédens , 8c 
par lafoigneufe recherche que Nous faifons 
des moyens eftimés les plus propres pour 
éteindre les querelles dans leur naiflànce 
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5c rejetter fur ceux qui offenfent , le blâme' 
8c la honte qu’ils méritent ; neanmoins ap- 
préhendant qu’il ne fe trouve encore de* 
gens allez ofés pour contrevenir à nos vo- 
lontés lî exprellcmcnt expliquées & qui 
préfument d’avoir raifon en cherchant à fe 
venger; Nous voulons 8c ordonnons qüe : 
celui qui s’eftimant offènfé , fera un appel 
à qui que ce foit pour foi-même '/ démeure 
déchû de pouvoir jamais avoir fàtisfaélion 
de l’offenfe qu’il prétendra ayoir reçue , qu’il 
tienne prifon pendant deux ans , 8c foit con- 
damné en une amende envers l’hôpital de 
là ville la plus proche de fa demeure.; la- 
quelle ne pourra être de moindre valeur 
que la moitié du revenu d’une année de lès 
biens ; 8c de plus qu’il foit fufpendu de tou- 
tes fes charges , 8c privé du revenu d’icelles 
durant trois ans. Permettons à tous juges 
d’augmenter les memes peines félon que les' 
conditions des perfonnes, les fujets des que-" 
relies , comme procès intenté , ou autres in- 
térêts civils , les défenfes ou gardes enfrein- 
tes ou violées , les circonftances des lieux 8ç 
des tems rendront l’appel plus puniflable. 
Que Ci celui qui efl: appellé , au lieu de re- 
fufer l’appel , 8c d’en donner avis à nos cou- 
fins les maréchaux de France , ou aux g.ou< 
verneurs généraux de nos proyTicès 8c nos^ 
lieutenans en icçhCs , ou aux gentilshora- 
mçs çcriïmis , ainlî que Nous lui enjoignons 
de faire , va fur le lieu de l’affignation , ou 
fait effort pour cet effet, il foit puni des me? 
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mes peines de l’appellant. Nous voulons de 
plus que ceux qui auront appelle pour un 
autre, ou qui auront accepté l’appel , fens 
en avoir donné avis auparavant , foient pu- 
nis des mêmes peines. 

XL Et d’autant qu’outre la peine que doi- 
vent encourir ceux qui appelleront , il y en 
a qui méritent doublement cTen être châtiés 
ôc réprimés , comme lorfqu’ils s’attaquent 
à ceux qui font leurs bienfaiteurs & fupé- 
rieurs , ou feigneurs 8c perfonnes de com- 
mandement , 8c relevées par leur qualité 8c 
charges , 8c fpécialement quand les querelles 
naiflent pour des a&ions d’obéilfance , aux- 
quelles une condition , charge ou emploi fu> 
balterne les ont fournis, ou pour des châti- 
mens qu’ils ont fubis par l’autorité de ceux 
qui ont le pouvoir de les y aflfujettir , con- 
lîdérant qu’il n’y a rien de plus néceflaire 
pour le maintien de la difeipline , particu- 
lièrement entre ceux qui font profeflion des 
armes , que le refpeét envers ceux qui les 
commandent j Nous voulons & ordonnons 
que ceux qui s’emporteront à cet excès , 8c 
> notamment qui appelleront les chefs , ou 
autres qui ont droit de leur commander * 
tiennent prifon pendant quatre ans , foient 
privés de l’exercice de leurs charges pen- 
dant ledit tems , enfemble des gages 8c ap- 
pointemens y attribués , qui feront donnés 
à l’hc>pital général de la ville la plus pro- 
chaine : 8c en cas que ce foit un inférieur 
contre fon fupérieur du feigneur , il tiendra 
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prifon pendant les memes quatre années , 
&rfera condamné à une amende qui ne pour., 
ra être moindre qu’une année de Ton reve- 
nu •, enjoignant très-expreflement à nofdits 
coufins les maréchaux de France , gouver- 
neurs généraux de nos provinces , &lieute- 
nans généraux en icelles , les gentilshom- 
mes commis , 8c fingulierement aux géné- 
raux de nos armées dans lclquelles ce défor- 
dre peut être plus fréquent qu’en nul autre 
lieu , de tenir la main à l’exaéte 8c. fevere 
exécution du préfent article. Que fi les chefs 
ou officiers fupérieurs , 8c les feigneurs qui 
auront été appellés reçoivent l’appel , & fe 
mettent en état de fiuisfaire les appellans , 
ils feront punis des mêmes peines de prifon „ 
de fufpenfîon de leurs charges , 8c revenus 
d’icelles, 8c amendes ci-defllis fpécifiées, fans 
qu’ils puifTent en être difpenfés , quelques 
inftanccs & fupplications qu’ils Nous en 
fafiènt. 

XII. Et d’autant que Nous avons réfolu 
de caflèr 8c priver entièrement de leurs char- 
ges tous ceux qui fe trouveront coupables 
dudit crime, même par notçrieté ■, fi ceux 
qui auront été ainfi caffés 8c privés de leurfi- 
dites charges s’en reflèntent contre ceux que 
Nous en auront pourvus, en les appellant 
ou excitant au combat par eux-mêmes ou 
par autrui , par rencontre ou autrement , 
Nous voulons qu’eux, 8c ceux defquels ils' 
fe feront fervis , tiennent prifon pendant fix 
ans , 8c foient condamnés à l’amende de fix 
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années de leurs revenus , fans pouvoir ja- 
mais être relevés defdites peines , & généra- 
lement , que ceux qui viendront pour la fé- 
conde fois à violer notre prêtent édit , com- 
me appellans , & notamment ceux qui fe fe- 
ront fervis de féconds pour porter leurs ap- 
pels , foient punis des mêmes peines de pri- 
fon , deftitution de charges, & amendes,, 
encore qu’il ne s’en foit enfuivi aucun com- 
bat. 

XIII. Si contre les défentes portées par 
notre prêtent édit, l’appellant & l’appelle 
venoient au combat adtuel , Nous voulons 
& ordonnons , qu’encore qu’il n’y ait au- 
cun de bleffé ou de tué , le procès criminel 
ôc extraordinaire foit fait contre eux *, qu’ils 
foient fans remiffion punis de mort ; que 
tous leurs biens , meubles & immeubles 
Nous foient confifqucs , le tiers d’iceux ap- 
pliquabîe à l’hôpital de la ville où eft le par- 
lement dans le reffort duquel le crime aura : 
été commis., & conjointement à l’hôpital 
du fiege royal le plus proche du lieu du dé- 
lit , Sc les deux autres tiers tant aux frais de 
la capture ôr. de la juftice , qu’en ce que les 
juges trouveront équitable d’adjuger aux 
femmes & enfans , fî aucuns y a, pour leur 
pourriture & entretenement, feulement leur 
vie durant. Que fi le crime fè trouve com- 
mis dans les provinces où la confifcation n’a 
point de lieu, Nous voulons &c entendons 
qu’au lieu de ladite confifcation , il foit pris 
fur les biens des criminels , au profit defdits 
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hôpitaux , une amende dont la valeur ne 
pourra être moindre que la moitié des biens 
des criminels. Ordonnons Se enjoignons à 
nos procureurs généraux , leurs fubfeituts , 
Se ceux qui auront l’adminiflration delHits 
hôpitaux, de faire de foigneufes recherches 
&: pourfuites defdites fommes Se confifca- 
tions , pour lefquelles leur adion pourra 
durer pendant le tems 8c efpace de vingt ans, 
quand même ils ne feroient aucune pour- 
fuite qui la pût proroger ; lefquelles fommes 
6c confifcations ne pourront être remifes, 
ni diverties, pour quelque caufe Se prétexte 
que ce foit. Que fi l’un des combattatis , ou 
tôus les deux font tués. Nous voulons Se. 
ordonnons que le procès criminel foit fait 
contre la mémoire des morts, comme con- 
tre criminels de léfe majefté divine Sc hu- 
maine , Se que leurs corps foient privés de 
la fépulture : défendant à tous curés , leurs 
ficaires Se autres cccléfiaftiques , de les en- 
terrer, ni fouffrirêtre enterrés en terre faill- 
ie : confifquant en outre, comme defliis, 
tous leurs biens, meubles & immeubles. Et 
quant au furvivant qui aura tué , outre la fuf 
dite confifcation de tous fes biens,ou amende 
de la moitié de la valeur d’iceux dans les 
pays où la confifcation n’a point de lieu , il 
fera irrémiffîblement puni de mort , fuivant 
la difpofition des ordonnances. 

XIV. Les biens de celui qui aura été tué ,, 
& du furvivant , feront regis par les admi- 
niftrateurs des hôpitaux , pendant l’inftrqe- 
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tion du procès qualifié pour duel , ôc les re^ 

venus employés aux frais des pourfuites. 

XV. Encore que nous efpérions que nos 
défenfes, Sc des peines fi juftement ordon- 
nées contre les duels , retiendront doréna- 
vant tous nos fujets d’y tomber ; néanmoins 
s’ils s’en rencontroit encore d’affez témérai- 
res pour ofer contrevenir à nos volontés , 
non- feulement en fe faifànt raifon par eux- 
mêmes , mais en y engageant de plus dans 
leurs querelles & relfentimens des féconds , 
tiers , ou autre plus grand nombre de per- 
fonnes \ ce qui ne fe peut faire que par une : 
lâcheté artificieufe , qui fait rechercher à 
ceux qui fentent leur foibleffe , la fureté dont 
ils ont befoin , dans I’adreffe ôc le courage 
d’autrui ; Nous voulons que ceux qui fè trou- 
veront coupables d’une fi criminelle Ôc fi lâ- 
che contravention à notre préfent édit , 
foient fans remiffion punis de mort, quand 
même il n’y auroit aucun de blefie , ni de 
tué dans ces combats ; que tous leurs biens 
foient confifqués comme deflus ; qu’ils foient 
dégradés de nobleffe, ôc déclarés roturiers, 
incapables de tenir jamais aucunes charges , 
leurs armes noircies ôc brifées publiquement 
par l’exécuteur de la haute - juftice : enjoi- 
gnons à leurs fucccffeurs de changer leurs 
armes , & en prendre de nouvelles , pour 
lefquelles ils obtiendront nos lettres à ce né- 
ceffaires ; ôc en cas qu’ils repriflènt les mê- 
mes armes , elles feront de nouveau noircies 
& brifées par l’exccuteur de lahaute-juflice } 
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6 c eux condamnés à l’amende de deux an- 
nées de leurs revenus, appliquable moitié à 
l’hôpital général de la ville plus proche , & 
l’autre moitié à la volonté des juges. Et 
comme nul châtiment ne peut être allez 
grand pour punir ceux qui s’engagent fi lé* 
gerement & fi criminellement dans le ref- 
fëntiment d’offenfe où ils n’ont aucune part , 
& dont ils devroient plutôt procurer l’ac- 
commodement , pour la confervation & fa- 
tisfaétion de leurs amis , que d’en pourfuivre 
la vengeance par des voycs aulïî deftituées 
de véritable valeur & courage , comme elles 
le font de charité & d’amitié chrétienne ; 
Nous voulons que tous ceux qui tomberont 
dans le crime d’être féconds , tiers , ou autre 
nombre également , foient punis des mêmes 
peines que nous avons ordonnées contre 
ceux qui les employeront. 

XVI. D’autant qu’il fe trouve des gens de 
naillance ignoble , & qui n’ont jamais porté 
les armes , qui font allez infolens pour ap- 
peller les gentilshommes , lefquels refùfimt 
de leur faire railon à caufe de la différence 
des conditions , ces mêmes perfonnes fufi- 
citent contre ceux qu’ils ont appellés , d’au- 
tres gentilshommes; d’où il s’enfuit quelque- > 
fois des meurtres , d’autant plus détellables 
qu’ils proviennent d’une caule abjeéle; Nous 
voulons & ordonnons qu’en tel cas d’appels 
ou de combats , principalement s’ils font fui- 
vis de quelque grande blelfure , ou de mort , 
lefdits ignobles ou roturiers qui feront due- 
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ment atteints 8c convaincus d’avoir eau fc 8c 
promu fembhbles defordres , foient fans ré- 
million pendus & étranglés , tous leurs 
biens , meubles 8c immeubles confifqués ,/ 
les deux tiers aux hôpitaux des lieux , ou des 
plus prochains , 8c l’autre tiers employé aux 
frais de la juftice , à la nourriture 8c entre- 
tenement des veuves 8c enfans des défunts,. 
fi aucuns y a: permettant en outre aux juges 
defdits crimes d’ordonner furies biens con- 
fifqués telle récompenle qu’ils avi feront rai- 
fonnable au dénonciateur 8c autres qui au- 
ront découvert lefdits cas , afin que dans un 
crime fi puniflable chacun foit invité à la dé- 
nonciation d’icelui. Et quant aux gentils- 
hommes qui fe feront ainfi battus pour des 
fujets &: contre des perfonnes indignes , 
Nous voulons qu’ils fouffrent les memes 
peines que Nous avons ordonnées contre les 
féconds , s’ils peuvent être appréhendés, li- 
non il fera procédé contre eux par défaut 8c 
contumace , fuivant la rigueur des ordon- 
nances. 

XVII. Nous voulons que tous ceux qui 
porteront feiemment des billets d’appel , ou 
qui conduiront aux lieux des duels ou ren- 
contres , comme laquais ou autres domeP 
tiques, foient punis du fouet 8c de la fleur- 
de-lys pour la première fois ; 8c s’ils retom- 
bent dans la même faute , des galeres à per- 
pétuité. Et quanta ceux qui auront été fnec- 
tateurs d’un duel , s’ils s’y font rendus^x- 
près pour ce fujet , Nous voulons qu’il$ 
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fbicnt privés pour toujours des charges 
dignités Se per.fions qu’ils poflêdent ; que 
s’ils n’ont aucunes charges , le quart de leurs 
Biens Toit confifqué Se appliqué aux hôpi- 
taux : Se fi le délit a été commis en quelque " 
province où la confifcation n’ait pointlieu 
qu’ils foient condamnés à une amende au 
profit defdits hôpitaux , laquelle ne pourra 
être de moindre valeur que le quart des biens 
defdits fpeétateurs , que Nous réputons avec 
r'aifon, complices d’un crime fi détcftable,- 
puifqu’ils y afiï fient, Se ne fempêchent pas 
tant qu’ils peuvent , comme ils y font obli- 
gés par les loix divines Se humaines. 

XVIII. Et d’autant qu’il eft fou vent arrivé 
que pour éviter la rigueur des peines ordon- 
nées par tant d’édits contre les duels , plu- 
fieurs ont recherché les occafions de fe ren- 
contrer , Nous voulons Se ordonnons que 
ceux qui prétendront avoir reçu quelque ofi- 
fenfè , 8e qui n’en auront point donné avis 
aux fufdits juges du point d’honneur , & 
qui viendront à fe rencontrer ou à fe battre 
feuls ou en pareil état & nombre , avec ar- 
mes égales de part 8e d’autre, à pied ou à 
cheval , foient fujets aux mêmes peines que 
fi c’étoit un duel. Et pour ce qu’il s’efl: en- 
core trouvé de nos fujets , qui ayant pris 
querelle dans nos états , Se s’étant donné ren- 
dez-vous pour le battre hors d’iceux , ou ■ 
fur nos frontières , ont crû par ce moyen de 
pouvoir éluder l’effet de nos édits , Nous 
.voulons que tous ceux qui en uferont ainfi. 
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loient pour/ùivis criminellement , s’ils peu- 
vent ctre pris , /inon par contumace , 8c 
qu’ils foient condamnés aux mêmes peines r 
8c leurs biens confi/qués , comme s’ils 
avoient contrevenu au pré/ènt édit dans 
l’étendue 8c /ans fortir de nos provinces , 
les jugeant d’autant plus criminels 8c punif- 
fables , que les premiers mouvemens dans 
la chaleur 8c nouveauté de l’offen/è ne les 
peuvent plus excufcr , 8c qu’ils ont eu affez- 
de loi/îr pour modérer leur reflèntiment > 
8c s’abftenir d’une vengeance /i défendue 
fans qu’ès deux*cas mentionnés au pré/ent 
article , les prévenus puiflent alléguer le cas 
fortuit , auquel Nous défendons à nos juges 
d’avoir aucun égard. 

XIX. Et pour éviter qu’une loi fi /àinte 8c 
jfi utile à nos états ne devienne inutile au pu- 
blic , faute d’ob/ervation d’icelle , Nous en- 
joignons 8c commandons très-cxpre/ïement 
à nos CQufins les maréchaux de France , aux- 
quels appartient , fous notre autorité , la 
connoiflance 8c déci/ïon des conreflations 
8c querelles qui concernant l’honneur 8c la 
réputation dcnosfujets, de tenir la main 
exactement & diligemment à l’obfervatien 
de notre pré/ent édit , fins y apporter aucu- 
ne modération , ni permettre que par fa- 
veur , connivence ou autre voye , il y. foit 
contrevenu en aucune maniéré. Et pour 
donner d’autant plus de moyen 8c de pou- 
voir à nofdits cou/ïns les maréchaux de Fran- 
ce, d’empêcher 8c réprimer cette licence ef- 
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frènée des duels 8c rencontres : considérant 
d’ailleurs que la diligence importe grande- 
ment pour la punition de tels crimes , 8c que 
les prévôts de nofdits coufins les maréchaux, 
les vice-baillifs , vicc-fénéchaux 8c lieutc- 
nans criminels de robbe-courte , le trouvent 
le plus Souvent achevai pour notre Service, 
pour être plus prompts 8c plus propres pour 
procéder contre les coupables des duels 8c 
rencontres ; Nous avons de nouveau attri- 
bué 8c attribuons l’exécution du prélent édit, 
tant dans l’enclos des villes , que hors d’i- 
cellcs , aux officiers de la connétablie 8c ma- 
réchauflec de France, prévôts généraux de 
ladite connétablie de Tille de France 8c des 
monnoyes , 8c tous les antres prévôts géné- 
raux, provinciaux 8c particuliers, vice-bail- 
lifs 8c vice-fénéchaux 8c lieutenans crimi- 
nels de robbe-courte, concurremment avec 
nos juges ordinaires , 8c à la charge de l’ap- 
pel en nos cours de parlement auxquelles il 
doit reffortir -, dérogeant pour ce regard à 
toutes déclarations & édits à ce contraires, 
portant défenfes auxdits prévôts de connoî- 
tre des duels 8c rencontres. 

XX. Les juges ou autres officiers qui au- 
ront fupprimé 8c changé les informations, 
feront deftitués 8c privés de leurs charges , 
& châtiés comme fauflaires. 

XXI. Et d’autant qu’il arrive allez louvent 
que lefdits prévôts , vice-baillifs , vice-lcné- 
chaux 8c lieutenans criminels de robbe-cour- 
te, font négligens dans l’exécution des or- 
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dre s de nofdits confins les maréchaux de’ 
France Nous voulons & ordonnons que 
fi lefdits officiers manquent d’obcir au pre- 
mier mandement de nofdits coufinsles ma- 
réchaux , ou de l’un d’eux , ou autres juges 
du point d’honneur , de fommer ceux qui 
auront querelle de comparoître au jour affi-r 
gné, de les faifir & arrêter, en cas de refus 
& de défobciffancc, & finalement d’exécu- 
ter de point en point , & toutes affaires cefi- 
fantes, ce qui leur fera mandé & ordonné 
par nofdits coufins les maréchaux de France' 
& juges du point d’honneur,, ils foient par 
noiHits coufins punis & châtiés de leurs né- 
gligences , par fufpenfion de leurs charges 
de privation de leurs gages -, lefquels pour- 
ront être réellement arrêtés & faifis fur la 
fimple ordonnance de nofdits coufins les- 
maréchaux de France ou de l’un d’eux , li- 
gnifiée à la perfonne ou au domicile du tré- 
forier de l’ordinaire de nos guerres qui fera - 
en exercice. Nous ordonnons en outre aux- 
dits prévôts, vice-baillifs , vice-fénéchaux 
leurs lieutenans &c archers , chacun en leur 
redore , fur les memes peines de fufpenfion 
&• privation de leurs gages, que fur le bruit 
d’un combat arrivé, ils fe tranfpor feront à 
l’inftant fur les lieux pour arrêter les coupa- 
bles, & les conftituer prifbnniers dans les • 
priions royales les plus proches du lieu du’ 
délit } voulant que pour chacune capture il' 
leur foit payé la fomme de quinze cens li-* 
Yres yÀ prendre avec les autres frais de juflice ’ 
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fur le bien le pins clair des coupables , éc 
préférablement aux confifcations amen- 
des que Nous avons ordonnées ci delfiis. 

XXII. Et comme les coupables , pour évi- 
ter de tomber entre les mains de la juflice, 
fè retirent d’ordinaire chez les grands de no- 
tre royaume , Nous faifons très-exprelfes 
inhibitions ôc défenles à toutes perfonnes, 
de quelque qualité & condition qu’elles 
foient, de recevoir dans leurs hôtels &- mai- 
fons ceux qui auront contrevenu à notre 
préfent édit. Et au cas qu’il fe trouve quel- 
ques-uns qui leur donnent aille , & qui refu- 
fent de les remettre entre les mains de la 
juftice fi-tôt qu’ils en feront requis. Nous- 
voulons que les procès-verbaux qui en fe- 
ront dreflés & dûement arrêtés par Jefdits 
prévôts des maréchaux & autres juges 
foient incontinent & ince lia m ment envoyés 
au fecrétaire d’état & de nos commande- 
mens, chacun en fon département , enfem— 
ble aux procureurs généraux de nos cours 
de parlement , & à nofdits coulins les ma- 
réchaux j afin qu’ayant pris avis d’eux , nous 
fafiions rigoureufement procéder à la puni- 
tion de ceux qui protègent de fi criminels 
defordres. 

XXIII. Que fi nonobftant tous les foins- 
& diligences preferites par les articles pré- 
cédens , le crédit & l’autorité des perfon- 
nes intéreffées dans ces crimes , en détour— 
noient les preuves par menaces ou artifice 5* 
Nous ordonnons que fur la fimple requifi— 
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tion qui fera faite par nos procureurs-géné- 
ranx ou leurs fubftituts , il foit décerné des 
monitoircs par les officiaux des évêques des 
lieux , lefquels feront publiés 8c fulminés 
félon les formes canoniques contre ceux qui 
réfuteront de venir à révélation de ce qu’ils 
fçauront touchant les duels 8c rencontres 
arrivés. Nous ordonnons en outre qu’à l’a- 
venir nos procureurs-généraux en nos cours 
de parlement, 8c leurs fubteituts , fur l’avis 
qu’ils auront des combats qui auront été 
faits , feront leurs requifitions contre ceux 
qui par notoriété en feront éteintes coupa- 
bles ; 8c que conformément à icelles , note 
dites cours, fans autres preuves , ordonnent 
que dans les délais qu’elles jugeront à pro- 
pos , ils feront tenus de te rendre dans les 
prifons pour te juftifier , & répondre fur les 
réquisitions de nofHits procureurs-générauxj ! 
8c à faute dans ledit tems de fàtisfaire aux 
arrêts qui feront fîgnifiés à leurs domiciles , 
Nous voulons qu’il foit procédé contre eux 
par défaut 8c contumace , qu’ils Soient dé- 
clarés atteints 8c convaincus des cas à eux 
impofés j 8c comme tels , qu’ils Soient con- 
damnés aux peines portées par nos édits , 
8c leurs biens à Nous acquis 8c confifqués , 
8c mis en nos mains -, 8c fans attendre que 
les cinq années des défauts 8c contumaces 
foient expirées , que toutes leurs maifons 
foient rafées , & leurs bois de haute futaye 
coupés jufqu’à certaine hauteur, fuivant les 
ordres que Nous eif donnerons , 8c eux dé? 
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•lares infâmes 8c dégradés de noblefle , fans 
qu’ils pu i dent à l’avenir entrer en aucune 
charge. Détendons à toutes nos cours de 
parlement 8c nos autres juges , de les rece- 
voir en leur juftification , après les arrêts de 
condamnation , meme pendant les cinq an- 
nées de la contumace , qu’auparavant ils 
n’aient obtenu nos lettres portant permit 
fîon de fe repréfenter , 8c qu’ils n’aient payé 
les amendes auxquelles ils feront condam- 
nés , 8c ce nonobftant l’article XVIII. du 
titre VII. de notre ordonnance criminelle, 
auquel nous avons dérogé 8c dérogeons 
pour ce regard, 8c fans tirer à conféquence. 

XXIV. Et lors même que les prévenus 
auront été arrêtés 8c mis dans les priions, 
ou qu’ils s’y feront mis , Nous voulons qu’en 
cas que nos procureurs-généraux trouvent 
difficulté à adminiftrer la preuve defdits 
combats , nos cours leur donnent les délais 
qu’ils requereront ; remettant à l’honneur 
8c confcience de nofdits procureurs-géné- 
raux, de n’en u fer que pour le bien de la 
juftice. 

XXV. Pendant le tems que les accufés ou 
prévenus defdits crimes ne fe rendront point 
prifonniers , Nous voulons que lajuftice de 
leurs terres foit exercée en notre nom : 8c 
Nous pourvoirons pendant ledit tems aux 
offices 8c bénéfices dont la difpofîtion ap- 
partiendra auxdits accufés ou prévenus. 

XXVI. Et pour éviter que pendant le tems 
de l’inflru&ion des défauts 8c contumaces } 
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•les prévenus ne pui fient fe fervir des moyens 
;qu’ils ont accoutumé de pratiquer pour dé- 
tourner les preuves de leurs crimes , en in- 
timidant les témoins , ou les obligeant de 
Ce rctraéfer dans le recollement ; Nous vou- 
lons que nonobftant l’article troifieme du 
titre XV. de notre ordonnance du mois 
d’Aout i6jo, auquel nous avons dérogé & 
dérogeons pour ce regard , dans les crimes 
de duels feulement , il foit procédé par les 
officiers de nos cours 8c les lieutenans cri- 
minels des bailliages où il y a iiege prélî- 
dial , au récollement des témoins dans les 
vingt quatre heures, 8c le plutôt qu’il Ce 
pourra , après qu’ils auront etc entendus 
dans les informations , 8c ce avant qu’il y 
ait aucun jugement qui l’ordonne , fans tou- 
tefois que les récollemens puifîènt valoir 
confrontation , qu’après qu’il aura été ainfî 
ordonné par le jugement de défaut 8c con- 
tumace. 

XXVII. Nous déclarons les condamnés 
par contumace , incapables 8c indignes de 
toutes les fucceffions qui pourroient leur 
;écheoir depuis la condamnation , encore 
qu’ils (oient dans les cinq années , 8c qu’ils 
Ce fu (lent enfuite restitués contre la contu- 
mace. Si les fucceffions font échues avant la 
•reftitution , la (eigneurie 8c la juftice des 
terres fera exercée en notre nom , 8c les 
•fruits attribués aux hôpitaux , fans elpérance 
de reftitution , à compter du jour de la con- 
damnation par contumace. 
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'XXVIII. .Nous voulons pareillement 8ç 
©rdonnons que dans les lieux éloignés des 
-villes où nos cours de parlement font fé an- 
tes , lorfqu’après toutes les perquificions 8c 
recherches fufdites , les coupables des duels 
& rencontres ne pourront être trouvés , il 
doit à la requête des fubfti tilts de nos procu- 
reurs-géncranx , fur la fimple notoriété du 
fiait , décerne prile de corps contre les ab- 
fens , 8c qu’à bute de les pouvoir appréhen- 
der en vertu du decret , tous leurs b'ens 
/oient fii/Is , 8c qu’il foit procédé contre 
eux liiivant ce qui eR porté par notre or- 
donnance du mois d’Aout mil fix cent foi- 
xante-dix au titre XVII. des défauts & cen- 
tumaces , & fins que no/clirs procureurs^- 
.généraux , ou leurs lubRituts foient obligés 
d’informer , 8c faire preuve de la notoriété. 

XXIX. Quand le titre de l’accu/àtion fera 
-pour crime de duel , il ne pourra être formé 
aucun réglement de juges , nonobftant tout 
prétexte de prévention , affaffinat , ou au- 
trement; 8c le procès ne pourra être pourfi li- 
vi que par-devant les juges du crime de du eh 

XXX. Et afin d’empccher les furpri/es de 
ceux qui pour obtenir des grâces , Nous dé- 
guiferoient la vérité des combats arrivés , 
8c mettroient en avant de taux laits , pour 
faire croire que lefdits combats feroient Rm* 
venus inopinément , 8c en fuite de querelle 
Çrife lur le champ ; Nous ordonnons que 
..nul ne pourra pourfuivre au /ceau l’expé- 
dition d’aucune grâce > es cas où il y aura 
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loupçon de duel ou rencontre préméditée,"' 
qu’il ne foit actuellement prifonnier à notre 
fuite , ou bien dans la principale prifon du 
parlement , dans le reffort duquel le combat 
aura été fait : 8 c après qu’il aura été vérifie 
qu’il n’a contrevenu en aucune forte à notre 
préfent édit , 8 c avoir fur ce pris l’avis de 
nos coufins les maréchaux de France , Nous 
pourrons lui accorder des lettres de rémif-, 
îïon enconnoiflânce de caufe. 

XXXI. Et d’autant qu’en conféquence de 
nos ordres , nos coufins les maréchaux dç 
France fe font affemblés pour revoir & exa- 
miner de nouveau le réglement fait par eux 
fur les diverfes fâtisfaétions & réparations 
, d’honneur , auquel par nos ordres ils ont 
ajouté des peines plus féveres contre les a g- 
greflèurs j Nous voulons que ledit nouveau 
réglement en date du 12 jour du préfent 
mois, enfèmble celui du Z2 Août i <5^3 , 
ci-attachés fous le contrefcel de notre chanr 
.cellerie, foient inviolablement fuivis &: ob- 
fervés à l’avenir par tous ceux qui feront em- 
ployés aux accomntodemens des différends 
qui touchent le point d’honneur 8 c la répu* 
ration des gentilshommes, 

XXXII. Et d’autant que quelquefois les 
adminiffrateurs des hôpitaux ont négligé le 
recouvrement defdites amendes & confifca- 
rions , Nous voulons que le recouvrement 
des amendes 8 c confifcarions adjugées aux- 
dits hôpitaux & autres perfonnes , qui au- 
ront été négligées pendant un an , à compter 

dq 
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3u jour des arrêts de condamnation , foit 
fait par le receveur général de nos domai- 
nes , auquel la moitié defdites confifcations 
& amendes appartiendra pour les frais de 
recouvrement , Nous réfèrvant de dilpofer 
de l’autre moitié en faveur de tel hôpital 
qu’il nous plaira , autre que celui auquel elles 
auront été adjugées. 

XXXIII. Voulons de plus que lorfqueles 
gentilshommes n’auront pas déféré aux or- 
dres des maréchaux de France, &: qu’ils au- 
ront encouru les amendes & confifcations 
portées par le préfent édit & le réglement 
defdits maréchaux de France , il en lôit à 
l’inftant donné avis par lefdits maréchaux 
de France à nos procureurs généraux en nos 
cours de parlement , ou à leurs fubftituts , 
auxquels Nous enjoignons de procéder in- 
cefïàmment à la faifîe des biens , jufqu’à ce 
que lefdits gentilshommes prévenus aient 
obéi -, & en cas qu’ils n’obéiflent dans trois 
mois , les fruits feront en pure perte appli- 
qués aux hôpitaux , iufques à ce qu’ils aient 
obéi , les frais des prévôts , de procédure , 
de garnifon 8c autres , pris par préférence : 
8c pour cet effet Nous voulons que les di- 
recteurs & adminiftrateurs defdits hôpitaux 
foient mis en poffefîîon & jouiflance aétuelle 
defdits biens : enjoignons à nofdits procu- 
reurs généraux , leurs fubftituts , de fe join- 
dre auxdits directeurs 8c adminiflrateurs , 
■pour être fait une prompte 8c réelle per- 
ception defdites amendes. Faifons très-ex- 
Tome III, Q 
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prelîes défaites &c inhibitions aux juges d’a- 
voir aucun egard aux contrats , teftamens 5c 
autres aétes faits fix mois ayant les crimes 
commis. 

XXXIV. Lorique dans les combats il y 
aura eu quelqu’un de tué. Nous permettons 
aux parens du mort de fe rendre partie , dans' 
trois mois pour tout délai , contre celui qui 
aura tué ; Sc en cas qu’il foit convaincu du 
crime , condamné 5c exécuté , Nous faifbns 
remife de la confiteation du mort , au profit 
de celui qui aura pourfuivi , finis qu’il foit 
tenu. d’obtenir d’autres lettres de don, que 
le prêtent édit. A l’égard de celui des parens 
au profit duquel Nous faifons remife de la 
çonfiteation , Nous voulons que le plus pro* 
chc foit préféré au plus éloigné, pourvu 
qu’ils fe foient rendus parties dans les trois 
mois , à condition de rembourter les frais 
qui auront été faits. 

XXXV. Le crime de duel ne pourra être 
.éteint ni par la mort , ni par aucune pres- 
cription de vingt ni de trente ans , ni au-r 
cune autre , encore qu’il n’y ait ni execution, 
pi condamnation , ni plainte ; & pourra être 
pourfuivi après quelque laps de tems que ce 
foit , contre la perfonne ou contre la mé- 
moire : même ceux qui te trouveront cou- 
pables de duel depuis notre édit de i6j i , 
jregiftré en notre cour de parlement de Par 
ris au mois de Septembre de la même année f 
pourront être recherchés pour les autres 
crimes par eux commis auparavant ou 
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puis, nOnobftajit ladite prefcription de vingt 
8c trente ans , pourvu que le procès leur Toit 
fait en meme tems pour crime de duel , 8c 
par les memes juges , 8c qu’ils en demeu- 
rent convaincus. 

XXXVI. Toutes les peines contenues 
dans le prélent édit, pour la punition des 
contrevenans à nos volontés , feroient inu- 
tiles & de nul effet, fi par les motifs d’une 
juftice 8c d’une fermeté inflexible , Nous 
ne maintenions les loix que nous avons éta- 
blies. A cette fin,. Nous jurons 8c promet- 
tons en foi 8c parole de Roi , de n’exemp- 1 
ter à l’avenir aucune perfonne, pour quel- 
que caufe 8c confidération que ce foit , de 
la rigueur du prélènt édit : qu’il ne fera par 
Nous accordé aucune rémiflîon , pardon 8c 
abolition à ceux qui le trouveront prévenus 
defdits crimes de duels & rencontres. Dé- 
fendons très-expreflément à tous princes 8c 
•feigne ur s près de Nous , de faire aucunes 
prières pour les coupables defdits crimes , 
fur peine d’encourir notre indignation. Pro- 
aefiqns derechef, que ni en faveur d’aucun 
•mariage de prince ou princeflè de notre 
fàng , ni pour les naiflances des princes 8c 
enfans de France , qui pourront arriver pen- 
dant notre régné , ni pour quelque autre 
confidération générale 8c particulière qui 
puiffe être , Nous ne permettrons feiem- 
rnent être expédié aucunes lettres contraires 
à notre préfente volôiité -, l’exécution de la- 
quelle Nous avons jurée expreflément 8c 

Q ij 
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folemnellement au jour de notre fàcre <Kf 
couronnement , afin de rendre plus auten- 
tique & plus inviolable une loi fi chrétien- 
ne , fi jufte 8c fi nécelfaire. Si donnons en 
mandement à nos amés 8c féaux confeillers 
les gens tenans notre cour de parlement, 
que ces préfentes ils faflent lire , publier 8c 
regiftrer , 8c le contenu en icelles garder & 
ôbferver inviolablertfent , fans y contreve- 
nir , ni permettre qu’il y foit contrevenu. 
Car tel eft notre plaifir. Et afin que ce (bit 
çholè ferme 8c ftable à toujours, Nous avons 
fait mettre notre feel à cefdites préfentes. 
Donné à Saint-Germain-en- Laye , au mois 
d’Aout , l’an de grâce mil fix cent foixante* 
dix-neuf, 8c de notre régné le trente-feptie- 
me. Signe , LOUIS, Et plus bas , par le 
Roi , Colbert. 

Vija , L e Tellier, pour fervir à Le* 
dit concernant les duels. 

Et fcellé du grand fceau de cire verte fur 

Jacs de foye rouge & verte. 

% • 


Regiflrees , oui & ce requérant le procureur* 
général du Roi , pour être exécutées félon leur 
forme & teneur. A Paris en parlement , le 
premier Septembre mil fx cent foix ante-dix^ 
rieuf. Signé , Dongois. 
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DÉCLARATION PU ROI, 

P orta.ru nouveau Reglement pour la punition 
du crime de Duel. 

Donnée à Saint -Germain- en- Laye , le 14 
Décembre 1679. 

Régi fine en Parlement le 22 dçfdifs mois <S* an. 

LoUlS, par la grâce de Dieu , Roi dç 
France & de Navarre : à tous ceux qui ces 
prélentes lettres verront , falut. Par notre 
■édit du mois d’Aout dernier , Nous avons 
•explique nos intentions pour la punition du 
crime de duel j & afin que cette punition put 
■être prompte , Nous en avons attribue la 
connoi (lance aux prévôts de nos coufinsles 
maréchaux de France , vicc-baillifs , vice- 
iénéchaux & lieutenans criminels de robbe- 
-courte , concurremment avec nos juges or- 
dinaires , à la charge de l’appel en nos cours 
de parlement : & bien que nous ayons tout 
ddjet d’efpcrer que lefdits juges voyant Igs 
Foins & les précaptiops que Nous prenons 
pour empêcher que nos jflijets ne tombent 
dans un crime fi déteftable , ( è porteront cha- 
cun à Ton égard, avec zélé &iàns jaloufie, 
-ô exécuter ce qui luieffc p relent : néanmoins 
-parce qu’il pourvoit arriver fouvent des 
conflits entre lefdits juges commis pour le- 
•dit crime de duel, fous prétexte de préven- 
*00 pu auir§mçnt j & gu^uparavant que 
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“nos parlemens les euffent réglés, il fe paflV 
roit beaucoup de tems ; ou que nofdits ju- 
ges & prévôts des maréchaux , en procédant 
ainfi concurremment , notre grand confèil 
ignorant le titre de l’accufation , pourroit 
donner des çommiffions en réglement de 
juges, fous prétexte d’alfaffinat, ou autres 
cas que ceux de duel , ce qui retardcroit i’inf- 
tiuétion des procès , & contribueroit au dé- 
périlfement des .preuves. A quoi étant nécef 
faire de pourvoir, fçavoir faifons que Nous 
pour ces caufes ôc autres à ce Nous mou- 
vant , de notre propre mouvement , cer- 
taine fcience', pleine puiflànce & autorité 
royale , en amplifiant notre édit du mois 
d’Août dernier, avons dit & déclaré, dilons 
& déclarons par cés préfentes lignées de no- 
tre main; voulons & Nous plaît , que lorf 
qu’il fera procédé pour crime de duel par 
l’un defetits juges commis par ledit édit , 
foit d’oifice , ou à la requête des parens de 
celui qui aura été tué, il foit füreis à toutes 
autircs procedures faites ou commencées par 
quelque juge que ce foit , pour d’autres ac- 
tions qui le fèroient paffées entre les mêmes 
parties , lelquelles auroknt rapport à celles 
de duel lefquellefdites procédures Nous 
voulons être portées au greffe dudit juge , 
qui inftxuirale procès pour due! , furie pie- 
’mier commandement qui fera lait au gref- 
fier , à la requête dé notre procureur , ou def 
' dits parens *, fàuf a être renvoyées auxdits ju- 
l ges , où y étire autrement poatfvü ' après lit 
» v 


Digitized by Google 



T r t. LfcXIÏI. "Ùes Duels'. 5 
-Jugement dudit proccs inftruit pour duel , 
ainfî que de raifon. Voulons en outre que 
celui defdits juges du crime de duel i lequel 
aura arrêté les accufés lui-même , ou pat 
lelciits officiers , dans le tems de fix mois , 
connoiflè le crime , &: fafïè le procès aux 
coupables , préférablement 8c privativc- 
ment aux autres juges ; les procédures des- 
quels , fi aucunes ont été faites , feront pa- 
reillement portées à Ton greffe , fur la pre-- 
miere fignification qui fera faite au greffier 
de l’écrou defdits accufés , de l’ordonnance 
du juge qui aura arrêté ou fait arrêter. Vou-* 
Ions néanmoins que lorfque les diligences 
de nofdits juges feront égales , &: que les 
lieutenans criminels de nos bailliages 6c fé- 
néchaullées principales fe trouveront avoir 
informé Ôc décrété dans les trois premiers 
jours , ils faffent le procès préférablement 
aux autres officiers ordinaires , 8c les pré- 
vôts des maréchaux auffi préférablement 
aux lieutenans criminels de robbe-courte \ 
le tout néanmoins , fî après que les infor- 
mations faites de part 8c d’autre auront été 
vues par nos cours de parlement , il n’eri 
efl autrement ordonné. Voulons & enten- 
dons qu’en tous decrets , com millions & 
autres aéfes préparatoires qui feront faits s 
foit par lefdits prévôts des maréchaux , ou 
par nofdits juges , à raifon dudit crime de 
duel , notre procureur ou autre accufiteuf 
à la requête duquel ils feront donnés ,.foit 
■qualifié demandeur 8ç accufateur en crime 
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de duel i 8c en conféquence voulons que do- 
rénavant il ne puifle être ordonne en notre- 
dit grand confeil aucune commiflion en ré- 
glement de juges d’entre les prévôts de nos 
confins les maréchaux de France , 8c autres 
officiers de robbe-courte , 8c nos juges or- 
dinaires , fous quelque prétexte que ce puifle 
être j lorfqu’il apparoîtra qu’aucun defdits 
juges aura pris connoiflance du fait pour 
crime de duel. Pourra néanmoins ndtredit 
grand confeil continuer à juger les conflits 
d’entre lefilits prévôts 8c officiers de robbe- 
courte , 8c nofdits juges ordinaires , en tous 
cas , for ceux de duel , à condition que dans 
les arrêts ou commiffions en réglement de 
juges , qui feront donnés à cet effet par ice- 
lui notre grand confeil , il fera inféré la 
claufe que l’inftruéHon fera continuée par 
celui des juges entre lefquels fera le conflit , 
que notre confeil eftimera à propos , jufqu’à 
jugement définitif exclufivement -, 8c que 
le réglement de juges ait été jugé 8c termi- 
né , à peine de nullité defdits arrêts ou com- 
tniffions en réglement déjugés. Voulons au 
furplus que nos cours de parlement connoiP 
lent en première inftance des cas portés par 
notredit édit , quand ils feront arrivés dans 
l’enceinte ou es environs des villes où nofi- 
dites cours font féantes , ou bien plus loin 
entre les perfonnes de telle qualité 8c im- 
portance , que nofdites cours jugent y de- 
voir interpofer leur autorité *, 8c hors ces 
cas, les juges fufÜits , à la charge de l’ap- 
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?el , arnfi qu’il eft porté par notredit édit. 
Si donnons ?en mandement à nos amés & 
féaux les gens tenans notre cour de parle- 
ment à Paris , que ces prélèntes ils faflènt 
lire , publier & regiftrer , & le contenu en 
icelles garder & frire garder & obier ver 
inviolgblemenr , fans contrevenir , nilôuf- 
frir qu’il y foit contrevenu , en quelque forte 

maniéré que ce foit^dar tel pft notre plai- 
fîr. En. témoin; de : quoi Nous avons fait 
mettre notre (cel à cefd i tes pré fan tes .Donné 
à Saint- Germain-ien-Laye le quatorzième 
jour du mois de Décembre , l’an de grâce 
mil fix cens foixante-dix-peuf, & de notre 
régné le trente- lèptieme. 6 igné , L O UI S. 
Et fur U repli , parle Roi, G ox ber T. 
Et fcellé. ‘ ■ ' = 

- j . * ■ f 

Regijlrées , oui, & ce requérant le procu- 
reur- general du Roi , pour être exécutées félon 
leur forme & teneur , & copies collationnées 
envoyées aux fieges du reffort > pour y être 
pareillement enregftrées. Enjoint aux fiibflb- 
tuts du procureur- général du Roi dy tenir la. 
main , & d en certifier la cour dans trois 
mois , Jiuvant L arrêt de ce jour. À Paris en 
parlement , le vingt-deuxieme Décembre mil 
Jix cent foixante-dix-neuj. Signé , Jacques» 

I tkJSf! 

. . V 
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DECLARATION DU ROI, 

Qui adjuge aux Hôpitaux la totalité def 
biens de ceux qui feront condamnés pour 
crime de Duel . 

Donnée à Ver failles le O&obre 171t. 

L * , :r. A. ‘ ‘ v '1 ; i 

O U I S , par la grâce de Dieu,: Roi de 
France 8c de Navarre : à tous ceux qui ces 
préièntes lettres verront l làlur. Le fitccès 
qu’il a plu à Dieu de donner aux foins que 
Nous avons pris pour l’abolition des duels 
;dans toute l’étendue de notre royaume-, 
.Nous oblige à redoubler de plus en plus 
.notre application pour rendre ce crime en- 
core moins fréquent qu’il ne l’oft préfen- 
tement: 8c comme la crainte des peines per- 
fonnelles prononcées contre les coupables , 
quelque rigoureulès qu’elles foient , fait 
quelquefois moins d’imprefiion , 8c qu’elle 
eft même Couvent beaucoup moins capable 
de détourner du crime , que la vue de tous 
*ies malheurs dont leur famille doit être ac- 
cablée par leur jufte punition ; Nous avons 
réfolu d’ôter à nos juges le droit que Nous 
leur avons attribué par l’article XIII. de 
notre édit du mois d’Août 1675» , d’adjuger 
fur les deux tiers des biens des condamnés 
pour duel , ce qui leur paroîtroit équitable 
pour la nourriture &,entretenement de leurs 
femmes 8c de leurs enfans , afin que ceux 
^ui ne pourront être arretés parles peines 
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Qui les regardent , & que leur fureur em- 
portera jufqu’au point de n’être pas touchés 
de leur propre malheur , foient du moins 
iènfibles à celui des perfônnes qui leur font 
auffi proches , lorfqu’ils les verront privés 
de toute efpérance de trouver dans l’indul- 
gence & dans la commifération de leurs ju- 
ges, une rellburce dans leurs difgraces : & 
ces mêmes confédérations Nous ont porté 
à augmenter jufqu’aux deux tiers de la va- 
leur des biens des condamnés » l’amende qui 
fera adjugée fur ce qu’ils le trouveront pof 
féder dans les provinces où la confifcation 
n’a pas lieu : & afin qu’on 11e puille même 
fe dater , que par les- difpofitions que Nous 
pourrions faire defdites confiscations & 
amendes , il en put jamais rien revenir aux 
femmes &aux en fans des condamnés pour 
duels , Nous avons réfolu d’en faire des-à- 
préfent & par ces préfèntes , la difpofition 
en fon entier , en donnant la totalité aux hô- 
pitaux , croyant ne pouvoir en faire un meil- 
leur u(age que de les deftiner au foulage- 
ment des pauvres. A ces caufes &c autres à 
ce Nous mouvans , de notre certaine Scien- 
ce , pleine puilfance & autorité royale , 
Nous avons par ces préfêntcs lignées de no- 
tre main, d t , déclaré & ordonné , difons 
déclarons & ordonnons , voulons & Nous 
plaît , que nos juges ne puifl’ent plus doré- 
navant rien adjuger fur les biens des con- 
damnés pour duel , à leurs femmes ni à leurs 
enfans , pour leur nourriture Sc entretenu- 

Qvf 
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ment pour quelque caulè 8c fous quelque 
prétexre que ce loit : voulons que lur la to- 
talité des biens , meubles 8c immeubles de£ 
dits condamnés , qui Nous feront confié 
qués , il en foit pris un tiers pour l’hôtel- 
Dieu de notre bonne ville de Paris, un tiers 
pour l’hôpital-gcnéral de la meme ville, & 
un autre tiers , tant pour l’hôpital de la 
ville où eft le parlement dans le relfort du- 
quel le crime aura été commis , que pour, 
l’hôpital du fiege royal le plus proche du 
lieu du délit \ lequel tiers Ce ra partagé éga- 
lement entre lelaits deux hôpitaux. Enten- 
dons néanmoins que lorfque Nous ferons 
redevables de quelque choie que ce puiflè 
être envers lefdits condamnés , Nous en de- 
meurerons quittes 8c déchargés j 8c que s’il 
fè trouve dans leurs biens des marquilàts > 
comtés ou terres titrées , relevantes immé- 
diatement de notre couronne , elles foient 
réunies de plein droit à notre domaine , en- 
lèmble les autres biens qu’ils pofléderont , 
qui en auront été aliénés , fans qu’ils puiflent 
en être diftraits à l’avenir , ni que lefdits hô- 
pitaux puiflent y rien prétendre en vertu de 
notre prélënte déclaration : 8c iî les con- 
damnés pour ledit crime de duel , poflèdent 
des biens dans les provinces de notre royau- 
me où la confilcation n’a pas lieu , vou- 
lons qu’il foit pris fur lefdits biens, au pro- 
fit deflits hôpitaux , une amende qui ne 
pourra être moindre que des deux tiers de 
là valeur defdits biens j laquelle amende fer* 
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"partagée entre ledit hôtel - Dieu 8 c lefclits 
hôpitaux., pour les mêmes portions que 
Nous avons marquées pour lefdits biens 
confifqués. Voulons que les frais de capture 
de de ju Alice foient payés 8c prélevés préfé- 
rablement fur la totalité defdits biens 8c 
amendes , 8c qu’au furplus notre édit du 
mois d’Août 1 679 , foit exécuté en ce qu’il 
n’y eft pas dérogé par ces préfèntes. Si don- 
nons en mandement à nos amés 8c féaux 
confèillers les gens tenans notre cour de 
parlement à Paris , que ces préfentes ils aient 
à faire lire , publier 8c enregiflirer , 8c le 
contenu en icelles garder 8c faire garder & 
obfèrver félon fa forme 8c teneur , fans per- 
mettre qu’il y foit contrevenu en quelque 
forte 8c maniéré que ce (oit : car tel efl: no- 
tre plaifîr. En témoin de quoi Nous avons 
fait mettre notre feel à cefdites préfèntes» 
Donné à Verfàilles le vingt-huitieme jour 
d’Oélobre , l’an de grâce mil fèpt cent on- 
ze , 8c de notre régné le foixante-neuvieme* 
Signe', LOUIS. Et fur le repli , par le Roi , 
Phelypeaux. Et fcellé du grand fceau 
de cire jaune. 

RegJIre'es , oui & ce requérant le procureur* 
général du Roi , pour être exécutées félon leur 
forme & teneur , & copies colationnées en-' 
yoyées aux balliages & Jénéchauffées du 
refort, pour y être lues , publiées & regifrées » 
■Enjoint aux Jiibfïituts du procureur-général du 
JRçi dy tenir la main , 0 "d'en certifier la cour 
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dans urt mois , Jiiivant tank de ce jour . yf 
P<zrff en parlement le neuvième jour de Dé- 
cembre mil fept cent on^e. Signe , Don g ois. 


EDIT D-U ROI, 

Contre les Duels. 

Donné à Verfaillfes au mois de Février 172^ 

:L OUÏS, par la grâce de Dieu , Roi de 
France Sc de Navarre : à tous préfens Sc à 
venir , falut. Les Rois nos prcdéceffeurs , 
n’ont rien eu plus à cœur que d’abolir dans 
ce royaume le pernicieux ufagc des duels , 
également contraires aux loix de la-religion 
Sc au bien de leur état. Le Roi Henri IV. 
donna pour cet effet plufieurs édirs & dé- 
clarations, dont les difpofitions furent non- 
fëulement confirmées , mais confidérable- 
ment étendues par le Roi Louis XIII. fon 
fucceffeur. Le feu Roi notre très-honoré fèi- 
gneur Sc bifayeul , y a pourvu encore plus 
efficacement par les différens édits Sc décla- 
mations qu’il adonnés fur cette matière pen- 
dant le cours de fon régné , 3 c notamment 
par fon édit du mois d Août 1672, Sc fes 
.déclarations du 14 Décembre de la même 
•année „ & du 18 Oétobre 171 1 , & Nous 
.avons crû qu’étant parvenu à notre majo- 
rité , Nous devions , en fuivant un auffi 
grand exemple , porter nos premiers foins 
à confirmer des loix auffi fages Sc auffi né- 
•feflàiçes pour laconferYation.de la nobieffe. 
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'qui êft le 'plus ferme appui de notre royau- 
me , 8 c que la fureur des duels ne pourroie 
qu’affoiblir inutilement pour l’état. C’eû 
dans la vile d’accomplir un deffein fi impor- 
tant , que lors de notre (acre 8 c couronne- 
ment Nous avons juré par le grand Dieu 
vivant , que Nous n’exempterions perfonne 
. de la rigueur des peines ordonnées contre 
.les duels : 8c comme l’expérience a faitcort- 
noître qu’il n’y a point de loi fi précile ni fi 
. fimple que l’on ne trouve le moyen d’élu- 
der pour prévenir déformais les fauflès inr 
terprétations que l’on s’eft déjà efforcé de 
donner à quelques articles de l’édit du mois 
. d’Août 1679 y contre les intentions du feu 
Roi & les nôtres , Nous avons jugé à pro- 
.pos d’y ajouter quelques nouvelles difpofi- 
tions qui ont paru nécefiaires ; enforte qu’à 
l’avenir ceux qui oferoient contrevenir à 
. cette loi , ne puiflènt échaper à la jufte pu- 
nition qu’ils auront méritée. A ces caufes , 
8 c autres grandes confidérations à ce Nous 
mouvans , de l’avis de notre confeil , 8 c de 
notre certaine fcience , pleine puiflànce 8 c 
autorité royale , Nous avons dit , ftatué 8 c 
ordonné, difons , ftatuons 8 c ordonnons, 
voulons 8 c Nous plaît ce qui fuit. 

Article Premier. 

Les ordonnances des Rois nos prédécef- 
fèurs, & notamment l’édit du feu Roi , du 
.^mois d’Août 1679 j & les déclarations des 
14 Décembre de la même année, 8c 28 Qc- 
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tobre 17TI , fur le fait des duels , fèroîït 
exécutés en tous leurs points , félon leur 
forme 8c teneur. 

II. Voulons , conformément à Tarticle 
'XVIII. dudit édit du mois d’ Août 1 679 , que 
tous gentilshommes , gens de guerre , 8c 
autres nos fiijets ayant droit de porter dés 
armes , de quelque qualité 8c condition qu’- 
ils loient , entre lefquels il y aura eu que- 
relle 8c. démêlé pour quelque fujet que ce 
Toit , dont l’un ou l’autre puiffe fe croire of- 
fenfé , (oient tenus refpeélivement d’en don- 
ner avis à nos coufins les maréchaux de 
France , ou autres juges du point d’honneur, 
pour y être par eux pourvu fuivant l’exi- 
gence des cas. 

III. Si ceux qui auront eu querelle ou dé- 
mêlé ctont ils n’auront point donné avis à 
nos coufins les maréchaux de France , ou au- 
tres juges du point-d’honneur , (è rencon- 
trent 8c en viennent à un combat , voulons 
que far la preuve de ladite querelle , ils 
lbient également punis de mort , comme 
coupables du crime de duel. 

IV. Et au cas qu’ils euflent donné avis der^ 
leur querelle à nofiiits coufins les maréchaux 
de France ,ou autres juges du point-^d’hon- 
neur , s’il y a preuve d’aggreilion de parc 
ou d’autre , & qu’il (bit clairement juftifié 
que la rencontre n’a point été préméditée, 
l’aggreflèur fera feul puni de mort, pourvu 
que celui qui aura été attaqué foit demeuré 
dans les termes d’une légitime defeniè* 
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V. Ordonnons que l’édit du mois de Dé- 
cembre 1704, portant établi dément des pei- 
nes contre les officiers de robbe , &c autres 
qui nieront des voyes de fait ou outrages 
défendus par les ordonnances, enlèmble les 
réglemens des 12 Août 16 *;$ , & 22 Août 
1679 , faits de l’ordre exprès du feu Roi , 
par nos coufins les maréchaux de France , 
pour les latisfaéfcions & réparations d’hon- 
neur , feront pareillement exécutes félon 
leur forme & teneur. 

VI. Ceux qui feront prévenus du crime 
de duel par notoriété , ne pourront être ren- 
voyés ablous qu’après un plus ample infor- 
mé d’une année , pendant lequel ils tien-, 
dront prifon. 

VII. Enjoignons à tous officiers de nos 
juftices ordinaires , même à tous prévôts de 
nofdits coufins les maréchaux de France , ou 
leurs lieutenans , «à peine d’interdiéfion , d’in- 
former des querelles , outrages , infultes ôc 
voyes de fait , dont ils auront avis ou con- 
noiflance , par quelque voye que ce foit , 
& d’envoyer leurs procès-verbaux & infor- 
mations à nofdits coufins les maréchaux de 
France , pour être par eux procédé contre 
les coupables fuivant la rigueur de notre 
édit , & conformément auxdits réglemens. 

VIII. Et attendu que les peines portées 
par lefdirs réglemens n’ont pas été jufqu’a 
préfent fuffilàntes pour arrêter le cours de 
ïèmblables defordres i enjoignons à nofdits 
coufins les maréchaux de France , & autres 
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juges du point-d’honneur , de prononce? 
fuivant l’exigence des cas , telles peines qu’ils 
aviferont au-delà de celles portées par lel- 
dits réglemens ; & voulons que celui qui en 
aura frappé un autre , dans quelque cas ou 
circonftance que ce foit , foit puni par dé- 
gradation des armes 8c de noblelïe perlon- 
nelle , 8c quinze ans de prilbn -, après lequel 
tems il n’en pourra fortir qu’en vertu de nos 
ordres expédiés fur l’avis de nofdits coufins 
les maréchaux de France. 

, IX. Et afin que nos fujets foient encore 
plus allurés de nos intentions fiir l’exécution 
des difpofitions contenues au prélènt édit , 
8c en ceux des Rois nos prédécefieurs , Nous 
jurons 8c promettons en foi 8c parole de 
Roi, en renouvellant le ferment que Nous 
avons déjà fait lors de notre làcre 8c cou- 
ronnement , de n’exempter à l’avenir aucune 
perfonne , pour quelque caufe 8c confidéra- 
tion que ce puifl'e être , de la rigueur du pré- 
fent édit , 8c des précédens ; 8c qu’il ne fera 
par Nous accordé aucune rémilfion , pardon 
ni abolition à ceux qui le trouveront préve- 
nus dudit crime de duel. Défendons tres- 
exprelfément à tous princes & feigneurs près 
de Nous , d’employer aucunes prières ou 
follicirations en faveur des coupables dudit 
crime , fur peine d’encourir notre indigna- 
tion. Proteftons derechef, que ni en faveur 
d’aucun mariage de prince ou princefïè de 
notre làng , ni pour les naifiànces des prin- 
ces & enfàns de France , qui pourront arri- 
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Ver durant notre regnç , ni pour quelque 
autre conlidération générale ou particulière 
que ce puiflé ctre , Nous ne permettons 
fciemment être expédié aucunes lettres con- 
traires à notre préfente volonté. Si donnons 
en mandement à nos amés ôc féaux confeil- 
lers les gens tenans nos cours de parlement, 
Ôc à tous autres nos officiers ôc jufticiers 
qu’il appartiendra , que notre préient édit 
ils a ent à faire lire , publier ôc regiflrer, 
ôc le contenu en icelui garder ôc observer 
de point en point , félon- fà forme ôc te- 
neur , nonobflant tous édits , déclarations 
ôc réglemens contraires ; car tel cft notre 
plaifir : ôc afin que ce foit choie ferme ôc 
fiable à toujours , Nous avons fait mettre 
notre feel à cefdites préféntes. Donné à Ver- 
•làilles au mois de Février , l’an de grâce mil 
fept cent vingt-trois, ôc de notre régné le 
huitième. Signé , LOUIS. Et plus bas , par 
le Roi , Phelypeaux. Vifa, Fleuriau , ôc 
fcellé du grand fceau de cire verte , en lac* 
de foye rouge ôc verte. 

Lu & publié , le Roi féant en fon lit de juf 
tice , & enregijlré en conféquence de t arrêt de 
ce jour y oui & ce requérant le procureur-géné- 
ral du Roi y pour être exécuté félon fa forme 
& teneur , & copies collationnées d icelui en- 
voyées aux bailliages & fénéchaaffées du 
rejfort , pour y être pareillement lu , pu- 
blié & enregijlré ; enjoint aux fùbfituts de: 
fcn procureur - général den certifier lu cour 
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dans un mois , ce vingt- deuxieme Février mil 
fept cent vingt- trois. Signé , Gilbert. 


TITRE L XXIV. 

Des Etapes. 

O BSERVATIONS PRELIMINAIRES 

fur les Etapes. 

F Eu M. de Louvois fit dreffer par ordre du 
Roi une carte générale des lieux qui /croient 
defiinés au logement des troupes , & à la four- 
niture des étapes fur toutes les principales rou- 
tes du royaume J dr cette carte a depuis fervi 
de réglé pour toutes les marches des recrûes , 
ou des corps , qui Je font dans le royaume. 

Cet établiffement avoit été projette fous le 
régné de Louis XIÎI. L ordonnance qu il rendit 
à Saint-Gcrmain-en-Laye le 14 Août 1613 , 
■porte qu'il ferait établi quatre principales b ri- 
fées dans le royaume , une de la frontière de 
Picardie à Bayonne , une autre de la frontière 
de la Baffe- Bretagne à Marfeille , une du mi- 
lieu du Languedoc jufqii au milieu delà Nor- 
mandie , de une autre de l'extrémité de la 
Xaintonge aux confins de la Breffe : qu'il fe- 
rait tiré de moindres brifées traverfant les pro- 
vinces qui fe trouveraient enfermées entre les 
quatre principales ; que dans ces brifées , 
f croient affectés de traite en traite certain loge- 
ment & maifons qui feroient délaiffées vuides 
parles gouverneurs dés provinces , btiillifs w 
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Jê'néchaux , gouverneurs particuliers , maires 
& e'chevins des villes lefquels logemens fe- 
raient mis en état de recevoir & loger les gens 
de guerre , de cheval ou de pied , pajfaru de 
province à autre. 

Cet arrangement rendit le logement & le 
pajfage des troupes moins onéreux aux pro- 
vinces j mais comme le foldat devoit vivre 
en route au moyen de fa folde fixée à huit 
fils par foldat par ladite ordonnance , les 
troupes chargées de leur fiuhfifiance , ne 
manquaient pas les occafions d enlever des 
légumes , des volailles , & tout ce qui pou- 
vait contribuer à rendre leur nourriture 
meilleure. 

Ce fut dans la vue dé obvier à cette efpece 
de pillage , que le Roi Louis XSV. jugea à 
propos de faire fournir la fubfijlance en pain , 
vin & viande dans chaque ■ lieu dejliné au 
logement. Cet établiffement produifit dans 
les provinces tout l'effet quon pouvoit en 
attendre , les habitans de la campagne y 
trouvèrent leur intérêt dans une confom- 
mation utile de leurs denrées : Les troupes 
sûres de trouver , en arrivant à leur loge- 
ment y une fiibfijlance prête & abondante , 
ri eurent plus de motifs de rien prendre : la 
difeipline devint régulière dans les marches . 
Enfin la facilité de porter des troupes d'une 
fiontiere à l'autre , finis aucune difpofiùon 
préliminaire pour affurer leur fubfijlance , 
ne contribua pas peu dans les dernieres 
■guerres au fient des projets & à La vivat. 
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cité des opérations. Auffi les princes' voî-j. 
Jins ont toujours regardé les étapes comme 
un avantage infini que la France avoit en 
fait de guerre fur leurs états , qui par la 
confiitution de leur gouvernement , & par la 
différence de leurs intérêts, n e'toient pas 
Jufceptibles et un pareil établijfement. . 

Une utilité fi marquée n avoit pas cepen' 
dant empêché de fupprimer les étapes en 
1718, au moyen de i augmentation de paye 
que ton accorda aux troupes. înfenfiblement • 
on retomba dans les inconvèniens que ton 
avoit évités par cet établijfement. Les chofes 
eioient venues à un tel point que Sa Majefié 
attentive à favorifer fies peuples , & à main * 
tenir la difeipline parmi fies troupes , ne crut 
rien faire de plus utile que de les rétablir 
par t ordonnance fiuivante , dont les princi- 
paux articles font tirés de celle qui fut 
rendue par le feu Roi le 14 Juin 1701. Nous 
aurons foin de marquer les articles qui ont 
été ajoutés pour prévenir les abus que ton a 
pu naturellement prévoir. 


ORDONNANCE DU ROI, 

"Portant rétabliffement & nouveaux réglemens 
. fur les Etapes. Du 13 Juillet 1717. 

S A Majefté s’étant fait rapporter Ton, 
ordonnance du if Avril 1718, portant 
fùppreffion des étapes, fur le motif des 
abus qui s’étoient gliffés dans cette fourr. 
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pfture y Elle a examine en meme tems les 
avantages que le feu Roi fon bifayeul, 
avoit retires de cet ctabliflement, par la 
promptitude, la régularité & le tacret des 
mouvemens de fes troupes, lorfque les 
conjonctures exigeoient qu’elles paflàftcnt 
d’une de fes frontières à celles oppofées : 
8c étant d’ailleurs informé que lès troupes 
iùbfiftent avec peine dans leurs marches, 
nonobftant l’augmentation de folde qui 
leur avoit été accordée -, 8c que telle atten- 
tion que puilfent avoir les commandans 
des corps à les contenir dans une exaCte 
difeipline, les foldats ne lailîènt pas d’exiger 
de leurs hôtes une partie de leur fubftf- 
tance, fans les en rembourtar, 8c meme 
de prendre fur leur paffage des volailles, 
légumes 8c autres denrées, fur tout lorf- 
que plu heurs bataillons arrivent entamble 
dans un même lieu , ou s’y fuccédant 
immédiatement les uns aux autres, il ne 
s’y trouve pas fuffifamment des vivres 
pour fournir à une contamination auffi 
conftdérable, ce qui donne journellement 
aux fujets de Sa Majefté des occafions de 
lui en porter des plaintes : A quoi jugeant 
néceflaire de pourvoir, 8c de faciliter en 
même tems aux capitaines de fes troupes 
les moyens de tirer des provinces inté- 
rieures du royaume des recrues moins 
fujettes à défertion, que celles qui ta font 
•fur les frotieres, Sa Majefté a réfolu de 
révoquer ladite ordonnance du 1 f Avril 
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1718, 8c de former de nouveau un établj£ 
foment également utile 8c avantageux à 
fon fervice , à fes officiers 8c à Tes peuples, 
en prenant de juftes mefures pour prévenir 
les inconvéniens 8c les abus } 8c en confo- 
quence a ordonné & ordonne ce qui fuit. 

Article Premier. 


Veut Sa Majcfté que ladite ordonnance 
du 1 y Avril 1718, partant fuppreffion des 
étapes, foit & demeure révoquée \ 8c en 
conféquence , qu’à commencer du premier 
Janvier de l’année prochaine 1718 , la four- 
niture defdites étapes, tant en rations de 
vivres que de fourrage, foit faite à fes 
troupes dans les villes 8c lieux de fon 
royaume où elles logeront en tems de paix 
ôc en tems de guerre, fur les routes que 
Sa MajePtc fera expédier pour les foire 
marcher, ainfi qu’il fera expliqué ci-après. 

II. Ration de FantaJJin. 

La ration de vivres pour la nourriture 
d’un fontaffin fera compofée de vingt-quatre 
onces de pain cuit 8c raffis entre bis & 
blanc , d’une pinte de vin mefure de Paris 
8c du crû du lieu , ou d’un pot de cidre ou 
de bierre , mefure de Paris , 8c d’une livre 
de viande de bœuf, veau ou mouton, au 
choix de l’étapier. 

III. Ration de Gendarmerie. 

La ration de vivres qui fera fournie pour 
chaque garde-du-corps , gendarme, chevau- 

leger, 
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léger ou moufquetaire de la garde, gen- 
darme ou chevau - leger des compagnies 
d’ordonnance de la gendarmerie , 8c à cha- 
que grenadier à cheval , fera compofce de 
deux pains de vingt-quatre onces chacun , 
cuits de raflis, entre bis 8c blanc, de deux 
pintes de vin mefure de Paris 8c du crû du 
lieu , ou de deux pots de cidre ou bierre 
mefure de Paris , 8c de deux livres 8c demie 
de viande de bœuf, veau ou mouton, au 
choix de l’étapier. 

IV. Ration de Cavalerie. 

La ration de vivres pour un cavalier fera 
compofée de trente-fix onces de pain , d’u- 
ne pinte 8c demie de vin , ou d’un pot &* 
demi de cidre ou de bierre , mefure de Pa- 
ris , 8c de deux livres de viande ; le tout de 
même que ci-dcflus. 

V. Ration de Dragon. 

La ration de vivres pour un dragon fera 
compofée de vingt-quatre onces de pain, 
d’une livre 8c demie de viande, & d’une 
pinte de vin , ou d’un pot de cidre ou de 
bierre ; le tout de même que ci-ddlùs. 

VI. Ration de Fourrage. 

La ration pour la nourriture d’un cheval, 
foit d’un garde-du-corps , gendarme , che- 
vau -leger, moufquetaire, gendarme ou 
chevau-leger des compagnies d’ordonnance 
de la gendarmerie , de grenadier à cheval , 
de cavalier , huffart 8c dragon , ou d’offi-f 
Tome III, R 
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,cier de cavalerie , de dragon 8c d’infanterie,' 
fsra compofce de vingt livres de foin , & 
d’un hoifleau d’avoine , mefure de Paris , 
dont les vingt-quatre boifîèaux font le fèp- 
tier de la même mefpre : 8c pour prévenir 
les conte ftations qui pourraient arriver au 
fujet de cette mefure , il y en aura une quar- 
rée dans chaque lieu d’étape, qui aura par 
Je dedans huit pouces de tout feus , fur dix 
ponces de haut , dont les douze tout le pied 
de roi $ laquelle mefure rafe , fuivant l’éva- 
luation qui en a été faite , doit être cenfée 
le hoifleau de Paris. 

Vll.+Regi ment des Gardes Françoifes. 

Il fera fourni à chaque capitaine , & au 
èapitainedieutenant de la compagnie colo- 
nelle, douze rations de vivres de fantaffin, 
8c huit de fourrage , comme elles font ré- 
glées par les articles II. 8c VI. de la préfente 
ordonnance. 

A chaque lieutenant , dix rations de vi- 
vres & fix de fourrage. 

A chaque fous - lieutenant ou enfeigne , 
iïx rations de vivres 8c quatre de fourrage, 

A chaque fèrgent , deux rations de vivres 
& une de fourrage. 

A chaque caporal , anfpefïàde ? grenadier , , 
foldat ou tambour, une ration de vivres. 

Les capitaines dudit régiment qui com- 
manderont des bataillons , ne doivent rien 
prétendre au-delà de la fourniture qui leur 
e.ft réglée comme capitaines , fous prétexte 
dudit commandement, 
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Au lieutenant - colonel , lorfqu’il mar- 
chera avec ledit régiment , dix rations de 
vivres 8c iix de fourrage , outre celles qu’il 
doit avoir comme capitaine, 

Etat-Major. 

Au Major , douze rations de vivres 8c 
nuit de fourrage. 

A chacun des aides-majors , dix rations 
de vivres 8c fix de fourrage. - 

A chacun ues fous-aidcs-majors , iîx ra- 
tions de vivres & quatre de fourrage. 

A 1 aumônier , trois rations de vivres 8c 
trois de fourrage. 

A chacun des médecin , chirurgien êc 
apoticaire qui fè trouveront employés dans 
les revues comme préfens, deux rations de 
vivres 8c deux de fourrage. 

Au tambour-major, deux rations de vi- 
vres 8c une de fourrage. 

quatre rations de vivres 8c 
tiois de fourrage, s il eft prélent. 

A chacun des lieutenans de prévôt , 8c 
greffier , deux rations de vivres 8c deux de 
fourrage. 

A chacun des archers & à l’exécuteur ' 
une ration de vivres ôc une de fourrage. ’ 

VIII. Régiment des Gardes- Suffis. 

A chaque capitaine 8c au capitaine-lieute- 
nant de la, compagnie générale , douze ra- 
tions de vivres & huit rations de fourrage 
comme elles font réglées par les articles II! 

Ri i 


Digitized by Google 


Code. Militaire , 

A chaque lieutenant , dix rations de vi- 
vres & fix de fourrage. J 

A chaque fous-lieutenant ou cnfeigne , 
fix rations de vivres & quatre de fourrage. 

A chaque fêrgent , deux rations de vivres 
ôc une de fourrage. 

A chaque caporal , anfpeflàde , foldat ou 
tambour , une ration de vivres. 

Les capitaines dudit régiment qui com- 
manderont des bataillons , nç doivent rien 
prétendre au-delà de la fourniture qui leur 
eft réglée comme capitaines , fous prétexte 
dudit commandement. 

Les capitaines-lieutenans qui peuvent,être 
dans les autres compagnies pour les corn-* 
mander en l’abfènce des capitaines, ne rece- 
vront l’étape que comme les lieutenans du- 
dit régiment : Sa Majefté défend aux offi- 
ciers fubalternes , qui dans les marches fe 
trouveront commander une compagnie , de 
prendre l’étape en qualité de cotnmandans, 
mais feulement pour les charges qu’ils au- 
ront dans les compagnies dont ils feront, 

Etat-Major, 

Au lieutenant-colonel j lorfqu’il marchera 
avec ledit régiment , dix rations de vivres 
ôc fix de fourrage , outre celles qu’il doit 
avoir en qualité de capitaine. 

Au major , douze rations de vivres ôc 
huit de fourrage, 

Au maréchal-des-logis , trois rations de 
ÿ.ivrçs Çc deux dç fourrage, 
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A l’aumônier , trois rations de vivres 8C 
trois de fourrage. 

Au chirurgien , deux rations de vivrçs 8c 
deux de fourrage. 

A chacun des fergent & tambour-major' , 
deux rations de vivres & une de fourrage. 

A chacun des grand-juge 8c prévôt, qua- 
tre rations de vivres & trois de fourrage. 

A chacun des quatre archers & à l’exccu- 
teur , une ration de vivres 8c une de four- 
rage. 

IX. Infanterie Françoife & Etrangère. 

A chaque capitaine d’infanterie , fix ra- 
tions de vivres & quatre de fourrage, com- 
me elles font réglées par les articles II. 8c VI. 

A chaque lieutenant , quatre rations dé 
vivres 8c deux de fourrage. 

A chaque enfeigne ou {ous-licutenans , 
trois rations de vivres 8c deux de fourrage. 

• A chaque fergent, deux rations de vivres. 

A chaque caporal , anfpeffade , grenadier , 
foldat ou tambour , une ration de vivres. 

Il fera aufîi fourni aux capitaines com- 
mandant les bataillons , qui ne feront pas 
chefs de régiment , outre ce qu’ils doivent * 
avoir en qualité de capitaines , quatre ra- 
tions de vivres & deux de fourrage ; fans 
que les autres capitaines du bataillon qui le 
commanderont en leur abfence , puiffent 
prétendre le meme traitement , Sa Majefté 
voulant qu’ils reçoivent l’étape feulement 
comme capitaines. 

Riij 
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Etat-Major. 

Au meftre-de-camp , outre ce qu’il doit 
avoir comme capitaine , Ex rations de vivres 
te quatre de fourrage. 

Au lieutenant - colonel , outre ce qu’il 
doit avoir comme capitaine , quatre rations 
de vivres & deux de fourrage. 

Au major , fix rations de vivres & quatre 
de fourrage. 

A l’aide-major, quatre rations de vivres 
te deux de fourrage. 

Les officiers qui fondes fonctions d’aides- 
majors dans les régimens Sitiffes , recevant 
l’étape en la qualité qu’ils, ont dans leurs 
corps , n’en doivent point avoir relative- 
ment auxdites fondions. * 

Au maréchal- des-logis , trois rations de 
vivres te deux de fourrage. 

A l’aumônier , deux rations de vivres te 
deux de fourrage. 

Au chirurgien , deux rations de vivres & 
une de fourrage. 

Et dans les régimens où il y a prévôté , 
au prévôt trois rations de vivres te deux 
de fourrage. 

A chacun des lieutenans de prévôt te 
greffier , deux rations de vivres te une de 
Fourrage. 

A chaque archer te à l’exécuteur , une ra- 
tion de vivres. 

X. Officiers réformes d'infanterie. 

Sa Majefté veut que les officiers ré for- 
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incs qui fervent à la fuite des regimens d’in- 
fanterie françoife 8c étrangère , reçoivent 
l’étape tant poifr eux que pour leurs che- 
vaux , comme s’ils éjoient en pied. 

XI. Gendarmerie. . 

Garies-du-Corps. 

Il fera fourni à chaque lieutenant, huit 
rations de vivres 8c . douze de fourrage , com- 
me elles font réglées par les articles 1IL 8c 
VI. de la préfente ordonnance. 

A chaque enfeigne , fïx rations de vivres 
8c neuf de fourrage. 

A chaque exemt , trois rations de vivres 
8c quatre rations 8c demie de fourrage. 

A chaque brigadier 8c fous - brigadier , 
deux rations de vivres 8c trois de fourrage. 

A chaque garde , timbalier ou trompette , 
une ration de vivres 8c une ration 8c demie 
de fourrage. 

Au garçon chirurgien qui eft à la feiitc de 
chaque brigade , une demi -ration de vivres 
8c une ration de fourrage. 

Au maréchal ferrant qui eft ailfti à la fuite 
de chaque brigade , une demi-ration de vi- 
vres 8c une ration de fourrage. 

Officiers-Majors. 

Lorlque l’un des deux aides-majors du 
corps fe trouvera marcher avec les quatre 
compagnies, il prendra pour l’étape , com- 
me enfeigne , fix rations de vivres 8c neuf 
de fourrage. 

Il fera fourni à chacun des quatre laides- 

Riiij: 
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majors qui fervent à la fuite defHites quatre 
compagnies, quatre rations de vivres 8c fix 
de fourrage. 

A chacun des quatre aumôniers qui fer- 
vent à la fuite defdites compagnies , deux 
rations de vivres & trois de fourrage. 

A chacun des quatre chirurgiens qui font 
aufîi à la fuite defdites compagnies une ra- 
tion de vivres 8c une ration 8c demie de 
fourrage. 

A chacun des quatre felliers qui font aufîi 
à la fuite defdites compagnies , une demie 
ration de vivres 8c une ration de fourrage. 

XII. Gendarmes , Chevaux - légers & 
Moujquetaires. 

Il fera fourni à chaque capitaine-lieute- 
nant j huit rations de vivres 8c douze de 
fourrage , comme elles (ont réglées par les 
articles III. 8c VI. de la préfente ordonnance. 

À chaque fous-lieutenant , fix rations de 
vivres 8c neuf de fourrage. 

A chaque enfeigne , guidon ou cornette , 
quatre rations de vivres 8c fix de fourrage. 

A chaque maréchal - des - logis , deux ra- 
tions de vivres 8c trois de fourrage. 

A chaque brigadier , fous-brigadier, porte- 
étendard , gendarme , chevau-legcr , moufi 
quetaire , timbalier , trompette , hautbois 
8c tambour , une ration de vivres 8c une 
ration 8c demie de fourrage. 

A chacun des aumôniers defilites compa- 
pagnies , deux rations de vivres 8c trois de 
fourrage. 
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A chaque chirurgien , une ration de vi- 
vres 6c une ration 6c demie de fourrage. 

A chaque fourrier, fèllier, maréchal fer- 
rant 6c à l'apoticaire-, qui fervent a la fuite 
de (dites compagnies , une demi-ration de 
vivres Sc une ration de fourrage. 

XIII. Compagnies d Ordonnance de la 
Gendarmerie. 

Il fera fourni à chaque capitaine-lieute- 
nant des feize compagnies de gendarmerie, 
huit rations de vivres & douzc.de fourrage, 
comme elles font réglées parles articles III, 
6c VI. de la pré(ènte ordonnance. 

A chaque fous-lieutenant , fix rations de 
vivres 6c neuf de fourrage. 

A chaque enfeigne , guidon ou cornette, 
quatre rations de vivres 6c fix de fourrage. 

A chaque marcchal-des-logis , deux, ra- 
tions de vivres 6c trois de fourrage. 

A chaque brigadier , fous - brigadier , 
porte-étendard, gendarme, chevau-leger , 
timbalier 6c trompette , une ration île vivres. 
6c une ration & demie de fourrage. 

A chaque fellier 6c maréchal ferrant qui 
fervent à la fuite defeiites compagnies , une: 
demi-ration de vivres & une ration de four- 
rage.. 

Officiers-Majors , 

A faide-major , fix rations de vivres 6c 
neuf de fourrage. 

Au fous - aide -major , quatre rations de 
vivres 8c fix de fourrage. 

Kt 
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A chacun des deux aumôniers , deux ra- 
tions de vivres Ôc trois de fourrage. 

A chaque chirurgien ,. une ration de vi- 
vres ôc une ration ôc. demie de fourrage. 

XIV. Compagnies de Grenadiers a cheval. 

Il fera fourni au capitaine - lieutenant T 
huit rations de vivres ôc douze de fourrage 
comme elles font réglées par les articles III. 
&c VI. de la préfente ordonnance. 

A chaque lieutenant , fix rations de vivres 
ôc neuf de fourrage. 

A chaque fous-lieutenant, quatre rations 
de vivres ôc iîx de fourrage. 

A chaque maréchal-des-logis , deux ra- 
tions de vivres ôc trois de fourrage. 

A chaque fergent , grenadier à cheval ÔC 
tambour, une ration de vivres & une ration 
ôc demie de fourrage. 

Au chirurgien de ladite compagnie , une 
ration de vivres , ôc une ration & demie de 
fourrage. 

Aux fourrier > fellier, frater, & à chacun 
des deux maréchaux ferrans qui feront pré- 
lens à ladite compagnie , une demi-ration 
de vivres ôc une ration de fourrage. 

XV. Defenfes aux Officiers des Troupes de 

la Gendarmerie y de prendre £ étape en plus 

dé une qualité. 

Les officiers , tant des compagnies des 
gardes - du - corps , gendarmes , chevaux- 
legers ôc moufquetaires de la garde de Sa 
Majefté , que des feize compagnies de gcu* 
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darmerie & de la compagnie des grenadiers 
à cheval ,- qui fo trouveront commandans , 
ne prendront l’étape que pour la charge dont 
ils feront pourvus par Sa Majefté dans lef- 
dites compagnies j ce qui fera également ob- 
fervé à l’égard de ceux qui feront les fonc- 
tions de majors ou aides-majors des compa- 
gnies des gendarmes , chevaux - légers ou 
moufquetaires de la garde, & de la compa- 
gnie des grenadiers à cheval de Sa Majefté. 

XVI. Cavalerie legere & Hujfarts. 

Il fera fourni à chaque capitaine de cava- 
lerie & de huflarts , lix rations de vivres & 
fox de fourrage , comme elles font réglées 
par les articles IV. & VI. de la préfonte or- 
donnance. 

A chaque lieutenant, quatre rations de 
vivres & quatre de fourrage. 

A chaque cornette , trois rations de vi- 
vres & trois de fourrage. 

A chaque maréchal-des-logrs , deux ra-" 
rions de vivres & deux de fourrage. 

A chaque brigadier, cavalier, timbalier 
Sc trompette , une ration de vivres & une 
de fourrage. 

Etat-Major. 

Au meftre-de-camp , outre ce qu’il doit 
avoir en qualité de capitaine, fîx rations de 
vivres & lix de fourrage. 

Au lieutenant-colonel , outre ce qu’il doit' 
avoir en qualité de capitaine , quatre rations 
de vivres & quatre de fourrage. 

R vj. 


Digitized by Googl 



3 SS Code Militaire, 

Au major, fix rations de vivres &c huit 
de fourrage. 

A faide-major , quatre rations de vivres 
ôc quatre de fourrage. 

A l’aumônier , deux rations de vivres & 
deux de fourrage. 

Au chirurgien , une ration de vivres & 
une de fourrage. 

XVII. Dragons \ 

Il fera fourni à chaque capitaine de dra- 
gons , fix rations de vivres & fix de four- 
rage , comme elles font réglées par les arti- 
cles V. & VI. de la préfente ordonnance. 

A chaque lieutenant , quatre rations de 
vivres & quatre de fourrage. 

A chaque cornette , trois rations de vi- 
vres Sc trois de fourrage. 

A chaque maréchal-des-logis , deux ra- 
tions de vivres & deux de fourrage. 

A chaque brigadier , dragon ou tambour, 
une ration de vivres & une de fourrage. 

Etat-Major. 

Au meftre-de-camp , outre ce qu’il reçoit 
en qualité de capitaine, fix rations de vivres, 
& fix de fourrage. 

Au lieutenant-colonel , outre ce qu’il re- 
çoit en qualité de capitaine, quatre rations, 
de vivres & quatre de fourrage. 

Au major , fix rations de vivres 5c huit 
de fourrage. 

A l’aide-major, quatre rations de \sivres, 
5c quatre de fourrage.. 
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A l’aumônier > deux rations de vivres 8c 
deux de fourrage. 

XVIII. Officiers reformes de Cavalerie , 
Hujfarts & Dragons. 

Les officiers réformes qui fervent' à la 
fuite des régimens de cavalerie, huffarts 
8c dragons, recevront l’étape comme s’ils 
ctoient en pied - , fçavoir ceux de cavalerie 
8c de huffarts, comme les officiers en pied 
de cavalerie & de huffarts ; 8c ceux de 
dragons, comme les officiers en pied de 
dragons. 

XIX. Etats-majors Généraux. 

A l’égard des officiers des états-majors 
généraux des Suiffes, de la cavalerie 8c des 
dragons , lorfqu’ils marcheront fur des 
routes 8c par ordre de Sa Majefté, Elle le 
réferve de regler le traitement qu’elle ju- 
gera à propos de leur accorder. 

XX. Commiffaires des Guerres. « 

Il fera fourni à chaque commifïaire des 
guerres qui fè trouvera à la fuite 8c con- 
duite des troupes, foit de gendarmerie, 
cavalerie, huffarts , dragons ou d’infame- 
rie, fix rations de vivres de fantaffin, 8c 
quatre de fourrage , comme elles font ré- 
glées par les articles’ II 8c VI. 

XXI. Réduction des Fourrages aux Officiers 
conduifant des Recrues ou Remontes 
en tems de paix. 

La. fourniture de l’ctape,. telle qu’elle elî 
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réglée par les articles précéderas, tant cir 
vivres qu’en fourrage, fera faite en tems de 
guerre fans aucun retranchement aux capi- 
taines & licutenans conduirais des recrues 
ou remontes. Mais Sa Majefté confidérant 
que durant la paix lcfdits officiers n’ont pas 
à beaucoup près le nombre de chevaux 
qu’ils entretiennent pendant la guerre , Elle 
a ordonné & ordonne qu’ils ne recevront 
pendant la paix que la moitié des fourrages 
qui font attribués à leur grade , fans qu’il 
puiflè leur être rien retranché fur les rations 
de vivres qui leur feront fournies en tout 
tems fur le même pied. 

Les motifs portes par cet article jujlifient 
le retranchement qui y ejl ordonné. Par l ? ordon- 
nance de 1702., les ojficiers av oient le même 
nombre de rations en tems de paix & en tems 
de guerre , ce qui produifoit un nombre de 
places mortes , dont P étapier tenoit compte en 
argétit a un prix fort au- dejfous de celui que 
le Roi payoit. 

XXII. Revues des Commiffaires des Guerres. 

Sa Majefté veut que les diftribu rions 
réglées par la prélente ordonnance foient 
faites aux préfens 3 c effeétits feulement, 6 c 
qu’il ne foit rien exigé pour les abfens, fous 
quelque prétexte que ce foit : Sc pour cet 
effet, Elle ordonne aux commiffaires des 
guerres chargés de la police de les troupes , 
de faire des revues exaéles de celles qui fe 
trouvèrent: dans leurs departemens , quand 
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clics recevront des ordres pour marcher y 
d’écrire ces revues à l’endroit cléfigné fur 
les routes, ainfî qu’il leur eld prelcrit ci- 
apres, 8c d’y nommer les officiers préfens X: 
abfens ; 8c mettre tout au long 8c (ans chif- 
fre le nombre des foldats, cavaliers ou 
dragons, 8c celui des chevaux effectifs,, 
pour que ces revues fervent pendant les 
marches , à taire connoître aux maires , 
échevins , conduis , fyndics ,. ou marguilliers 
des villes 8c lieux de palfage , les noms 8c 
qualités des officiers qui paieront en revue 
devant eux , 8c le nombre des foldats , cava- 
liers ou dragons dont les troupes étoient 
compofées le jour de leur départ. 

La précaution de faire écrire la revue au 
dos de la route , ejl ajoutée aux. dijpofitions 
de l ordonnance de 170 a, afin que les officiers 
municipaux aient une connoifiance exacte de 
la jbree de la troupe.. 

XXXIII. Défenfes aux Officiers de prendre 
l'étape au-delà des effectifs , en allant des quar- 
tiers ou ils fe trouveront à celui di dffemblèe. 

Lorfqu’un régiment fe trouvera difperfé 
en différens quartiers, le commiffaire des 
guerres qui en aura la police n’en fera la 
revue que dans le lieu d’aflèmblée, d’où le 
corps devra partir : & Ci quelques compa- 
gnies en venant audit lieu d'artemblée fur 
des routes particulières, tè trouvoient avoir 
pris dans quelques villes ou lieux de leur 
paffage , un plus grand nombre du rations 
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que celui qu’ils auraient dû reçcvoîr pour 
les effeétifs. Sa Majefté, fur la vérification 
qui fiera faite de cet excédent , fera mettre 
en prifion pour un mois les officiers qui 
auront conduit lefdites compagnies , & 
retenir fur leurs appointemens le double de 
la valeur de ce qu’ils auront pris de trop, 
pour être remis moitié aux étapiers pour 
les indemnilèr de la radiation qui en fera 
fixité dans leurs comptes , Sc l’autre moitié à 
l' hôpital du lieu., ou à celui qui en fera le 
plus prochain. 

Cet article & les trois Juïvans ont été ajoutés 
aux anciennes difpojîtions , pour affurer la 
régularité des revues prévenir les doubles 
emplois. 

XXIV. Envoi des Revues par les Compagnies . 

Les commiffiaires des guerres envoleront 
au fiecretaire d’état & des commandemens- 
de Sa Majefté, ayant le département de la 
guerre*, des extraits des revues qu’ils auront 
faites pour fiervir à la fourniture des étapes,, 
dans lefquels ils feront mention des jours 
que lefdites troupes commenceront à mar- 
cher. 

XXV. Pour fuppléer au défaut de revue de 

Commiff aires . 

S’il arrivoit que lors du départ d’une 
troupe, il n’v eût point de commiiiaire à. 
portée d’en faire la revue, l’intention de 
Sa Majeflé ell que le tréfiorier des troupes. 
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du lieu du départ , tranfcrive au dos de la 
route l’extrait de la derniere revue , & qu’il 
fafle viler l’extrait ainfi tranlcrit par le gou- 
verneur ou commandant, 8 c le major de 
la place d’où la troupe partira, ou par 
l’intendant ou Tes fubdelegués dans les villes 
intérieures du royaume, pour fervir de 
réglé à la fourniture de l’étape , au défaut 
de celles du corn miliaire des guerres. 

XXVI. Procès-verbaux des o fficiers abfens. 

L’intention de Sa Majefté n’étant pas que 
les officiers abfens par fèmeftre ou congé 
perdent leurs appointemens pour le rems 
que leurs régimens ou compagnies auront 
été en route -, Elle ordonne aux commif- 
fàires des guerres qui feront des revues des 
troupes qui auront ordre de marcher, de 
faire en meme tems des procès - verbaux 
defdits officiers abfens, d’en envoyer une 
expédition au lècretahe d’état ayant le dé- 
partement de la guerre, en lui adreflant 
l’extrait de la revue qu’ils auront faite; 8c 
d’en remettre une autre à l’officier chargé 
du détail de la troupe, pour fervif à jiifti- 
fier l’ablènce defiits officiers, lorfqu’à leur 
retour il fera faire le décompte de leurs 
appointemens*. 

XXVII. Peine contre ceux qui prennent /’ étape 
pour des ojfficiers abfens ou charges 

vacantes. , 

Si quelques commandans de corps, ma - 4 
jors, aides- majors ou officiers chargés du 
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detail, faifoient pafler préfens des officiers 
abfèns, ou qu’ils priflent l’étape pour des 
charges vacantes , ou enfin qu’ils fifiTent pa fi 
fèr des officiers en des qualités qu’ils n’au- 
roient pas* pour avoir un plus grand nom- 
bre de rations d’étape qu’il ne leur en eft 
attribué par la pré fente ordonnance , Sa 
Majefté les fera cafter , & mettre en prifoit 
pendant un an. 

XXVIII. Revue des Magijlrats. 

Sa Majeflé ordonne que fes troupes tant 
d’infanterie que de gendarmerie, cavalerie 
âc dragons , qui marcheront à l’avenir fui- 
vant fes routes, donnent avis deux ou trojs 
heures d’avapce de leur arrivée dans cha- 
cune des villes & lieux où elles iront loger, 
afin que les maires & échevins, confuls, 
fyndics ou marguilliers puiftènt fc tenir 
prêts pour en faire pne revue exaéte *, en 
laquelle Sa Majefté leur enjoint de ne pafler 
que les préfens & effectifs, tant officiers 
que garde-du-eorps, gendarmes chevaux- 
legers, moufquetaires, gendarmes & che- 
vaux-legers de fes compagnies d'ordon- 
nance de îa gendarmerie , grenadiers à che- 
val , cavaliers, huflarts, dragons ou foldats ; 
voulant Sa Majefté, qu’ils écrivent tout au 
long Sc fans chiffre le nombre des préfens 
& effectifs de chaque qualité, à l’endroit 
pour ce deftiné dans la route fur laquelle 
ils doivent recevoir l’étape, & qu’ils bif- 
fent mention du jour de l’arrivée de la 
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troifpe, &de celui de fon départ, (ans pou- 
voir, fous quelque prétexte que ce loir, 
comprendre dans lefdites revues un plus 
grand nombre d’hommes, ou de chevaux, 
que celui porté par la revue du commif- 
fàire } bien entendu qu’ils en retrancheront 
le nombre dont la troupe fe trouvera dimi-r 
nuée depuis ladite revue. 

Cet article ejl conforme à t ordonnance de 
Louis XIV. du 1 7 Mars i 66 8 , à celle du y 
Novembre i6j j & à celle du 1 4 Mars 1701: 

XXIX. Revûes des Commijfaires aux p afflige s 
des Troupes. 

LoiTquc dans quelques lieux de la route 
il fe trouvera des commiflaircs des guerres* 
ils feront la revue de la troupe en prefence 
des officiers municipaux, & en écriront 8 c 
figneront l’extrait en la forme ci-defliis 
preferite , dans les intervalles qui y font 
deftincs : voulant Sa Majefté , que dans les 
lieux où la troupe paiera après cette der- 
nière revue , les officiers municipaux fè 
conforment à ladite revue du commiflaire, 
fans avoir égard à celle qui aura été pré- 
cédemment faite par un commiflaire. 

Cette précaution a été ajoutée aux anciennes 
ordonnances t afin que les revûes des officiers 
municipaux fe trouvant contrôlées par celles 
des commif aires des guerres , elles foient 
plus exattes . 
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XXX. Officiers & Recrues qui joindront les 

Corps en route. 

A r egard des officiers conduilànt des 
recrues qui pourroient joindre leur régi- 
ment en route, veut Sa Majefté que cette 
jonction ne fe faffie que dans une des villes 
de la route où il fe trouvera un commif- 
taire, lequel retirera la route fur laquelle 
ladite recrue aura marché, pour la renvoyer 
au fccretaire d’état de la guerre , & com- 
prendre ledit officier 8c les foldats de fà 
recrue dans la revue dont il tranicrira l’ex- 
trait fur la route du régiment, oblèrvant 
d’y marquer le jour que ladite recrue y 
aura été incorporée, 8c le numéro de la 
route fur laquelle ladite recrue avoir reçu 
l’étape dans fa marche. 

Cet article a été ajoute pour empêcher T abus 
de ces routes particulières ,lorj que la recrue a 
joint le corps. 

XXXI. Envoi des Rçvûes des Mag'JIrats , d 1 
certification des Commandans des Corps. 

Les magistrats feront trois copies des 
extraits defdites routes 8c revues, dont ils 
en remettront une (ur le champ à l’étapier , 
fur laquelle il fera fa fourniture -, en adref- 
fèront une autre au lécrétaire d’état de la 
guerre, 8c envoyeront la troifïéme à l’in- 
tendant de la généralité. Veut Sa Majelte 
que l’officier chargé du détail , 8c le com- 
mandant du corps, foient tenus de certi- 
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fier fur chacune de ces trois copies , la 
quantité de rations de vivres Sc de four- 
rage qui aura été fournie en conféquence 
de ladite revue -, Sc qu’elles fiaient auffi 
fignées de tous ceux du corps de la ville 
ou communauté, qui auront affilie à la 
revue. 

XXXII. Peine contre les Magijlrats qui ma.n~ 
queront d'envoyer leurs Recrues & Copies 
des routes. 

Ordonne Sa Majeftc que les officiers des 
villes ou communautés qui auront manqué 
d’envoyer trois jours après le partage d’une 
troupe, au fecrétaire d’état de la guerre, 
& à l’intendant de la généralité, les copies 
des extraits defdites routes Sc revues, Sc 
certificats de fournitures, payent en leurs 
propres & privés noms, pour chaque fois 
qu’ils y auront manqué, trois cens livres 
d’amende applicable à l’hôpital du lieu , 
ou du plus prochain \ Sc en outre rembouv- 
fent à l’ctapier l’étape qu’il aura fournie, 
Sc qui lui aura etc rayée*, à quoi ils feront 
contraints comqie pour les deniers de Sa 
Majefté. ^ 

XXXIII. Regijlres des Magijîrats. 

U fera tenu par les maires, échevins' 
confiais, fyndic ou marguilliers des villes 
Sc lieux d’étape, des régi lires cottés par 
première Sc dsrniere page ; Sc paraphés 
d’eux Sc des intendans, ou de leurs fubdé-, 
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gués, dans lefquels ils écriront tout au long, 
/ans chifrre ni abréviation , les extraits des 
routes & revues fur lefquels ils feront four- 
nir l’étape, enfemble le reçu que les officiers 
auront donné à l’étapier , de la quantité de 
rations qu’il aura fournie en conformité des 
extraits de route & revue: voulant Sa Ma- 
jefté que lefdites copies, ainfî enregiflrées, 
foient lignées tant par lefdits officiers muni- 
cipaux que par le commandant de la troupe, 
de la recrue ou de la remonte à laquelle 
l’étape aura été fournie. 

Ce Regijlre a été ajoute aux anciennes dif 
pojitions , comme un moyen sûr de conjlater la 
fourniture effective , & a ôter aux Jous-é tapi ers 
les facilités de rien changer aux récépiffés 
quen leur donne. 

XXXIV. Vrefence des Majors ou autres aux 
dif rebutions. 

Le major ou l’aide-major, ou celui qui 
en fera la fonction en chaque corps d’in- 
fanterie , cavalerie , hulfarts & dragons , 
fera préfent à la difiribution de l’étape qui 
fera fournie aux officiers , foldats^cavaliers, 
huflàrts & dragons *, & les maréchaux-des- 
logis ou fourriers feront pareillement pré- 
fens aux difributions qui s’en feront aux 
gardes - du - corps , gendarmes , chevaux- 
legers, moufquetaires > gendarmes ou che- 
vaux-legers de la gendarmerie, & grenadiers 
à cheval de Sa Majellé. 

* 
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XXXV. Sur les hommes rejles malades dans 
les Hôpitaux, au départ des Troupes, 
ou en route. 

LoiTque des foldats, cavaliers ou dragons 
relieront malades dans les hôpitaux des 
villes & garnifons d’où partiront les régi- 
mens dont ils feront, ou dans ceux des villes 
& lieux de partage, les officiers comman- 
dans lefdits régimens, & les majors ou aides- 
majors, laillèront entre les mains des com- 
mandans des places où lefdits foldats, cava- 
liers ou dragons , feront à l’hôpital , ou des 
maires Sc échevins dans les lieux où il n’y a 
point de commandant , des certificats mou- 
lés , daps la forme de ceux qui font preferits 
pour les congés militaires en conféquence 
defquels certificats qui feront lignés du com- 
mandant & du major du corps, & de la 
copie de la route de Sa Majelle, qui fera 
écrite au dos defdits certificats , l’étape fera 
fournie auxdits foldats, cavaliers ou dra- 
gons, quand ils iront rejoindre leur troupç, 
en le préfentant aux magillrats des villes & 
lieux où leur corps aura parte : Sa Majerté 
ordonne pareillement auxdits officiers com- 
mandans & aux majors , de lairtèr entre les 
mains des maires , échevins , confiais , fyn- 
dics ou marguiîliers, des états lignés d’eux 
des noms defeiits foldats , cavaliers ou dra- 
gons, dans lelquels ils feront mention des 
lieux où ils feront reliés malades , & d’en 
envoyer des doubles au fecrétairc d’état de 
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la guerre -, Sa Majefté voulant que ceux 
defdits certificats moulés qui pourroient 
devenir inutiles par la mort des foldats, 
cavaliers ou dragons, aux noms delquels 
ils avoient été expédiés, Toient renvoyés 
au fecrétaire d’état de la guerre par lefcüts 
commandons des places , ou par les maires 
8c échevins entre les mains defquels ils 
avoient été dépofés. Et pour la décharge 
des étapiers , les officiers municipaux leur 
délivreront des copies defdits certificats, 
fur lefquels ils marqueront que l’étape doit 
être fournie aux nommés tels; 8c ils en 
envoyeront de femblables copies au fêc ré- 
taire d’état de la guerre , 8c à l’intendant 
de la généralité. 

IL n avoit pas été pourvû par les ordon- 
nances précédentes à la Jiibjiflance de Ceux 
qui rejloient dans les hôpitaux , lorfqu ils Je 
trouv oient en état de rejoindre j les moyens 
leur manquoient & la plu/part déjèrtoient. 
V expédient porté par cet article , remédie à 
cet, inconvénient, 

XXXVI. Fourniture de l'Etape aux hommes 

Jans chevaux , & pour les chevaux 
non montés. 

Lorfque dans la gendarmerie , la cavalerie 
ou les dragons, il Ce trouvera des hommes 
qui n’auront point de chevaux, ou des che- 
vaux pour des hommes qui manqueront, 
Sa Majefiré veut 8c ordonne que lefdits gen- 
darmes , cavaliers ou dragons , qui feront 

fans 
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fans chevaux > reçoivent l’étape pour leur 
perfonne feulement , 3c qu’il foit fourni une 
ration de fourrage pour chacun des che- 
vaux non montés , 3c deftinés pour les hoim. 
mes qui manqueront. 

XXXVII. Contre ceux qui exigent autre chofs 
que le Jîmple logement. 

Sa Majefté défend très-expreffément à 
tous chefs de lès troupes & officiers, gardes 
de fon corps , gendarmes , chevaux-legers , 
moufquetaires , gendarmes ou chevaux- 
legers de fes compagnies d’ordonnance de 
la gendarmerie , grenadiers à cheval , cava- 
liers , huflarts , dragons 8c foldats , de pren- 
dre chez leurs hôtes autre choie que le /im- 
pie couvert , avec le lit , comme ils le pour- 
ront fournir, & la place au feu 3c à la chan- 
delle dcfdits hôtes ; 8c de convertir aucun» 
des chofes fufdites en argent , pour quelque 
caufe 3c fous quelque prétexte que ce puiflfe * 
être , à peine aux officiers d’être caflcs 3c pri- 
vés de leurs charges; aux gardes-du-corps >. 
gendarmes , ‘chevaux - légers 8c moulque- 
tairçs , d’être auffi calfés , 8c mis en prifon 
pour- un an ; 3c aüx cavaliers , h u (farts , 
dragons 3c foldats , à peine de la vie. 

François h dans une ordonnance du 4 J an* 

: vier 154 ^ ,qui réglé la quantité de foin ^p aille, 
avoine , bois , chandelle, verjus , vinaigre 
Jel qui doit être fournie aüx gendarmes 
jtrehers étant en conte , s'explique ainji . 

Tome III, £ 
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Défend ledit feigneur exprenement aux-^ 
$its gendarmes ôc archers , de compofer ni 
prendre argent du peuple pour & au lieu déf- 
aites fournitures , ains veut qu’elles fbient 
fournies en effence. Défend pareillement 
audit peuple de n’en compofer en argent 
.avec lefdits gendarmes , & ce fur peine de 
xonfifeation de corps &c de biens pour les 
«uns ôç pour les autres. 

Ces défenfes ont été réitérées part ordon- 
nance de Louis XIII . du 14 Août 1 613 , ar- 
ticle XXXIV. par celles de Louis XI V. du 7 
Septembre 1660& 14 Mars 170a. 


# 


XXXVIII. Renvoi des routes pour la. marche 
des Corps. 

Auffitot qu’une troupe fera arrivée à la 
garnifon , à farinée , ou aux lieux où elle 
'aura eu ordre de fe rendre , le commandant 
ou le major renvoyera au fecrctaire d’état 
.de la guerre , la route feir laquelle elle aura 
.marché , 8c lui adre fiera auffi les procès^* 
verbaux des officiers qui ctoient abfens \ 
pour , après avoir fait vérifier s’il n’a rien 
.etc fourni pour lefdits officiers abfens , être 
lefiiits procès-verbaux renyoyés auxdi.es 
çommandans ou majors. 


La difpofition de cet article , & celles des 
articles XXXIX. XL. XLI. & XLII. éta- 
blirent de nouvelles précautions pour empê- 
cher Valus quon pourroit faire des routes. Ce 
quon preferit aux majors ejl conforme à fop>_ 
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donnance de Louis Xi V. du vingt-cinq Juillet 
170?. 

XXXIX. Mémoires Jiir lefquels les routes de 
Recrues ou de Remontes feront expédiées. 

Lorfque Sa Majefté trouvera à propos 
d’accorder des routes pour des récrûes ou 
remontes , Elle veut 8 c entend que les ma- 
jors des régimens , tant d’infanterie , que , 
de cavalerie , huflarts 8 c dragons , 8 c les 
aides-majors des bataillons qui feront fepa- 
rés des corps des régimens , envoycnt au 
commencement dit quartier d’hyver, au fe- 
crétaire d’état de la guerre , les mémoires 
des routes dont chaque capitaine aura be- 
foin , foit pour les recrues d’hommes , ou 
les chevaux de remonte de là compagnie j 
dans lefquels mémoires ils marqueront le 
nombre qui manquera à chaque compagnie 
pour la rendre complctte fur le pied de la 
derntere revue qui en aura été faite , 8 c dans 
lefquels ils désigneront le premier lieu d’é- 
tape où la route devra commencer , qui fera 
toujours , autant qu’il fera pollible , une 
ville ou un chef-lieu d’élection ou de jultice 
foyale. 

XL. Renvoi des routes de Recrues ou Remonte 
par les Majors . 

Veut Sa Majefté que toutes les routes qui 
feront expédiées pour faciliter aux officiers 
les moyens de faire des recrues & remontes , 
jfbient adrcflées ou remifes es mains du mar, 

S ij ' ; 
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jor de chaque régiment , lequel en tiendra- 
un contrôle , où il marquera à qui il les aura 
délivrées ou envoyées : & que les officiers 
à qui elles auront été diftribuées f (oient obli- 
gés à leur retour au corps de les lui remettre, . 
pour les, renvoyer au (ecrétaire d’état de la 
guerre , en lui marquant le nombre d’hom- 
mes , ou de chevaux arrivés fur chaque rou- 
te î l ; intention de Sa M'ajefté étant que fof- 
ficier qui manquera de rendre audit major 
la route' qui lui aura été délivrée , Toit privé 
de trois mois de Tes appointemens , qui fe- 
ront donnés à tel hôpital que Sa Majefté 
jugera à propos : 8c au cas que pat négli- 
gence ledit major manque à renvoyer au 
fecrétairc d’état de la guerre les routes qui 
lui auront été remifes, &c celles qui pour- 
roient lui être refiées es mains , avec l’état 
des recrues ou remontes arrivées fur ces rou- 
tes , il fera mis en prifon pour un mois. 

XII. Route remife directement à £ Officier. 

N 9 

Si néanmoins il convenoit au bien du fer - 
yice de faire délivrer directement quelques 
routes à des officiers , il en fera donné avis 
aux majors du corps dont ils feront , afin 
qu’ils puiffent fe les faire remettre à l’arrivée 
defdits officiers , & fe faire rendre compte 
de l’ufage qui aura été fait defdites routes , 
pour les envoyer au (ecrétaire d’état de la 
guerre , avec les obfervations preferites par 
la préfeme ordonnance. 
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XLII. Signature des Officiers fur les regiflres 
des Magifrats , & fur les reçûs qùils 
donnèrent aux E tap i ers, . 

Et comme il eft important , pour préve- 
nir les abus qu’on pourroit faire dcfdites 
routes, defçavoir les noms des officiers qui 
en feront porteurs , Sa Maiefté leur ordonne 
de figner leurs noms fans déguilement , 8c 
de marquer leur qualité fur. les reçus qu’ils 
donneront aux étapiers , aifcrfî que fur. les 
regiflres des magiftrats, 8c fur les copies 
des routes qui doivent être fournies aux 
intendans , 8c envoyées au fecrétaire d’état 
ayant le departement de la guerre, a peine 
d’être calfés & privés de leurs charges , 8c 
mis en prilbn pendant trois ans ; obfervant 
cependant qu’ils prendront l’étape en Ip qua- 
rté réglée par la route , quand même ils au- 
Toient un grade fùpéricur qu inferieur. 

XLIII. Contre les V ajfe-volans. 

Si quelques commandans des corps ou 
fonduéteurs de recrues , faifoient palier en 
revues des vagabonds , gens làns aveu , & 
même des valets 8c autres palfe - volans , 
fur le pied de Ibldat , pour en tirer l’étape 
à leur profit ; Sa Majefté veut que lelciîts 
vagabonds , gens fans aveu ou valets , foient 
arrêtés fur le champ 8c mis en prifbn par 
les maires , échevins , conflits , lyndics ou 
marguilliers , 8c dénoncés aux prévôts gé- 
néraux ou autres officiers des maréchauflées 
&r les lieux $ lefquels , après avoir établi la 

S iij 
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preuve que les particuliers arretés , étoient 
paftè-volans &■ non engagés , les condam- 
neront aux galeres à perpétuité : 6c au cas 
que.lefdits paftè-volans ne fuftènt pas re- 
connus dans le tems de ladite revue , ou 
avant que la troupe ou recrue fût partie du 
lieu , 6c. qu’ils fe trouvaflènt enfuite dans la 
ville ou aux environs, veut pareillement Sa 
Majefté qu’ils foient arrêtés par lefHits pré- 
vôts des maréchaux , ou autres officiers des 
maréchauflees&ixquels ils auroient été dé- 
noncés ; 8c qu’en conféquence de la pré^ 
(ente ordonnance, ils (oient condamnés à la 
meme peine des galeres à perpétuité. Or- 
donne Sa Majefté auxdits Magiftrats d’en in- 
former le fecrétaire d’état de la guerre pour 
en rendre compte à Sa Majefté , & recevoir 
fès ordres pour faire cafter les officiers qur 
auront présenté lefclits paftè-volans aux re-, 
vues , 6c leur faire fubir une année de prifon. 

Cet article ejl conforme aux ordonnances 
de Louis XIV. du premier Juin 1676 , & 14, 
Juin 1701 > avec cette différence qù alors on. 
coupoitlenés aux pajje-volans 3 au lieu qù on... 
établit contre eux la peine des galeres. 

XLI V . Sur £ abus des routes de Remonte. 

Veut Sa. Majefté que les maires , éche- 
vins , confuls , fyndics ou marguilliers des 
villes 6c lieux de paflàge , faflènt faiftr Sc ar- 
rêter les mules de mulets qui pourroient leur 
être préfentés fiir.des routes de remontes ou. 
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de recrues , & qu’ils en donnent avis fur le' 
champ au fecrétaire d’état de laguerre , pour 
recevoir les ordres de Sa Majefté , tant fur 
la vente defdites mules ou mulets * que fur 
le châtiment du capitaine ou autres officiers» 
qui fe trouveront avoir abüfé de ladite rou- 
te : déclarant Sa Majefté que le prix defdites 
rhules & mulets fera diftribué , les deux tiers* 
à ceux qui auront fait la faific , ôc l’autre’'' 
tiers à l’hôpital du lieu ou du plus prochain. 

Cette difpojition était nécejfaire pour empê- 
cher que Von 11 abusât des routes pour faire 
JuhJijier aux dépens du Roi des équipages par* 
ùculiers. * 

XLV. Retenue (T appointement aux Officiers / 
qui méntront à leur Corps , des Soldats de 
recrùe hors d'état de fervir. 

Lorfque des officiers mèneront au corps 
des loldats de recrue hors d’état de fèrvir „ 
Ôc qui feront renvoyés par le meftre-de- 
camp ou commandant , conjointement avec 
le commiflaire des guerres *, fur le compte 
qui en fera rendu à Sa Majefté, en confé-' 
quence de l’avis que lefdits meftre-de-camp 
ou commandant & comrniftaire en donne-< 
ront au Secrétaire d’état de la guerre, elle 
donnera Ses ordres pour faire retenir fur les 
appointemens defdits officiers , la valeur de' 
l’étape inutilement confommée par Jefditsr 
foldats renvoyés. Louis XIV. Ordonnance dm 
f Mars i6$6, & Louis XV. du premier Mars 
ifij* Siiij • 


Digitized by Google 



4oSf Code Militaire, 

XLVI. Nombre des Hommes de recrùe , règle 
à Jix au moins. 

Défend Sa Majefté aux maires , échevins ,* 
confuls fyndics ou marguilliers des villes & 
lieux d’étapes , de donner le logement & 
faire fournir letape à aucun officier porteur 
de route de Sa Majefté , qui mènera moins 
de fix hommes de recrue , lorlque la route 
fera pour un plus grand nombre , (bus peine 
d’être obligés en leurs noms au payement 
de l’ctape qui aura été fournie , & à cent 
livres d’amende appliquable à l’hôpital du 
lieu ou du plus prochain. Entend néanmoins 
Sa Majefté, que fi l’officier porteur de fcm- 
blable route étoit parti du lieu où il auroit 
fait fa recrue , avec le nombre de fix hom- 
mes ou plus , & qu’il en eût perdu quel- 
qu’un , foit par defertion ou autrement, 
l’étape lui foit fournie pour lui & les hom- 
mes qu’il conduira , en juftifiant par l’ex- 
trait de la revue des maires , échevins , con- 
fuls , fyndics ou marguilliers , ou d’un com- 
miflaire des guerres des lieux où il aura paflè, 
que le nombre d’hommes qu’il avoit dans 
les premiers jours qu’il a marché , ctoit de 
fix hommes au moins. 

Cet article ejl conforme à C ordonnance du 
1.4 Moat 1701 , & déroge à celle du 18 Sep* 
tembre 1703 , qui rejlraignoità quatre le nom\ 
ire des Joldats de recrüe . 
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XLVII. Surannation des Routes. 

Si quelques officiers fe préfcntoient dans 
une ville ou lieu d’étape avec une route de 
recrue ou de remonte expédiée depuis plus 
de fix mois , l’étape ne leur fera pas fournie : 
Sa Majefté voulant en ce cas qu’elle foit re- 
tenue Sc renvoyée au fècrétaire d’état de la 
guerre par les maires , échevins , confuls , 
fÿndics ou marguilliers , qui obferveront 
cependant que fî l’officier } conducteur d’une 
recrue ou remonte étoit parti du lieu indi- 
qué de fa route avant lefdits fix mois ex- 
pirés, l’étape lui doit ctre fournie. 

Cette précaution efi . ajoutée aux anciennes 
ordonnances , pour prévenir fabus qu'on pour- 
rait faire des routes fur années, 

XLVIÏÏ. Pour faire expédier des routes par 
lès Commandons ou Imendans , aux Rc- 
. ornes des Régimens qui auront changé de 
gamifon. 

Lorfque les officiers conducteurs de re- 
crues ou remontes , apprendront pendant 
leur marche que les régimens qu’ils iront 
joindre auront changé de quartier ou de 
garnifcn , ils fe préfenteront avec leurs re- 
crues ou remontes aux commandans ou in- 
tendans des provinces où ils fe trouveront , 
pour qu’ils leur expédient de nouvelles rou- 
tes } fur lefquelles Sa Majeflé veut que l'é- 
tape foit fournie auxdites recrues ou rémois* 

Sy 
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tes jùfqu’àux quartiers ou garni Tons où fe- 
ront leurs régimens ; auquel cas lefdits .com- 
mandants ou intendans retireront defdits of- 
ficiers les routes dont ils feront porteurs , 
& les adrefferont au fecrétaire d’état de la 
guerre , avec des copies de celles qu’ils au- 
ront expédiées : obfervant de marquer dans 
lefdites nouvelles routes le nombre effectif 
des hommes ou chevaux qui leur auront été 
préfentés. 

XLIX. Contre les Porteurs de plujîeurs routes 

Lorfque quelque officier fe trouvera por- 
teur de deux routes , foit du régiment dont- 
il fera ou d’un autre , de qu’il conduira une 
recrue , l’étape ne lui fera fournie que fur 
J’une defdites routes , pour le nombre 
d’hommes qu’il conduira > & l’autre fera 
retenue par les Magiftrats , 8c renvoyée in- 
continent au fecrétaire d’état de la guerre , 
pour en rendre compte à Sa Majefté, & re- 
cevoir fes ordres fur le châtiment dudit offi- 
cier. 

Sans cette précaution le même officier feroit 
payé par double emploi , 

L. Contre les Fabricateurs de faujfes routes. 

Stippofé qu’on vînt â préfenter de fauffes 
routes aux maires , échevins , confuls ou 
fyndics des lieux d’étape , & que la fauflèté 
pût en être vérifiée dans lefilits lieux , veut^ 
Sa Majefté qu’à lapourfuite & diligence defr 
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«lits magiftrats , celui ou ceux qui s’en trou*; 
veront porteurs foient arrêtés 8 c mis dans 
les priions royales les plus prochaines du 
lieu où la faufl'eté aura été reconnue ; 8 c 
que lefdits magiftrats foient tenus d’en don-', 
rier avis dans les vingt- quatre heures au fe- 
crétaire d’état de la guefre , pour être le pro- 
cès fait aux coupables , fuivant la rigueur de 
la déclaration du feu Roi du 20 Août 1 <55151 , 
portant peine 3 e mort contre ceux qui con- 
treferont les fignatures des fècrétaires d’état » 
8 c des commandemens de Sa Majefté 5 la- 
quelle mande 8 c ordonne aux prévôts-géné- 
raux , leurs lieutenans 8 c tous autres offi- 
ciers fur ce requis , d’arrêter & faire mettre 
en prilon lefdits porteurs de fauffes routes. 

LI. Contre les Officiers qui changeront ou raye- 
ront quelque chofe fur les routes. 

Défend Sa Majefté aux officiers com- 
jnandans des régimens , ou conducteurs de 
recrues ou remontes , de rien changer ni 
rayer fut les routes dont ils feront porteurs , 
ou fur les revues des commiffai^s des guer- 
res , maires , échevins , confuls fyndics ou 
marguilliers , foit dans le nombre d’hommes 
ou de chevaux , ou dans les dates , à peine 
d’être calfés 8 c mis en prifon pour trois ans j 
fintentiort de Sa Majefté étant que la vérifi- 
cation des comptes des étapes foit faite fur 
ce qui fè trouvera écrit tout au long & fânS 
chiffre fur lefdites routes,- 

S vj -•*. 
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LII. Envoi aux Intendans des extraits dèS 
toutes qui feront expédiées par le Secrétaire 
d'Etat de la Guerre. 

Sa Majefté donnera fes ordres pour qu’il 
Toit dorénavant adrefte aux intendans & 
commilfaires départi^ dans les provinces &: 
généralités du royaume , par le Fecretairc 
d’état de la guerre , des extraits de toutes les 
routes qui feront expédiées pour faire pafler 
dans leurs departemens tant les troupes de 
Sa Majefté „ que les recrues & remontes: 
voulant Sa Majefté, que copies. defdits ex- 
traits foient remifes par lefdits intendans à 
d’entrepreneur général des étapes de leurs 
departemens, afin qu’il puiflTe connoître&: 
•faire connoître aux entrepreneurs particu- 
liers, celles fur lefquelles l’étape devra être 
fournie.: ordonne Sa Majefté que lefHits ex- 
• traits de route , ainfi que les revues envoyées 
parles officiers municipaux , ferviront à faire 
la vérification de la dépenfe dés étapes, avant 
de pouvoir être palfée dans les comptes par 
lefdits intendafns -, lefquels viferont lefdits 
1 ^extraits de. routes & revues , comme pièces 
Juftificativcs de la fourniture. 

Au. moyen de cette précaution les étapiers 
.aurçnt connoijjance à V avance des routes fur 
. lefquelles ils devront fournir j & feront en état 
de reconnaître les faujf es. 

J T II. Sur la maniéré dont les Routes doivent 
être J aises. 

Weut Sa Majefté que dans les routes qui 
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feront dorénavant expédiées, tant par le 
fecrétaire d’état de la guerre , que par les 
officiers généraux; commandans, intendans 
ou commiflàires des guerres , tous les lieux 
de partage & de féjour Ibient diftingués & 
féparés par des intervalles fuffifans , pour 
que les officiers municipaux puifTcnt inférer 
la revue qu’ils auront faite , fuivant le mo- 
dèle qui fera joint à la préfente ordonnance, 
obfervant d’y écrire le nombre de chaque 
qualité d’officiers , &c celui des foldats , ca- 
valiers ou dragons, d’y marquer le jour de 
l’arrivée ôc celui du départ , le numéro de 
-la route , ôc de dater .les revues par jour^ 
mois ôc an , le tout fans chiffres ni abrévia- 
tions. 

La forme prejerite pour les routes & les 
autres précautions ordonnées par les articles 
Jiùvans , remédient à la plus grande partie 
des anciens abus v, établijjent la régularité des 
comptes des étapiers , & Jimplifient la forme 
de leurs acquits , que cette ordonnance réduit, 
à une feule piece contenant copie de la route., 
■celle de la revûe, &le reçu des officiers. 

LI V. Contre les Magifrats , s'ils convertiffenl 
l'Etape en argent. 

S’il arrive que quelques maires, échevins, 
confuls, fyndics ou marguilliers , compo- 
fent avec les officiers d’une troupe , pour 
convertir l’étape en argent, ou qu’ils en- 
voient au fècretaire d’état de la guerre , ÔC 
à l’intendant de la généralité la copie de 
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route d’une troupe , recrue ou remonte qtnf 
n’y aura point pafie ou fejourné, en y joi- 
gnant le certificat de la revue qu’ils fuppo- 
fèroient en avoir faite, ou qu’ils emploient- 
dans leurs revues plus d’hommes ou de 
chevaux qu’ils n’y en aùr oient effe&ivement 
trouvés \ Sa Majefté veut qu’ils foient con- 
damnes à un bannifiement de fix ans hors du 
royaume, 8c en trois cens livres d’amende 
appliquable au profit de l’hôpital général 
de' ladite ville principale de la généralité, 
8c déclarés incapables d’exercer aucunes 
charges publiques. 

L V. Contre les Officiers , s'ils convtrtiffient 
l'Etape en argent. • 

Veut Sa Majefté que le commandant, 
major 8c officier chargé du détail , ou offi- 
cier conducteur de recrue ou remonte, qui 
aura converti quelque place d’étape en- 
argent, foit cafté 8c mis pour un- an en 
prifon. 

LVI. Contre les Etapiers , s'ils altèrent la 

quantité des Denrées 3 & s'ils en rachètent. 

Fait défenfès Sa Majefté aux étapiers de 
rien diminuer ou altérer des quantités 8c - 
qualités des denrées portées par la préfente 
ordonnance, & d’en rien racheter , fous 
quelque prétexte que ce puiffe être , à peine ' 
de mille livres d’amende pour la premières 
fois, 8c de banniftemenc hors du. royaume 
en cas de récidive. Défend auffi Sa Majefté 
aux officiers de fes troupes ;• de- faire auxdits - 
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étapiers aucune proportion , inftances oui 
menaces fur ce fujet , à peine d’être cafiés & ' 
mis en prifon pour un an. 

A 

LVII. Vréfentation des Comptes des Etapiers, 

Les Entrepreneurs- des étapes de chaque 
département, préfènteronr tous les mois 
aux intendans les comptes de la fourniture 
qu’ils auront faite le mois précédent, afin 
qu’ils puillènt être arrêtés 8c envoyés au 
fecrétaire d état de la guerre dans les vingt 
premiers jours du mois fûivant*, obfèrvant 
de comprendre dans lefdits comptes toutes 
les pièces relatives au mois pour lequel ils 
feront rendus, fans pouvoir être tranfpofées 
dans le mois fuivanr. 

LVIII. Sur r arrête des Comptes des Etapes 
par les Intendans . 

Sa Majefté voulant fçavoir tous les mois 
le montant de la dépenfè des étapes , Elle 
ordonne aux intendans d’arrêter les comptes 
de la fourniture qui en aura été faite dans 
leurs départemens dans les vingt premiers 
jours du mdfs fuivant; de maniéré que le 
compte de Janvier foit arrêté 8c envoyé au 
jfècrétaire d’état ayant le département de Ja 
guerre , le zo Février au plus tard , & ainfî 
de fuite de mois en mois : & Sa Majefté en- 
tend qu’ils riepaffent aucune dépenfè dans 
les comptés des étapiers, fut les copies des' 
revues &.extraits des routes qui leur feront 
représentées par lefdits étapiers, lesquelles 
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feront confrontées lors de l’arrêté delHits 
comptes, fur les copies des revues 8c extraits 
de routes que les maires, échevins, confuls, 
ïyndics ou marguilliers auront dû envoyer 
aux intendans , fuivant qu’il leur eft enjoint 
par les articles XXXI & XXXII de la pré- 
fente ordonnance : voulant Sa Majefté, que 
les acquits de ladite fourniture qui n’autont 
pas été compris dans le compte du mois 
dans lequel elle aura été faite , faute d’avoir 
été remis dans le tems preferit, ne puiflent 
être compris dans les comptes des mois 
poftérieurs, fous quelque prétexte que ce 
puiftè être, enjoignant auxdits intendans 
d’en rayer dans ce cas la dépenfe purement 
& Amplement. 

XIX. Comptes des Troupes de là Maifon 
de Sa MajeJltL 

Veut Sa Majefté que lefdits intendans 
arrêtent des comptes réparés de la fourni- 
ture qui fe trouvera avoir été faite aux 
regimens de fes gardes françoifes & fuifles, 
gardes de fon corps gendarmes, chevaux- 
legers, & moufquetaires de fà%atde, gen- 
darmes &: chevaux -légers de fes compa- 
gnies d’ordonnance de la gendarmerie -, 8c 
à là compagnie des grenadiers -à cheval^ 
attendu que cette dépenfe doit entrer dans 
les comptes des treforiers .généraux des 
troupes de fa maifon. 

LX. Sur les faux Acquits . 

Si quelqu’un des entrepreneurs, direc- 
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teurs ou commis préfentoienr aux intendans 
des reçus d’officiers, ou certificats de routes 
& de revues, faux ou falfifics, Sa Majeftc 
veut que leur procès leur foit fait & par- 
fait comme faufiàires, fuivant la déclaration 
du 10 Août 1 699. 

LXI. Pour la. notification de P Or dormance. 

Afin que les maires, échevins, confuls/ 
fyndics ou marguilliers , & étapiers des 
villes & lieux d’étape, ne puiflènt ignorer 
les intentions de Sa Majefté au fujet de la 
fourniture des étapes , Elle veut <5 c entend 
que la prélente ordonnance foit regiftrée 
es regiftres des hôtels de ville ou des com- 
munautés des lieux d’étape, & affichée dans 
lefHits hôtels de ville & chez les étapiers ÿ 
que lefdites affiches foient renouveliées tous 
les ansj&que ceux defdits magiftrats qui 
Sortiront de charge, la faffent lire en pré- 
fenee de ceux qui leur fuccéderont, & en 
tirent d’eux un.certificat qu’ils envoyeront 
au fecrétaire d’état de la guerre , à peine de 
.cent livres d’amende , appliquable à l’hôpi- 
tal du lieu ou au plus prochain. 

Mande & ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs & fes licutenans généraux en lès 
provinces , & aux intendans en fes provin- 
ces, généralités 8c frontières., de tenir la 
main à l’exécution de la préfente ordonnant 
ce, laquelle lefHits intendans feront publier 
8c afficher en chaque lieu d’étape , où ils ea 
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feront remettre des copies imprimées aux 
maires, échevins » confuîs , fyndics ouinar- 
guilliers, . & ét api ers afin qu’aucun n’en 
prétende caufe d’ignorance. Fait à Ver- 
iàilles le treiziéme jour de Juillet rail lêpc 
cent vingt-lèpt. Signe LOUIS. Et plus bas 7 
Le Blanc. 







T I T. LXXIV. Des étapes. 4 r *‘ 


MO DE LE de Route pour un Corps de Troupe 
d'infanterie , Cavalerie 3 ou de Dragons* 


N®, deux cent cinquante- 
deux. 

CHEMIN que tiendra le 
Régiment du Colonel gé- 
néral de la Cavalerie , 
compofé de dou[t Compa- 
gnies avec l'Etat Major, 
pour Je rendre à Chdlons. 


REVUES des Maires , 
Echtvins , Syndics , ou Mar- 
guilliers des Villes & lieux 
de pajfage du Royaume. 


GE'NE'RJLITE'S. 


Paris ...... 


Chdlons. 


Fartant de 
Saint-Denis , ira< 
loger à Claye. 


Arrivé à Claye le pre- 
mier du mois de Novem- 
bre , pour en partir le 
deuxieme dudit mois . 
compofé d’un Mcftie de 
1 Camp , un Lieutenant- 
I Colonel , un Major , un 
Aide-Major , dix Capi- 
| raines , douze Lieute- 
f nans > douze Maréchaux 
des Logis , cinq cetw 
quarante Cavaliers , & 
cinq cent quarante che- 
» v aux , & un Chirurgien. 

Signatures des Maires 
b Echevins. 


A Meaux. ^ Arrivé à , bc. 


A la Ferté- 

foas-Jouarrr 
il Ajournera 
jour. 


rte- Ç 

Arrivé à, bc. 

“"l 


A Chàceau- 
Tai.ny. 


{ 


Arrivé à , bc. 
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GE'NE'RALITE'S. 


Chiions... 


REVUES dis Ma'res j 
Echevins , Confuls , Syn- 
dics & Marguilliers des Vil- 
les & lieux de paffdge du 
Rnyaume. 

!■' ■' 

* Arrivé à, tfc. 


A Dorawns../ 


Arrivé à , &e t 


J A Epernay. 


jf C huions t ou // rejlera jufqu’à nouvel ordre . 

J 

A UX lieux de paflàge ci-deiïus , les vivres 
& fourrages néceffaires feront fournis par 
étape aux prefens & effeéti fs, comme il eft 
expliqué par l’ordonnance du treizième Juillet 
' mil fept cent vingt-fept. Fait à le 
Sera Jigni , LOUIS. Et plus bas t par le Secré- 
taire d’Etat de la Guerre. 
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Nous commiffaire des guerres au départe - 
meut de Fans , certifions avoir ce jourd hui 
trente-unieme du mois d Octobre mil fept cent 
vingt-fept r fait la revue du régiment du colo- 
nel général de la Cavalerie , qui doit partir de 
Saint Denis le premier de Novembre , fur la. 
route de Sa Maje/lé , ci-devant écrite pour al- 
ler par étape à Chaulons , ou il refera jufquà 
nouvel ordre j lequel régiment ef compofé g 
fcavoir, de 

M . . . Mcjire de Cpréfent. M... Lieuten. préfent, Place 
JW... Lient. Colon, préf, JW... Lieutenant. pour le» 

JW... Major , préfent. M... Lieutenant. Cornet- 

M... Ay rie- Major, préf. A1... Lieutenant. tes , s’il y 

M... Capitaine ,prefent . M... Lieutenant. ea a. 

JW... Capitaine. JW... Lieutenant. 

JW... Capitaine. M... Lieutenant. 

JW... Capitaine .- JW... Lieutenant. 

JW... Capitaine. M... Lieutenant. 

M... Capitaine. M... Lieutenant, 

JW... Capitaine.- JW... Lieutenant. 

JW... Capitaine. M... Lieutenant. 

JW... Capitaine. 

JW.,, Capitaine. Le Sr... Chrirurgieti. 

Et Mrs 

. , i .......... . Réformés, 

De dou\e Maréchaux des Logis , & de cinq cent 
quarante Cavaliers , Timbalier ou Trompettes , 6r. 
•de cinq cent quarante chevaux ejfetiifs. 

Fait & arrêté Us jour , mois & an qui 
défias. 
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MODELE de route pour une Recrue ou 
.Remonte. 


N°. quinze mille deux cent 
cinquante. 

C HE MIN que tiendront 
quinze hommes de recrue 
commandés par un Lieute- 
nant , avec un Sergent , 
pour aller joindre la Com- 
pagnie de Picardie en Gar- 
tiifon à la Fere. 


REVUES de Maires, 
Echevins , Confuls , Syn- 
dics & Marguillicrs des 
Villes & lieux de pajjage 
du Royaume. 


.GE'NE'R A LITE' S. - 



< 

Partmt de 
Verfailles, iront^ 
loger à S. De- 
nis. 

( 

Arrivés le premier No- 
^vembre mil fept cent 
Yvlngt fept, pour en partir 
/le deux du même mois, 
\un Lieutenant , un Ser- 
Bge nt, douze hommes. 
f Signature des Maire & 
s» Fchevins. 

Taris 

! 

A Luzarche. « 

1 

r Arrivés le deux Novcm- 
k bre mil fept cent vingt- 
ifept, pour en partir le 
f trois , un Lieutenant , un 
\ Sergent , St dix hommes. 
f Signature des Maire & 
Echevins. 


A Senlis , où ils 
féjoürnéront un- 
jour. 

^ Arri vés le , &c. 


A Compiegne. ■ 

< Arrivés le , &c. 


1 

Soljfons... 

A Noyon. 

^ Arrivés le , &c. 

— ' «s 

j A la Fere, où ils joindront led. Régiment. 


A UX lieux de pafîàge ci-deflùs , les vivres & fourrages 
néceflaires feront fournis par étape à ladite recrue , 
.comme il eft expliqué par l’ordonnance du treizième Juil- 
let mil fept cent vingt- fept. Fait à le _ 

Sera figné , LOUIS. Et plus bas , par le Secrétaire d’Etai 
tic la Guerre. 
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ORDONNANCE DU ROI, 

Du j o Novembre 1729. 

Sa Majefté étant informée que les revues 
des officiers municipaux des villes 5 c lieux 
de pàflàge , auxquelles les troupes marchant 
par l’étape, ont été alïtijetties par l’article 
‘XXVIII de l’ordonnance du 13 Juillet 1727, 
portant rétablilïement des étapes , leur font 
fort à charge en ce qu’étant fatiguées, elles 
font encore obligées d’attendre, fous les 
armes , que les traîneurs 5 c éclopés aient 
rejoint, d’où il arrive que le logement n’efl: 
fouvent fait que dans la nuit, Sc qu’il naît 
des difeuffions entre les officiers munici- 
paux & les commandans dps corp». Que 
d’ailleurs ces revues font inutiles pour la 
diminution de la confommation , tant par 
rapport au peu d’expérience, en ce fait, 
des officiers municipaux qui changent fou- 
vent , que parce que , par l’article XXII de 
•la même ordonnance, Sa Majefté a exprel- 
fément enjoint aux commirtTaires des guer- 
res, chargés de la police de fes troupes, 
d’en faire la revue avant leur départ, 5 c 
d’en mettre f extrait au dos des routes , ce 
qui fuffit pour regîer la fourniture , Sa 
Majefté a ordonné Sc ordonne ce qui fuit ; 

Article Premier. 

-Que conformément à l’article XXII de 
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ladite ordonnance du 1 3 Juillet 1717 , lorf 
qu’une troupe aura re$;u ordre de marcher, 
le commiflàire des guerres , dans le dépar- 
tement duquel elle fe trouvera * en fera une 
revue exacte , 8c enfiiite en tranlcrira l’ei- 
trait, qu’il lignera , furie dos de la route, 
dans laquelle revue tous les officiers pré- 
fens 8c àbfens , feront nommés ; & il fera 
mention, tout au long 8c iàns chiffre, du 
nombre des foldats, cavaliers 8c dragons , 
8c de celui des chevaiik effectifs : s’il arrive 
qu’il n’y ait point de commiflàire au départ 
de la troupe, le tréforier tranlcrira au dos 
de la route l’extrait de la derniere revue 
du commiflàire, en conformité de ce qui 
eft porté par l’article XXV de la même 
ordonnance, 8c fera vifer l’extrait par le 
gouverneur ou commandant, 8c le major 
de la place d’où la troupe partira , ou par 
l’intendant, ou lès fubdelégués dans les 
villes intérieures du royaume, pour fèrvir 
de réglé à la fourniture de l’étape au défaut 
de la revue du commiflàire des guerres. 

II. Que la fourniture d’étape fera faite 
lur lefdites revues , fàns que les maires, 
échevins, confuls ou fyndics des villes 8c 
lieux portés par les routes des corps de 
troupes puiflent exiger dorénavant d’en 
faire d’autres; dérogeant Sa Majeffé à ce 
qui eft contenu en l’article XXII de ladite 
ordonnance, dont Elle a difpenfé 8c dift 
penfe les régimens , compagnies , 8c tous les 
çorps de troupes. Son intention étant au fur- 

plus 
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“pïus que les recvûes & remontes fubiflènt 
celles que les officiers municipaux en doi- 
vent faire pour les billets de logement & 
des places d’étape qu’elles devront recevoir. 

III. Ordonne Sa Majefté aux officiers 
municipaux de chacun des lieux de partage, 
de faire mention lur les routes , aux lieux 
dértgnés, de la quantité de places d’étape 
que les officiers des corps auront lailîées 
pour les foldats , cavaliers ou dragons con- 
valelcens, reliés malades aux hôpitaux le 
long de la route, fuivant les états que les 
officiers, commandans, ou majors des corps, 
doivent leur remettre en conformité de 
l’article XXV de l’ordonnance du 1 3 Juillet 
1717. Enjoignant auxdits officiers de met- 
tre fur toutes les .copies de routes qu’ils 
lai lieront aux traîneurs , le meme numéro 
qui cft au titre de l’original delclites routes, 
8c aux maires 8c échevins de s’y conformer 
dans les copies qu’ils en enverront au fccré- 
raire d’état de la guerre, & à l’intendant 
de la généralité. 

IV. S’il arrive que la troupe parte dans 
.un département où il y aura un cornmif- 
iàire des guerres, il en fera une nouvelle 
revue, fuivant laquelle l’étape lui fera four- 
nie dans le relie des lieux portés par là 
route, làns avoir égard à la première revue 
faite au départ de la troupe , conformé- 
ment à ce qui efl: expliqué par l’article XXIX 
de ladite ordonnance du 13 Juillet 1717. 

y. Si après avoir fourni l’étape aux trav. 
Tome III. T 
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neurs fur le pied de la revue des commiP-’ 
làires des guerres, il en paffe au-delà de 
ce qui aura été compris dans la revue de 
la troupe lorlque la vérification en fera 
faite , Sa Majefté ordonnera la retenue de 
çet excédent fur le régiment , afin d’indem- 
nifcr les étapiers de la radiation qu’ils en 
fouffriront dans léftr compte. 

VI, Veut au furplus Sa Majefté, que les 
difpofitions contenues en l’ordonnance du 
13 Juillet 172.7, portant rétabliffement des 
étapes , foient exécutées pon&uellement en 
tout ce qui ne fè trouvera pas contraire à 
la préfente. 

Mande ôc ordonne Sa Majefté aux gou- 
verneurs 8c fes lieutenans généraux en fes 
provinces , aux intendans en les provinces , 
généralités 8c frontières , de tenir la main 
à l’exécution de la préfente ordonnance ; 
laquelle lefdits intendans feront publier 8c 
afficher en chaque lieu d’étape, ou ils en 
feront remettre des copies imprimées aux 
maires , échevins , conluls , fyndics ou mar- 
guilliers 8c étapiers , afin qu’aucun n’en pré- 
tende caufe d’ignorance. Fait à Verfàilles 
le trentième novembre mil fept cent vingt- 
neuf. Signe , LOUIS. Et plus bas , Bauyn. 

ORDONNANCE DU ROI, 

Concernant les Etapes. Du 30 Juin 1737. 

S A Majefté étant informée des difficultés 
-qui arrivent journellement au fujet de l’étape 
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a fournir au* officiers de Ces troupes mar- 
chant iur des routes , tant ceux qui partent 
des régi mens pour Ce retirer aux invalides 
que ceux qui partent de l’hôtel des invalides 
pour aller en détachement dans les diffé- 
rentes garnifons ; & encore au fuiet des o£ 
liciers qui conduifènt des recrues ou remon- 

S&TÜSir™* ’ Sa Ma ' cft ' 4 

Article Premier. 

Qu’il fera fourni à chaque capitaine mar- 
chant fuivant les ordres 8c routes de Sa Ma- 
jefte ou fur celles des officiers généraux ou 
intendans qui ont pouvoir d’en expédier , 

? ra *1 3 t , Cte de Ja corn pagnie de 
1 hôtel , dont il a le commandement , fix 

rations de vivres quatre de fourrage 

lereTT'?" ÎUi P° rté P« 
del x delordcnnancedii ij Juillet 

IL A chaque lieutenant , marchant avec 
la compagnie ou il Ce rt en cette qualité 
quatre rations de vivres , 8c deux de four- 
rage. 

,3 T , out 33 marchera fans être 

employé en fa qualité a la tête de fa troupe, 

fou qu il foit envoyé a l’hôtel des invalides 
pour y être reçu , foi, qu’il en foit dftachi ç 

pour aller , oindre une compagnie aux gar- 
nilons , ne pourra prétendre que trois ra- * 

ragi’ ^ T1VKS feu,emait > & deux four- 

' lv - H ne fera parciUeqjem fourni aux lieu- 

Tij 
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dtenans , Toit qu’ils foient fortis des corps 
.d’infanterie, de. carabiniers, cavalerie, hufi* 
farts ou dragons , 'marchant fur des routes 
-pour venir à 1-Hotel , ou aller fèrvir dans 
les compagnies détachées ou lorfqu’ils en 
feront rappellés pour rentrer dans l’hôtel , 
.que deux rations de vivres feulement , <5c 
.deux rations de fourrage. 

V. Lorfque Sa Majeftc fera fournir gratis 
f des voitures ou chevaux de monture , aux 
.officiers infirmes allant à l’hôtel des inva- 
lides , ou en venant , ainlî qu’il fera, marqué 
par les routes, il fera fourni au conducteur 
une ration de bouche , & une de fourrage 
pour chaque cheval -, & en ce cas leiclits of- 
iieiers fe contenteront des rations de vivres 
qui leur font attribuées par la préfènte , fans 
pouvoir en prétendre aucune de fourrage. 

VI. Entend Sa Majefté que , conformé- 
ment à ce qui eft .réglé par l’article XXI. de 
l’ordonnance du 13 Juillet 1717, les offi- 
ciers xonduifant des recrues ou remontes , 
à commencer du premier Juillet prochain , 
ne reçoivent que la moitié des fpurrages qui 
font attribués à leur grade ^ tant qu’il n’y 
aura point de guerre. 

VII. Veut au furplus Sa Majeftc , que 
j’ord*nnance du J) Juillet ijij , du réta- 
Jbliflément des étapes , & celle du 30 No- 
vembre 172.9, rendue en conféquence, foient 
exécutées ponctuellement en tout ce qui ne 
■fe trouvera pas contraire à la préfente. 

Mande ôc ordqmje Sa Majefté aux gouc 
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Vemeufs & Tes lieutenans généraux en Ces- 
provinces , aux intendans en fefdites pro- 
vinces , généralités 8 c frontières , de tenir 
la main à l’exécution de la préfente ordon-' 
nance , laquelle les fulclits intendans feront 1 
publier 8 c afficher à chaque lieu d’étape 7 
où ils en feront remettre des copies, impri- 
mées aux maires , échevins , confuls, fyn- 
dics ou marguilliers ctapiers , afin qu’au- 
cun-rfen prétende caulè d’ignorance. Fait a 
Verlàillés , 1 e trente Juin mil fèpt cent trente- 
fept. Signe 3 L OXJ l S, Et ptus bas , Ëauyn. 


TARIF pour la. fourniture des Etapes , fui- 
vant les Re'glemens & Ordonnances de Sa 
CAajeJlè des 1.3 Juillet 1727', & $0 Juin 
1737 - 

Avec l’Ordonnance de M. l’Intendant de 
Paris , du 2 6 Janvier 1743. 

Article III. de l Ordonnance du Roi du 13 Juillet 

ïi'ïrj.- ■ 

L E pain pour la fourhituire , tant des offi- 
ciers que des gardes-dù-corps , gendarmes , 
cavaliers 8 c dragons , ainfi que de l’infante- 
rie , doit être cùit 8 c raffis , & entre bis 8 c 
blanc. 

Ee vin , cidre ou bierre , du cru des lieux 
ou des environs. • 

Ea viande, bœuf, veau ou mouton-, au s 
cîioix delctapier. • 

, '• Tûij 
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La ration de fourrage doit être compov 
fée de vingt livres de foin , de la récolté des 
lieux ou des environs les plus prochains , 
& d’un boiflèau d’avoine mefure de Paris , 
auflide la récolté des lieux ou des environs* 

* 

Ration de bouche d'un Garde- du- Corps 
du Roi. 

Pain , 3 livres. 

Vin, i pintes mefure de 

Paris , ou deux pots de cidre ou bicre. 
Viande, x livres & demie. 


Nombre de Rations 

à fournir. 

Vivres. Fourrages. 

Au lieutenant , 8. 

Iz. 

Enfeigne , 6. 

9 * 

Exempt , 3, 

4 * ï* 

Brigadier, , z. 

3. 

Sous-Brigadier; z. 


Gardes , timbalier , ou trom- 

pettes , 1, 

1 1 ' 

*• v 

Etat-Major. 


Lorfque l’un des deux aides- 
majors en chef marchera 
avec les quatre compa- 

gmes , <5. 

9 * 

A l’aide-major, <3. 

6 . 

Aumônier, z. 


Chirurgien-major , _ z. 

■i- 

Garçons chirurgiens , frater , 
fellier & maréchal-fer- 

tant , . i-. 

■ i*. 

* 

Famaflin. 

Commiflaire , C, 

4 * 


T I t. LXXIV. Des Etapes . 434 


XX. 

9 * 

6 . 

}• 


Rations de Gendarmes , Chevaux - légers » 
Moufquetaires , Grenadiers à cheval & 
Gendarmerie. 

La ration de bouche cft femblable à celle 
des gardes-du-corps. 

No ai b re de Rmti 0 ns à fournir . 

Vivres. Fourrages. 
Au capitaine-lieutenant > 8. 

Sous-lieutenant , 6* 

Enfeigne, guidon ou cornette, 4. 

Maréchal-des- logis, *. 

Brigadier , fous - brigadier , 
porte-étendard , fergent , 
gendarme, chevaux-leger, 
moufquetaire, grenadier à 
cheval timbalier , trom- 
pette ou tambour , 1. 

Etat-Major. 

Aide-mai or, Cu 

Sous- aidé- major , 

Aumônier , 

Chirurgien- major , 

Garçon chirurgien, apoticaire, 
frater , fourrier , fellier , 

& maréchal-ferrant. 


/-■ 


4 * 

x. 

I. 


9 - 

6 . " 

3 ' 


Fantaflin. 


Commiflaire , 


6 . 


Ration de bouche d'un Cavalier. 

Pain , 1. livxes un quart. 

Vin, 1. pinte 8 c demie 

s . T iiij 
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„ naefure de Paris , ou un pot 8 c demi M 
cidre ou biere. 

.Viande-, i. livres. 

No aj b r e de Rations à fournir. 


Au mettre- de- camp ou colo- 


nel , ,iz. 

11. 

. Au lieutenant-colonel , i o.- 

io.. 

Capitaine , 6. 

6 . 

Lieutenant , % 4. 

4 * 

Cornette , 

J. 

Maréchal-des-logis, z. 

la. 

Brigadier, cavalier, timbalier 

& trompettes montés , 1 , 


J Etat-Major. 

An major , 6.- 

- 8.. 

Aide-major , 4. 

4 * 

Aumônier, 2* 

z-. 

Marechal-des-logis , t. 


Chirurgien, 1. 

» 1. 

Archers & exécuteur s. 

1. 

Fantaflin. 

Commiflâire > 6. 

4 » 


Kation de bouche de Dragon. 

Pain, i. livre 8 c demie.. 

Vin, i . pinte mefure de 

Paris , ou un pot de cidre ou biere. 
Viande , i. livre & demie. 

Nombre de Kations à fournir . , . 

* Vivres. Fourrages. 

Au mettre de camp ou colo- 
nel , * i z. - n;-. 

Lieutenant-colonel, 10, 10» 
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Capitaine , 6. 

Lieutenant , 4. 

Cornette, , j. , 

Maréchal-des-iogis, *. 

Brigadier, dragons , tamboüf 
& hautbois montés , 1 . 


4 n 

6 . 


4* 

z. 


I. 


Au' mai or , 
Aide-major , 
Aùfriônier , 
Chirurgien , 

Commiflàire 


Etat-Major. 


6. 


8> 


4\ 4- 

A. Z. 

*•' I. 

Faruaflin. 

6 : 4.- ■ 


Ration de bouche des Gardes Frànçoifes 
Suijfes. 

foin >' 1. livre & demie.- 

Vin , . . 1 . pinte mefiirè de ” 

Paris , ou un pot dé cjdre on biere. 
[Viande, 1.' livre." 

Nombre de Rat 10 ns à fournir. ’ 

r • ... - Vivres. Fourragea. * 

Au lieutenant-colonel, • 

Capitaine , . 

Lieutenant , 

Sous-lieutenant , * 

Enfeigne , 

Les gentilshommes à drap 
, riônt poiht d’étape. 

Sergent, 

Caporal , anfpeflade', grena- 
dier , foldat, tambour & 
fifre,' 1. 

TV 


Al. 

M- 

ri. 

8 , 

ib. 

8. 

6. 

4- 

6. 

4» 

Ac ‘ 

J» 

îïg 
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Etal-Major. 


Aumajolfc, 12. 

Aide-major , io. 

Sous-aide- major , 6 . 

Aumônier , ). 

A chacun des médecins , chi- 
m rurgiens & apoticaires , 2. 

Au tambour-major, 2. 

Prévôt & grand-juge , 4. 

Au lieutenant de prévôt & 
greffier. 2. 

Maréchal des-logis , 5. 

Archers, exécuteur ou grand- 
cavalier, î. 

Commiflaire , 6. 



2. 

2. 


1. 



Les capitaines qui commanderont les ba- 
taillons en £ abfence du lieutenant-colonel , ne 
recevront £ étape que comme capitaines , les ar- 
ticles VIL & VIII. de l'ordonnance du Roi leur 


faifant défenfes de prendre au-delà de leurra? 
tion, fous prétexte dudit commandement. 


Le lieutenant de la compagnie colonelle , 
quoiqu’il ait brevet de capitaine , ne doit rece- 
voir £ étape que comme lieutenant. 


Ration de bouche pour toute l'Infanterie fan • 
• s foife & étrangère. 

Pain , * z. livre & demie. 

Vjxi , 1. pinte mefure de 

Paris , ou un pot de cidre ou biere. ■«> 
Viande, x. livre. 
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' No mb rs de Rations à fournir. » 


Vivres. Fourrages. 


Au colonel, 12. 

8. 

Lieutenant-colonel , 10. 

6. 

Capitaine, " ■ 6 . 

4 » 

Lieutenant , 4, 

2. 

Sous-lieutenant, 5. 

2. 

Enfeigne, 5. 

2. 

Sergent, 2. 

Caporal , anfpeflTade , grena- 
dier , foldat , tambour & 
fifre, 1. 

Etat-Major. 

Au major , 6 . 

4 » 

Aide major, - 4. 

2. 

Aumônier , 2. 

2. 

Chirurgien , 2. 

1. 

Prévôt , 3. 

2. 

Lieutenant de prévôt & gre£ 
fier , 2. 

». 

Archers & exécuteur , 1. 

Commiflaire , 6. 

4 * 


Lorfque le colonel , lieutenant - colonel ou 
commandant nejl pas h la fuite des batail- 
lons , le capitaine qui commande en leur abr 
fence f ne doit recevoir V étape que comme ca- 
pi t aine , Juivant V ordonnance du Roi du 1 3 
Juillet 1717 , article IX. . • 

Les aides-majors qui ont brevet de capital* 
tie t ne doiveiit recevoir t étape que comme lieu? 
twans. 

Suivant f article XVIII. de t ordonnance du 
Roi f les officiers reformés , fait d'infanterie * 
cavalerie ou dragons , qui font à la Juite des 

Tvj 
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régi mens , doivent recevoir l'étape comme- les 
officiers en pied. 

Nombre de rations à fournir aux officiers 
d’infanterie , Cavalerie , Dragons & Mai- 
fon du Roi', qui vont à l’Hôtel royal des 
Invalides, ou qui en font détachés pour 
aller dans les Places , Châteaux & Cita- 
delles , fuivant l’Ordonnance du Roi dit 
.30 Juin 1737^. 

No At b re’ de Rations à fournir. 


Vivres. Fourrages. 

Ai>cap:taine , 3. 

2. 

Lieutenant, 2.- ■ 

2 . * 

Sous- lieutenant’, 2. 

2. 

Enfeigne , 2. 

2* 

Cornette, 2. 

2. 

Maréchal des-logis , • 2; 

^ H 

Sergent, 2. 


'Gendarme , grenadier à che- 


val , cavalier , dragon ou 
foldat , 1. 



■ Les rations de bouche pour les officiers ; 
cavaliers i dragons & foldats qui vont à 
f hôtel royal des invalides , leur feront four- 
nies Jiir le pied' de leur qualité dans les 
troupes , chacun pour la quantité de ce qui 
efl porté ci - dejfus. 

' hotfquun ou plujieurs officiers feront con- 
duits dans des voitures ou à cheval , Ji lâ 
conducteur reçoit l'étape, il ne fera founji au 
tune ration de fourrage aux dits officiers. 

- Les maires & écheyins ne feront Joumir par 
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tetapier au conducteur d'un officier , cavalier , 
dragon ou foldat qui fera dans une voiture , 
ne pouvant aller à cheval , qu'une ration de 
foldat & une de fourrage. 

Lorfquily aura depuis deux hommes juf 
quà Jîx dans Une voiture , ils front fournir 
par l'étapier^.au conducteur , une ration de 
foldat & deux de- fourrage , & depuis ce 
nombre juf quà dix , une ration dè vivres 
& trois de fourrage , ou s'il y a deux voi- 
tures à deux chevaux chacune , deux rations 
de vivres & quatre de fourrage , & à prc* 
portion pour le fiirplus.- 


Article' XXI de l'Ordonnance du Rotj 
du i y Juillet 1717. 

L A. fourniture d'étape telle qu’elle eft réglés 
par les articles ci-deflus, tant en vivres qu'en 
fourrages , fera faite en tems de guerre , fans 
aucun retranchement, aux capitaines & lieute- 
«ans conduifans des recrues ou remontes ; mais 
Sa Majefté coniidérant que durant la paix lefdits 
officiers n’ont pas, à beaucoup près , le nombre 
de chevaux qu’ils entretiennent pendant la guet*- • 
re, Elle a ordonné & ordonne , qu’ils ne rece- 
vront pendant la paix, que la moitié des four- 
rages qui font attribués à leur garde , fans qu’iï 
puifTe leur être rien retranché fur les rations de 
vivres qui leur feront fournies en tout tems fur 
Je même pied. 

Articië XXXIV. 

La fourniture à faire aux chevaux de remonte 
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pour la maifon du Roi , eft fembîable à ceîîfc 

des chevaux pour la cavalerie & les dragons. 

Le major ou l’aide -major, ou celui qui erj 
-jfera la fonction en chaque corps d’infanterie , 
cavalerie, hufiarts & dragons, fera prêfont à la 
diftribution de l’étape, & les maréchaux- des- 
logis ou fourriers feront pareillement préfens 
aux diftributions qui s’en feront aux gardes du 
corps , gendarmes, chevaux-legers, moufquetai- 
res , ..gendarmes ou chevaux-legers de la gendar-' 
merie, & grenadiers à cheval de Sa Majefté, afin 
que la difcipline y foit obfervée. 

Suivant l'ordonnance du R oi du 1 8 Mars 1668, 
les étapiers & les maifons où ils mettent en ma- 
gafin les denrées deftinées à 1» fourniture , font 
exempts de logement des troupes , & Sa Majefté 
fait défenfos aux officiers de fes troupes d’y , 
Joger , & aux maires , échevins ou fyndics d'y 
en envoyer aucuns, Sa Majefté les ayant mis en 
fa protection & fàuvegarde fpéciale. 

Suivant les ordonnances du Roi, il eft défendu 
aux bourgeois & cabaretiers des villes & lieux 
de partage du royaume , d’acheter des vivres & 
fourrages des troupes , à peine d’amende & de 
prifon, fi le cas y échéoit; les maires , échevins 
& fyndics auront foin d’y tenir la main pour l’em- 
pêcher , & au cas que cela arrive , ils en infor- 
meront monfieur l’intendant , afin de pourvoir à 
la punition des coupables. 

Suivant l’arrêt du confort du 19 Mars 1704 , il 
eft ordonné que les viandes qui feront fournies à 
l'étape par les étapiers, feront exemptes des 
droits attribués aux infpeéteurs aux boucheries, 
auquel effet en rapportant des certificats des 
maires & échevins des villes , ou fyndics des 
bourgs > de la quantité des viandes par eux four- 
nies à l’étape , les fommes auxquelles les droits 
defdites viandes par eux fournies fe trouveront 
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jftonter , leur feront rembourses par le' commis 
à la perception defdits droits , à railon de deux 
deniers pour livre. 

Suivant l’article XXXI , de l'ordonnance du 
1 $ Juillet 1717 , les maires , échevins & fyndics 
des lieux de pafîage doivent remettre , lors de 
l’arrivée des troupes , une copie de la route de 
la cour à l’étapier , fur laquelle il doit faire fa 
fourniture. Ils font obligés de faire ligner la, 
quittance par le porteur de ladite route ; & au 
cas qu’il ne fçache figner, ils le déclareront 
enfuite de leurs certificats , à peine de répou- 
dre des radiations qui pourroienr être faites 
auxdits étapiers , dont ils feront ga r ants , ainfi 
que de leurs billets de logement, s’ils en déli- 
vroient une plus grande quantité qu’il n’y en 
auroit de porté par l’extrait de ladite route. 


ORDONNANCE DU ROI, 

Pour fixer , à commencer du premier Janvier 
1749 tjufiju à ce quil plaije àSaMajefié 
d'en ordonner autrement , la retenue du pain 
de munition à vingt-quatre deniers la ration > 
dans toutes les provinces Ô> places des fron- 
tières où la fourniture fera ordonnée. 

Du premier Décembre 1748. 

Sa Majefté s’étant fait repréfènter les 
ordonnances rendues précédemment , & 
notamment celles du 2.9 Décembre 174.1 , 
du iç Décembre 1741, du zo Décembre 
1743 , du zi Décembre 1744 du zr 
Décembre 174^ portant qu’à commencer 
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au premier Janvier de l'année fuivantë juP' 
qu’au dernier Décembre de la même année, 
la retenue fur la folde pour la fourniture* 
du pain de munition fur les frontières y. 
dénommées feroit réglée à vingt -quatre 
deniers: Sa Majeftéa ordonné & ordonne 
qu’à commencer au premier Janvier 1749, 

• jufqu’à ce qu’il lui plaife d’en ordonner au- 
trement , la retenue fui: la folde pour la 
fonrniturè du pain de munition à lès trou- 
pes dans toutes les places de fes frontières , 
Sc les villes & lieux de fès autres provinces 
où elle fera -jugée néceffaire , continuera 
d^être fixée à vingt-quatre deniers pour cha- 
que ration de pain, qui feront déduits fur la 
folde de chaque brigadier , carabinier , cava- 
lier, hufîàrt, dragon, fergent & foldat de ' 
fes' troupes frànçoifes & étrangères, en gar- 
nifon ou en quartier dans lefdites places & 

> provinces , & que • le trcforier général de 
l’extraordinaire des guerres retiendra en fes ' 
mains j fans que lefdites troupes, pour quel- 
que caufç ou prétexte que ce foin, puiflènt fê 
difpenfer de recevoir le pain qui leur fera : 
fourni. 

Mande & ordonne Sa Majefté, Sec. Fait ‘ 
à Verfàilles le premier Décembre mil fept 
cent quarante-huit. Signe, LOUIS. Et plus 
bas , M. P. de Voyer d’Aroenson. 
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.ORDONNANCE I>U ROI, 

Portant augmentation de quatre onces par cha- 
que ration de pain de munition , dont la. 
fourniture fera faite , tarit en campagne que 
dans les garni fons , à commencer du premier 
Juillet prochain , aux Troupes de Sa Ma-- 
jefe j à £ exception des Officiers , auxquels 
le pain continuera d’être Jburni , en campa- 
gne, fur le pied de vingt- quatre onces pat 
ration.- 

Du premi er Mai 17^8; 

Sa Majefté ayant jugé à propos , par des 
cônfidérations relatives aux circonftances, 
d’augmenter de quatre onces la ration de' 
pain de munition , dont le poids avoit été 1 
fixé à vingt-quatre onces par lès précédentes 
ordonnances, & notamment par celle du 
30 Mai 173 1 , Sa Majefté a ordonné 8c or- 
donne qu’à commmencer du premier du? 
mois de Juillet prochain, &.jufqu’à ce qu’il 
lui plaile d’en ordonner autrement, la ration 
de pain de munition dont la fourniture fera 
faite, tant en campagne que dans les garni- 
fons, à chaque brigadier, carabinier, cava- 
lier , Huflàrt , dragon , fèrgcnt , foldat , 
trompette , timbalier , fifre ,. hautbois 8c 
tambour de fes troupes d’infanterie, cava- 
lerie, hulfarts & dragons, tant françoifes 
qu’étiÿingeres , fera du poids de vingt - huit 
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onces, cuit & raffis, au lieu de celui de 
vingt-quatre onces fixé par les précédentes 
ordonnances , auxquelles Sa Majefté a dé- 
rogé à cet égard j fans que pour raifon de 
cette augmentation il puifie être déduit fur 
leur folde plus de deux fols par jour, dont 
la retenue leur fera faite par le tréiorier 
général de l’extraordinaire des guerres , 
ainfi qu’il en a été ute jufqu’à prêtent : 
voulant au furplus Sa Majefté, que le pain 
qu’EIle fera fournir , en campagne , aux offi- 
ciers de fes troupes, fuivant les états qu’Ellc 
en fera expédier , foit fourni, comme par 
le patte , fur le pied de vingt-quatre onces 
par ration. 

Mande & ordonne Sa Majefté, Scc. Fait 
à Verfailles le premier Mai mil fept cent 
cinquante-huit. Signe, LOUIS. Et plus bas , 
Le Maréchal Duc de Belle-isle. 


- V-; . - ■ 
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ORDONNANCE 

t>e Nosseigneurs les Conne’table et 
Maréchaux de France. 

En leur Siégé général de la Connétablie & 
Maréchaujfée de France à la Fable de 
Marbre du Palais à Paris. 

Rendue fur les concluions de M. le Procureur du 
Roi audit Siégé , en faveur des Munitionnaires , 
Pourvoyeurs d Armée , Marchands , Ouvriers t 
Artifans & autres fourniffans les Armées , Offi- 
ciers & Troupes de Sa Ma]ejlé & les Maréchaujjtes 
dans tout le Royaume. Du 29 Mars 1J48. 

Les connétable & maréchaux de France, à 
tous ceux qui ces préfentes verront ; Salut. 
Sçavoir faifons que for ce qui nous a été remon- 
tré par le procureur du Roi , qu’il a été informé 
qu’au préjudice des attributions faites à notre 
nege général de la connétablie & maréchaufTée 
de France à la table de marbre du Palais à Paris, 
par une infinité d’ordonnances de nos Rois , plu- 
sieurs, tant jnunitionnaires, pourvoyeurs d’ar- 
mée, que marchands d’étoffe, tailleurs d’habits, 
marchands de chevaux, armuriers, fourbiffeurs, 
brodeurs , ceinturiers felliers , chapeliers , cor- 
donniers & autres marchands, ouvriers & artifans, 
tant de cette ville de Paris, que des autres villes 
du royaume, fourniffans les armées , officiers de 
guerre & de maréchauffée , tant pour l’entre- 
tien de leurs équipages , habits d’ordonnance , 
vente d'armes St de chevaux, qu’autres habil- 
lemens St ulfenfiles fervant à la guerre , vivres , 
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munition de bouche , & autres choies à l’ufâg& 
defdits officiers d’armée & de maréchauflee , 
font affigner & pourfûivre lefdits officiers & 
gens de guerre leurj débiteurs , dans d’au- 
tres j urildiftions , foit pour le payement dei 
fommes à eux dues pour lefdites fournitures 8c 
livraifons, foit pour l’exécution des marchés, 
fociétés & conventions faites entr’eux à l’occa* 
fion defdites fournitures ; ce qui efl directement 
contraire aux ordonnances , édits & déclarations 
de Sa Majefté, arrêts' de fon cOnfeil , arrêts 8c 
reglemens de la Gour de parlement donnés en 
çonféqOence , qui - attribuent à notredit fieg-e , à 
l'exclufion de tous autres juges , la «onnoiflànce 
en première inltance des aftions pour rai Ton de 
ce que deffius, tant en demandant qu’en défen- 
dant , nonobftant même le privilège de commit- 
timus qui n’a point lieu dans les cas fufdits , con- 
formément aux ordonnances , & notamment à 
celles des 18 Oétobre 15*4 ,15 Janvier & 3 
Août ij7?> * Février 1374, 9 Février 1 5 84 ^ 
14 Novembre 1^17 , Janvier 1660, 18 Sep- 
tembre 1674 & autres vérifiés au parlement, & 
par plufieurs arrêts du parlement, entr’autres 
par ceux des 17 Décembre' 16 3 8 & 29 Juillet 
1645 , 8c nos fbntences dés 19 Février & 16 
Mai 1605 ,-31 Juillet 1741 , & 24 Janvier*. 
*744, qui défendent de procéder ailleurs qu’au- 
dit fiege fur les matières füfdites r à peine de 
cinq cenj livres d’amende : que meflieur^ les 
maréchaux de France venant de rendre un regle- 
ment le 20 Février dernier , par lequel en don- 
nant leur attention ordinaire & continuelle à 
reprimer un abus qui pourroit tendre à favorifer 
la furprife & lé manque de bonne foi, & qui 
ne peut que tourner à la ruine des marchands , 
il eft de l’intérêt des marchands & ouvriers dé 
fëur rappelle;- que là difpof.tion des 0 r dormances > 
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'Jsnr interuit de porter leurs actions pour ces 
.diiférens objets, ailleurs que par devant. nous, 
juges ordinaires de ces fortes de cas en notre 
fiege, dans lequel il eft de leur avantage de 
procéder pluftôt- que dans tous autres, attendu 
-que la juftice s'y rend très - promptement St à 
..peu de frais , les affignations s’y donnant à vingt- 
quatre heures , St les parties pouvant y procé- 
der par elles -mêmes; St que les pouriùites 
faites ailleurs fur les matières fufdites font nul- 
Jes , aux termes defdites ordonnances St arrêts 
.du parlement ; ce qui fait qu’en procédant ail- 
leurs c^u’en notredit fiege , les parties font con- 
sommées en frais inutiles , occafionnés par des 
•procédures nulles St pour remédier à un fi 
grand abus , rétablir l'ordre prefcrit par les 
-ordonnances pour l’adraiGÜlration de la juftice, 
.empêcher la contravention aux édits St décla- 
j-ations de Sa Majeflé , aux arrêts de fou confeil 
& aux arrêts St reglemens du parlement, main- 
tenir St conferver la jurifdiétion de notre fiege , t 
„ôt en adoptant les vues de mclfieurs les marë- 
chaux de France .pour la fureté du payement 
defdits marchands , procurer autant qu'il eft en 
pous l’exécution de leur reglement du 20 Février 
dernier. A ces caufes requeroit le procureur du 
Jftoi qu’il y fut promptement poqrvû. 

Nous , faifant droit fur le requifitoire du pro- 
cureur duHoi, vu lefdites ordonnances, édits 
ôt déclarations du Roi, arrêts de fon confeil, 
arrêts St reglerpejns de la cour de parlement, 
fentences de ce fiege. St le reglement du tribu- 
pal de meffieuts les maréchaux de France; or- 
donnons. qu% feront exécutés félon leur forme 
&c teneur, St conformément à iceux fàifons 
défenfesà tous marchands, ouvriers St artifans 
FournilTans les officiers St gens de guerre 8 t de 
piaréchaiiffiée > tant pçmr l’entretien des équi- 
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pages, habits d’ordonnance , que pour vente 
d’armes, de chevaux, & de toutes fortes d’habil- 
lemens & uftenfiles fervans à la guerre , & aux 
marécbauflees, aux entrepreneurs des vivres, 
munitions de guerre & de bouche , & autre» 
chofes à l’ufage defdits officiers & gens de guerre 
& de raaréchauffée dans tôut le royaume , en 
quelque forte & maniéré que ce puiffe être , (oit 
que îefdits marchands , ouvriers & entrepre- 
neurs foient créanciers par billets , promettes , 
obligations ou autrement pour lefdites caufes , 
ioit pour l'entretien & exécution des marchés & 
fociétés concernant ce que dettus , de fe pour- 
voir ailleurs : & à tous procureurs & folliciteurs 
de procéder efdites matières , & à tous huiffiers 
& fergens de donner des affignations ailleurs 
que par-devant nous en notre fiege général de 
la connétablie & maréchauffée de France à la 
table de marbre du Palais à Paris , à peine de 
cinq cens livres d’amende , qui fera encourue à 
la première contravention, conformément à l’ar- 
rêt du parlement du zç Juillet 164 j & autres. 
Ordonnons en outre que pour faciliter l’exécu- 
tion de notre préfent jugement, & le rendre 
plus notoire , de façon qu’il n’y foit contrevenu, 
qu’il fera imprimé, lu, publié & affiché tant 
dans cette ville de Paris & bureaux des com- 
munautés defdits marchands , artifans & ou- 
vriers , que dans toutes les autres villes & bu- 
reaux de communautés de marchands du royau- 
me , Ôc autres lieux convenables. Enjoignons à 
tous nos prévôts généraux & particuliers, & 
leurs lieutenans dans toutes les maréchaufTëes 
du royaume , de tenir la main à l’exéaition des 
prélentes , & à la publication qui en fera faite à 
la requête du procureur du Roi de notre fiege , 
pourfuite & diligence des procureurs du Roi dans 
Chacune defdites maréchauffées, & de nous doi> 
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ner avis des contraventions , il aucunes parvien- 
nent à leur connoillance. Comme aufli à notre 
premier huiflier, ou à tous autres huiffiers ou fer- 
gens royaux fur ce requis, de faire pour Pentiere 
exécution des préfentes » tous exploits, fignifica- 
tions, (ommations, commandemens .& autres 
aéfces de juflice requis & néceffaires : de ce faire 
donnons pouvoir & commiffion. En témoin de 
quoi nous avons fait mettre notre fcel à ces pré- 
fentes, qui furent faites & données en notre ftfege 
général de la connétablie & maréchauflée de 
France à la table de marbre du Palais à Paris, par 
'nous Gabriel - Henry de Bauclas , écuyer, con- 
feiller du Roi , lieutenant général, civil , criminel 
& de police audit fiege, & confeiller au confeil 
fouverain de Dombes, le vendredi vingt -neuf 
Mars mil fept cent quarante - huit. Collationné. 
Signe , G E R a r n , greffier en chef * & (celle 
lefdits jour de an. 

Nota. Il ejl a obferver en outre que par 
plujieurs ordonnances , édits , déclarations d 1 
arrêts de réglé mens , tant du confeil de Sa 
Majejïè que du parlement , il ejl porté quon 
rie peut Je pourvoir non plus en première inf- 
tance Ô'Jous les mêmes peines contre les juges 
ordinaires , qu audit fie ge y notamment , 

i°. Pour les faijîes réelles des ojjices de 
prévôts , lieutenans & autres officiers de maré J 
chauffée , tréforiers ou leurs commis , commifi 
f aires & contrôleurs des guerres , & tous au- - 
très offices militaires , même de leurs autres 
biens en général , lorfqu elles font faites pour 
dettes par eux contractées pour raifion de leurs 
offices ou de leur fervice. 

i°. Pour les Jdifies de leurs gages dans les 
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cas ou ils peuvent l'être , & pour les contefla - 
irons qui naiffent à cefujet , l ef quelles faifies 
& toutes autres de quelque nature qu elles 
J oient » ne peuvent être faites & ne font vala- 
bles » fi elles ne font faites en vertu d'une 
ordonnance du lieutenant general de là conne- 


^ 3 °. Pour les actions & demandes quon 
■peut former contre tous officiers de marechaïf 
fée & autres gens de guerre en gênerai» pour 
te payement des fournitures qui leur front 
faites pour leur firvice ou pour leur ufage^ 
même pour l'entretien de leurs équipages , - 
habits d'ordonnance » vente d'armes & de 
chevaux » habdlemens & munitions de bot* 


ihe ou autrement, tant pour eux que pour 
leurs chevaux , & ce, fit que les pour- 
voyeurs , marchands , ouvriers , artifans & 
autres entrepreneurs » fient créanciers pour 
lefdites caufes ,p ar billets ,promeffes , obliga- 
tions ou autrement » ou qu'il s dgiffe de V en- 
tretien & exécution des marchés & fi ci étés. 

4 °. Pour le trouble qui ef fait aux officiers 
de marêchauffée ou a ceux à la fuite de mef- 
fieurs les maréchaux de France & aux hnif 
fiers- firgens d'armes dans leurs fonctions ou 
~ privilèges» il n'y a que le fiul fiege de la 
PQîljiétabiie auquel ils doivent s' adreffer pour 
e - -v Jt/iTts reçus . leurs vro- 


/■ÿ. . 


V*s 



V 


ÿçtfJlN du Tome troifeme. 
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